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Introduction 


Jusqu'à une date récente, les méthodes de calcul de coûts avaient un objectif 
prioritaire: mesurer aussi précisément que possible les objets de coûts inhérents à 
la comptabilité analytique (produits, services, fonctions...). 


Dans la premiere moitié du XX" siècle, le lieutenant-colonel Rimailho expêrimente 
une premiere méthode de calcul de "prix de revient”: la méthode des "sections 
homogènes", dont l'objectif est la répartition des charges indirectes afin d'améliorer 
la connaissance des prix de revient'. En France, la fin du monopole de la fabrica- 
tion du verre, détenu jusqu'alors par Saint-Gobain, oblige cette dernière à effectuer 
scs premiers calculs de coûts sur scs productions. Aux États-Unis, l'apparition des 
lignes de chemin de fer, puis son développement, élargissent le périmètre de la 
concurrence et obligent des entreprises qui signoratent jusqu'alors à développer un 
système de calcul de coûts pour effectuer un étalonnage concurrentiel. 


Lars des “trente glorieuses", le direct costing, méthode de calcul du coût variable, 
est conceptualise afin de déterminer les marges sur coût variable des produits. 
L'objectif est de pouvoir choisir en toute connaissance de cause son portefeuille 
de produits, 


La mondialisation - c'est-à-dire à la fois l'élargissement des périmetres de la concur- 
rence et l'accélération des processus d'information -a profondément modifié les 
besoins des systèmes d'informations comptables de gestion. 


Ce n'est plus tant une mesure précise dont les entreprises ont besoin que d'indica- 
teurs de gestion leur permettant de prendre rapidement la bonne décision. Ce n'est 
pas le coût “exact”, par ailleurs introuvable, qui leur est nécessaire, mais l'outil de 
gestion adapté aux besoins de la prise de décisions. Cette derniere est proréiforme, 
et l'outil doit pouvoir s v conforter. 


La comptabilité de gestion, devenue outil d'analyse et de maitrise des coûts pour 
le contrôle de gestion, n'est plus déconnectée des préoccupations liées au pilotage 
de l'organisation et à sa stratégie de développement, ABC, target casting, UVA... de 
nouveaux outils sont apparus intégrant la valeur perçue, les notions de risque et 
d'incertitude, la réactivité ou la complexité des organisations comme de leurs envi- 
ronnements. 


1 Rimailho (E. }, оен des brix de rericnt, Commission générale d'organisation scientifique du travail, Paris, 1928. 
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C'est dans cet esprit que cet ouvrage a été conçu. Les techniques successives qui 
v sont développées doivent être appréhendées comme des instruments d'aide а la 
decision. Le gestionnaire doit pouvoir choisir, dans la panoplie proposée, celle qui 
convient le mieux pour l'aider à répondre à la question quil se pose. 


Comme l'indiquent le titre er le sous-titre, cet ouvrage a pour ambition d'initier ses 
lecteurs aux méthodes de comptabilité analytique dans une optique de gestion par 
les coûts nécessitant leur analyse et leur maitrise. 
Sous un angle critique et appliqué, il s'attache particulièrement à présenter: 
les concepts, méthodes et outils d'appréciation des objets de calcul des coûts; 
les regles d'interprétation des résultats et niveaux d'analyse de la rentabilité dans 
le cadre de la prise de décisions; 
lintéret et les limites de chaque méthode coûts complets, Coûts partiels, coûts 
ditferentiels...) au regard de son processus technique, des objectifs des utilisateurs 
et des liens avec le contrôle de gestion, l'activité commerciale ou la strategie. 
L'objectif est également d'étudier, à travers un cas d'entreprise : 


l'organisation de l'analyse des coûts dans l'entreprise, avec ses difficultés de 
mise en place et de suivi (organisation pratique de la démarche et de l'analyse, 
systèmes d'informatian...); 


les évolutions actuelles au regard des nouveaux enjeux et preoccupations des 
eCnireprises, 

Dans cette optique, cet ouvrage est destine à permettre aux lecteurs de: 
connaitre et reconnaitre les méthodes d'analyse ; 
choisir une méthode selon le probleme posé; 
mettre en place l'organisation, le systeme d'information et les outils ; 
mettre en œuvre les calculs de coûts de revient et savoir les interpréter; 
contrôler, analyser la rentabilité et prendre des décisions correctrices; 
savoir porter un regard critique sur les Indicateurs et Ies méthodes: 


percevoir les enjeux de l'analyse des coûts, tant du point de vue du contrôle 
des performances, du pilotage de l'entreprise que de celui de sa politique de 
développement. 


Cer ouvrage reprend la structure commune à l'ensemble de la collection "Gestion 
appliquée”, 


INTROOUGTION 


La méthode de rédaction est focalisée sur la présentation didactique : exemples, 
illustrations schématiques, tableaux, graphiques, synthèses. Elle s'appuie sur un cas 
d'entreprise destiné à appréhender concrètement les démarches, les niveaux d'ant- 
lyse des résulrats, puis l'appréciation critique des méthodes. Ainsi, le déroulement 
du cas permet de répondre aux questions que se posent les acteurs de l'analyse des 
cours. Des applications complémentaires plus réduites permettront de proposer 
d'autres illustrations. 


La premiere partie est consacrée à la présentation de la société qui sert de 
support d'explication aux méthodes développées et de cadre technique pour leur 
mise en application, Cette partie développe non seulement le contexte d'action et 
les données comptables de la société, mais également les questions que se posent les 
protagonistes et la maniere d'y répondre pasa pas, à l'aide de dialogues et d'informa- 
tions complémentaires. Le chapitre fonctionne comme un cadre d'énoncé général, 
structure en paragraphes qui renvoient aux autres chapitres du livre. 


La deuxième partie (chapitre 3 à 5) présente les fondements de la compati- 
bilité de gestion à travers la question “qu'est ce que l'analyse des coüts?" : objectifs, 
organisation, notions de coût et de charge et démarche générale d'analyse, 


La troisième partie (chapitres 6 a 5 développe les méthodes traditionnelles 
de coûts complets et de coûts partiels: méthode des centres d'analyse, analyse diffé- 
rentielle, méthode des coûts variables et spécifiques, imputation rationnelle des 
charges fixes. 


La quatrième partie (chapitres 10 à 13) est consacrée aux méthodes d'aide 
au pilotage de l'entreprise davantage fondées sur l'analyse de son fonctionnement: 
méthode ABC, coûts standards, méthode UVA, target costing... 


À partir du chapitre 4, le dernier paragraphe est consacré à l'application de la 


démarche étudiée pour la société Dianis. 


П nest pas nécessaire au lecteur de relire le paragraphe correspondant dans la 
premiere partie pour retrouver la problématique, les questions et les données: 
celles-ci sont reprises sommairement pour introduire la résolution du cas. 


À chaque fois qu'une étape importante est franchie, la démarche est reprise afin, 
d'une part, de synthétiser le processus et, d'autre part, de disposer d'une démarche 
géncrique, en vue notamment de la résolution du cas 
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La societe Dianis 


Ce chapitre présente l'entreprise Dianis, à travers les données de l'exploitation et 
les informations comptables. Ш expose également les objectifs de son contrôleur de 
gestion concernant l'analyse des coûts de ses activités. 


l'entreprise et ses acteurs 


La société Dianis est une entreprise de fabrication de mobilier de rangement pour 
cuisine. Elle produit deux modeles, de niveaux de gamme différents: 


+ le modèle Mélusinc, élaboré à partir d'une matière premiere en polymere (PVC) 
constituée de panneaux de particules surfacés mélaminés de 18 mm d'épaisseur: 
le modele Viviane utilise egalement des panneaux en polymère, mais ses gades 
sont élaborées à partir d'une matière premiere en bois de hétre d'une épaisseur 
de 21 mum. 


Achats Achats de matières premières 


== аи 
: nn Zu nl Á Wi 
Polymère Bos de hêtre 


Ressources: 


Production 7 : i | 
| Atelier Usinage | “matières humaines 
I stechniques financières 
Ké 


Atelier Montage RE 
"opérationnelles +de soutien 
Ventes Modèle Mélusine Modèle Viviane 
(PVC (PVC + bois) 


SCHEMA DU PROCESSUS D'EXPLOMTATION. 
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PRÉSENTATION DU CAS 


La fabrication nécessite des travaux effectués dans deux ateliers: Usinage et 
Montage, Les deux matières (polymère et bois de hêtre) sont achetées par lots de 
poids standards. Une fois livrécs par les fournisseurs, elles sont provisoirement 
stockées en magasin en attendant leur traitement dans l'atelier Usinage. 


Les éléments résultants sont ensuite rransférés- sans stockage intermédiaire = dans 
l'atelier Montage pour la réalisation des deux modeles. Ces deux produits entrent 
ensuite en magasin en attendant d'être vendus a des grandes surfaces et a des 
détaillants, 


Le contrôleur de gestion, M. Serge Provarick, a intégré la societe il y a un an avec pour 
mission de créer le service et de mettre en place des outils d'analyse et de contrôle 
pertinents, Avant son arrivéc, M. Jacky Majin assumait à la fois la responsabilité de la 
comptabilité générale et de la comptabilité de gestion. 


Auparavant, le calcul des coûts ne permettait de déterminer que des coûts complets 
de maniere relativement élémentaire. Le développement des activités et des investis- 
sements, la réorganisation fonctionnelle de la societe ainsi que les modifications stric- 
turelles de l'environnement sectoriel - concurrence, processus d'approvisionnement 
et de fabrication, système de distribution - rendent le systeme inadapré et obsolète. 


Sorge Provarick s'est fixé comme objectif, en collaboration avec la direction générale er 
le service comptabilité, de pouvoir répondre aux multiples questions et préoccupations 
nées du développement rapide de la societe et des incertitudes quant à la rentabilité 
future des activités. Il vient d'embaucher une jeune stagiaire, Mlle Sandrine Caranta, 
qui l'a secondé efficacement dans le travail préparatoire, à l'issue de sa formation en 
master “Contrôle de gestion et analyse financière”. 


Jacky Najin, responsable du service comptabilité, tout juste rentré de congés, ainsi 
que le responsable commercial, Jérôme Droba, qui revient d'un long voyage d'études, 
prennent connaissance des ambitions de leur collègue du controle de gestion. 


Serge Provarick 
Contrileur de gestion 


Ns 
Lo 
A = = bilité / Jérôme Draba 
dur eur BER Responsable commercial 
Sandrine Cararıla 


Assistante contròle de gestion 
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Objectifs et possibilités analytiques 


Le groupe de projet ainsi constitué autour de Serge Provarick souhaite répondre aux 
objectifs de l'analyse et du contrôle de coûts en pleine conscience des contraintes et 
opportunités dans la mise en place d'un systeme de comptabilité de gestion !. 


La société établit une balance trimestrielle en comptabilité generale pour servir de 
base à la ventilacion de ses charges et au calcul des coûts”. Serge Provarick souhaite, 
dans un premier temps, déterminer de manière simple pour le premier trimestre: 

le coût d'achat des matières (PVC et bois); 

le coût de production des deux types de mobiliers (Mélusine et Viviane}; 

le coût de revient des deux modèles ainsi que leur résultat analytique ; 


les possibilités de valorisation des stocks. 


La connaissance de ces coûts lui est Indispensable dans une optique de contròle, 
mais également de Axation des prix. Il envisage ensuite, avec sa jeune assistante, 
de développer sa comptabilité analytique en utilisant la méthode traditionnelle des 
couts complets en centre d'analyse *. 


La société Dianis aimerait egalement connaitre, dans une optique plus décision- 
nelle ét prévisionnelle, ses coûts Axes et variables afin de connaitre l'impact des 
variations de l'activité sur ses coûts, ses seuils de rentabilité et analyser son risque 
d'exploitation *. 


En effet, les perspectives de croissance sont sérieuses, mais les difficultés le sont 
également. Cette connaissance de la variabilité des charges lui serait fort utile pour 
apprécier ses opportunités de développement- voire de retrait - grüce à la mise en 
place, de manière conjointe aux coûts complets, de méthodes de coûts partiels : 
coûts variables et coûts spécifiques". 


L'objectif de Serge Provarick reste avant tout d'obtenir des outils lui permettant 
d'interpréter les résultats, Pour cela, il voudrait pouvoir dissocier, dans l'évolution 
de ses coûts, la part due aux variations de volume, du fait d'une activité parfois 
instable et saisonnière, et celle qui est liée à une plus ou moins bonne maitrise de 
ses charges. La méthode de l'imputation rationnelle des charges fixes '. qui associe 
les deux approches (coûts complets et coûts partiels), permettrait de répondre à 
cette problématique. 


Chapitre 5, page 55 
Chapitre à, page 71 

“Ша үте 5, page BT. 

Chapitre G. page 119. 
“Шаш ге 7, раве 147. 
Chapitre 8, page LSI. 
Chzpitre 9, page 2081, 
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PRÉSENTATION DU CAS 


Les connaissances académiques récentes de Sandrine Caranta en analyse des coûts 
Fant souvent conduite a porter un jugement critique sur les techniques tradition- 
nelles”, Tout en reconnaissant leur bien fonde, elle suggere de dépasser leurs limites 
en étudiant des méthodes d'aide au pilotage reposant davantage sur une analyse du 
fonctionnement de l'organisation. Serge Provarick lui demande, une fois maitrisées 
les techniques habituelles - ce qui reste l'objectif principal а court terme - de proposer 
une démarche et des outils permettant la gestion des coûts par activité”, 


Le contrôleur de gestion souhaite également affiner sa technique de controle des 
couts. L'analyse des écarts entre prévisions et réalisations constitue en effet pour 
lui une étape essentielle, dans un but d'identification des sources d'efficacité de 
organisation ou bien de dérapages et, globalement, d'une ameliaration globale des 
performances” 


C'est, en définitive, une sorte de “laboratoire des méthodes que le contröleur de 
gestion et son équipe souhaitent mettre en place. Choisir et élaborer des outils 
complémentaires, les tester, confronter leurs résultats, porter un regard critique 
sur leurs avantages et inconvénients constituent des défis qu'ils se sentent prêts à 
relever 


Ainsi, dans unë optique d'optimisation de son activité, la société Dianis souhaitera 
peut-ètre également étudier les conséquences des modifications de l'organisation 
ou de positionnement envisagées. L'utilisation de la méthode UVA ou la détermi- 
nation des coûts cibles, des coûts marginaux, des coûts cachés... peuvent fournir 
à cet gard des concepts et outils complémentaires et efficaces dans le cadre de la 
prise de décisions". 


Serge Provarick, le contrôleur de gestion, Sandrine Caranta, sa nouvelle collabora- 
trice, ainsi que ses collègues de la comptabilité (Jacky Najin) et du service Commer- 
cial et marketing (Jérôme Droba) n'ignorent pas l'ambitian du projet, ni les écueils: 
disponibilité et fiabilité des informations, mise en place d'un système d'information 
pour leur collecte et leur traitement, maitrise conceptuelle et opérationnelle des 
méthodes, élaboration des instruments de calculs et des outils de présentation, choix 
des critères d'analyse et des regles d'interprétation en vue de décisions correctrices 
et/ou stratégiques. " 


Ils sc mettent d'accord pour faire un point régulier concernant la mise en place des 
méthodes envisagées, 


& Chapitre 10, page 227, 
9 Chapitre 11. page 237 

ið Chapitre LE page 265. 
11 Chapitre 13, page 203 
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Données comptables 


Jacky Majin a fourni les données comptables du premier trimestre, issues de la 
balance des comptes, à Sandrine Caranta. Celles-ci sont complétées des premieres 
recommandations de Serge Provarick quant à la répartition des charges. 


C'est sur cette base, ainsi que sur les informations extracomptables quelle pourra 
collecter, que le travail commence. Elle sait pouvoir compter sur un pilotage rigoureux 
du projet de la part de son responsable de service, ainsi que sur le soutien des autres 
responsables fonctionnels. 


Ces informations seront exploitées, selon les approches développées, lors de la 
résolution du cas à la fin de chaque chapitre. Les charges sont trimestrielles, sauf 
indications contraires. 


Achats de matières et de fournitures 


Achats de matières: 100 000 € 


Les deux types de matières, polymère et bois de hêtre, sacherent par panneaux de tailles 
variables, convertis en lors de poids standard afin d'en faciliter la comptabilisation. 


polymère PVC, ó 000 lots de 10 kg à 9€ le lot; 
- bois de hetre, 4 000 lots de 10 kg à 11,5€ le lot. 


Achats de fournitures (nan stockées): 5 195 € 


OE de fournitures administratives, 195 € de matériel d'entretien er 4 100€ d'élec- 
tricité. Les compteurs par centre permettent de repartir cette derniere charge: 400€ 
pour le service administratif, 200€ pour le service entretien, 300€ pour le service 
approvisionnement, respectivement 1 200€ et 1 600€ pour les deux ateliers et 400€ 
Four le service Co mercial. 


Services extérieurs 


Entretien et réparations: 19 000 € 


- 4 DOO pour les installations spécifiques à la production des modeles Mélusine 
et Viviane (mêmes interventions sur les deux installations); 


9 DOO pour les camions; 

450 € pour le véhicule commercial; 
2 1004 pour l'atelier Usinage : 

3 000€ pour l'atelier Montage ; 


450 € pour le service administratif. 
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Primes d'assurance: 4 000 € 


Ces primes ont été payées en janvier et concernent toute l'année. 


Elles sont réparties pour 1 600€ au service transport, le reste en parts égales pour 
le service administratif et chacun des deux ateliers, 


Autres services extérieurs 


Publicité: 13 000 € 


spécifique au modele Mélusine! 2 000€ ; 
spécifique au modèle Viviane: 3 DODE; 


le reste concerne la publicité commune aux deux modeles. 


Honoraires: 2 000€ 


70% de cette charge est imputable au service administratif, les 30 % restants le sont 
a parts égales entre le service entretien et chacun des deux ateliers. 


Transport: 48 000€ 


Les transports seffectuent par camions. Les approvisionnements sont propres à chaque 
type de matiere, alors que les livraisons des deux modèles s'effectuent en commun. Les 
déplacements automobiles concernent les commerciaux et l'équipe de direction. 


transports sur ventes des modeles Mélusine et Viviane: 14 0004 ; 
transports sur achat de matières: 22 000€, dont 15 000€ pour le PVC; 
de placements: 12 000€, dont à 800€ pour les commerciaux. 


Frais de poste et de télécommunications : 1 200 € 
ТОПЕ pour le service administratif; 


200€ pour l'approvisionnement: 
300€ pour le service commercial. 
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Charges de personnel 


Salaires et traitements: 127 000 € 


services administratifs: 18 000 € : 
service approvisionnement: 5 000€; 


main-d'œuvre directe de production après dépouillement des bons de travail: 
18 000€ pour le modéle Mélusine et 29 000€ pour le modèle Viviane ; 


main-d'œuvre indirecte de production 
- atelier Usinage: 18 000%, 

- atelier Montage: 22 000€; 

service entretien: 2 000€ : 

service transport: 2 OO0£ ; 


service cominercial- 13 000E. 


Charges sociales 


40 % des salaires. 


Impüts et taxes 


Taxe professionnelle 
D pour le premier trimestre, mais une charge de 16 000€ concernant l'ensemble de 
l'année est prévue, Les trois quarts doivent étre affectés au service administratif et 
le quarti ESMANE sera reparti entre les services гат роте erc approvisionmeqmnents, 
ainsi que les deux ateliers pour un montant équivalent, 


Autres impôts et taxes 
4 000€ d'impôts fonciers seront réglés ultérieurement, mais couvrent l'exercice 
comptable. Il est délicat de proposer une répartition entre plusieurs services pour 
ces charges de structure, 


Charges financières 


Les charges financières concernent, d'une part, un emprunt a long terme (dix ans) 
négocié au taux annuel de 8%, d'un montant restant dû de 210 000€ et, d'autre part, 
un emprunt à un an d'un montant de 140 000 négocié à 6 %. 


Les charges financières des emprunts doivent se repartir entre les services au prorata 
de l'objet financé. 


Dannes comptables 
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Emprunt à long terme 
Cet emprunt a permis de financer des investissements, à hauteur de 30 000€ 
pour l'atelier Usinage, de 60 000€ pour l'atelier Montage et de 210 000€ pour 
administration. 


Emprunt à court terme 


Cet emprunt a permis de financer principalement l'exploitation concernant des 
dépenses : 


d'approvisionnement, 40$; 
de production, 15% affectés а chacun des deux ateliers; 
commerciales, 205 - 


les 10% restants sont affectés à l'administration. 


Charges exceptionnelles et autres produits 


Valeur nette de l'actif cédé 


En fin de trimestre, la vente d'un bien matériel pour 8 000€ a généré une charge 
liée à la valeur nette de l'actif cédé, comptabilisée à 10 00DE. 


Autres produits 


Outre les ventes, la comptabilité a également enregistré 5 ПОП d'autres produits. Une 
moitié concerne d'autres produits d'exploitation et l'autre des produits financiers. 


Outre ces charges enregistrées lors du trimestre, des informations émanant du bilan 
doivent également être prises en compte dans l'analyse des coûts. 


Immohilisations 


Les immobilisations suivantes sont inscrites au bilan en valeurs brutes, Les biens 
intégralement amortis sont précisés, 
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Frais d'établissement: 9 000€ 


Constructions: 240 000 € 
П est proposé de répartir la charge d'amortissement en fonction de la surface occupée d 
300 m^ pour chacun des deux ateliers, 100 m^ pour le service commercial, 150 m° 
pour les bureaux administratifs, 30 m’ pour le service entretien et 100 m^? pour le 
magasin d'approvisionnement. 


Les constructions datent de moins de vingt ans. 


Matériel industriel: 300 000 € 


Ce matériel, toujours amartissable, comprend: 


deux installations techniques identiques, d'une valeur d'achat de 66 000€ 
chacune servant, l'une a lå production du modèle Mélusine et l'autre à celle du 
modele Viviane; 

trois autres installations, d'une valeur de 56 000€ chacune, servant à la fabrica- 


tion des deux produits- l'une est installée dans l'atelier Usinage et les deux autres 
dans l'atelier Montage, 


Matériel de transport: 50 000 € 
Acheté il y a trois ans, il concerne deux camions utilisés pour les achats et les 
livraisons, d'une valeur d'achat globale de 40 000€, et un véhicule utilisé par le 
service commercial, acheté 10 000€, 


Mobilier et matériel de bureau: 32 000€ 


Certaines de ces immobilisations ont deja ete intégralement amorties, Les amortis- 
sements sc répartissent en fonction de la valeur brute du mobilier ct matériel de 
bureau encore amortissables installés dans [es services. 
Les valeurs brutes sont les suivantes: 
1 400 € pour le service approvisionnement (biens entierement renouvelés il у а 
deux ans; 


5 G00E pour le service commercial (la moitié acquise Fan dernier, l'autre il y а 
huit ans); 


le reste du matériel est installé dans le service administratif (dont 1 200€ de 
valeur nette nulle), 


Les frais d'érablissement sont amortissables sur trois ans, les constructions sur vingt 
ans, le matériel industriel sur dix ans, le matériel de transport sur quatre ans, le 
möbilier et matériel de bureau sur sept ans. 


Lamortissement linéaire est pratiqué pour tous les types d'immobilisations. 
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Capitaux propres 


Les capitaux propres selevent à 200 000€, Une rémunération conventionnelle des 
capitaux propres est prise en compte dans les coûts, au taux annuel de 10%. 


stocks de matières et de produits au 1" janvier 


Afin d'effectuer les calculs de coüts, il est nécessaire de connattre la valeur des stocks 
en début de période d'analyse (premier trimestre), évalués en coûts complets. 


Stocks de matières 
PVC: 1 000 lots a 13,00€ le lot de 10 kg: 


bois de heere: 300 lots à 15,00 € le lot de 10 kg. 


Stocks de produits finis 
Mélusine : 30 800€ pour 200 unités: 


Viviane: 41 000E pour 200 unités 


Stacks d'en-cours 
Des produits non achevés étaient en cours de production au début du trimestre, 
De méme, en fin de trimestre, des produits non finis ont supporte des charges, mais 
пе sont pas sortis des ateliers. Il £audra tenir compte de ces stocks d'en-cours lors de 
la détermination des coûts de production des deux produits finis 


Produits résiduels 


П en est de même des produits résiduels (rebuts) issus de la production, Ceux-ci 
supportent des frais engendrés par l'élimination des déchets ou leur retraitement 
permettant de les vendre. 


Le service comptable n'est cependant pas en mesure de fournir actuellement une 
appreciation de la valeur des en-cours ct des produits rcsidluels. 


Valorisation des stocks 


Les sorties de stock sont ici évaluées au coüt moyen unitaire pondéré. 


Les mouvements d'entrée et de sortie de stock seront précisés ultérieurement. 


Donnees comptables 


Questions posées par le cas 


Nous abordons ici les questions que se posent les acteurs au regard des possibilités 
offertes par les méthodes d'analyse des coûts, Elles trouveront une réponse, en 
s'appuyant sur les documents de travail et les orientations didactiques proposés, 
au fur et a mesure du développement des chapitres explicatifs. 


Analyse des charges’ 


À partir des informations comptables communiquées par Jacky Najin concernant 
les soldes de la balance au 31 mars et des ventilations extracomptables de charges 
proposées, Serge Provarick demande a son assistante, Sandrine Caranta, d'effectuer 
la ventilation des charges directes et indirectes dans les modèles de tableaux qu'elle a 
élaborés lors de sa periode de stage. Le contrôleur de gestion lui precise sa demande. 


«Pour ce travail préparatoire, avant tout calcul et analyse de coûts, vous élaborerez 
le tableau de ventilation des charges. Je vous conseille de proceder ainsi: 
"identifier les charges à incorporer dans les coûts pour le trimestre en dissociant, 

pour chacune d'elles, les parties directe (spécifique à un coût particulier) et 
indirecte (commune à plusieurs coûts): 
veiller а l'abonnement de certaines charges- trimestrialiser les charges annuelles 
au besoin - et falre apparaitre les charges non incorporables et supplétives: 
distinguer, pour les charges directes, les montants à affecter dans chacun des 
cotes identifiés (deux d'achat, deux de production et deux de revient). 


«Vous procédercz également à la répartition des charges indirectes dans les diverses 
fonctions de l'entreprise que nous avons isolées, à l'aide du tableau prévu à cet effet. 
Mous connaitrons ainsi nos coûts directs et celui de nos centres d'analyse. » 


1 La césolinion du cas, schon les données et les questions posées dans cette section, est présentée au elxpltre 4, page 83 
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Calcul de coüts complets et imputation 
des charges indirectes ? 


A partir des informations concernant l'activité et des résultats précédents, Serge 
Provarick demande à Sandrine Caranta de procéder à l'affectation des charges 
directes et a l'imputation des charges indirectes afin de déterminer les coûts des 
deux produits. 


Consommations, production, ventes et mouvements de stocks 


Outre la connaissance de nos charges directes et indirectes, er quelle que soit la 
méthode d'analyse, il est nécessaire de connaitre les consommations dé matières par 
type de produit ainsi que les volumes de production et de vente pour déterminer 
les coûts de nos produits. Le tableau suivant vous résume ces informations, ajoute 
Serge Provarick : 


Premier trimestre 


Consommalions Polymer PVC 2500 | lota de 10 kg 


Bois dà hêtre AO | lots de 10 ki 


Main-d'ceuvre atelier 1 500 heuras 
Production 1 000 unités 
Cuaniibés unités 


Prix de venta a euros 


COoNsOMMATIONS ET ACTIVITÉS DES DEUX FRODUITS. 


— Merci, dit Sandrine Caranta. Nous avons aussi besoin de connaitre la valeur des 
stocks de matières et de produits en début de période d'analyse, afin de valoriser 
le coür des matières consommées ainsi que le coût de production des produits 
vendus. 


— Tout à fait, lui répond Jacky Najin, vous retrouverez ces informations dans les 
documents comptables que je vous ai remis", Nous utiliserons la méthode du coût 
moven unitaire pondéré pour la valorisation des sorties de stock. Nous testerons 
quand mème, pour la matiere PVC, les autres méthodes, notamment celles qui tien- 
nent compte de la chronologie des mouvements", Vous pouvez d'ores et déjà noter 
les dates et volumes des mouvements de stock de PVC 


Z la миш de cas, selon les doenées et les questions postes dans cette section, est présentée aux chapitres 5. page 107 
#10, page LAN, 

4 Données comptables, chapitre L, page 36. 

# Vair chapitre 5, page H. 


Calcul de coûts complets et imputation des charges indirectes 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


SES um Prix d'achat 
Data Liballà Hombra d'articlas (hors irais d'achat) 
ID Bon d'entrées de matiere 8.52 le lot 


ют | Soda pure | тш 
OMC Bon de sortis pour Mélusine | oam] | 
(тш | HEN тю _ 77 _ 
Dmm Tramen ml 


MOUVEMENTS DE STOCK TRIMESTRIELS CES MATIÈRES РУС. 


Imputation des charges indirectes dans les coûts: 
première approche * 


La répartition dite primaire a été effectuée précédemment dans le "tableau de 
répartition des charges indirectes" jusqu'à la détermination des montants totaux 
par centre de cats 


< Jusqu'à présent, dit Serge Provarick, nous n'utilisions que les trois centres d'analyse 
standards lies à l'exploitation approvisionnement, production er distribution = pour 
la répartition des charges indirectes De plus, les deux unités de fabrication étaient 
confondues 


— Effectivement, votre technique initiale était une solution assez simple, se risque 
Sandrine Caranta. Mais alors, comment traitiez-vous les charges des centres de соці 
qui ne sont pas directement liés à l'exploitation ou bien prestataires de services de 
celle-ci, comme les charges administratives ou d'entretien? 


= Les centres auxiliaires. voulez-vous dire? [s étaient de moindre importance. Dans 
un premier temps, nous répartissions directement l'ensemble des charges indirectes 
dans les trois fonctions d'exploitation, meme si cela nous conduisait à utiliser des clés 
approximatives pour les charges de structure, Je vous fais grace du processus, mais 
nous arrivons en definitive а un montant total de charges indirectes par type de coûts, 
que je vals vous fournir. Dans un second temps, nous impurions ces montants dans les 
coûts des matières et des produits proportionnellement à dés unités simples d'activité 
reposant sur les volumes: quantité achetée, unite de production ou unité de vente, 
selon le type de cout. + 


Centre d'exploitation Approvislannement Distribution 
Charges indirectes réparties | 21 TONE 112 520€ 63 BOO 


Unità d'imputétion | Quamtités achetées Unités produites Unités vencduas 


CHARGES INDRECTES RÉPARTIES EN FONCTION DES CENTRES DE COÛTS UTILESES IRITIALEMENHT, 


5 Bésaluiicn au chapitee 5, page 107 
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Imputation des charges indirectes par la méthode 
des centres d'analyse 


Apres cette première approche, Serge Provarick souhaite affiner la démarche en 
utilisant la méthode des centres d'analyse. 


«Је suppose que vous voulez dorénavant utiliser la nouvelle répartition des charges 
indirectes en dissociant les centres principaux d'exploitation et les centres auxi- 
laires, mais également modifier les regles d'imputation dans les coûts en utilisant 
des unités de mesure de l'activité plus fines et plus adaptées à l'exploitation? 


— Oui, tout a fair. Le nouveau tableau de répartition sur lequel vous avez travaillé, 
composé de centres homogènes, tient davantage compte de l'activité et de 
l'organisation de la société, 


— Pour mettre en application notre nouvelle méthode de calcul des cours en centres 
d'analyse, vous devrez compléter le tableau de répartition des charges indirectes 
issu de la répartition primaire, À partir des montants des charges indirectes obtenus 
pour les centres de coûts et du choix d'unités de mesure plus pertinentes de leur 
activité (unités d'œuvre), vous mettrez en évidence: 


la répartition secondaire des centres auxiliaires dans les centres principaux ; 


le calcul des coûts d'unite d'œuvre des centres principaux. = 


Unités d'œuvre pour la répartition des centres auxiliaires 
«Je connais bien cette méthode traditionnelle. La répartition secondaire consiste a 
transtërer progressivement les montants des centres auxiliaires, qui ne peuvent par 
definition être imputés directement aux coûts, vers les centres principaux liés à l'ex- 
ploitation. Mais alors, quelles clés de répartition utiliserons-nous pour ce transfert? 
demande Sandrine Caranta. 


— Cette répartition des centres auxiliaires s'effectue en fonction des prestations 
fournies aux autres centres. La répartition des charges du centre Administration 
seffecruera au prorata des effectifs travaillant dans les autres centres (équivalents 
temps plein}, Pour le centre Entretien, l'unité sera lé temps d'intervention effectué 
par le service. Les charges du centre Transport seront, quant à elles, réparties en 
fonction des kilometres de trajets réalisés pour acheminer les matières, les produits 
intermédiaires et les produits vendus, = 


b Résolution au chapitre ó, page 133. 


Lalcul de coûts complets et imputation des charges indirectes 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


Apres avoir consulté les différents services, Sandrine Caranta a pu résumer ces 
informations dans le tableau suivant: 


Centres . Admiris- Äeprmëigs- : 
| же Le pe | "um CAR [mr тө 
a | sn а |а [m fen [es 


Heres 
CIE EKE 


REFARTITION CEE UNITÉS D'ANALYSE DEE CENTRES AUXILIAIRES. 


Unités d'œuvre pour l'imputation des centres principaux 
dans les coûts 


«Jusqu'à présent, la société utilisait comme unités de mesure de l'activité de ses trois 
fonctions d'exploitation - approvisionnement, production et distribution - des unités 
volumiques simples. Elles nous servaient à imputer les charges indirectes dans les 
coûts d'achat, de production et de revient. 


e Après plusieurs essais, nous avons décidé, avec Jacky Majin, de retenir des unités 
de mesure plus précises et davantage en rapport avec lactivité de ces centres de 
Colts et les ressources consommées. La fonction de production est scindée en deux 
en raison du caractère non homogene des deux atchers en matiere d'activité et 
de facteur explicatif de l'évolution de leurs charges. Voici les unités choisies pour 
imputer les charges indirectes dans les Coûts, » 


i 
Centres d'analyse |, eovisionnernent | Atelier Usinage Atelier Montage Distribution 
prinaipaux 


Units d'œuvre Hombre da lats Normie de lots Hombre d'heuras 100€ de chiffré 
choisie achetés consommés de main-d'œuvre d'affaires 


UNITÉS DEURE CHOSES POUR CIM PUTÉTION DES CHARGES INGIRECTES. 


Calcul des coûts complets pour le premier trimestre 


Objectifs 
A partir de ces renseignements, Serge Provarick, aide de son assistante, souhaite: 


déterminer les coüts- d'achat, de production et de revient-ainsi que le résultat 
analytique des deux produits pourle premier trimestre, en présentant les résultats 
(totaux et unitaires) sous forme structurée, ainsi que les inventaires des stocks de 
matieres et des produits finis; 


inte rpréter les résultats et proposer des solutions d'amélioration. 


Calcul de coûts complets et impatatiea des charges indirectes 


PRÉSENTATION DU CAS 


«Je vous fournirai les rösultars obtenus en utilisant les unités volumiques simples habi: 
tuclles”. Ainsi, vous pourrez affiner le travail sur les charges indirectes et déterminer 
nas Coûts de manière plus juste et précise avec la méthode des centres d'analyse”. 
Il serait d'ailleurs intéressant de comparer, pour ce trimestre, les résultats que nous 
obtenons selon l'ancienne technique avec ceux de la nouvelle. » 


En-cours de production et produits résiduels* 
Ah! fallais oublier une dernière information d'importance, intervient Jacky Najin. 
Toutes les charges engagées ce trimestre ne s'appliquent pas forcément à des produits 
commences et finis au cours de cette période d'analyse. Pour le calcul des coûts 
de production, il faut tenir compte des charges déja engagées pour des produits en 
cours de production à la fin du trimestre précédent, ainsi que de celles qui ont été 
engagées pour des produits non achevés en fin de trimestre 


ome | «mo 


EN-SGOLHS DE CEBIT ET СЕ FIN DE TOMESTRE. 


«Par ailleurs, poursuitil, je peux maintenant vous fournir la valeur des produits 
residuels issus de la production: б 500 kg de rebuts de matières PVC ont été vendus 
à raison de 0,30€ le kg Ms ont supporté 500€ de frais supplémentaires, générés par 
l'élimination des déchets ou leur retraitement. Leur valeur nette diminuera le cott 
de production des articles. Nous les affecterons entre les deux produits au prorata 
de la matière PVC consommée 


— Nous n'avions pas intégré ces éléments lors de l'utilisation test de la technique 
simplifiée, rappelle Sandrine Caranta 


— C'est exact, nous n'avions pas encore la valeur comptable de ces en-cours et de ces 
déchets et jar oublié de vous les fournir pendant que vous expérimcentiez notre ancienne 
technique, sexcuse-til, Nos coûts de revient en seront également modifiés. Voilà une 
autre source de différence de résultat entre l'ancienne et la nouvelle démarche. > 


7 Chapitre 5, page 107. 
8 Chapitre G, page 138. 
H Nous uliliserons ces compléments dans la méthode en centres d'analyse (voir chapitre 0, page 142) 


Calcul de coûts complets et imputation des charges indirectes 


QUESTIONS POSEES PAR LE CAS 


Concordance entre résultat comptable et résultat analytique 


«Pour achever cette méthode traditionnelle de coûts complets, nous ferons le 
rapprochement entre le résultat analytique et le résultat comptable trimestriel. 
C'est important pour moi, précise Jacky Najin, cela permet de vérifier l'exactitude 
des résulrats. Vous m'y aiderez, Mlle Caranta, vous connaissez bien les rerraitements 
comptables effectués. 


— Je pense que je pourrai m'en sortir, même si ce n'est pas l'activité la plus intéressante 
de la comptabilité analytique. 


— Ah, ces jeunes gestionnaires tout juste sortis de leur master! Ts dédaignent le 
travail comptable, alors que c'est la base de tout outil de gestion et de decision. Ш 
faut savoir malaxer tous ccs chiffres et ces lignes de comptes avant de pouvoir fire 
sortir la “substantifique moelle” des indicateurs d'analyse et leur donner du sens. 
Mous ferons ce travail en deux temps: 


en premier lieu, nous établirons un compte de résultat pour le trimestre (en 
tenant compte de l'abonnement des charges); 


ensuite, nous vérifierons la concordance entre le résultat analytique et le résultat 
comptable. 


— [lest un peu philosophe à ses heures, notre responsable financier!» dit Serge 
Provarick avec un sourire complice à sa jeune assistante. 


Le contrôleur de gestion est ravi de voir que cette premiere réunion annonce une 
cooperation fructueuse entre les acteurs du groupe de projet. I a lancé la premiere 
étape de son processus de refonte du contrôle de gestion de la société et conserve 
"sous le coude" d'autres objectifs. 


Calcul de coûts complets et imputation des charges indirectes 


PRÉSENTATION DU CAS 


Analyse différentielle 
et analyse fonctionnelle '° 


Apres la mise en place de la methode des coûts complets, Serge Provarick souhaite 
procéder à l'analyse différentielle et fonctionnelle de l'activité de Dianis, à l'aide de 
nouveaux outils de gestion. 


Analyse différentielle 


«Та dissociation entre charges fixes et charges variables nous permettrait d'analyser 
Ic comportement des coûts au regard de l'activité. Pour cela, nous devons rcaliscr un 
tableau d'analyse différentielle permettant de dégager notre marge sur coût variable 
et de retrouver le résultat analytique. Nous partirons des soldes de la balance des 
comptes du premier trimestre. 


— Nous devons connaître le montant des charges fixes et variables, souligne Sandrine 
Caranta. Or si les achats de matières et autres approvisionnements, comme les variations 
de stock, peuvent etre considérés comme dépendants de l'activité, les autres charges 
comptables sont plus délicates à appréhender Certaines sont fixes, d'autres contiennent 
unc partie fixe et une partie variable. Comment les distinguer? 


= Nous avons réalisé ce travail préparatoire avec les services comptable et marketing, 
indique Serge Provarick. Les charges ont été analysées et sont ventilées ainsi: 


Autres achats et charges externes (hore électricité, intégrée dans les approvislannements): 
85 205€, dont 40% sont des charges variables. 


Impôts, taxes et versements assimilés: 5 000€, dont 35% seulement de charges variables. 


Salaires et traitements: 127 000€; ce sont des charges fixes pour 53% (on les arrondira а la centaine 
dauros la plus proche). 


Charges sociales: elles représentent 4096 des salaires (pour leur partie fixe comme pour leur partie 
variable. 


Cotations aux amortissements: ellas concernent des constructions d'una valeur brute de 240 0008, 
amorlissables sur vingt ans, cinq installations techniques dent deux d'une valeur brute unitaire de 66 ODE 
et irala autres acquises pour 56 DODE l'unité, chacune amartissable sur dix ans, du matériel de transport 
d'une valeur de 50 000€, amcrtisssble aur quatre ans einsi que du matériel de bureau d'una valeur da 
28 000, amorlissable sur zapt ans. 


Autres charges incorporées: 5 0DE; allas sont considéràáas comme fixes à 90 90. 


Charges financières: 6 300€. Ellas concamant un emprunt à court terme destiná à financer la cycle 
d'axploitaticn et un emprunt à long terme destiné à financer las investissements, Ce dernier, d'une durée 
de dix ans el d'un montant restant dû de 210 099€, a dé négocké au taux annuel de 8,0%. 


«Par ailleurs, les autres produits d'exploitation (hors chiffre d'affaires, ventes de 
produits residuels et variations des stocks) ainsi que les produits financiers seront 
considérés fixes. 


i£ La resolution iiu cas, selen les données et bes questions posées dans cette section, est presenter au chapitre 7, page 153 
et page 171 (peur l'analise mixte) 


пење cditierentielle et analyse foam tim nele 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


Les valeurs des stocks finaux de matières er de produits ont été déterminées précé- 
demment. Rappelons que leur valeur comptable est de 17 902,50€ pour les matières et 
65 553.60 € pour les produits Anis. Les valeurs des stocks initiaux et des en-cours se 
retrouvent dans les données comptables. » 


Dans un premier temps, H convient de procéder ala ventilation des charges contenant 
une partie like. serge Prowarick dressera dans un second temps un tableau d'analyse 
différentielle classique permettant de mettre en évidence la marge sur coût variable 
de Dianis et de retrouver son résultat courant, 


Analyse fonctionnelle 


Le contröleur de gestion souhaite également effectuer une analyse fonctionnelle des 
charges, en vue d'une analyse mixte. En reprenant les données comptables de l'entre- 
prise Dianis et à partir de la ventilation des charges par fonction, il charge Jacky Majin 
d'élaborer un tableau de répartition fonctionnelle des charges d'exploitation ainsi que 
le tableau d'analyse fonctionnelle. Ce dernier permet de dégager les marges partielles 
(de production et de distribution) et de retrouver le résultat d'exploitation ainsi que 
le résultat courant. 


Les charges d'exploitation se répartissent de la façon suivante: 


Total ` Fonction da Fonction Charges 
production commerciales Sören 
&chats de marchandises 100% 
Variation das slacks de marchandises 1009 


= бош d'achal des marchandises vendues 
Achats de matières at autres approwisionnements 


Autres achats el charges axtemes 


impots. taxes et versements assimiles 


Salgsres ei traitements 

Charges sociales 

Cotations aux amortissemants at provisions 
Autres charges d'exploitation 

Variation de stocks de matières 
Variation de la production stockée 
Froduction immabilisse 


TABLEAU DE RÉPARTITION FONCTISGNAMELLE DES CHARGES D'EXPLOITATION, 


Analyse mixte 


Au regard du tableau de ventilation des charges selon leur variabilité (analyse 
différentielle) et du tableau de reclassement fonctionnel (analyse fonction- 
nelle), la société Dianis peut effectuer une analyse mixte en dressant son tableau 
d'exploitation différentielle. Serge Provarick confie à Mlle Caranta ce travail, destiné 
a mettre en evidence la formation du coût variable et de la marge sur coût variable 
ainsi que lé résultat courant. 


Xnalyse différentielle et analyse konctonnelk 


PRÉSENTATION DU CAS 


Étude des seuils de rentabilité 
et analyse prévisionnelle " 


Seuil de rentabilité trimestriel et annuel 
(avec ou sans activité saisonnière) 


D'apres l'analyse différentielle de la société Dianis, lc montant des charges fixes 
trimestrielles (nettes) s'élève а 176 432€ et la marge sur charges variables représente 
un peu plus de 47% du CA. Ce chiffre d'affaires a atteint 415 500, 


Mile Caranta souhaite déterminer le seuil de rentabilité, ainsi que les indicateurs 
de risque de l'exploitation au cours du trimestre, Elle projette également une 
analyse de l'activité annuelle. Plusieurs questions se posent, aussi propose-telle 
une réunion de travail à Serge Provarick, Jérôme Droba, directeur commercial, 
ainsi que Jacky Najin, le responsable financier. Ceux-ci acceptent et lui demandent, 
à l'issue de la réunion, un compte rendu. 


Comple rendu de la réunion de travail concernant l'étude de seuils de rentabilité 


Sandrine Caranta, le 18 aeril. 


1. Proposition de détermination du seuil de rentabilité pour le premier trimestre, op valeur at en volume, à 
partir das résultats de l'analyse différentialle, Des indicateurs de risque de l'oxptostation seront ogedamen! 
calculés (point mart, marge et indice de sécurito). 

2. Propaaltion de détermination de seula de rentabilité annuels: 


- compte tenu de l'évolution irrégulière des ventes au cours de l'année que connait l'entreprise, Serge 
Provarick désire connaître plus justement le seuil de rentabilité annt ` 

- selon les estimations de Jérème Droba, l'entreprise projette un ÇA annuel de 1 800 000 pour 7 300 imités 
vendues et des coafficiants setsonniers plus importants au second semestre qu'au premier; 


- selon lea études de Serge Prowarick, cetle salsonnallt# des ventes entralne des variations du taux de 
marge sur coût variable (el est de 4735 an moyenne sur l'année, il diminue lorsque l'activité est plus 
faible al s'améliore lorsque l'activilà ast élevé): 

= pour Jacky Majin, les charges fixas ne dépendent pas des éléments saisonniers et s'élèvent globa- 
lernent à un montant équivalent à quatre fois lès charges fixes nees impuläss lors du premier 
Irimestre- il souligne que ceDes-cl doivent être intégrées en début d'année pour la détermination 
d'un seuil de rentabilité annuel. 


Trimestre 1 | Trimestre 2 


Copien! ЕЕН OP 0,7 14 1,3 
Taux de marge aur CV dû 435b das 45 55 


VARIATIONS SAISONMIÈRES DE LACTATTÉ ET LEUR IMPACT 


ii La resolution du cas, selon les données et les stat posées dens cetle section, esi présentée au chapitre 7, page 173 


Etude des suis de rentabilité et analyse prévisionnelle 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


Serge Provarick voudrait comparer les seuils de rentabilité obtenus, selon l'hypothase d'une absence de 
Saal ee l'activité ot selon celle, pius raaliste, d'une їтг шап: des ventas annuelles. 


rome Crota suggere qu'une représentation graphique permettrait d'illustrer les nösidlats, 


А la suiti des échanges et des parspectivas qu'autorisont colla hud, il savane cue des analyses provi- 
sionnelles saralent riches d'enseignements, d'un point de vue lant commercial que de analyse des coûts 

l'est convenu que toutes demandes spécifiques ultérieures seront adressées à Sandrine Caranta et à Serge 
Provarick pour contrède de faisabilité. par e-mail. 


Résultats prévisionnels annuels et levier opérationnel 


Le responsable commercial, Jérôme Droba, prévoit une augmentation des ventes ct, 
à l'aide des informations de Serge Provarick, il charge Mlle Caranta d'effectuer une 
analvse prévisionnelle. 


E-mail de Jérome Dreba, complété par Serge Provarick, à Sandrine Caranta 
Date: Thu, 20 Apr 10:08 

To: Sarge Drock «Serge ProvanickitDianis fr 

Subject: Ae: Analyse préviskonnalla 

Co: Sandrine. Garantat Dianis fr 


Le 20/04 09:42, vous avez écrit : 


> Banjaur Sandrine, 

> 

> Suite а nos discussions èl à votre compte rendu, dent je vous folicila peter la fette des 
> Échanges, l'aurais une demande complémentaire à formular, al Serge n'y voll pas 

> d'inconvénient. Nos études de marché nous laissent à penser qu'une progression de 

> l'activité est enwisagenble dans l'avenir procho. Aussi, j'airmerais Coppi notre resultat 
> prévisionnel selon plusieurs hypothèses : d'une part, une augmentation du CA annuel 
=de 8% el, d'autre part, un volume des ventes atbeignant 4 000 unités. Je pense ou ung 
> répartition des ventes entre les deux modèles n'est pas nécessaire ` vaa données 

=> moyennes globales devraient suffire pour ces simulations. 

> À bientôt 

> Járäme Draka 


Sandrine, pour ce travail, vous n'avez pas besoin de tenir compte de la saisonnalté des ventes, 
I| seral par ailleurs intéressant de déterminer le levier opérationnel de l'activité, c'est-à-dire la sensibilité 
du résultat à la variation du chiffre d'affaires. 


Bonne |oumde 
Dorop Prowarick 


Etude des seuils de rentabilibe et analyse prvi siem nelle 


PRÉSENTATION DU CAS 


Changement de paliers de charges fixes 
selon le niveau d'activité 


La capacité de production maximale de la société Dianis est actuellement de 9 000 
unités par an. Aussi envisage-telle d'investir, alin de pouvoir augmenter son activité 
et répondre à la demande future, Le dépassement de ce seuil d'activité nécessite 
l'acquisition de nouveaux matériels industriels d'une valeur de ВОС (00 €, amortis- 
sables sur dix ans. En outre, les charges de structure augmenteraient de 150 000€, 
L'investissement enrrainerait cependant un gain de productivité permettant de 
diminuer les charges variables de 3,4 par produit vendu. La hausse des ventes serait 
appuvée par une baisse du prix de vente (moven) de 2€. 


Au-dela de 12 000 unités, la société serait conduite à procéder a des embauches qui 
eleveraient les charges (fixes) de 230 000€ et à des investissements lourds générant 
270 000€ de charges supplémentaires. Le taux de marge sur charges variables (moven 
annuel) resterait le méme que précédemment. Serge Provarick en a informé Sandrine 
Caranta er lui envoie ce message: 


E-mail de Sorge Provarick à Sandrine Caranta 


Date: Fri, 22 Apr 1420 
Ta; Sandrine Caranta «Sandrinecarantac Dianis fr» 
Subject: Analyse prévisionnelle (suite) 


Bonjour Sandrine, 

Toujours dans les calculs de seuils et de prévisions, je suppose? 

Compte tenu des informations que je vous ai communiquées (paliers d'activité et de charges fixes): 

= peurriaz-vous me calculer la ou las niveaux d'activité nécessaires pour assurer la rentabilité en cas 
d'investissement jesistance de plusieurs souls de nentabsiliti 7 

- en testant les hypothèses d'activité, je souhaiterais également savoir, guela) CA fet ventes) annuels 
il taudreit réaliser pour atteindre un résultat de 250 000E; 

= ипе représentation graphique de ces résultats compléters utilement l'analyse; 


- par ailleurs, j'aimerais connaître le résultat prévisionnel dans le cas, espere par Jérôme Droba, 
d'un volume de ventos adieignant 9 600 ou 11 000 articles, 


Bonne journée 
Serge Prowanck 


LÀ Ll LÀ 

Analyse prévisionnelle et stratégie pour N+1 

Lentreprise souhaite évaluer deux stratégies possibles de développement pour 
l'année suivante. Son chiffre d'affaires annuel prévisionnel net est de 1 800 000E 
pour la vente de 7 800 articles. Le marche actuel des articles de méme catégorie 
s'élève à 50 000 unités. L'analyse différentielle de l'activité, projetée sur l'année, a 
fait apparaitre précédemment les montants de charges suivants: 

charges variables: 954 000€, dont achats de matières consommées: 304 000€ ; 


- charges fixes nettes: 705 728€. 


Etude des seuils de rentabilité et analyse prévisionnel 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


L'année suivante, le marché devrait augmenter de &% en quantité. Le prix de vente 
moyen passera à 238€, l'ensemble des charges fixes augmentera de 40%, le prix 
des composants de 5%. Les autres charges variables évoluent proportionnellement 
au chiffre d'affaires. 


Jérôme Droba envisage deux hypotheses de ventes, sachant que l'entreprise peut: 
+ SHE conserver sa part de marché sans augmentation de publicité ; 


soit atteindre 22% du marché en engageant 250 000E de frais publicitaires 
complémentaires. 


Afin de savoir quelle stratégie la société a plutôt intérêt à suivre, le contrôleur de 
gestion et le responsable commercial souhaitent tester l'incidence sur le résultat 
analytique de ces deux hypotheses commerciales. Serge Provarick propose une 
confrontation des résultats dans un tableau d'analyse différentielle, montrant la 
formation des marges sur coût variable et des résultats analytiques. 


La détermination des seuils dé rentabilité et points morts respectifs complété rit 
l'analyse 


Analyse en coûts variables et 
en coûts spécifiques, analyse 
du risque d'exploitation '? 


Forte de l'utilité pour la décision commerciale des méthodes de coûts partiels 
reposant sur l'analyse différentielle, la société Dianis souhaite effectuer une analyse 
de la rentabilité de ses activités en utilisant la méthode des coûts variables, puis celle 
des coûts spécifiques. 


Méthode des coûts variables: quelle activité privilégier ? 


e Mlle Caranta, vous m'avez dit être une adepte des coûts partiels, Maintenant que 
nous savons élaborer une analyse différentielle, nous pouvons mettre en place la 
methode du direct casting, complémentaire à nos coûts complets. 


= La méthode des coüts variables, voulez-vous dire, M. Provarick! Tout à fait. À 
partir des résultats de l'analyse mixte trimestrielle et de la répartition des charges 
variables entre nos deux modèles, il est possible d'élaborer un tableau d'exploitation 
différentielle faisant apparaitre la formation des coûts variables et des marges sur 
coût variable de chacun des produits. 


12 1a solution du cas selon bles données et les questions posées dans cette section. est présentée au chapüre B, gage 2041, 


Analyse en couts variables et em гн specifies, analyse dy risu den pe dit bon 


PRÉSENTATION DU CAS 


= Tres bien. Jacky Najin vous rappellera les données comptables utiles, mais nous 
avons effectivement besoin d'informations complémentaires afin de pouvoir répartir 
les charges variables entre les deux produits. J'ai réalisé cette étude pendant que 
vous acheviez l'analyse différentielle. Attention, pour obtenir un résultat analytique 
global comparable à notre démarche en coüt complet, nous prendrons le montant 
brut des charges fixes.» 


Charges varlables (premier trimestre) 


Coût d'achat des matières consommées 


Charges variables de production 
Charges variables de distribution et hors production 


KEPARTITICH DES CHARGES VARIABLES ENTRE LES DEUX PRODUITS. 


«Vous pourrez ainsi, poursuit l'assistance, analyser la contribution des produits à 
labsorption des charges Axes, donc au résultat global, mais également fournir des 
arguments analytiques à Jerome Droba sur le produit le plus intéressant à développer 
dans l'avenir. 


— Il vous manque une chose, interviennent de concert MM. Provarick et Najin. 
Puisque nos produits seront évalués au coût variable, les stocks doivent également 
lVérre. Les consommations de matières sont variables, En revanche, dans Cand- 
lyse différentielle, la production stockée a été calculée avec Ia valeur comptable 
des stocks (au coût complet). Tai recalculë les stacks initiaux de produits au coût 
variable. Les stocks finaux seront déterminés avec les nouveaux СМОР. 


Viviane 


Stocks initiaux produits finis au coût variable 


Stocks inilraux én-cours eu coll variable 


Stocks linaux en-cours au cont variable 


EVALUATION DES STOCKS IMITIALIX DE PRODUITS AU SOUT VARIABLE 


— Bien. Je présenterai les inventaires de produits. Jeffectuerai également le rappro- 
chement avec le résultat courant de l'analyse mixte et le résultat analytique obtenu 
avec les coûts complets. » 


seuils de rentahilité, 
marges et indices de sécurité par activité 


Compre tenu des nouvelles informations concernant la spécificité des deux produits, 
il s'avère particulierement intéressant, pour Fanalysce du risque d'exploitation, de 
connaitre les seuils, marges et indices de sécurité de chacun. 


Analyse en couts variables et en coûts spécifiques, analyse Ou risque c'explaitation 


QUESTIONS POSEES PAR LE CAS 


Deux types de solutions sont envisigées pour le calcul de ces indicateurs. 


Première solution. Jérôme Droba suggère de considérer comme constante 
la répartition du CA entre les deux activités et de répartir ainsi le chiffre d'affaires 
critique global selon ces proportions En effer, rappellent, la part de chacun des 
deux produits dans le CA est sensiblement la méme depuis quelques ánnées, 


Seconde solution. Jacky Najin propose plutôt de répartir les charges fixes 
entre les deux activités et considere que cela permettrait d'obtenir des seuils spécifi- 
ques de rentabilité. П souligne que se poserait alors la question du choix du critère de 
répartition, Plusieurs solutions sont possibles techniquement, différentes hypothèses 
pourront être testées, 


Impact du développement d'un produit 
sur la rentabilité globale 


Pour compléter son étude de développement, Jérôme Droba souhaiterait savoir 
quel serait l'effet sur le résultat de entreprise sil parvenait à augmenter le chiffre 
d'affaires du produit Mélusine de 10 %, ou bien celui du produit Viviane dans les 
memes proportions. 


П est possible d'apprécier l'incidence de chacune de ces deux hypothèses de 
développement sur le CA global et sur le résultat, pour calculer ensuite les leviers 
opérationnels correspondants, 


Méthode des coüts spécifiques: 
contribution des produits à la rentabilité 


Serge Provarick voudrait prolonger l'analyse en coûts variables. Le tableau d'analyse 
différentielle, élaboré précédemment, peut être complété pour fire apparaitre les 
marges, qui illustrent la contribution directe de chaque produit à la rentabilité globale 
selon la méthode des coûts spécifiques. 


П est nécessaire, à cet effet, de procéder à la ventilation des charges fixes, globalisées 


jusqu présent. En effer, certaines sont communes (indirectes) et d'autres spécifiques à 
une activité (directes), Leur analyse fournit les compléments d'informations suivants: 


Activités Mélusine Viviana 


Charges fixes directes ББ: OCC € 32 DODE 


VENTILATION DES CHARGES FILES SPÉCIFIQUES, 
Pour Sandrine Caranta, les marges sur coût spécifique mises en évidence permettent de 


compléter l'analyse et la prise de décision: opportunité de développement, de maintien 
ou d'abandon et détermination d'un seuil de contribution positive au résultat. 


Analyse en coûts variables et em гн» specifies, analyse du risu dex pe dit thon 


PRÉSENTATION DU CAS 


Analyse de la rentabilité potentielle du modèle Viviane 


La société s'intéresse plus spécifiquement au produit Viviane. En considérant que 
50 000€ de charges fixes communes peuvent être affectés à cette activité, il est 
possible de déterminer: 


son seuil de rentabilité sous cette hypothèse, et à quelle dare il serait atteint; 


lc montant du chiffre d'affaires qu'il faudrait réaliser sur cc produit pour quil 
génère un résultat de 20 000E. 


Apres étude, il savere qu'au-del de 1 200 produits Viviane, un investissement entra. 
nant 30 000€ de charges fixes directes supplémentaires est nécessaire, L'équipe 
d'analyse des coüts voudrait savoir s'il existe un second seuil de rentabilité. 


Analyse par la méthode de l'imputation 
rationnelle des charges fixes '* 


Dianis connait des variations d'activité saisonnieres de maniere structurelle, Aussi 
l'évolution de ses coûts de revient dépend-elle, pour partie, de sa capacité à maitriser 
les charges et, pour une autre, des effets mécaniques des volumes d'activité sur les 
coûts unitaires. Serge Provarick souhaite en parler à Sandrine Caranta avant de réunir 
ses collaborateurs: 


"Læs coûts partiels sont très utiles pour réaliser des simulations commerciales et 
comme outils de décisions. Les coûts variables ont permis d'obtenir des couts 
indépendants de l'activité. Mais leur probleme... c'est qu'ils ne sont pas complets! 
indique-til avec ironie. La méthode de l'imputation rationnelle permet justement 
de déterminer des coûts complets, mais en corrigeant les charges fixes à imputer 
proportionnellement aux écarts d'activité (réelle / normale) afin d'éliminer leur 
influence. 


«L'analyse prévisionnelle effectuée précédemment en coûts partiels repose, selon les 
indications de Jérôme Droba, sur un chiffre d'affaires attendu estimé à 1 500 000€ et 
un volume d'activité de 7 800 unités produites ét vendues pour l'année. Cela corres- 
pond à une activité standard movenne de 1 950 unités, dont 1 000 Viviane par trimestre 
m a-t4l signalé. 

«Les charges directes et des charges indirectes sont toutes deux concernées par les 
corrections de charges fixes dues aux variations асите. Leur traitement n'est pas 
le méme, il faut donc les dissocier, poursuitil. D'autant que leur poids en charges 
fixes n'est pas identique. Fai longuement étudié notre structure de coûts, 


13 La résolütica du ens, sel bes deentes et las суше онаа posées dans celce secti, exl présentée au eliapetee V, pite 218. 


“пате par Ia пее de limputation rationnelle des charges fixes 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


«Voici la répartition des charges indirectes selon leur variabilité que j'obtiens pour 
chaque centre d'analyse : 


Poids des 


5 
Prices DES FRAIS FEES DANS LES CHARGES INDIRECTES, 


«Globalement, la société a connu une sous-activite habituelle pour le premier 
trimestre. L'activité est mesurée par le nombre d'unités d'œuvre pour les centres 
d'analyse. S'agissant des centres auxiliaires, je considere leur activité réelle comme 
correspondant á l'activité normale, faute de pouvoir mesurer leur activité avec 
une unité significative. Ainsi, leurs charges fixes ne modifieront pas la répartition 
secondaire, Le tableau suivant présente les consommations de matières et les temps 
de fabrication standards (normaux) de chaque produit au niveau des ateliers. Pour 
l'approvisionnement les achats “normaux” de matières correspondent aux consom 
mations "normales". Il conviendra de calculer de nouveaux coûts d'unité d'œuvre, 


er | Viviane. | 
usinage: lots consommés | 56 | sx | 


Montage: temps da (aoncation (MOD) en heures 1,20 h 


LONSOMMATIONS DE MATIÈRES ET TEMPS DE FAERICATIGH STANDARDS. 


«Concernant les charges directes, si l'intégralité des charges d'achats de matières, les 
déchets vendus ainsi que les variations d'en-cours sont variables, les charges directes 
de production et de distribution (essentiellement des frais de communication) sont 
minoritairement proportionnelles a Vactivité. Pour ces charges, nous mesurerons 
l'activité des produits par les volumes de production ou de vente selon les cas. 


Charges directes Charges d'achat Charges de production | Charges de distribution 


Prices DES CHARGES VARIABLES DANS LES CHARGES DIRECTES, 


«Les stocks initiaux de produits évalués au coût d'imputation rationnelle sont "7: 
- Mélusine: 31 108€ ; 
Viviane: 41 410€, 
« Nous disposons dorénavant de toutes les informations permettant de déterminer 
de nouveaux coûts de revient. Nous procêderons de la maniere suivante : 
détermination des coefficients d'activité par type de charges: 
- calcul des nouveaux coûts d'unicé d'œuvre après répartition des charges indirectes 
corrigées de l'imputation rationnelle des charges Axes; 
calcul des coûts de production et de revient, ainsi que des résultars analytiques. 


bà Les matières er encours ant considérés en coût varizhle, leur stuck ПИШ conserve ich leur valeur réelle 


analyse par la méthode de Timputation rationnelle des charges Haes 


PRÉSENTATION DU CAS 


«La comparaison avec les coûts réels er l'interprétation des variations concernant 
les charges, variables comme fixes, seront particulièrement utiles pour apprécier 
notre maitrise des coûts indépendamment des effets de volume. 


«Је pense que cette méthode sera particulièrement appréciée par M. Droba, conclut 
sandrine Caranta. Les coûts complets, trop fluctuants, er les coûts partiels trop... 
partiels, nc sont pas des indicateurs fiables pour fixer les prix de vente.» 


Remise en cause et limites 
des méthodes traditionnelles '* 


Les charges indirectes des quatre centres d'analyse principaux sont réparties à l'aidé 
d'une seule unite d'œuvre: lot de matières premieres achetées pour le centre Appro- 
visionnement, lot de matières consommées pour l'atelier Usinage, heure de main- 
d'œuvre utilisée pour l'atelier Montage et 100€ de chiffre d'affaires pour le centre 
Distribution, Ce mode de répartition pose probleme, en particulier a Serge Provarick, 
qui en débar avec Sandrine Caranta er Jacky Majin. 


«Jusqu'à maintenant, nous livrions essentiellement des marchandises aux grandes 
surfaces. Vous avez pu constater, comme moi, que nous recevons de plus en plus 
de commandes personnalisées, que nous ne pouvons plus nous permettre de 
refuser. Notre difficulté est de les évaluer le plus justement possible, pour fixer un 
prix sur des bases objectives. Cest pour cette raison que nous refusons certaines 
commandes. C'est assez déplaisant comme comportement... 


— D'autant que ca ne peut que porter préjudice à l'entreprise. 


— Pourquoi ne pas impulser à nouveau le projet dé mise en place d'ABC? Cela 
présenterait de nombreux avantages: d'abord, nous permetire d'améliorer le suivi 
de la fabrication en la décomposant en activités, ensuite - et surtout - trouver des clés 
de répartition qui ne créent pas d'effet de subventionnement trop importants... 


— Qu'entendez-vous par effet de subventionnement? 
— Le fait qu'un produit supporte des charges à la place d'un autre. 
— Pour quelles raisons? 


— Tout simplement, parle choix de l'unité d'œuvre. Vous avez remarqué que le modele 
Viviane consomme davantage d'heures de main-d'œuvre que le produit Mélusine, qui 
nécessite pour sa part un temps machine important. Or, la clé de répartition né prend 
pas cn compte ce temps machine: i existe probablement un effet de subventionne- 
ment entre Mélusine et Viviane, qu'il баштан étudier. 


— Je propose qu'on effectue une simulation à partir du centre Montage. I faudrait 
comparer la répartition de ce centre selon trois hvpotheses. 


15 La résolotin du cas, selon les données et les questions posces dans cette section; esi présenéte au cliapetee 10, page 235 


Remise en cause et limites des methodes traditionnelles 


QUESTIONS POSEES PAR LE GAS 


Première hypo thèse: celle que nous avons retenue dans notre méthode des 
centres d'analyse, à savoir l'heure de main-d'œuvre comme choix d'unité d'œuvre. 


Deuxième hypothèse: choix de l'heure machine comme unité d'œuvre, 
l'étude que j'ai demandée а Sandrine avant produit les résultats suivants: 


Gammes opératoires 


[Tamps machinas | 45 minutes | ` gue ` | 


CONSOMMATIONS EN HEURES MACHINES CU CENTRE MONTAGE, 


Troisième hypothèse: choix de deux unités d'œuvre, heure dé main-d'œuvre 
directe pour la partie concernant les charges de personnel (30 800€) et l'heure 
machine pour le reste du centre.» 


«Il sera alors intéressant de connaître les résultats et l'impact de ces unités d'œuvre 
sur la répartition des charges du centre Montage entre les deux modeles Mélusine et 
Viviane, » 


Analyse des coûts par activité '* 


«La direction générale de Dianis ma demandé, précise Serge Provarick, d'effectuer 
unc simulation de misc en place de la methode ABC afin de pouvoir comparer les 
résultats avec ceux qui ont été obtenus par la méthode des centres d'analyse. Qu'en 
pensez-vous, Sandrine? 


— Vous connaissez mon opinion sur cette méthode, que j'ai étudiée lors de 
mon master en controle de gestion. Jy suls tres favorable, Elle nous permet- 
trait, outre de répondre aux limites que vous avez soulignées, d'effectuer une 
véritable remise à plat de nos outils de calculs de coûts, Cela sera, jen suis sûre, 
tres hénéfique. 

— Quelle méthodologie conseillez-vous? 


= Je propose que nous procédions par étapes en respectant la chronologie suivante: 


Recensement des étapes da mise en placa d'ABC 


1. Calcul des charges directement allectables aux produits Mélusine et Viviane et détermination du coût 
direct unitalra. 


2. Décomposition en activités élémentaires des centres d'analyse des charges indirectes, 
3. Affectation d'un inducteur à chaque activité, 
4, Hegroupement das activités elàámentaires ragensaes an fonction de leur induclaur d'activité, 


5, Galcul du coût des activités regroupés, 


B. Caleul du coût de l'inducteur calculé à partir du volume des industeurs recensés. 


7. Affactation aux deux produite, Mélusine et Viviane, d'un coût ABC en fonction de leur consommation 
d'induateur. 


8, Calcul des colis complets das deux modeles (coûts directs + coûts indirects ABCI, constats el commentaires, 


14» La césolubion du cas, selon les données et les questions postes dans cetie section, est présentée xu chapitre 11, page 252 


А TIL NC CCS COL par AI WIEL 


PRÉSENTATION DU CAS 


Calcul du coüt direct des deux modèles 


«Dans un premier temps, nous avons besoin de déterminer le coût direct des produits 
Mélusine et Viviane. J'ai demandé au service comptable de calculer les montants des 
stocks initiaux, évalués en coût directs 


— Je les ai apportés, signale Jacky Najin, les voici: 


10.672 < 
G 306 # 


Matlères prembères 


Mélusine 17 364€ 
Viviane 24 7992 


COTE DIRECTS DES STOCKS AU 17 JANVIER (STOCKS INITIAUX). 
— Et pour les en-cours de production, que fait-on? 


— J'allais oublier! On les considerera, comme pour les déchets vendus, en cott 
direct, > 


Les activités, leur coüt et leur inducteur 


La décomposition des sept centres d'analyse en activités élémentaires à permis 
d'obtenir la liste suivante, classée par ordre alphabétique : 


Activités élémentaires Centres d'analyse | Montant. Inducteurs d'activités 


Apnprasisianner l'aeler Montage 

Assum la maintenance du materii 
Assurer la sacretarial eommarrial 

Assurer la transport 

Assurar las besoins en matièras premieres 
Assurer las tâches administratives 
Effectuer l'usinage 

Enaadrer l'atelier Montage 

Encadrer l'atelier Usinage 


Étudier les marchés matières et fournisseurs 


багага personnel 

Gérer les batiments 

Gérer les bàtimants 

Montar las mabiliers 

Praapecker et réaliser les commandes 
Réceptionner el stocker les matières 


Montage 

Transport 
Distributie 
Transport 
Appravislennement 
Administration 
Ualnage 

Montage 

Usinage 
Anprevisioonement 
Administration 
Administration 
Entretien 

Montage 
Distribution 
Usinage 


Hombre d'ecdre de Tabiricaltion HOF] 
Hombre de сїзїї 

Cut даш aux аслй 
Hombre de fyraisons 

Hombre de lots de MP achetés 
Coût ajouté aux activités 
Hombre de lots consommés 
Colt ajouté aux activités 

Godt ajouté aux activités 
Membre de références 

KE de СИга d'affaines 
Suites acaoupaes 

Surfaces occupies 

Heures de MOD 

Nombre de commandes 
Nombre de lois de ME achetis 


Total des charges indirectes réparties par activité 198 020 H 


IDENTIFICATION CEE ACTIVITÉS ELEWENTAIRES ET DE LEUR COÛT ET CHOIX DES MOUCTEURS:. 


Anise des Coûts par activitt 


QUESTIONS POSEES PAR LE CAS 


aje constate que certaines activités sont transversales à l'organisation en centres 
d'analyse, intervient Sandrine Caranta, 


— (ni, c'est un des intéréts de la méthode de considérer la transversalite des activités. 
Un autre est de pouvoir les mesurer par des ressources identifiables, qui ont un lien 
de causalité avec le montant des charges que ces activités supportent. Les inducteurs 
d'activités que je vous propose ont té déterminés apres une discussion tres serrée 
avec les responsables des fonctions principales de Dianis, notamment Jérôme Droba. 
Nous en discuterons, mais je pense que, dans le cadre de la simulation demandée, nous 
pouvons les accepter. » 


«Les volumes de certains inducteurs sont issus des informations utilisées précédem- 
ment, Les autres sont spécifiques à la simulation de la méthode ABC.» 


Ces inducteurs sont les suivants: 


Nombre d'ordres de fabrication, 28 ordres de fabrication ont déclenche le 
processus de production dans l'atelier Montage. H5 sont considérés comme propor- 
tionnels aux lots consommés. 


Surface occupée par les bâtiments. Nous considérerons que la surface du 
bâtiment (immobilisations: 1 000 m^) se répartit dans les mêmes proportions entre 
les deux modeles. 


Nombre de livraisons. 16 ont été recensées durant le trimestre. 4 sont speci- 
fiques à Mélusine, 2 à Viviane. Les autres sont communes aux deux produits. 


Nombre de chauffeurs. Sur les 5 employés du centre Transport, 3 assurent 
les liveaisons. On considere que leur temps productif est en rapport avec le niveau 
des ventes des produits Mélusine ét Viviane. 


Nombre de références matières. 15 références matières sont gérées par 
le centre Approvisionnement. $ références PVC sont spécifiques à Mélusine et 5 
references bois à Viviane. Les 5 autres références PVC sont communes aux deux 
produits 


Nombre de lots de matières premières achetés. On considère que la matière 
PVC achetée est à repartir à l'identique entre Mélusine et Viviane. 


Nombre de commandes, 18 commandes ont erc effectuces durant le trimestre, 
un tiers pour Mélusine, deux tiers paur Viviane, 


Coût ajouté aux activités. Le coût des activités concernées par cet inducteur 
sc report proportionnellement au total des autres activités, 


А 1414 NC CCS CONES par act WIEL 


PRÉSENTATION DU CAS 


Calcul du coüt ABC des mobiliers Mélusine et Viviane 


«Ces informations supplémentaires doivent permettre d'obtenir le coût des induc- 
teurs, puis le coût ABC d'un mobilier Mélusine et d'un mobilier Viviane, précise 
Serge Provarick. 


— Qui, nous affecterons à chacun des produits son cout direct, auquel s'ajoutérémi 
les charges indirectes selon ABC en fonction de leurs consommations d'inducteurs, 


— C'est exact. П faudra cependant prêter attention au problème de l'intégration des 
variations de stocks. Pour Gnir, il sera particulièrement intéressant de comparer les 
résultats avec ceux que nous avons obtenus avec les cots complets traditionnels et 
de réaliser une étude critique de notre modele d'analyse. » 


Analyse des coûts standards 
et des écarts ” 


La détermination d'écarts sur main d'œuvre directe est une constante dans l'entre- 
prise. La note de service ci-dessous a ёге émise par la direction générale de Dianis 
a l'attention du contrôleur de gestion. Elle a pour objectif d'étendre l'analyse des 
écarts aux consommations d'unités d'oeuvre du centre Usinage. 


Note de service ABS 

Origine: direction générale 

(Destinataire ` Sarge Provarick, services comptabilité de gestion et contrôle de gestion. 

Dans le cadre de la politique d'approfondissement et d'élargissement des outils de gestion, décidée lors 


du damiar sörnanaire de direction du mais de juin dernier, ja souhaite: que soit eHectuóa l'analyse des écarts 
sur consommation Аа d'œuvre du contre Usinage pour la période du premier trimestre de l'ixercioa 
en GOUFS, 


Date de remise: 30 avril, pour Intervention au consell de direction du 7 mal. 


La direction générale 


Analyse de l'écart sur MOD de l'atelier Montage 


«Pour la main-d'œuvre directe, précise Sandrine Caranta, j'ai repris, en les actuali- 
sant, les standards qui avaient été élaborés l'année derniere er adaptés au premier 
trimestre de cette année. Ce sont les mêmes rendements standards que nous avons 
utilisés lors de la méthode de l'impuration rationnelle des charges fixes. 


| | Volume production | Rendement unitaire 


Mélusine 950 u. 1,20 heures (72 min} 10€ 
Yvane 1000 ü. | 1,24 heures (74,4 min) 10% 


ESTIMATIONS PFAtVEDOCHNEL LES DES HEURES DE Ма СВЕ DU ÉRÉMIER TE ESTRE, 


17 Larson du cas, selon les denuces et les questions postes dans ceibe section, esi présentée au сар ге 12, page 285. 


“пуче edes coûts standards et des écarts 


QUESTIONS POSEES PAR LE CAS 


= Ces prévisions doivent ètre comparées aux consommations réelles du trimestre, 
Je vous les rappelle: 800 Mélusine et 1 000 Viviane fabriqués ont nécessité respecti- 
vement 1 000 et 1 500 heures de MOD. Le coût s'est élevé a 10 500€ pour Mélusine 
et a 15 750€ pour Viviane. L'analyse des écarts de consommation doit se faire en les 
décomposant en deux sous-écarts, l'un sur taux unitaire, l'autre sur temps de MOD. » 


Analyse de l'écart sur centre Usinage 


«Гаі établi un budget flexible pour deux niveaux d'activité, normale et reelle. 


uo: let de 10 kg | Activité normale: 10 000 lots Activité réelle: 10 300 lots 


Charges varlables 100 00 x 2 = 20 000 10 300 x 2 = 20 600 
Chargés fixes 35 000 a5 000 
Total | 55 000 55 600 


BUDGET FLEXIBLE. 


— Durant le trimestre, rappelle Sandrine Caranta, le centre Usinage s'est élevé à 
50 161 € pour une activité totale estimée à 10 300 lots correspondant à une production 
de 1 800 produits, dont S00 mobiliers Mélusine et 1 000 mobiliers Viviane.» 


Pour ce type d'analyse, il est nécessaire d'effectuer la décomposition des écarts en 
trois scus-écarts: sur budget, sur activité et sur rendement. 


Autres méthodes et outils d'analyse : 
les coûts cibles '* 


La direction de Dianis envisage de lancer sur le marché un nouveau modèle de 
meuble de cuisine denomme Leslie, I comporterait une ossature massive com posée 
de polymère. La facade et la face tiroir seraient en hêtre massif. 


La partie innovante, souhaitée par la direction générale, serait constituée d'un 
système de charnières clipsables montées sur les tiroirs pour assurer une maniabi- 
lité exceptionnelle et offrant un aspect pratique permettant, par le phénomène de 
rangement coulissant, de voir la totalité du contenu du tiroir et de trouver rapide- 
ment l'objet cherché. 


18 la résolution du cas, selon bes données & les questions posées dans ceble section, est préseniée ша chapitre (4. page 304, 


Autres méthodes ec outils d'analyse Jes coûts cibles 


PRÉSENTATION DU CAS 


Démarche d'analyse fonctionnelle 


Jerome Droba a fait effectuer par ses services une étude de marche à laquelle a parti- 
сіре le panel habituel de Dianis. Lextrait de cette étude révèle les qualités attendues 
par les utilisateurs d'un meuble de cuisine moderne. Le questionnaire proposé aux 
membres du panel comportait, entre autres, les trois questions suivantes: 


Extrait du questionnaire “Leslie” 


Gancapteur: Jerome Dreba 
Nombre de contacts: 500 
Hatours exprimés : 117 


Question 1. Classer dans un ordre préférentiel les fonctions sutvantes que vous attendez d'un meuble de cuisine 
madame ` qualité at solidité dea matériaux, maniabilité et confort d'utilisation, esthétiannes. 

Question 2. А parik de quel prix auriez-veus un doute sur la fiabilité du produit proposé? 

Question 3. Quel est le prix maximum que vous seriez prátís) à dépenser pour acquérir un meuble de се 
genre? 


Le dépouillement du questionnaire a permis d'obtenir les informations suivantes: 


Qualités attendues d'un meuble Leslie 


Qualité et solidité Manlabllitä, 
еа ` eem — | gunatique 


Prag nr u es 


Prix psychologique 

Le dépouillement du questionnaire a fait apparaitre une fourchette de prix acceptable 
par une grande majorité des membres du panel. Elle s'étend de 320€ à 540€, TVA 
incluse au taux estime de 20%, 

23% des sondés ont fixé à 420€ la limite au-delà de laquelle ils refuseraient 

d'acquérir le meuble, 38% Font fixée à 480€ et 7095 à 540€, 

52% des sondés ont fixé à 420 € la limite en deçà de laquelle ils auraient un doute 

sur la fiabilité du produit proposé, 15% l'ont fixéc à 480€ et 10% a 540€. 


Autres meth ales et outils d'analyse: les couts cibles 


QUESTIONS POSEES PAR LE CAS 


Démarche d'analyse organique 


Unc étude de la nomenclature du meuble Leslie, effectuée par Jacky Majin, a donné 
les résultats suivants: 


Six composants essentiels constituent le meuble Leslie. Chacun est en rapport avec 
une attente fonctionnelle des membres du panel: 


Étagères. Elles fournissent un confort d'utilisation supplémentaire. Le meuble 
Leslie contient deux étagères, dont le coût de fabrication unitaire s'élève à SE, 


l'anncaux de particule à l'arrière, Ces panneaux assurent la solidité du 
meuble par l'apport du polymere. Us peuvent être obtenus pour un coût moven de 
25€ par meuble. Il faut compter trois panneaux раг meuble, 


Charnières clipsahles en acier nickelé. П sagit d'un nouveau procédé, qui 
assure une maniabilité exceptionnelle. Deux charnières sont indispensables pour 
chaque meuble. Leur coût unitaire est de 10€, 


Tiroir bois en hetre massif à coulisses filoguidees. Le hetre massif presente 
ип aspect d'une grande qualité. Les tiroirs sont reverus d'en “qualité alimentaire", 
qui assure un entretien facile à un coût toutefois élevé. Il est prévu un tiroir par 
meuble, au coût de 20€. 


Pieds de meuble. Les quatre pieds assurent les permutations et possédent 
une maniabilité hors du commun. Coit unitaire: EO. 


Façade en bois. Elle apporte au meuble son aspect esthétique. Cour: 904. 


Il ressort des etudes preliminalres que le coût de fabrication, hors composants, 
peut-être estimé à 40% du coût de production sortie usine. Le coût de distribution 
est évalué à 8% du prix de vente. La marge а Été conventionnellement fixée a 7% 
du prix de vente, Par souci de simplification, l'étude s'effectue avec un taux de TVA 
de 20%. 


Fixation d'un prix cible et comparaison 
avec les coûts estimés 


serge Provarick demande qu'un prix cible soit fixé, pour pouvoir en déduire un coût 
cible et le montant de ses composants, D souhaite également qu'une comparaison soit 
effectuée entre couts estimés et coûts cibles afin d'envisager les mesures à prendre. 


Aires méthodes ec outils d'analyse Jes cons cibles 


Copyrighted material 


Qu 
de 


Lobjet d 
l'analyse 


Elle défi 
de cout: 
pour ler 


Ош de 
“compt; 
les habii 


La paleti 

de gestion, aux directions fonctionnelles financière, commerciale, de production... 
ainsi qu'aux dirigeants les informations nécessaires au diagnostic et à leurs décisions 
apérarionnelles et stratégiques. 


Copyrighted material 


Objet et organisation d’un 
systeme d'analyse des coûts 


Ce chapitre aborde les objectifs assignés à la comptabilité de gestion, l'analyse des 
coûts comme outil de gestion et d'aide а la décision, ainsi que son rôle par rapport 
à la comptabilité générale. 


Nous traitons ensuite de l'organisation du système d'analyse des couts dans l'entre- 
prise au regard de sa position dans le systeme d'information comptable, puis au travers 
des questions essentielles relatives à sa mise en place: quel systeme d'information? 
Pour quels coûts? Selon quelle methode d'analyse ? 


Comptabilité de gestion 
et analyse des coûts : objectifs 


si la comptabilité générale а pour objet principal "l'enregistrement des flux entre 
l'entreprise et son environnement (clients, fournisseurs, actionnaires)", la comptabi- 
lité analytique se préoccupe essentiellement des "conditions d'exploitation internes 
de l'entreprise!" 
Le plan comptable général la définit ainsi: 
«La comptabilité analytique d'exploitation est un mode de traitement des données 
dont les objectifs essentiels sont les sulvants, Dune part: 
connaitre les coûts des différentes Fonctions assumées par l'entreprise: 
déterminer les bases d'évaluation de certains éléments du bilan de l'entreprise ^; 
- expliquer les résultats en calculant le coût des produits (biens et services) pour 
les comparer aux prix de vente correspondants. 


L Selon Dubrulle SL et нагып (TA 5, Conan ruhe de Setting, Dur, 21003, 
2 Conträler et évaluer certams éléments ad actif, notamment hs stocks: matières premières, maaier consommalhles, 
marchandises, produits semi-Inis et produjts linis 


Comptabilité de geston et analyse des outs: objectifs 
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D'autre part: 


- établir des prévisions de charges et de produits d'exploitation (coûts préétablis 
et budgets d'exploitation, par exemple); 


en constater la réalisation et expliquer les écarts qui en résultent (contrôle des 
coûts er des budgets, par exemple). + 


Évaluation des produits fabriqués et vendus par l'entreprise 


Cette évaluation, connaissant ce que Ies produits ont coüté, constitue l'objectif 
premier. H est ainsi possible de: 


connaitre le coût d'un produit à tel ou tel stade d'élaboration (utile pour les 
décisions de sous-rraitance); 


aloriser les stocks des articles à leur coût : 
fixer un prix de vente qui laissera une marge suffisante en cohérence avec la 
stratégie commerciale ; 


- contrôler que le prix de vente, lorsqu'il est impose par le marché, n'est pas inférieur 


au coût de revient; 


controler que le coût de revient d'un produit est en cohérence avec sa valeur 


perçue par les clients: 
déterminer la marge la plus interessante: 
apprécier la contribution des produits à la formation du résultat global; 


- sélectionner les produits les plus rentables à développer. 


Politique de prix 
Ari vi | 2 РЕВА 
ss — Prix de venta 
marge 
Stratégie: domination différenclatinn 
par las coûts (qualità 


EVALUATION ET POLITIQUE DE PRIK 


TP 3 = А 
Analyse des conditions d'exploitation 
Cette analyse des coûts conduit ainsi à contrôler et améliorer les conditions internes 
d'exploitation (ace à la multiplicité d'activités ou d'opérations élémentaires qui 
caractérisent l'entreprise. La démarche conduit egalement a la responsabilisation 
des acteurs. 


Спи ИШГЕ de gestion et analyse des coûts: objectifs 


OBJET ET ORGANISATION [FUN SYSTÈME D'ANALYSE DES COÛTS 


Analyse prévisionnelle et contrôle des coûts 


L'établissement de prévisions qui, comparées aux réalisations, permettent de faire 
ressortir des écarts significatifs et de les expliquer (analyse des écarts? prolonge 
l'analyse des coûts vers le contrôle de gestion ^. 


L'objectif de la comptabilité analytique est, dans cette optique, de permettre analyse 
des charges à tous les niveaux (opération, atelier, service ou fonction). Les charges 
et les produits doivent faire l'objet d'un reclassement préalable par destination 


L'analyse des charges en fonction de leur destination - et non de leur nature - constitue 
la difference fondamentale entre comptabilité analytique et comptabilité générale. 
La première permet d'obtenir des résultats par branches d'articles, par produits indivi- 
duels, etc. alors que la seconde ne fournit que des résulrars synthétiques (par exemple, 
le résultat global de l'exploitation en contondant toutes les activités et fonctions qui 
constituent l'entreprise). 


Résultat d'exploitation | 

— — Résultat courant (avant Impôt 
Résultat financier | =b Aaäsullat imposable 
Resultat exceptionnel {puls résultat nat) 


RÉSULTATS DE SYHTHESE EN COMFTABILITE GENERALE. 


Un outil de gestion et d'aide à la décision : 
analyser et maitriser les coüts 


D'une maniere générale, elle Па comptabilité analvtique d'exploitation] doit fournir 
tous les éléments de nature à éclairer les prises de décisions*. » 


Cette définition ambitieuse lui confère le caractere «d'outil de contrôle de gestion 
qui repose essentiellement sur le calcul des coûts en vue d'éclairer les prises de 
décisionsS», Ainsi, la comptabilité analytique constitue, pour le gestionnaire, un 
instrument essentiel pour connaître les conditions de fonctionnement (analyse de la 
rentabilité) et préparer les décisions (maitrise des coûts et gestion prévisionnelle). 


E 


D'autres outils spécifiques et démarches de comode de gestion sont développés dans Ta méme collection: Galer CF.) et 
Peret Ab Copie de geio, Collection Gestion appliquée, Darelos et Pearson Болсо, 006 

Plan comptable. 

Dubrulle CL.) et Jourdain (DL. an. eit. 


di om 
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Analyse de la rentabilité 


- apprécier une situation, observer et comprendre les resultats: c'est un but de 
compréhension des conditions d'exploitation internes de l'entreprise ; 


évaluer les coûts qui engendrent ces résultats: c'est un but d'évaluation et 
d'explication des causes du résultat. 


m = = = = 
Maïtrise des coüts et décisions 
ciudier les possibilités de minimisation des coûts apres avoir détecté des anomalies 
éventuelles; 
préparer des décisions correctrices ou, le plus souvent, stratégiques (action sur 
des composantes du mix, notamment le prix, développement ou abandon d'un 
produit, recours à la sous-traitance...); 


réaliser des anticipations et des prévisions; 
déterminer les responsabilités. 


Le tableau suivant permet de comparer la comptabilité générale et la comptabilité 
analytique d'exploitation selon plusieurs critères: 


Critères de comparaison | Comptabilité générale Comptabilité analytique 


Au regard de la lol Obligatoire Facultative 

Deslinalaires = utilisateurs | Information das аге Usage interne [tous las responsables] 
et de la direction 

Mature des flux observés Dbaarvatian des flux axtames Observation des flux Internes 


Documents de basa Documents de base externes Cocuments axtames et internes 

Classement des charges Classement par nature Classement par destination 

Règles Règles rigides et normatives Règles souples et évolutives 
Mécanisme comptable unique Méthode à choisie 


Farmalisme rigaureux Liberté totale de présentation 
Horizon d'observation Observation du passa Observation du présent ët du fulur 
Périodicité de l'analyaa Exercice апше! Péricdicità faible (mota, trimestre 


Objectifs Objectif financier Objectif économique 
(laire apparaitre un résultat global) | (Faire apparaitre toutes sortes de 
résultats : par secteur, produit, etc.) 
Vision de l'entreprise Vision globale Vision détaillés 
Mature de Vandarrmalian Information précise - certifiée - Information rapide - pertinente = 
formelle approchée 


Synthèse Sutil juridique et financiar Qutil de gestion et d'aide à [a décision 


D'après Margerin Ausset, С итр1аһ lié anale, Nouvelles éditions d'organisation. 1991 


COMPARASON ENTRE COMPTABILITÉ GENERALE ET COMÉTAILITÉ AHALYTIQUE / DE GESTION 


Un outil de gestion et d'aide a la decision: analyser et maitriser les cents 


OBJET ET ORGANISATION [FLIN SYSTÈME D'ANALYSE DES COÛTS 


Place de l’analyse des coûts dans 
le système comptable de l’entreprise 


Le systeme d'information comptable est la partic du systeme d'information de 
l'entreprise dédiée à la collecte, à la saisie, au traitement et à la diffusion des données 
susceptibles d'alimenter les modeles comptables. N alimente indifféremment la 
comptabilité financière et la comptabilité de gestion”. 


La mise en place d'un systeme d'analyse des coûts relève de la comptabilité de 
gestion, qui fournit au contróle de gestion les informations dont il à besoin pour 
motiver la prise de décision. 


Les définitions des termes fondamentaux sont nécessaires à la distinction qu'il 
convient d'effectuer entre les formes que peut revetir le contrôle. 


Place du contrôle et de la comptabilité de gestion 
dans le systéme d'information 


La comptabilité de gestion - ou analytique - fait partie des outils de contrôle qui 
reposent, d'une part, sur la nature des informations et, d'autre part, sur leur systéme 
de collecte et de traitement. Dans la mesure ou elle se situe à l'interface de la comp- 
tabilité générale et du contrôle de gestion, il semble utile de préciser la fonction et 
la place des outils de diagnostic et de pilotage de l'organisation, 


Contrôle organisationnel 
Il planific, fixe les règles et les procédures, évalue les résultats de la performance 
ët doit intégrer toutes les dimensions de l'organisation: Structures, procédures 
décisionnaires, comportements des acteurs, culture de l'entreprise... Ü doit assurer 
en temps réel le suivi et la qualité des processus décisionnels. 


Contrôle interne 


Cette forme de controle concerne la fixation et le respect des regles et des procédures 


Audit interne 
Ce terme largement utilisé - voire galvaudé - désigne un travail autonome d'expertise, 
assistant le management pour le contrôle de l'ensemble de ses activités", Laudit interne 
doit permettre un avis sur l'efficacité des moyens de contrôle à la disposition des 
dirigeants, I est interne quand “l'auditeur” fait partie de l'entreprise, À l'inverse, on 
parle d'audit externe, 


& очаш LC H ei Mallsalf (E), Congo de us äi, dar erfinden des code, Nathan Universi, 1907. 
7 ]nsrizrt françois des салаг et controleurs internes. 
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Les objectifs et les finalités de laudit sont variables 
laudit financier, premiere acception de l'audit, concerne la révision comptable 
par l'examen des états financiers; 
Faudit organisationnel est chargé d'améliorer toutes les dimensions de la gestion 
de l'entreprise. 


Contrôle de gestion 


Le contrôle de gestion est un des éléments du systeme d'information de l'entre- 
prise, en particulier de son système d'information comptable. Dans sa définition 
du contròle de gestion, le Conseil national de la comptabilité s'inspire de celle de 
R. Anthony ^: 


< Le contròle de gestion est l'ensemble des processus visant à créer la convergence 
des buts et à mobiliser les énergies vers la réalisation de l'intention stratégique par 
la structuration des droits à décider, par la distribution et l'animation des flux de 
connaissances er par l'aide à la prise de décision, par le monitoring de la mise en 
œuvre et de l'analyse des résultats, » 


Ce qui différencie essentiellement l'audit du contròle de gestion tient à la temporalité 
de l'activité : 

l'audit relève d'une mission ponctuelle ; 

le controle de gestion fonctionne en permanence dans une entreprise. 
Ainsi, le contrôle de gestion est un outil de diagnostic et de veille: il permet d'établir 
un plan stratégique se déclinant par un plan opérationnel à trois ans et la prévision 


budgétaire à un an. Les tableaux de bord permettent ensuite d'exercer un contrôle, 
notamment par la détermination d'écarts. 


Le contrôle de gestion constitue l'aboutissement de Fenchainement du système 
comptable, qui part de la comptabilité générale en passant par la comptabilité de 
gestion et le controle budgétaire. 


Comptabilité générale 


La comptabilité est un systeme ancien et simple consistant à enregistrer les opérations : 
c'est un “système de modélisation monétaire des Aux économiques"? 


& Амет (R.L The kranen i Corral Function, Harvard Business School Press, 1088 
9 Hugin OH. 1. Une défense de Ja асари Б н de gestion", Besse once de art, fevrier 1995 
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Comptabilité analytique d'exploitation 
La comptabilité analytique, au sens premier, est un système de comptes dressés pour 
comparer les produits courants aux charges qui leur correspondent, La différence 
constitue une marge ou un résultat, selon le contenu du Сс, 


La comptabilité analvtique est unc partie de la comptabilité de gestion 


Comptabilité de gestion 
La comptabilité de gestion a pour vocation de fournir les informations nécessaires й 
la prise de décision. Elle est alimentée par la comptabilité financière (comptabilité 
générale) et la comptabilité analytique. 


Lanalyse des coûts introduit unc démarche analytique se focalisant sur le contrôle 
comptable. 


Contrôle budgétaire 


Le contròle budgétaire élargit le contrôle comptable par l'introduction de la prévision 
à un an et de l'analyse des ecarts entre les éléments prectablis er les réalisations. 


Système dinfcemation comptable | 
d Lo eS 


Comptabilité Comptabilité Gestion 
de gestion générale budgétaire 


| ы SCT: 
Cantrôle de gestion | 


ORSANISATION DES FLUX, 


Le contrôle de gestion comprend trois niveaux de décisions, qui répondent chacun 
au méme type de processus managerial !". 


I Halal £A.) et Sims (U), {олдан de gestion, Vaibert, Zu, 
ii Bouquin OI. 1. лааг c sci, Dunod, 1593. 
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Trois niveaux de décisions 


Niveau stratégique. Il concerne les choix essentiels de entreprise, ses 
réactions à l'environnement. 


Niveau budgétaire. H assure la coordination de l'ensemble des composantes 
de l'entreprise à court terme, dans le cadre des stratégies préalablement définies. 


Niveau opérationnel. 1 sagit de la régulation au jour le jour des taches 
quotidiennes. 


Processus managérial 


П se décompose en trois phases: 


Finalisation. II sagit de la définition des objectifs, auxquels on associe des 
ressources optimiser Avant tout début d'action, on fixe les regles du jeu, c'est-à-dire, 
pour ce qui concerne le management, les critères de performances. 


Pilotage. C'est la mise en œuvre des objectifs, le suivi du déroulement de 
l'action et les interventions correctives necessaires, 


Post-évaluation. Elle mesure l'économie, determine l'efficience er valorise 
l'efficacité, 


srate Gestion Tàches 


Finaliser d | | 
Piloti E d d 
Fest-évaluer ТВ di l 


Mature du controle stratégique de gestion opérationnel 


CARTE DES DÉCISICGHS. 


En reliant les niveaux et les stades de la décision, on obtient le tableau suivant, qui 
illustre les types de décisions et actions manageriales !?; 


| | Contrôle stratégique Contrôle de gestion Contrôle opérationnel 
Finalisgr Definition de l'offre de Définition des objectis d'amé- | Leer le cient X 
l'entráprisa lioralion et actions récurrentes 


А ' e Së F Fégler la panne de la voiture 
Past-évaluer | Evaluation de la position Häsullats obtenus dans les Résultats de la journée 
aentumentelle (taines clés 


EXEMPLE DE DECISIONS DE MANAGEMENT, 


13 Bouquin (Ht, fs. cit 
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De la comptabilité industrielle à la comptabilité de gestion 


Quelques étapes majeures dans l'évolution des systèmes de calcul de coûts sont 
révélatrices de leur contingence à l'environnement. 


Les premiers calculs de "prix de revient" en France sont effectuês chez Saint-Gobain 
aux alentours des années 1860- 1870. En 1926, Rimailho conceptrualise la compta 
bilité Industrielle en élaborant la méthode des sections homogènes 


Apres la seconde guerre mondiale, l'importation des États-Unis du direct costing, 
méthode du coût variable, marque la véritable naissance de la comptabilité 
analytique. 


À la suite des chocs pétroliers des années soixante-dix, la nécessité de maitriser les 
coûts crée Ies conditions objectives d'une transformation de la comptabilité analytique 
en comptabilité de gestion. La premiere mise en place, en France, de la comptabilité 
par activités (ABC) est effectuée sur le site de la division des ordinateurs personnels 
(DOP) Hewlett Packard à l'Isle d'Abeau. 


D'une comptabilité de mesure des coûts, on passe progressivement à une compta- 
bilité d'aide а la décision. La notion de "cour exact” est délaissée pour celle de coût 
fiable er pertinent. 


Mise en place d'un systéme d'analyse 


Quel systeme d'information, pour quels coûts er selon quelle méthode ? 
La mise en place d'un système d'analyse des coûts pertinents doit apporter des 
réponses а trois questions essentielles: 

+ De quels types de coûts a-t-on besoin? 


Quel systeme de collecte er de traitement des informations permet de les 
obtenir? 


(Quelle méthode de calcul et d'analyse privilégier? 


Choix d'un système d'information pertinent 


Le systeme d'information doit être construit à partir d'informations Gables et perti- 
nentes, qui tiennent compte de l'environnement de l'entreprise, de son état présent 
et de ses évolutions possibles. 

Il fournit les informations dont la comptabilité de gestion et le contrôle de gestion 


ont besoin. Sa qualité repose sur le processus de collecte et de traitement des 
informatics. 


Mise en place d'un systeme d'analyse 
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Informations comptables 


Calcul des coûts 
Informations extracomptablas 


iconsommatians, heures da travail, utilisation du matériel, etc) 


Indormations analytiques (coûts, rásultals) dans le temps 
et l'espace 


MET Analyse des coûts | 
Informations exbemaes ` marchés, sacleur, concurrence 


QUELLES INFORMATIONS POUR LE CALCUL ET L'AMALTSE DES Solms? 


Ainsi, les seules informations de la comptabilité générale ne suffisent pas pour 
calculer le cout des produits fabriqués. Le systeme d'information doit prévoir la 
comptabilisation: 


des matières utilisées par chacun des produits lors de la période d'analyse 
(bons de sortie); 


ces heures travaillées pour chacun des produits lors de cette mème période 
(bons de travail): 


du degré d'utilisation du matériel industriel selon les produits: 
- des prestations entre les services. 
Sans présenter de caractere obligatoire, la connaissance des coûts “pertinents doit 
permettre : 


d'apprécier les performances réalisées - la rentabilité - des activités de l'entre- 
prisé; 


- de fournir des informations détaillées sur l'origine des resultats. 
l'appréciation des colts et des résultats s'effectue par comparaison Jans le temps 
(suivi des évolutions et prévisions) et dans l'espace Cau regard des autres activités ег 
d'autres unités d'exploitation). 
Cette connaissance permet egalement A 


- de déterminer des coûrs et des résultats prévisionnels au regard de simulacions 
commerciales eu lors de l'élaboration de budgets et de devis: 


d'aider à la prise de décision opérationnelle (prix, processus technique d'élaboration. 
organisation du travail... y et stratégique (lancement, developpement, retrait) 


Le système de traitement de l'information et d'analyse n'est pas déconnecté des 
autres systèmes de gestion et de decision: de production, commercial, social... 


Misc en place d'un système o analys 
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Il doit čire adapté aux objectifs et possibilités de l'organisation sans considération 
juridique ni fiscale, avec pour seule finalité la réalité économique de l'activité, Cette 
liberté n'est pas sans contrainte: la validité du systeme = qui n'a pas de caractère 
formel -impose unc grande rigueur lors de sa mise en place, que ce soit dans le 
traitement de l'information ou dans les principes de raisonnement. 


Pour Louis Dubrulle et Didier Jourdain ^: «Chaque entreprise a la possibilité - et le 
devoir-de choisir son propre système adapté à son activité, sa taille, son organi- 
sation er les besoins de ses responsables, Cependant, la recherche et le traitement 
de l'information ont un cout quil convient de comparer à son utilité (la valeur de 
l'information). » 


Le plan comptable rappelle deux principes fondamentaux, qui doivent prévaloir 
lors de la mise en place de tout systeme de traitement de l'information pour 
l'analvse des couts: 


- «quelques chiffres significatifs sont plus eficaces qu'une documentation qui n'est 
pas consultée, faute de temps ; 

- un renseignement approximatif (mais suffisamment approché} et rapide est 
souvent plus utile qu'un renseignement plus exact, mais connu trop tard.» 


Bien entendu, le système repose sur la compétence des utilisateurs, la pertinence 
des outils de collecte et de traitement des informations et la nature des informations 
cr coûts recherches. 


Choix des types de coüts: caractéristiques et diversité 

Lors de la mise en place d'un système d'analyse, il convient de définir la nature et 
les caractéristiques des objets de coûts que l'on souhaite déterminer. D'apres le 
plan comptable, trois dimensions (espace, temps, volume) sont nécessaires pour 
caractériser un cott : 


Champ d'application (espace). Il détermine l'objet de coût (de calcul) et 
conditionne le mode de répartition des charges selon leur destination: coût par fonc- 
tion économique, par moyen d'exploitation, paractivité d'exploitation, par centre de 
responsabilité, par zone géographique, par catégorie de clients... Lest ainsi possible 
de déterminer des sous-ensembles de ces coûts coût d'achat des matières, coût de 
production d'un produit intermédiaire, coût d'un arelier) ou des coûts agrégés (par 
famille de produits, par usine, par zone géographique... 

Moment de calcul (temps). Selon que les coûts sont calculés postérieurement 
Let posteriori ou antérieurement (a priori) aux Buts qui les ont engendrés, Ce choix 


determine l'objectif du calcul: contrôle dés couts (constatés / réels) ou prévisions de 
coûts (préétablis / standard) en vue de la prise de décision. 


15 Тшїһгш| (1.1 et Jourdain (DA. efe. cft 
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Contenu (volume). Selon les charges incorporées dans les objets de couts. 
Ce choix determine la méthode de calcul des coûts. Les coûts complets imcorporent 
toutes les charges par objet de cout, alors que les couts partiels en excluent certaines 


(voir ci-dessous) 


Goût constaté (au "réel" ou "historique" | 


Moment dà Coûts par: 
calcul 
Fonction économique 
Production, distribution, administration... 
Coûts partiels 
| | Moyen d'exploitation 
- Coût variable à Magasin, rayon, bureau, usine, alster, machine 
E Coût direc] | Activité d'exploitation 
= Сой spécifique \ contenu Marchandise vendue, services, produit Газетаи 
= 1 Champ à chaque stade. gamme famille de produits 
= Coût complet traditionnel d'application, Responsabilité T n" 
Ф Directeur gênéral commerncia chel d'atelier 
= Coût complet économique 
= (centre d'analyse) Autres champs i 
В топе géographique, famille de cliens, 
(e й 
E Coût avec imputation rationnelle circuit de distribution, 
= des charges likes 
a 
Coût à base d'activités | i 
Goût préétabli 


Coüts complets 


LES TROS DIMENSIONS CARACTERISTIOLIES D'UN COÛT. 


inarme, objectif. prévision, coût standard, budget, devis. 


Selon les besoins, il est ainsi possible de déterminer un grand nombre de coûts, pour 
toute entreprise, Selon Dubrulle et Jourdain, leur choix est fonction de leur intérêt 
pour la gestion ou la décision er des objectifs retenus par les responsables. 


Les facteurs guidant ce choix sont 


l'activité - industrie, commerce, service ; 


- le mode de gestion = centralisé, décentralisée; 


les reglements- organisme public, entreprise travalllant sous contrat; 


les possibilités er le coût de la collecte et du traitement de l'information. 


Misc en place d'un systeme o analys 


OBJET ET ORGANISATION [FLIN SYSTÈME D'ANALYSE DES COÛTS 


Choix de la méthode d'analyse: recherche du coût pertinent 


On peut distinguer les méthodes de coûts complets et celles de coûts partiels selon 
la distinction des charges opérée et leur niveau d'intégration dans les coûts. Elles 
constituent les deux familles de méthodes autour desquelles plusieurs techniques 
s'articulent. 


Coüts complets 


Les coûts de revient complets intègrent l'ensemble des charges incorporables de la 
période d'analyse. Hs font, la plupart du temps, l'objet de reteaitements pour une 
meilleure expression économique". Is sont constatés a posterfori. 


Cette méthode traditionnelle est tres utile pour le travail sur devis, l'établissement des 
prix, le rapprochement avec les données comptables ainsi que la comparison des résul- 
tats d'activités comparables entre entreprises. La possibilité de déterminer des résultats 
analytiques par activité (des marges de rentabilité), méme de maniere approximative, 
est l'intérét principal de la méthode des coûts complets. 


Cependant, elle ne peut constituer un instrument efficace de gestion er de décision 
(notamment commerciale), car elle occulte les effets des variations des volumes 
d'activité er ne permet pas d'effectuer des prévisions ou des simulations (pas de 
distinction entre charges fixes et charges variables). 


Coûts partiels (coûts directs, variables et spécifiques) 
Plusieurs méthodes cherchent à déterminer des coûts constitués par des charges 
intervenant A un stade d'analyse intermédiaire. Les coûts partiels n'incluent pas. dans 
l'analyse par objet de coût (le produit, l'ensemble des charges de la période 


Ainsi, là méthode des coûts variables (direct costing), reposant sur une analyse 
différentielle, n'integre pas les charges fixes. Celle des coûts directs, reposant sur 
une analyse fonctionnelle, n'integre pas les charges indirectes. La méthode des 
coûts spécifiques (direct costing évolue) synthetise les deux précédentes (seules les 
charges fixes indirectes ne sont pas imputées dans les coûts des produits). 

Ces méthodes, qui peuvent être utilisées a posterior ou a priori, sont plus souples, 
moins lourdes et constituent une aide à Ia prise de décisions (détermination de seuils 


de rentabilité, gestion dynamique, analyse prévisionnelle). 


D'autres méthodes, paliant les limites des précédentes ou les complétant, sont utilisées. 


Lt Le ep complet écereoamiqee comprend le coit. coenplet traditianmel Cinebuant l'ersemhle des charges de la cammtabaliıe 
aeneérile majoré des dillérences d'imcorparitim pusili*es ou négatives. 


Misc en place d'un systeme d'analyse 
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Imputation rationnelle des charges fixes 


Tout en cherchant à déterminer des coûts complets, cette méthode tente de tenir 
compte de l'impact des variations de l'activité. 


Les charges fixes sont distinguées et imputées dans les coûts proportionnellement 
au niveau d'activité, par rapport à un niveau préalablement défini comme normal. 
Les coûts des produits ne sont pas surévalués dans le cas de faible activité, ni sous- 
évalués dans le cas de forte activité. 


Coüts à hase d'activités (ABC) 


Certe méthode repose sur l'analyse du fonctionnement de l'entreprise, décomposé 
en activités élémentaires. 


Les ressources de l'entreprise ne sont plus imputées aux produits, mais considérées 
comme la base de financement des activités. Plusieurs types de coûts peuvent être 
déterminés: cours des inducteurs d'activités, des activités, des objets de coûts (produits, 
SCTYICCS.,. A 


Goûts préétahlis 


Celle-ci cherche, par une analyse technique et économique a priori (détermination 
de coûts standards), puis par une evaluation a posteriori. à analyser des écarts et 
à les expliquer. 


Cette méthode présente l'avantage d'introduire la gestion prévisionnelle, mais 
dépend des normes fixées. Elle peut introduire des rigidités et imputer des respon- 
sabilités aux hommes plutôt qu'à la méthode. 


Coût marginal 
Cette méthode determine des coûts différentiels. Elle permet de calculer le coût 
supplémentaire engendré par la production ou la vente d'une unité -ou tranche 
d'unités- supplémentaire. 


Unités de valeur ajoutée (UVA) 
L'objectif de la méthode des unités de valeurajoutée est de mesurer toutes les activites 
de l'entreprise avec une seule unité de référence. Appelée UVA, elle correspond aux 
consommations nécessaires à Ta réalisation d'un produit ou d'un service représentatif 
du syste me d'exploitation de l'entreprise. 


Toutes ses activités sont rapportées à cette unité de référence et ainsi représentées 
sous la forme d'une somme de postes UVA, 


Misc en place d'un systeme o analys 


OBJET ET ORGANISATION [FUN SYSTÈME D'ANALYSE DES COÛTS 


Coûts cibles 


À partir d'une démarche d'analyse de la valeur (décomposition organique de l'objet 
fabriqué et décomposition fonctionnelle), cette méthode se donne pour objectif de 
déterminer le cout de revient cible qui correspond au prix cible que Ies Etudes de 
marche ont determine. 


Il ne s'agit pas d'une "autre" méthode de calcul de coût, mais d'une démarche globale 
dont l'objectif est de mettre l'entreprise sous tension, afin d'atteindre les niveaux de 
coût qui lui assureront une place sur le marché, donc une chance de pérennité, 


Mativations variées dans la mise en place 
d'un systéme de coüts 


Les raisons pour lesquelles une entreprise décide dimplanter un systeme de coûts 
sont diverses. Une Étude, effectuée aupres d'une dizaine d'entreprises industrielles 
ou de services appartenant à plusieurs secteurs d'intervention ", recense les moti- 
rations et objectifs qui les ont conduites а mettre en place, changer ou développer 
un système de coûts fondé sur la méthode ABC (activity based costing) 


La nature et la logique du système se révélent spécifiques pour chacune d'entre elles, 
Le champ d'implantation de la méthode est variable selon le probléme à résoudre 
ct les objectifs prealables. 


Cet exe пре, carrabaoré par d'autres études, met en évidence la contingence sectorielle 
er stratégique dans le systeme mis en place er dans son perimetre d'intervention. 


Des objectifs adaptés au domaine d'intervention 


et aux évolutions stratégiques 

Pour ce qui concerne les entreprises de production (Al à АТ), les démarches sont 
spécifiques, mais recouvrent un probleme souvent commun : mieux appréhender les 
processus de fabrication. La connaissance des causes structurelles des coûts supportés 
par ces processus est inscrite dans la volonté d'implantation de là méthode ABC. 


Les entreprises de service de l'échantillon se différencient trés nettement par la 
nature de leur activité : on peut distinguer deux entreprises de service public 
soumises à des regles strictes (Bl et B2) et une entreprise du secteur privé (B3). 
Si leurs problemes spécifiques different, au moins dans leur expression, elles se 
rapprochent par le double objectif qu'elles ont assigné au système de couts: maitrise 
de l'affectation des ressources et amélioration de la connaissance de lentreprise 


15 МЇ ЧЇ (R.L Le concept de conmtatilité de gestion d base d'activités, Virégor, 19077, 


Misc en place d'un systeme d'analyse 
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Les entreprises et leur objectif moteur 


Entreprises Objactif moteur 
Secteur 


Ai Mettre en place un aystéme partiel pour mesurer l'impact des productions en 
Agro-alimentaire séries (pour des processus particuliers et des charges spécifiques) 


АР Сёгог les projets 
Automobile Mesurer le coût des diff&tenziatians successives (valoriser les options emisagées) 


Аз Établir un système de coûts couvant l'ensemble de la "chaine de valeur" 
Électronique fiables et pertinents pour alder à la décision 


Fixer les prix de cessions internes 

Pouvoir décider d'éventuels abandons d'activités par axternalisatian 
Ad Héarganiser at rationaliser las processus de production (rechercher des 
Équipementiers gains de productivité, notamment par la spéciaksatian des sites) 
automobiles 


Maitriser les coûts pour rationaliser l'outil de production 
Informatique 


AS 

AB Construire un systeme adapté à la diversification des produits pour répartir 

Parfumerie l'ensemble des charges indirectes el gérer les délais (dans une optique 
processus 

A? Obtenir un systeme de cott réel et réduire las coûts 

Beauté et edins Élaborer un nouvel outil de gestion des coûts face A un changement de 
stratégie (d'une politique de marge à une politique de réduction des coûts) 


B1 Construire un système couvrant la totalité du fonctionnement de l'entreprise 

Service public non plus pertinent que la méthode traditionnelle en centres d'analyse 

marchand Adapter le système à l'évolution du contexte (suivre les prestataires, 
comprendre les dystanctiannements, trouver des sources de productivité, 
réorganeer el decider] 


B2 Construire un véritable système de coûts et optimiser la connaissance et 
Service public l'utilisation des ressources 


concurrentiel, Diüfüser une démarche de gestionnaire auprès des opérationnels 
audiovisual 
B3 Comprendre et maîtriser l'atfectation des ressources 


Service (privé) 
informatique 


MOTIVATIONS POUR LA MISE EM PLACE D'UN NOUVEAU SYSTÈME DE COÜTS. 


Misc en place d'un systeme o analys 


Types de charges 
et notion de coût 


Nous allons tout d'abord définir la notion de coût et identifier ceux qui interviennent 
dans le processus d'exploitation d'une entreprise. Leur calcul obéit à une démarche 
similaire, quels que soient la méthode utilisée, la nature de l'activité - industrielle 
au commerciale - ou les produits vendus. 


Il convient cependant de caractériser les types de charges incorporées dans les 
Coûts afin d'appréhender leurs traitements. Ce chapitre se conclut par un premier 
traitement des charges dans le cas de la société Dianis. 


Hiérarchie des coûts : du coût d'achat 
au coût de revient 


Trois phases principales peuvent être distinguées dans le cycle d'exploitation d'une 
entreprise : l'approvisionnement, la fabrication et la distribution. Ces étapes génerent 
des coûts successifs, qui aboutissent à la détermination des coûts de revient de ses 
produits et services. 


Cycle d'exploitation 


À chacune des étapes du cycle d'exploitation interviennent des acteurs (fournisseurs, 
personnel, clients) et des ressources (matières, travail, liquiditesy 
1. Approvisionnement 


Matières o. a Entreprise ) 


2. Fabrication 


| Fournisseurs | 
rf 


Main-dceuvre Jk 
Charis dnèrscs | A 


Disponibilités Clients Frodujts finia 


3. Distribution 


Produs sermi-finis 


ÉTAPES QU CYCLE 
D'EXPLOITATION. 


Hierarchie des ons: du coût d achat апар de wien 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


La notion de cycle d'exploitation suggère que les ressources qu'il génère doivent 
financer les besoins de l'exploitation, Une entreprise industrielle peut comporter 
plusieurs étapes de fabrication. Bien entendu, ceci ne concerne pas les entreprises 
commerciales, ni de services, 


Du coût d'achat au coût de revient 


Des charges interviennent à chacune des phases du cycle d'exploitation, apportant 
unc valeur nouvelle aux produits ou services de l'entreprise et générant un coût. 


Définition d'un coût 
Un cont sapplique a tout objet pour lequel l'entreprise juge utile d'attribuer des 
charges: produit, fonction, atelier, operation... Pour un produit (ou une matière ou 
un service), c'est la somme des charges qui lui sont incorporées à un stade donné de 
l'exploitation (achat, production ou distribution). 


On distingue trois coûts correspondant aux trois fonctions ou étapes intervenant 
dans le processus d'exploitation des produits: coût d'achat, coût de production et 
coût de revient. [ls se calculent successivement, mais doivent tenir compte des varia: 
tions de stock entre chaque étape. 


Le сой de revient d'un produit regroupe l'ensemble des charges qui lui sont affectées 
jusqu'au stade final de son exploitation: les ventes. 


Prix des matières + — tt Coût d'achat Stocks 


Charges d'approvisionnement == matleres 


Matières uitistes A" 
Ka 


Charges de fabrication — p Сой de production 1 > Stocks 
. produits 


wë 


Produits vendus d 


Charges de distribution = 
—! Сой de revient | 


REPRÉSENTATION DE LA HÉRARCHIE DES COLTS. 


Exemples de charges d'exploitation : 
charges d'approvissionnement = transport, assurance, salaire du magasinier; 
charges de production - salaires de la main-d'œuvre, charges d'entretien et amortis- 
sements des installations techniques; 


charges de distribution - rémunération des commerciaux, publicité, transport 
Sur VENIE. 


Hierarchie des Шз duy coût od achat au coût de revient 


TYPES DE CHARGES ET HOTON DE CHIT 


Calcul des coüts 


Nous pouvons noter d'après le schéma ci-dessus que, si les trois coûts se calculent 
successivement, ils ne se déterminent pas de manière linéaire par simple addition 
entre le coût obtenu précédemment et la somme des charges propres au stade 
d'exploitation analysé. 


П est nécessaire de déterminer, entre chaque étape de l'exploitation, le coût des 
matières ou produits réellement transmis à l'étape suivante. Cela se réalise par le 
suivi de Ia valeur des entrées et des sorties de stock: 


Coût d'achat [d'une rmediena] = prix d'achat des matières id au {шг иг] 
+ charges liées aux opérations d'appeovisionnenment 


Coût de production coût d'achat des matières utilisées jeconsommées) 
charges liées aux opérations de fabrication 


Toutes les matières achetées pendant la période étudiée n'ont pas forcément été 
incorporées (consommées) dans les produits fabriqués de la période: elles ont aussi 
pu etre stockées. De mème, la production de la période peut incorporer des matières 
présentes en stock en début de période. 


Coti d'achat des consommations = coût d'achat + stack initial -stock Anal de matières. 
Silexisie plusieurs stades de fabrication (avec ou sans stockage intermédiaire, le coût 


de production d'un produit au stade final intégrera également le coût de production 
des produits intermédiaires utilisés pour sa fabrication. 


De même: 


Coût de revient (des ventes) = codt de production des produits vendus 


+ charges hes aux aparalions de distrbution 


Tous les produits fabriqués pendant la période n'ont pas été nécessairement vendus 
au cours de cette meme période, mais ont pu être stockés. De méme, les ventes ont 
pu etre réalisées, pour partie, avec des produits initialement en stock. 


Coût de production des venies = coût de production + stock initial = stock final de produits. 


Prix, coût et résultat analytique 


П ne faut pas confondre le terme de сой avec celui de prix. Selon le plan comptable : 


Le prix est l'expression monétaire de la valeur d'une transaction (achat ou 
vente). I s'applique uniquement aux relations de l'entreprise avec l'extérieur (fournis- 
seurs, clients). 


Un coût cst une valeur propre a l'entreprise, C'est un total de charges incor- 
paorées selon des modalités qu'elle définit. 


Le résultat analytique d'un produit correspond à la différence entre son prix 
de vente et son coût de revient (la marge, qui traduit son niveau de rentabilité). 


Hierarchie des sends: cher coût d achat acit de revient 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Un coût ne s'applique pas seulement à un produit: on peut déterminer le coût 
d'une branche d'activité, d'une fonction de l'entreprise, d'un service, d'un atelier... 
Plusieurs types de coûts peuvent ètre calculés à partir du moment eu il est possible 
d'effectuer une répartition des charges par activité, par fonction, etc. c'est-a-dire 
par destination. 


Exemple: hiérarchie des coûts 
Une entreprise industrielle fabrique un produit unique dans un scul atelier à partir d'une seule 
matiere premiere. Pour le mois d'octobre, on dispose des renseignements suivants : 
Stocks au I" octobre 
matieres premieres: 32 COCHE 
produits finis: 11 550€ 
Achats de matières premieres: 94 TONIE, 


Charges directes et indirectes (voir la distinction, page 79: 


directes indirectes 
approvisionnement 6 330€ KEE 
production AT MIE iü 530€ 
distribution 3 Y 20 € 5 gie 


Stocks au 31 octobre 
matières premieres: 7 030 
produits finis: 10 410 € 
Ventes du mols: 10 000 articles à 23.590 €. 


Coût d'achat des matieres 
= prix d'achat + charges dapprovisionnement (directes et indirectes) 
= 94 700 + (ó 330 + 4 930) = 104 (м) € 


Inventaire (stock) des matières 


Stock Initial 42000 | Sorties (par différence] 129 030 
Entrées 104 260 Stock final T 830 


Total 126 860 | Total 136 960 


Le coût d'achat des matières consommées correspond à la valeur des sorties de matières. 
Coût de production du produit fini 

= coût d'achat des matières consommées + charges de fabrication (directes et indirectes) 
= 129 030 + (37 400 + 46 5303 212 960€ 


Inventaire (stock) du produit 


Gleck initial 11 550 Sorties (par dilfárenaa] 214 100 
Entréea 2129460 | Stock final 10 410 


Total 224 510 | Total 224 510 


Le coût de production des ventes correspond à la valeur des sorties de produits. 


Hierarchie des sert duy coût d'achat au coût de revient 


TYPES DE CHARGES ET HOTON DE CHIT 


+ Coût de revient 
coût de production des produits vendus + charges de distribution (directes et Imlirectes) 
= 2b MX + G 920 + 5 460% = 223 480 (soit 22,55€ par article). 


Résultat analytique 

= chiffre d'affaires = cout de revient des ventes 

= 230 OCH) = 223 480 = 15 520€, 

scit 1,55€ de bénéfice par produit vendu représentant 5,0% du CA (1,55 7 23.91. 


Classification des charges 
et incorporation dans les coûts 


Les calculs de coûts de revient effectuant à partir des charges sur une période 
donnée, il est important d'en connaitre la nature exacte. Les charges de la compta: 
bilité générale sont corrigées pour obtenir des charges à incorporer, celles que Гоп 
souhaite intégrer dans Ies coûts 


Leur reclassement par destination et leur distinction selon les critères choisis- charges 
directes ou indirectes, fixes ou variables- déterminent la méthode d'analyse des coûts 
mise en ouvre 


Classification des charges selon leur nature 


C'est la classification retenue en comptabilité générale et la base de la reclassification 
analytique. 


Matières 
+ les matières premieres incorporécs aux produits fabriqués: 
les matières consommées indirectement dans la fabrication, qui ne sont pas 
incorporées dans les produits fabriqués (huile, combustibles... 
Deux problèmes se posent: 


la saisie des données (gestion des approvisionnements et suivi des stacks) et leur 
mémorisation (fiches d'entrée et de sortie, ordinateur) ; 


le calcul du coût des matières (coûts des entrées et des sorties en stock), l'objectif 
erant d'évaluer les matières utilisées (incorporees) dans la production. 


Les matières achetées interviennent dans le calcul des coûts d'achat, les matières 
consommees dans celui des coûts de production. 


Classification des charges et incorporation, dans Ies caita 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Main-d'œuvre 
Le personnel constitue une charge importante dans le processus d'élaboration d'un 
produit. Les frais de main-d'œuvre utilisee sont enregistrés pour l'essentiel dans le compte 
frais de personnel de la comptabilité générale (salaires et charges sociales), mais peuvent 
egalement concerner du personnel intérimaire enregistré en services extérieurs. 


La main-d'œuvre étant une ressource essentielle pour les opérations de trnsforma- 
tion, il est important de connaitre la répartition des heures travaillées par produit 
et par fonction 


Les charges de main-d'œuvre directe (MOD) ou indirecte (MOI) interviennent еп 
grande partie dans les calculs de coût de production. Les charges de personnel d'appro- 
visionnement participent au calcul des coûts d'achat et celles du personnel commercial 
au sens large à celui des coûts de revient. Les charges de personnel des services non 
liés directement à l'une de ces trois étapes de l'exploitation sont à répartir. 


Autres frais 
Ce sont toutes les autres charges engagecs lors des approvisionnements, des 
opérations de transformation et de vente, ainsi que des charges non directement 
liées à l'exploitation, On les retrouve, en comptabilité générale, dans les comptes 
de charges par nature: classe 6, incluant services extérieurs et frais généraux, 
dotations, charges financieres !, 


Les informations com ptables de l'entreprise traitée dans cet ouvrage fournissent une 
illustration de la diversité des charges incorporées dans les coûts. 


Charges incorporables et “charges” supplétives 


Interpréter les coûts nécessite de pouvoir les comparer dans le temps et dans l'espace. 
Cette comparaison n'est possible que si les charges qui les composent: 


- correspondent aux conditions normales de l'exploitation de l'entreprise ; 


ne sont pas affectées par la structure juridique de l'entreprise, ni par son mode 
de financement. 


Ainsi, les charges de la comptabilité générale peuvent être corrigées des différences 
d'incorporation - charges non incorporables et éléments suppletifs - pour obtenir 
des charges incorporées, celles que l'on veut prendre en compte dans les calculs de 
coûts Les coûts obtenus ont alors une plus grande réalité économique et ne sont 
pas affectés par des éléments de nature exceptionnelle, ni par des choix comptables 
et бяс, 


Les charges sont à retenir en fonction de leur nature et de la périodicité de calcul 
des сив. 


L Dessertine (Ph) et Prosillard (P), Coaten, collection Gestion appliquée, Baretter & Pearson Education, 2004, 


CLassilication des charges et incorporation dams les coûts 


TYPES DE CHARGES ET HOTON DE GOLT 


Charges incorporables et charges non incorporables 


On considere comme incorporable route charge de la comptabilité générale qui se 
rapporte aux conditions normales d'exploitation. A сют, on qualifié de non 
incorporable toute charge de la comptabilité générale qui, du fait de son caractere 
exceptionnel ou hors exploitation, ne peut concourir à la formation des coûts et 
prix de revient. 


En conséquence, certains [rais enregistrés en comptabilité générale ne sont pas pris 
en considération en comptabilité analytique: soit parce quils n'ont pas le caractere 
de charges impôts sur les bénéfices), soit parce qu'ils sont sans rapport direct avec 
l'activité (primes d'assurances vie) ou encore parce qu'ils ne relèvent pas de l'ex ploi- 
tation courante de l'entreprise (charges exceptionnelles et certaines dotations aux 
amortissements er provisions). 


Exemples: 
+ charges exceptionnelles (amendes, moinsevalues de cessions); 


charges ou dotations né présentant pas un caractere habituel (dotations aux 
amortissements des frais d'établissement, 

charges ou dotations ne se rapportant pas à la période étudiée ^ (provisions pour 
dépréciation des comptes clients, qui ne sont connues que bien plus tard, charges 
à répartir}: 

charges constatées durant la période, mais couvertes par des provisions 
antérieures; 


certaines dotations aux provisions (hors exploitation et exceptionnelles, pour 
risques et charges, pour créances douteuses ou pour depreciation de titres 
devenus sans objet). 


Charges calculèes da substitution 


Certaines charges sont incorporées dans les codés pour um montant différent de celui qui figure 
dans la compiabilite générale. 


П peut Etre souhaitable de substituer à des charges calculées selon des critères fiscaux celles 
qui correspondent à la rèalité économique ct technique. Cette correction concerne surtout les 
dotations aux amortissements, dont le montant retenu peut ètre different de celui qui est admis 
fiscalement (cas de l'amortissement degressif, de La prise en compte de Ia durée de vie réelle d'un 
bien au lieu de celle retenue fiscalement ou de l'utilisation d'un coût de remplacement). 


Le cas de l'amortissement degressil est particulier: autorise en comptabilite generale pour des 
raisons fiscales, il пя correspond pas à la dépréciation réelle d'un bien. Iy aura licu, dans ce cas, 
de remplacer le montant de la dotation par un montant calculé selon la technique de Damortis- 
sement linéaire 


2 De même que pour bes charges, seuls les produits courants alfé rents 3 la période de calcul som retenus 


Classification des charges et inccrporatian, dans les caita 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Charges supplétives 
Ce sont des charges fictives que la comptabilité générale n'enregistre pas, mais qui 
sont prises en compte dans le calcul des coûts! celles que l'entreprise aurait dü 
supporter si les conditions d'exploitation avaient ere différentes. 


Elles sont “supplétives car elles s'ajoutent aux autres charges incorporables, qui 
correspondent également à la réalité économique de l'entreprise. Le terme de charges 
est à cet égard impropre: on devrait les appeler plus justement des “éléments supple- 
tifs”, Leur but est de ramener toutes les entreprises dans des conditions comparables 
quels que soient leur forme juridique ou leur mode de financement 


La rémunération théorique du travail de l'exploitant individuel - cas de 
l'EURL ou de l'associé de SNC = peur étre intégrée lorsque elle mest pas comprise dans 
les charges de personnel comme dans unc société anonyme (SA ou SARL). L'exploi- 
rant individuel se rémuncere par prélèvement dans le compte de l'exploitant, ce qui 
nengendre pas de charge, à la différence d'un dirigeant salarié. Le montant retenu 
peut se référer aux rémunérations pratiquées dans les entreprises comparables. 


La rémunération conventionnelle, théorique, des capitaux propres peut 
être intégrée lorsque l'entreprise se finance par apport en capital et non par ender 
tement. Le capital se rémunere sous forme de dividendes, ce qui n'engendre pas de 
charge, à la différence du recours à l'emprunt, qui genere des charges financières 
(intérets). Le taux de rémunération des capitaux propres à appliquer peut etre celui 
de l'argent sur le marché financier, ou bien le taux moyen des capitaux empruntés 
par l'entreprise. 


Des charges de la comptahilité générale aux charges incorporées 


dans les coüts 
Le schéma suivant résume le passage des charges de la comptabilité générale aux 
charges incorporées dans le calcul des coûts. 


Charges da la Charges non incorporables 
garni È ——————áDmm—n —ÀÁ 
genera Charges incorporables. 
Coûts el 


coûts de ravient 


"Charges" supplétives 


DES CHARGES БЕ LA SOMPTABILITE GÉNÉRALE AUX CHARGES INCORPORÉES. 


Du fait de ces différences d'incorporation, la somme algébrique des résultats analytiques 
mest pas égale au résultat apparaissant en comptabilité générale. 


À ces différences d'incorporation, il convient d'ajouter notamment les différences 
d'inventaire (écart entre stock théorique et stock réel), les differences sur coûts et 
taux de cession (dues aux arrondis dans le calcul des coûts unitaires, par exemple), 
les produits non incorporés et les écritures de régularisation liées à la périodicité 
des charges. 


Classification des charges et incorporation dams les coûts 


+ 


TYPES DE CHARGES ET HOTON DE CHIT 


Le rapprochement entre les deux résultats = concordance entre résultat analytique 
global et résultat comptable - sera abordé ultérieurement“, 


Abonnement des charges en raison de leur périodicité 

Les differences d'incorporation peuvent provenir de la nature mème des charges, ainsi que de 
keur périodicité. 

En comptabilité générale, les charges enregistrées couvrent une periode annuelle et sont comp: 
tabilisces au moment où elles interviennent. La liaison entre deux exercices est assurée par des 
comptes de гё иий. En coómprabilue de gestion, les calculs de coña sont effectués sur 
une période plus courte (mois, trimestre): les charges retenues doivent concerner la période 
d'analyse. 

Le principe de l'abonnement des charges consiste à incorporer AUK cons calculés périodique 
ment La part qui revient à la période, Cette regularisation extracomptable conduit à exclure la 
partic des charges enregistrées qui ne concerne pas la période et à ajouter des charges qui, bien 
HU CoL rëm Li periode, hë rl Dis COR АЫ аа Я 

Cette technique s'applique avant tout aux primes d'assurances, aux (ies, aux loyers et aux 
amortisements dont la péricdicité csc annuelle et, de manière générale, aux charges payécs 
d'avance ou à payer, 

Un tableau d'abonnement permet de déterminer les montants des charges de la comptabilité gént- 
rale sur une période identique à celle du calcul des coûts. ЇЇ peut exister un écart entre le montant 
des charges retenues (prevuss) du fait de l'abonnement et les charges reelles enregistrées 


Types de charges: directes / indirectes et variahles / fixes 


Parmi les charges incorporees, on distingue, d'une part les charges directes et 
indirectes (cette distinction sert de support aux méthodes de coûts complets) et, 
d'autre part, les charges variables et fixes (que lon dissocie dans la plupart des 
méthodes de coûts partiels}. 


Charges directes 


Les charges directes ne concernent qu'un seul coût. Directement liées à un stade 
d'exploitation cachat, production ou distribution) et à un produit donné (ou une 
matière), elles peuvent étre affectées directement aux cours concernés et ne posent 
pas de probleme d'affectation. 
Exemple 

matières premieres consommées dans la fabrication d'un produit; 

- part des salaires versés à la main-d'œuvre, lorsque celle-ci ne se consacre qu'a 
unc seule activité (ou lorsque la répartition du temps de travail par activité est 
mcsuréc); 
amortissement d'un matériel consacré à une production donnée. 

Plus les charges directes sont nombreuses, plus les coûts sont déterminés avec 
precision et exactitude. 
A Vair chapitre 5, page LOS. 


Classification des charges et incorporation, dans les с ціх 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Charges indirectes 


Elles concernent à la fois plusieurs coûts, ou plusieurs coûts de revient (produits. 
C'est le cas lorsque la relation entre la charge et un stade de l'exploitation n'est pas 
directe, 
Exemples: 

matières consommables utilisées pour plusieurs produits: 

frais d'entretien d'une machine servant à la fabrication de produits différents; 

amartissement du matériel commun, des locaux administratifs: 

charges administratives- frais généraux, de direction, impôts, assurances; 

certains salaires (encadrement, secrétariat travaillant pour plusieurs services). 
Les charges indirectes posent à cet égard le probleme de leur répartition (dans des 
centres de coûts ou d'analyse), puis celui de leur "imputation" aux coûts auxquels 
elles se rapportent. 


charges | : 
= dictos affectation ——— + 
Charges 


inconporables 


anben appoyisipnnamant coûts 
t 4 ^` -adrninigiraben - feller el counts 
сагон - diatribaitica de revient 
aupplétivas changes centres 
шш | re |. ———— 
- répartition imputation 


TRAITEMENT DES CHARGES DIRECTES ET IMCHRECTES. 


5i les charges directes peuvent ètre directement affectées dans les coûts concernés, 
les charges indirectes ne peuvent ёте réparties de facon indiscutable. En effer, quelle 
quote-part des diverses charges indirectes faire supporter (imputer) aux coûts? 


lorsqu'il v a unicité de l'activité (produit unique), le probleme de l'imputation des 
charges indirectes ne se pose pas: 


lorsqu'il existe plusieurs produits fabriqués et vendus, il convient de définir des 
critères de répartition (cles) les plus pertinents, c'est-a-dire les plus proches de 
la réalité, 


Nous devons conserver à l'esprit que l'objectif de Ia comptabilité de gestion est avant 
tout de déterminer des coûts relatifs à chaque stade de l'exploitation ainsi que les 
coûts de revient de chacun des produits vendus. 


La nature d'une charge dépend des coûts recherchés. Une charge peut être 
directe, indirecte ou semixlirecte selon sa destination (directe selon la fonction, mais 
indirecte selon le produit ou inversement). Ainsi, les frais de publicité d'une gamme 
de produits sont directs si l'on cherche des coürs par gamme, mais indirects pour 
des Coûts par produits ou par zone géographique. Les salaires des responsables de 
services sont directs pour le calcul des couts par fonction, mais indirects pour des 
coûts par branche d'activité. 


Clssihbcation des charges et incorporation dams les coûts 


TYPES DE CHARGES ET HOTON DE CHIT 


L'identification des charges directes dépend du système d'information 
mis en place. Sont directs 
les charges de matières, si l'on dispose de bons de sortie de stock; 
les frais de main-d'œuvre par produit, si l'on dispose de bons de travail; 


les charges d'électricité, si l'on dispose de compteurs. 


Charges variables et charges fixes 


Cette distinction” fonde les méthodes de coûts partiels. 


Les charges variables - ou opérationnelles- sont ^proportionnelles" à l'activité : 
matières premieres et consommables, énergie, charges de personnel intérimaire. 


Les charges fixes - cu de structure - sont “indé pendantes du volume d'activité : 
amortissement de matériels, charges administratives, salaires, impôts, 


Le comportement des charges fixes et variables peut étre illustre graphiquement 
en portant l'activité en abscisse, Celle-ci peut Être représentée par des volumes de 
production ou de vente, ou bien, le plus souvent, par le chiffre d'affaires. 


Les charges fixes sont considérées comme constantes par rapport a l'activité (trait 
gras), Une hypothese plus réaliste les fait évoluer par paliers: à partir d'un certain 
niveau de production, le potentiel économique et technique est atteint et l'activité 
ne peut plus progresser sans investissement complémentaire, ce qui se traduit par 
une augmentation brutale des charges fixes. Ainsi, plus l'activité augmente, plus les 
charges fixes par unité diminuent (pour une tranche d'activité donnée} 


Ce principe illustre le phénomène d'économie d'échelle. Par exemple, les dotations 
aux amortissements pour un parc d'installations techniques sont de 20 000, Si 
l'entreprise double sa production (passant de 10 000 à 20 000 unités, par exemple), 
chaque produit fabriqué supportera moitié moins de charges fixes (qui passeront 
de Z€ à 1€ par unité). 


| Charges fixes | | Charges variables | 


Charges fles totales Charges variables totales 
ж. 
f 
= heures ву оно етпе аге 
- frais supplémentaires lies à 
а ила аит des er 
— F 


Activité Activité 
Ф Détaillée ag chapitre 7. page 147. 


Classification des charges et inccrporatian, dans Ies caita 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Charges fixes wnitairas Charges variables unitaires 


Activité Activité 


COMPORTEMENT DES CHARGES FIXES ET DES CHARGES VARIABLES, 


Les charges variables sont, quant à elles, considérées comme ^proportionnelles" 
a l'activité (trait gras». Dans ce cas, les charges variables unitaires sont constantes 
(par exemple, chaque produit fabriqué consomme 15€ de matières). De maniere 
plus réaliste, les charges variables évoluent d'une façon qui n'est pas exactement 
proportionnelle. Elles peuvent être moins que proportionnelles dans un premier 
temps (phénomène d'apprentissage, gains de productivité), puis plus que propor: 
tionnelles lorsque l'activité atteint son rendement optimal. 


Démarche générique: identification et traitemant préalable das charges 
Quelle que seit la méthode d'analyse utilisée, avant tout calcul des coûts, un traitement préalable 
chen charges est nécessaire: 
représenter lc processus d'exploitation de l'entreqprisc en reperant lex chapis d'élaboration des 
produits; 
identifier les cotta qu'il sera nécessaire de calculer - par fonction, par acum ibit єзї par produit 
= au regard des ctapes Mentifices et des objectifs de l'analyse; 
reperer les lux ch matières, predam ишеги аїгеє® et produits finis, entré луне phase АШ 
processus, en vuc d'élaborer les fiches d'inventaire des stocks: 
identifier les charges à incorporer dans les coûts-charges incomparables er supplétires en 
vertu du principe de réalité économique - à partir de la situation des comptes, et veiller à leur 
abonnement selon la périodicité de l'analyse; 
séparer les charges directes (directement affectables à un cout) et les charges indirectes 
(communes a plusicurs coûts): 
pour bes coûts partiels, séparer également kes charges variables des charges fixes; 
ventiler les charges directes par Cy pes che Colts; 
répartir les charges indirectes par centre de coûts de l'entreprise (fonction d'exploitation et de 
soutien ou activité elementaire) 


CLassilication des charges et incorporation dans les coûts 


TYPES DE CHARGES ET HOTON DE CHIT 


Application à la société Dianis 


Le traitement des charges de la société Dianis comprend deux étapes nécessaires avant 
toute analyse et calculs de coûts: l'identification de la nature des charges (directes et 
indirectes) dans un tableau de ventilation, puis la répartition des charges indirectes 
par centre de coûts identifié au regard de la structure de l'entreprise. 


Identification des charges directes et indirectes 


À la suite des recommandations de Serge Provarick et des informations compti- 
bles communiquées par Jacky Majin (soldes de la balance au 31 mars et ventilations 
extracomptables de charges proposées", Sandrine Caranta a élaboré le tableau de 
ventilation des charges. Elle explique à ses collégues la démarche suivie : 


«Comme vous mc l'avez demandé, jai repris les postes de charges 


les charges à incorporer dans les coûts pour le trimestre ont été identifiées en disso- 
ciant leur partic directe et leur partic indirecte (commune à plusieurs coûts); 
l'abonnement des charges a ете effectue afin de ramener au trimestre les quelques 
charges annuclles- Гаі fait également apparaitre les charges non incorporables 
et les charges supplétives; 


les montants des charges directes ont pu étre affectés dans chacun des six coûts: 


les montants des charges indirectes ont été isolés et peuvent ètre répartis paral- 
lelement entre les fonctions de l'entreprise - d'exploitation ou de soutien - dans 
un tableau de répartition. » 


Charges | Colli Cox Coil Сой соне 
d recens Eos uu da pred de pod 
Ба Meise | ‘rare меш e 


ET НИ 


Servicos mubörlours 
Cnirekien et réparabon 


15.000 Т jü 
Frais poste et communication 
Charges de percennel 
Salares et traitements 
Charges sociales 


Dotations at amartissamonts 
Frais d'étal Essen ent 
Сге! гип п 
Matériel industriel 
Matéroe de transport 
Matiliar gt matériel de bureau 
Char g ces financi imas 
Emprunt leng terne 
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5 Voir chapitre 1, page 21, 
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MTILATIGH DES CHARGE 


TABLEAU DE VE 


HATS) 


LES TOTAUX SONT HORS AÇ 


+ 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Explication des valeurs obtenues 


Les achats de matières sont isolés, Leurs montants concernent directement Ie cout d'achat de la 
matière concernée (G 000 lots à GE pour Mélusine et d (OUO lats à 115€ pour Viviane}. 

Les achats de fournitures mon stockées ct les consommations d'électricité (5 195€) sont ches 
charges indirectes, car elles sc répartissent entre les services sans affectation spécifique entree 
hes produits, 

Parmi les services extérieurs, seuls les frais d'entretien concernant les installations spécifiques 
à la fabrication de chacun des produits sone directs (4 O00 E, que se partagent les deux coûts 
de production. Les autres charges d'entretien et de reparation (15 000 €) ainsi que les primes 
d'assurance (1 ODE sur les 4 000E pour le trimestre) sont indirectes. Elles sont réparties entree 
les Services, mais ne MEET purs un produit in particulier, 

Parmi les autres Services extérieurs, les rais de p ublicité spécifiques à chacun des deux produits 
(5 COEN sont directs er alfectes à leur coût de revient, Les ROE restants sot indirects, Dags 
les (rals de transport, les transports sur achats (22 DONE) sont isolés par matière, donc affectés 
а leurs coûts d'achat respectifs. Les autres [rais de transport ne concernent pas exploitation, 
ой hien sont indifférenciés pour Ва vente des produïts 5 200 + 20 800€, Les (nais d'honoraires 
ainsi que de poste et telécommunications se répartissent dans des services communs а plusieurs 
Coûts. 

Certains salaires et traitements concernent de la maln-d'œuvie directie spécifiquement 
affectée à la fabrication de Mélusine (18 000E) ou de Viviane (29 QUO EY Le ceste (BO 000) 
ne comcoerne AUCUN des trois гурез de cats en particulier, ou bien CSL oomimum À plusieurs 
produits. 

Les charges sociales représentent 40% des salaires et suivent la mème répartition (18 ROCHE 
sont affectés directement dans les coûts de production сї 32 (HM € sont inscrits en charges 
indirectes). 

Les impiis et taxes peuvent se répartir selon les services, mais ne peuvent ire affectés dans 
un Coût en particulier. Le montant de la taxe professionnelle est annuel et doit être “abonné 
(4 QUIE pour le trimestres. Les autres impöts (1 O00) s'ajoutent à cette charge indirecte, 
Les charges financieres concernant les antésets de Vemprunt à long terme (8% de 210 000 
pour l'année, soit 4 200€ pour le trimestre? ainsi que celles che Vemprunt à court terme (6% de 
140 (QUID € / 4 trimestres, soit 2 100E) sont indirectes. Ces emprunts ne sont pas destinés à 
financer unc opération d'exploitation spécifique, meme si une répartition par fonction cst 
possible 

Les charges exoeplionnelles (10 DOE) sten par principe non ingorporalbles. 

La valeur des immobilisations inscrites au bilan ct la connaissance de leur durèc de vie comp- 
table permettent de détermüner les montante des dotations aux amortissements pour le 
trimestre, Damortissement des frais d'établissement sur trois ans (9 (HW) / 3 / 4 soit 750 € j 
mest pas Incorperable. Lamertissement des constructions sur vingt ans batiment accuelbint 
les services CÉ "RDV is) ёт une charge indirecte (240) OUO / 20 7 d soit A 000£, Les amor 
tissemuents sur dix ans des deux installations techniques spécifiques à chacun des produits 
sont affectés directement à leur coût de production (66 000 / 10 / 4 = 1 650 chacun). Les 
Шип des installations communes sont indireetes (300 (HH) = 142 CCM) d 0 / 4 = A 200 € 
La dotation pour le matériel de transport commun aux achats et a la distribution docs deux 
produits (80 000 4 / 4 soit 5 125€) ainsi que celle du matériel de bureau (28 000 / 7 / 4 soit 
1 GOO € sciunt également indirectes. 

La rémunération des capitaux propres (200 000 x 10% annuellement, soit 5 000E pour le 
critic stre) esr considérée comme une charge supplétive non spécifique aun cob particulier, 
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TYPES DE CHARGES ЕТ HOTON DE GOLT 


Répartition des charges indirectes 


La répartition des charges indirectes entre les centres d'analyse sest effectuee selon 
les valeurs ou les clés de répartition proposées par Serge Frovarick. Le tableau 
suivant présente les resultats de la répartition dite primaire de ces charges dans les 
sept centres identifiés par le contrôleur de gestion, qu'ils soient directement liés à 
l'exploitation (centres principaux) ou non (centres auxiliaires de soutien). 


anges ent AuuxiE EZ PRIDE UK 
indirectes | Алаа] Entaben | Tasspor | Арести, | Usizege | Мили | Cistieuton 


Айан men равне | sus) aal e = 


Services Рабава 
Entretien ct réparation ISO = 9000 2 100 3 = 
Assurance 1000 200 200 
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Autres serilces extérieurs 
Honoraires 1 ir: 2” 
Publicité 0 8000 
Transport 5 200 0 20 au 
Frais poste et communication ü 


Charges 04 регвоппеї 
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Charges nen clan 
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TABLEAU DE RÉPARTITION DES CHARGES INDIRECTES. 


Explication des valeurs obtenues 


M 2 . | an 
Les achats пема stockés concernent les achats de fournitures et les comsemrmalsens Е еа, 


Les primes d'assurances sont de 1 000% pour le trimestre, dont 1 600 / 4 pour le transport et lc 
restant COOLE) à répartie à parts égales entre l'administration er chacun des deux ateliers, 

Les charges de communication er de transport sur ventes sont affectées au contre Distribution 
comme pu charge relative à la commereialisatiom < vente. 

Les charges sociales correspondent, pour chaque centre, à 40% du montant des salaires 
repartis, 

Les impôts et taxes ont être abonnés: crois quarts de À 000€ pour administration, be quart 
restant сати reparti à parts égales entre quatre centres. Les 1 000€ d'impòcs fonciers sont en 
cuire affectés a l'administration й defaut de clé proposec. 

Les 4 200£ de charges financieres à long terme sont repartis selon les investissements 
finances: 10% atelier Usinage, 20% atelier Montage, 70% administration. Les Z 100€ d'intérets 
d'emprunt à court terme sont répartis selon les clés fournies. 

Lamortissement des constructions (5 OU €) est reparti au prorata des surfaces occupées (sur 
un total de 1 000 mn, celui des trois installations communes (4 20003 est reparti entre Les 
deux ateliers 3 raison d'un ters et deux tiers, cclui des deux camions (40 000 / 4 f 43 пл service 
transport, cclui du vehicule commercial (10 000 4 4) à la distribution. 


Application a la societé Tanis 


Constats et commentaires 


в En définitive, constate Sandrine Caranta em montrant les résultats cle som analyse, nous oblenons, 
aprés les avoir additionnés, les montants des charges directes qui serant affectées a chacun des 
deux coûts d'achat, des deux coûts de production ct des deux coûts de revient. 


On реш mater quie le montant total des charges directes steve a 160 10H = 200 TOE em аршаш! 
les achats de matieres- ct que le montant total des charges indirectes atteint 198 020 €. Ainsi, lc 
total des charges incorporécs de la société Dianis pour le premier trimestre s'élève à 398 120€. + 


Serge Provarick rappelle que le traitement des charges indirectes, leur répartition dans bes centres 


de coûts, puis leur imputation, posent des questions spécifiques de choix de cles de répartition. 
1] précise que ce probleme sera abordé ultérieurement. 


` Vous avez fait un trés bon travail, même si certaines répartitions de charges reposent sur des 
règles parfois discutables. I n'esi pas toujours évident de trouver des clés objectives, notamment 
peur bes frais de nature administrative comme lcs impios et les éléments supplétiés. Certaines 
charges de structure sont affectées au centre Administration à défaut d'une meilleure solution. 
Les conséquences sont malgré tout de peu d'importance, em raison de leur faible montant. Par 
ailleurs, nous n'avons fait que reporter le probleme, puisqu'il fanden bien répartir bes charges des 
fonctions de soutien (auxiliaires) dans les coûts des fonctions d'exploitation. 


=Â Vous voulez parler de la répartition secondaire des charges imdirectcs? 


— Tout à falt! Ce transfert des centres auxiliaires vers les centres principaux s'effectuera 
ultérieurement. Pour l'instant, poursuivons l'analyse et calculons le coût de nos deux modeles 
selon la technique simple unlisee auparavant" avant d'aller plus boin dans le traitement des charges 
indirectes avec la méthode des centres d'analyse 7. з 


& Vair chapitre 5, page (07, 
7 Voir chapitre б, pape 138, 


B5 Б | | 
Copyrighted material 


Démarche générale 
de l'analyse des couts 


Ce chapitre présente la démarche de determination des coûts de revient et des résul- 
tats et traite des questions techniques traditionnelles de la comptabilité de gestion, 
indépendamment de la méthode d'analyse utilisée : la valorisation des stocks et le 
rapprochement des résultats analytiques et comptables. I se conclut par unc misc: 
en application à travers le cas Dianis. Celui-ci servira par ailleurs de support pour 
la proposition d'une démarche d'analyse et de principes d'interprétation. 


Étapes de calcul et d’analyse 


La plupart des méthodes suivent unc démarche standard. La méthodologie de calcul des 
coûts- et le suivi des mouvements de stock - peut se résumer par le schéma suivant: 
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ALCUL DES COUTS, 


MARCHE DUT 
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QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


L'étape correspondant au calcul du coût de production peut être décomposée en 
autant d'étapes quil existe de produits intermédiaires. 


Ce schéma de synthèse reste valable en coûts partiels. Cependant, dans ce cas, 
certaines charges ne seront pas imputées aux coûts (par exemple les charges fixes 
en coûts variables ou les charges indirectes en coûts directs) et il ne sera pas possible 
de déterminer des résultats analytiques par produit (mais des marges sur coûts 
partiels}. 


Méthodologie de calcul des coûts 


La méthodologie de calcul des coûts comprend les étapes suivantes: 


1. Répartition des charges indirectes dans les centres d'analyse (en cout 
variable, seules les charges variables subissent ce traitement). 


2. Calcul des coûts d'achat: prix d'achat + charges directes et indirectes liées 
à l'approvisionnement. 


4. Mise en inventaire permanent (IP) des matières et determination de la 
valeur des sorties de stock de matières (et des stocks finaux). 


4. Calcul des coûts de production (produits intermédiaires ou produits finis): 
coût d'achat des matières (ou produits) utilisés + charges directes et indirectes liées 
à la fabrication. 


5. Misc en inventaire permanent (IP) des produits fabriqués et détermination 
de la valeur des sorties de stock de produits (et des stocks finaux). S'il sagit de produits 
intermédiaires (non finis). reprendre le point 4. 


B. Calcul des couts de revient (des produits vendus): cout de production des 
produits vendus + charges directes et indirectes liées à la distribution (+ éventuel. 


lement charges non affectées précédemment). 


7. Calcul du résultat analytique d'exploitation et de chaque produit vendu: 
chiffre d'affaires du produit = code de revient des ventes du produit 


Puis éventuellement : 


B. Concordance entre le résultat analytique d'exploitation (RAE et le résultat 
de la comptabilité générale. 


B. Détermination et analyse des écarts entre les prévisions (Coûts préétablis) 
et les réalisations (couts réels). 
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Suivi des mouvements de stock de matières et de produits 


Comme nous l'avons vu précédemment, il peut exister des stocks entre chaque étape 
du processus d'exploitation. La valeur des articles qui entrent en stock a l'issue d'un 
stade du processus d'exploitation ne correspond pas forcément à celle des sorties 
utilisées au stade suivant. 


Les stocks doivent ètre suivis en quantité et en valeur (stock final = stock initial 
+ entrées - sorties). 


Les comptes d'inventaire permanent (IP) se présentent avec une ligne par mouvement 
d'entrée ou de sortie et une évaluation du stock a l'issue de chaque mouvement, Des 
liches de stock simplifiées peuvent également s'élaborer dans des comptes en T ou bien 
en présentant les sorties puis le stack final, en dessous- et non à droite -des entrees, 


stack initial i тин Sortie 1 
Entrée"? Sofie 2 
Entrée 2 TT wringen Stock final 


Total 1 à Total ] €— Tot auras 


COMPTE D'INVENTAIRE PERMANENT (MATIÈRE OU PREOLILIIT) SIMPLIFLÉ TEN Т). 


En comptabilité générale, les stocks sont évalués au coût complet. En comptabilité 
analytique, les entrées- donc les stocks en début et en fin de periode -le sont au 
coût obtenu avec Ia méthode utilisée (par exemple, stocks évalués au coût complet 
ou au coût variable). 


Détermination des résultats analytiques 
et du taux de rentahilité 


Lors de l'analvse de la rentabilité d'une activité, plusieurs indicateurs peuvent ètre 
calculés en coût complet comme en coût partiel: résultats, marges, taux de marque. 
Chacun d'eux peut donner lieu à des appréciations différentes, mais complémentaires, 
dans l'analyse comparée des produits. 


Résultat analytique d'exploitation (RAE) et de chacun des produits 
Le résultat analytique est une mesure de la rentabilité pour un volume de vente 
donné. Il peut être calculé par produit, par activité ou bien pour l'entreprise dans 
son ensemble. Pour un produit, il est égal à la différence entre le chiffre d'affaires 
réalisé et le coût de revient des produits vendus. 


Il permet d'apprécier la contribution du produit a la rentabilité globale de l'entreprise. 
Le résultat analytique d'exploitation (RAE) d'une entreprise est la somme algébrique 
des résultats analvtiques de ses produits ou services. 


Résultat analytique d'un produit = chiffre d'affaires = coût de revient du produit 


Resultat analytique d'exploitation somme des résultats des produits 
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QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Résultats analytiques unitaires (marges) et taux de marque 
Le résultat analytique unitaire d'un produit ou service, sa marge, est la différence 
entre son prix de vente et son coût de revient unitaire. En coût partiel, le resultat 
est une marge sur coût (variable, direct. A. 


Le résultat exprimé en pourcentage du CA est un taux de marque : il mesure la renta- 
bilité praporrionnellement au chiffre d'affaires realise, c'est-a-dire relativement à Ja 
performance commerciale (ou à l'effort dans ce domaine). Ш peut aussi étre calculé 
par le rapport entre le résultat unitaire et le prix de vente 


Résultat analytique unitaire = prix de vente - coût de revient unitaire 
Taux de marque = résultat analytique / chiffre d'affaires 


Te 


| Produit A | A | Taa | | Unitairn | | Total | 


Chiffre d'affaires ELI 400 300 000 ETS 450 200 000 
Codi de revient BEES 400 ETA ШИ] BEIOH 450 ey Een Doc 


| Résultat analytique | | Résultat analytique | | 2400 | 400 | 58000 | 


EXEMPLE DE RÉSULTATS AMALYTIQUES GE DEUX PRODUITE EF RAE. 


Lc résultat analytique d'exploitation de l'entreprise est egal a 72 000 + 58 000 soit 
130 OO €. 


le taux de marque du produit A = 72 000 / 300 000 ou 30 / 125 soit 24%; 

le taux de marque du produit B = 58 OO0 / 290 000 ou 40 / 200 soit 20% 
Ainsi, le produit A participe davantage à la rentabilité globale de l'entreprise que le 
produit B (72 KE de résultat contre 58 K €) grace notamment à un chiffre d'affaires 
plus élevé. Son taux de marque apparait aussi plus important: pour 100€ de CA réalisé, 
le produit À rapporte 24 € contre 20€ pour le produit B. Cependant, chaque produit A 


vendu dégage moins de résultat qu'un produit B (30€ contre 40€): la marge du second 
produit est meilleure (son coût plus élevé est largement compensé par son prix) 


= Démarche générique de calcul des coûts 


1 Identification et traitement des charges à Incorporer! 
Identifier les charges à incorporer dans les coûts. 
Dissocier les charges directes er indirectes: ventiler les charges directes par rype de codes ct 
répartir les charges indirectes par "fonction / activite" d'exploitation ct de soutien de l'entreprise. 
Definir des cles de répartition pour l'imputation des charges indirectes 

2 Calcul des coûts (récls ou prévisionnels] 
Calcul des coûts d'achat par matière: affectation des charges directes et imputation des 
charges indirectes dapprovisionnement selon la clé de répartition choisie. 
Calcul des couts de production par produit; affectation des couts d'achat des maticres 
consommées (selon les fiches de stock), des charges directes de production, puis imputation 
des charges indirectes de production schan Га clé de répartition choisie, 


і Voir chapitre Ч, page 75 
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Calcul des cours de revient des pröchrits affectation des coûts de production des produits 
venales (selon les fiches de stock, des charges directes de distribution puis impit im ihes 
charges indirectes de distribution selon la clé de répartition choisie. 
3 Calcul des résultats analytiques 

Calcul des résultats analytiques des produits par différence entre leur chiffre d'affaires et 
leur caf de revient (total er unitaire), ct de leur taux de marque (résultat analytique / CA). 
Calcul du résultat analytique d'exploitation global (somme des résultats amalvtigues) et cu 
taux de marque global, 


Ш Démarche générique d'analyse des coûts et des résultats 
L'analyse des cots doit suivre unc démarche allant du plus général au plus détaillé et des constats 

à l'interprétation des resultats, puis aux recommandations potentielles 

1 Analyse de la rentabilité globale de l'entreprise 
Appreciation du niveau de rentabilité au regard du résultat апар и global 
Appreciation relative cle la rentabilité an regard du taux de margue global, 

Ces Indicateurs dolvent etre appréciés dans le temps (par rapport aux périodes passées om 
aux prévisions) et dans l'espace (au regard d'autres unités d'exploitation de l'entreprise, de 
Ia concurrence ou du secteur). 

Constatation de la formation et de l'évolution du portefeuille d'activités (parts respectives 
des produits dans le chiffre d'affaires et dans le volume global de l'activité} 

2 Analyse de la rentabilité comparée des produits (dans le temps et l'espace) 
Contribution de chacun d'eux à la rentahilite globale: RA / BA global et cout total genere 
par l'activir du produit X cotal des charges imputdes. 

Eentabilite comparée des produits au regard de leur marge {résultat unitaire = prix - cout 
de revient). Premiere explication des écarts au regard des prix et/ou des colts. 

Rentabdllite relative a l'effort / la performance commerciale de chacun des prodults (taux de 
maar : KA f CA cn Sá). 

2 Analyse de la formation des résultats et des coûts (dans le temps et l'espace] 
Construction does marges: COR arp Een ra cnim lcs prix (cohérence J positionmeaent) et ks 
coûts de revient unilaires (cohérence vale [нєгє]. 

Explication des écarts de coûts de revient en € ct %: comparaison de la parc ct du poids du 
coût de production et du cout de distribution dans le coût de revient unitaire 

Explications des écarts de cours de production en E га; comparaison de la part et du da 
des elements constitutifs du coût de production unitaire (cout des matières consommées 
par produit, coût en charges de main-d'œuvre раг procuit...). 

Explication des ecarts des elements unitaires précédents par les volumes (unies de matière 
par produit, nombre d'heures par produit; ou par les coûts unitaires coût d'achat de l'unité 
ile matière, coût de Геге che main d'œuvre... A 

4 Interprétation des écarts et de l'évolution des résultats et décisions potentielles 
Écarts justifics par des choix «qualibirils eeualite / valeur recherchee dés proie ou des 
prévisions quantitatives économie ou dés-économie d'échelle {volumes de production et 
de vente), des choix budgétaires eu des investissements. 

Ecarts signalant une meilleure / moins bonne maitrise des coûts: gains / pertes de producti- 
rite, anomalie, desfonctionnement, gaspillage. .. 

Décisions de nature opérationnelle ou strategiue: investissements, prix, négociation avec les 
fournisseurs, rcallecation de ressources, sous-traitance / integration, développement f retrait. 


ipes Че calcul et d'analyse 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Évaluation des stocks et tenue 
de l'inventaire permanent 


L'évaluation des stocks de matières et de produits est nécessaire au calcul des coûts, 
La technique de l'inventaire permanent permet de suivre les mouvements de stack. 
51, en comptabilité de gestion, les éléments entrent en stock à leur coût calculé selon 
la méthode de calcul des coûts utilisée (complet ou partiel), plusieurs solutions sont 
possibles pour la valorisation des sortes, 


Régulation entre coüts et stocks: l'inventaire permanent 


Les matières et produits ne parcourent pas le cycle d'exploitation de manière 
continue: des stocks peuvent exister entre chaque étape. En passant du coût d'un 
élément (matière ou produit) issu du stade N à celui qui est intégré au stade Nel, 
l'entreprise doit prendre en compte la valeur des éléments qui sont effectivement 
transmis du stade N au stade N+1 au cours de la période étudiée. 


D'une part, les contraintes de marche nécessitent de gerer des stocks en amont 
du processus d'exploitation (marchandises vendues en l'état, matières premieres, 
matières consommables, fournitures et emballages utilisés en cours de cycle) et en 
aval du cycle (produits residuels et produits Anis). D'autre part, les stocks doivent 
cire suffisants, entre chaque stade de fabrication, afin d'éviter les ruptures dans le 
cycle d'exploitation (produits en cours et intermédiaires). 


Les Пих de matières et de produits sont régulés par les stocks, comme l'illustre le 
schéma suivant 


Coûts au stade N Stock entre N ot N+1 Coûts au stade NA? 

Stock initlal Cont des тааз Produits 

ne semi-finis 

һАайагев au E 
" Qu Cot d'achat Бей de 

produits cu production des produits ge 

semi-finis coût de unfisdes ou verrdues nis | 
prédiction | — ÏZTZT TmÓ+ 
Charges Stock final Charges 


Principe; stock intial + entrées = sorties + stock final Avec: stock final théorique = Sl + E - 5 
RÉGULATION PAR LES STOCKS, 


Les coûts sont calculés sur des périodes plus courtes que l'année. Aussi, afin de 
suivre régulièrement les sorties de stock par destination, comme les mouvements 
d'entrées, un inventaire permanent est nécessaire. 


Les matières ou produits entrés en stock sont évalués à leur coût constaté lors du 
stade précédent: 
les entrées de matières sont valorisées au coût d'achat: 


les entrées de produits (finis ou non) à leur coût de production, 
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La valeur des sorties de matieres ou de produits en stock constitue un element du 
coût du produit au stade suivant dans le cycle d'exploitation - 


la valeur des matières sorties des stocks correspond au coût d'achat des matières 
utilisées (consommées dans les produits); 


la valeur des sorties de produits (finis ou non) des stocks correspond au coût de 
production des produits utilisés au stade suivant ou au cott de production des 
produits vendus sil sagit de produits finis. 


Si on peut évaluer facilement les entrées en stock (coût d'achat ou de production), 
il subsiste une incertitude pour l'évaluation des sorties de stock (éléments de stock 
consommés ou vendus). En effet, une “sortie” peut correspondre a plusieurs entrées; 
or, ces entrées de biens, même identiques, n'ont pas été évaluées forcément au 
meme coüt. 


De ce hit, le suivi des opérations et des stocks exigent de comptabiliser en guan- 
tité et en valeur les mouvements d'entrée et de sortie de tous ces éléments. Cet 
enregistrement est réalisé en utilisant un compte d'inventaire permanent, qui se 
présente de la façon suivante (une ligne par mouvement: 


Date Libellé Entrées 


Stock initia) + entrées = sorlias + stock final fen quanité et en valeur) 

COMPTE D'INVEHTAIRE PERMANENT (MATIÈRE OU PRODUIT). 

Le principe voudrait que tour élément stocké sorte des magasins au Coût auquel 
il est entré, Dans la réalité, il est difficile d'individualiser chacun des produits en 
stock. Évaluer chaque sortie de magasin par destination est pourtant une nécessité 
pour le calcul des COS, 


П ѓаш alors utiliser une méthode d'évaluation des sorties aussi voisine que possible de 
la réalité. On distingue plusieurs méthodes, que nous classerons en trois catégories: 
valorisation des sorties de stock selon un coût moyen, selon la valeur de lots entrés 
ou bien selon une valeur estimée, 


Méthodes de valorisation des stocks (avec le cas Dianis) 


On considere généralement trois familles de mérhodes de valorisation des sorties de 
stock. Les entrees de matieres ou de produits sont, quant a elles, toujours évaluées 
à leur coût. 

Méthodes fondées sur la notion de coût moyen des entrées. 


cout moyen unitaire pondéré en fin de période (CMUFP) sur le total des entrées, 
stock initial inclus; 


cout moyen unitaire pondere en fin de période, stock initial exclu; 


сой moyen unitaire pondéré apres chaque entrée (СМОР), 
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Méthodes fondées sur la notion d'épuisement des Lots. 
premier entré, premier sorti (PEPS ou FIFO - first im, first our); 


dernier entré, premier sorti (DEPS ou LIFO - fast in, first out. 


Autres méthodes: coût estimé (théorique). 
valeur de remplacement: coût auquel le produit serait facturé, cours du jour pour 
les matières cotées (NIFO, next fo, first out; 
coût standard ou préétabli: coût approché, prévisionnel, cott moven de la période 
précédente. 


Les méthodes CMUP (stock initial inclus) et FIFO sont préconisées par le plan 
comptable, 


Quelle que scit la methode retenue, le stock final (théorique) dans l'inventaire 
permanent se determine toujours, en quantité er en valeur, par la différence entre 
le disponible et les sorties: 


Stock final (fin de period} s Stock initial + antress = sortias de [a periode 


Ces méthodes peuvent être illustrées à l'aide du cas Dianis. Si la société 
utilise la technique du coût moyen unitaire pondéré périodique. Jacky Najin souhaite 
tester les autres sur la matière PVC, 


Au cours du premier trimestre, le montant total des achats de polvmere PVC de la 
société Dianis s'est élevé à 54 OOO € pour б 000 lots de 10 kg (soit une valeur moyenne 
de 9€ par lot), Ces volumes et prix d'achat correspondent en fait a plusieurs entrées 
avant eu lieu a des dates differentes, Ainsi, la société a enregistré les opérations sur 
stocks suivantes au cours du trimestre: 


Libellé Hb d'articles Valeur 


stock initial 1004 i 13,00€ l'unité icol] 
hon de sortie pour Mélusine 200 
han d'entrée de matière à A : 3,92 [а lot (prix d'achat 


bon de sortie pour Viviane 1 100 
bon de sortie pour Mélusine 3 200 
hàn d'entrée de matiere 1 600 : 5,72 le 101 (prix d'achat) 
bon da sortie pour Viviane 1 00 


A combien évaluer les entrées en stock de PVC? Et les sorties? 13€? 9€? Une autre 
valeur? 

Les achats de matières (entrées en stock) sont valorisés à leur coût et non à leur prix 
d'achat. П convient d'ajouter à ce dernier les charges d'approvisionnement directes 
(15 000€ pour le PVC) et indirectes (21 700€ estimes pour les deux matières, à 
imputer au prorata des volumes achetés, soit 21 700 / 10 000 x б 000 = 13 020€ 
pour le PVC ^y 


2 Voir les charges directes calculées, page 35 les montants esijmés des charges indirectes présentés аш chapitre 2, page za 
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Les charges d'approvisionnement sont donc de 28 020€, soit 4,67€ pour chacun 
des ó 000 [ots de PVC achetés. 


Ainsi, le 18/01, lcs 4 400 lots de matières entrent cn stock pour une valeur unitaire 
de 8,92 + 4,67 soit 13,59 €. De même, le 16/02, les 1 600 lots entrent en stock à 
9.22 + 4,67 soit 13,89€. 


Cependant, la valeur des sorties- coût d'achat des consommations - sera différente 
selon là méthode de valorisation utilisée. 


А la suite de l'explication des cing méthodes de valorisation, les comptes d'Inven- 
taire permanent correspondant seront présentés avec l'évaluation des mouvements 
et des stocks de PVC de Та société Dianis (la valeur de remplacement sera estimée 
à 14€ pour la methode NIFO). 


Valoriser les sorties à un coût moyen (CMUP) 


C'est la méthode dite du coût moyen unitaire pondere (CMUP), méthode de base 
retenue par l'administration fiscale. Ce coût moyen peut ètre calculé pour toutes les 
sorties de la période, ou bien après chaque nouvelle entrée. 


CMUP calculé en fin de période 
Chaque unité sortie à pour valeur le Coût unitaire moyen de toutes les entrées de 
la période (stock initial inclus, en général}, La durée de cette période peut etre 
déterminée en fonction de la viresse de rotation des stocks^ (tous les mois, par 
exemple) 


Stock initial + entrées de la période = 95 020€ pour 7 O00 unités soit 13,5743... €, 
arrondis à 13,574 € de coût unitaire moyen. 


Ce calcul et la valorisation des sorties peuvent être représentés dans un compte d'in- 
ventaire en T, car [a chronologie des mouvements de stock n'a pas, ici, d'influence 
sur les résultats, 


Total GU Total 
Stock initial 13 000 Sortie? 134,574 | 10 358,20 
Entré 1 59 796 Sortie 2 13,574 | 14951,40 
Entré 2 22 224 Sortie d 13,574 | 43436,80 


Sortie 4 13,574 | 19 003,60 
Staak final б 789.00 
7 üüü 13,574 95 020 Total 13,574 | 25 020/00 


COMPTE D'INVENTAIRE PERMANENT (PIC SIMPLIFIÉ, 


4 La vitesse de rotation des Sucks est déterminée par a formule: V = БЇ + E— SF 
[S] + SF FE, 
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Ce procédé, le plus couramment utilisé, simplifie les calculs qui ne son réalisés qu'une 
seule fois par période d'analyse. I nivelle les écarts de coûts internes à la période. 


Cette technique n'exige qu'un inventaire permanent en quantité. 1 faut attendre 
cependant la fin de la période pour évaluer les sorties, Cet inconvénient peut être 
évité par l'emploi du CMUP de la période précédente, ou bien par un calcul après 
chaque entree 


CMUP calculé après chaque entrée 
Chaque unité sortie a pour valeur le coût moven des produits en stock à cette date. 
Ainsi: 
Les 800 unités sorties le 10/01 ont pour valeur : ВОЮ x 13,00 soir 10 400€. Il reste 
1 000 - 800 = 200 unités en stock a 13€, soit une valeur de 2 600€, 
La livraison du 18/01 seffectuant à un prix différent (15,59€), un СМОР est alors 
calculé par la movenne entre ce stock et les 4 400 unités entrées: 
CMUPI = 2 600 + 50 796 (valeurs) = 62 396 = 15 564 € 
200 + 4 400 (volumes) 4 600 
Les 1 100 unités sorties te 23/01 ont pour valeur і 100 x 13,564, soit 14 920,40€ et les 
3 200 unités sorties le 05/02 ont pour valeur 3 200 x 13,564, soit 43 404,804. 
Il reste en stock 200 + 4 400- 1 100 - 3 200 = 300 unités d'une valeur (par différence) 
de 4 070,80 £, 
La livraison du 16/02 seffectuant à un prix supérieur (13.89 €), un nouveau СМОР 
est alors calculé pour les sorties du 10/03: 
CMUP2 = 4 070,80 + 22 224,00 (valeurs) = 26 294,80 = 13,839€ 
300 4 1 600 (volumes) 1 900 
Les 1 400 unités sorties le 10/03 ont pour valeur 1 400 x 13,839, soit 19 374,60 € 
Le stock en fin de trimestre de 500 unités (500-2 1 600- 1 400) a pour valeur 6 920.20, 


La méthode suit plus régulièrement les évolutions des prix et des couts et permet une 
re percussion plus immédiate sur la valeur des produits finis. Elle exige cependant 
davantage de calculs, un suivi chronologique de chaque mouvement de stock ainsi 
que du Cour de chaque lot entre 


Valoriser les sorties au coût d'un lot (FIFO et LIFO) 


Un lot est un ensemble d'éléments stockés acquis à un coût d'achat identique. Notre 
exemple comprend trois lots: 


stock initial (du 1/01): 1 000 à 13€ = 13 0006; 
livraison 1 (du 18/01): 4 400 à 13,59€ = 59 796£ ; 
livraison 2 (du 16/02): 1 600 à 13,89€ = 22 224€. 
Deux procédés peuvent être employés selon le lot que l'on utilise en priorité pour 


la sortie. 
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Méthode FIFO 


Épuisement des lots par "premier entré - premier sorti”, appelé aussi FIFO (first in first 
out). Cette méthode considere que Fon utilise d'abord les matieres ou produits du lot 
le plus ancien. On comptabilise les sorties au coût d'entrée unitaire de ce lot. 


Sortie du 10/01: S00 unités Le stock initial à 13€ est le seul lot disponible à certe date. 
Ces unités ont pour valeur totale 10 400€ (BOO x 13). 


Sortie du 23/01: L 100 unités. On épuise d'abord le restant du stock initial (200 unités) 
avant d'utiliser le lot suivant correspondant aux 4 400 entrées du 18/01 : 


2003 13€ + 9003 13,59€ = 2 600 + 12 231, soit 1 100 unités sorties pour une valeur 
de 14 831€. 


Sortie du 05/02: 3 200 unités. Le premier lot étant épuisé, on utilise les quantités 
restantes (4 4040 - 000 = 3 5000 du lot correspondant à la premiere livraison: 3 200 
à 13,59€ = 43 488€. 


Sortie du 10/03: 1 400 unités. П reste encore 3 500 - 3 200 soit 300 unités dans le 
lot correspondant à la premiere livraison ce qui ne suffit pas à couvrir la sortie. 
Le complément (1 100 unités) est utilisé dans le lot correspondant à la livraison 
suivante du 16/02 à 13,89€ : 


300 à 15,59 + 1 100 à 13,89 = 4 077 + 15 279, soit une valeur des sorties de 19 356€. 


La stock final est composé d'un seul lot: le restant de la derniere livraison. Ces 500 
unités (1 600-1 1009 à 13,89€ ont pour valeur 6 945€. 


La difficulté pratique des méthodes utilisant la notion de lots, notamment pour les 
produits, est d'individualiser le coût de chacune des entrées. On pourrait consi. 
derer, pour simplifier, que toutes les entrées d'un mois représentent un lot unique, 
cependant Cette solution fait perdre l'intérét d'une évaluation régulière des sorties, 
donc des coûts. La valorisation des sorties à des coûts anciens er des stocks finaux 
à des coûts récents n'est pas sans effet sur le résultat d'exploitation et Fait courir un 
risque en cas d'inflation. 


Méthode LIFÜ 


Épuisement des lors par “dernier entré - premier sorti" appelé LIFO (last in first 
put). On utilise d'abord les lots les plus récents en comptabilisant les sorties au coût 
d'entrée unitaire de ces lots. 


Sortie du 10/01; 800 unités du dernier lot (le stock initial ici? à 13€, soit 10 400 E, 
Sortie du 23/01: 1 100 unités du lot (plus récent) entrées le 18/01 à 13,59€. soit 14 949€. 
Sortie du 06/02: 3 200 unités, Le dernier lot entré est suffisant pour couvrir la 


sortie (4 400 - 1 100 = 3 3005. La sortie de matière a pour valeur: 3 200 à 15,59, 
soit 43 488€. 
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Sortie du 10/03: 1 400 unités. 1 600 unités à 13,89€ sont entrées en stock le 16/02 et 
constituent le lot le plus récent au moment de la sortie. Ces 1 400 unités à 13,89€ 
ont pour valeur 19 446€, 


Le stock final est composé de trois lots: 
stock initial (restant): 200 unités à 13€ = 2 000E; 
restant du lot de Ia livraison 1 (3 300-3 200) : 100 à 13,59€ = 1 359€; 
restant du lot de la livraison 2 (1 600 - 1 400): 200 à [3,80€ = 2 778€, 


Valeur du stock final = 6 737€. 


Bien que l'intérét et les difficultés pratiques soient les memes, le procédé est l'opposé 
de la méthode FIFO ct ses cffcts sont inverses sur les coûts et le résultat 


Valoriser les sorties à un coüt estimé 


Avec cette méthode, on ne tient pas compte de la valeur réelle des entrées. Les 
sorties sont évaluées non pas à un coût calculé, mais à un coût estimé, choisi en 
fonction de sa simplicité d'emploi ou de sa pertinence : 


Prix moyen pondéré de la période précédente (en l'absence de forte variation 
dc prix sur le marche), avec régularisation eventuclle en fin de période, 


Méthode NIFO (next (nr first ont ou prochain entré, premier sorti). Prix de 
remplacement Guiquel serait facturée aujourd'hui la marchandise en stack) ou bien 
cours du jour (pour les marchandises cotées). 


Coût standard ou préétabli (coût approche forfaitaire, prévisionnel, théorique 
ou considéré comme normal dans l'entreprise) pour un traitement plus rapide de 
l'information, qui sera corrigé des la connaissance du coût réel. 


Ainsi, si le coût de remplacement de PVC est estimé à 14 £, les sorties de la période 
ont pour valeur: 

Sorties du trimestre: © 500 à 14€ = 01 000 €, 

Valeur du stock final (par difference} = 95 020-91 000 = 4 020€, 

L'évaluation a un coût estime évite l'individualisation des lots, les calculs de moyennes 


et dispensent d'attendre [а fin de la période. Le coür approché ou forfaitaire est utile 
pour les consommations de matières (ou produits dc faible valeur). 


La valeur de remplacement n'a de sens que pour les biens achetés à l'extérieur ou 
pour des coûts prévisionnels (devis, par exemple). L'impact des variations de prix 
d'achat est immédiat, anticipé, sur les couts. La valeur du stock final, généralement 
sous-estimée, est par conséquent peu réaliste, 
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es | Sorties | Sc | 


coût goût 
ти» valeur | дшше niaire ТЕТЫ 


Tipo 130000 13 DOOR 
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43 438 A0 

13839 2222500 


19 Doa stg EA 


3 0 0 
Top — 1357 — 6502000 бї 13.574 BBm AN ET 6 789.00 


Entrées Sorties 


codi coût con 
dale quantità vrt bai ra valeur | quantita unitaire — quantità unitaire 


1400 1500000 

11000 10.409,00 
1359 59765600 

Hi "Again 

13,584 4540280 
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чю 143700 


ва Cra AD 
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unitaire unitaire 
13.00 


5 6979604 
1400 280000 DO 
1459 1223100 ЗЫ] 13,59 KIEM 


Od 13.59 40700 
1604 13.83 __ 22 224.00 


4 077,00 ü OŒ 
15 2758,00 SCH 12.89 É 945.04 


Eus 
uritainn 
13.00 


i У 
valar | quantité aies 


1] Ta Rd 2 BD 
à 400 13.59 5975600 


zu 13,00 2 GOO 

3 300 13.59 42700 

zu 13,00 2 BOO KJ 

IO 12.459 1 ELAN] 

i 200 1389 222300 13.30 2 BOO O0 
13.59 1 358.00 

12.51 Ze 2240 

Таро H GON И] 

Ü 13,59 1353,00 

1400 13.88 19.444,00 13.88 2778 0 


7 000 020,00 | #500 58 283,00 500 B T3700 
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| [ Emme ИН 7 | 
"m" i ШЕ : au СЙ 
EOM quantité ` vente quantté ` visite valeu el nm 


Direk initis 1300 1300000 1000 13000 1300,00 
Wi ü 14.00 11 290,00 
Hu 1329 59 7905,00 


ü 
23 Ü 14.00 15 5200,00 
ra D 5 14.0 Фа BU 


Lr. 
1400 19 500,00 


VALEUR DE REMPLACEMENT, 


Incidence du choix de la méthode et rapprochement 
avec l'inventaire intermittent 


En comptabilité générale, comme en comptabilité analytique, la valeur des sorties 
de stock constatée au cours d'une période déterminée est, en principe, obtenue 
en appliquant la methode du cont moyen pondere (stock initial inclus) calculé soit 
périodiquement (le plus couramment), soit apres chaque entrée, pour les biens 
fongibles et identifiables, ou bien la méthode “premier entré - premier sorti" (FIFE) 
si les stocks peuvent être identifiés par lots. 


Influence du choix de la méthode sur les résultats 


Lexemple de la société Dianis met en évidence l'impact de la méthode de valorisation 
des sorties, notamment en période d'inflation, sur les résultats et la valeur des stacks. 


Notons que le total des sortics + le stock final est identique quelle que soit la méthode 
retenue. Ce montant de 95 020€ correspond à la valeur des matières disponibles 
(SI + entrées) pour la période. Le stock final (théorique) est toujours détermine par 
différence (SI + entrées - sorties). 


Méthode Sorties (=> cots) Stock final (=> actif 


CMUP fin de période 
CMUP après chaque entree 


FIF 
ОРО 
HIFO 


VALEURS DES SORTIES ET DU STOCK FINAL SELON LES METHODES (SYNTHÈSE DES RÉSULTATS, 


La méthode FIFO est moins satisfaisante que le CMUP en période d'inflation: elle 
sous-évalue le coût des produits et surévalue le stock final et le résultat imposable. 


La méthode LIFO n'est pas préconisée parle plan comptable, ni par la réglementation 
fiscale: la norme LASB, révisée en 2003, ne l'autorise pas à la différence des États- 
Unis, où elle est trés pratiquée. Ben que plus prudente (l'impact d'une hausse des 
coûts est pris en compte plus rapidement), elle vieillit les stacks et réduit le résultat 
imposable. 
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Quant à la méthode NIFO, utilisée dans des cas particuliers (compagnies pétrolières, 
notamment), elle a pour effet de valoriser les sorties à un prix de renouvellement 
et évite que l'érosion monétaire nc pénalise l'exploitation. Cependant, elle a parfois 
pour conséquence de diminuer la valeur moyenne du stock final en deçà du cott 
historique des produits entrés en stock, en raison d'une valorisation des sorties à 
un coüt non encare constaté, 


La valeur de remplacement ne se justifie que sur les marchés speéculatifs et trés 
Hluctuants ou pour l'élaboration de devis, Par ailleurs, la valeur du stock final, 
calculée par différence, ne reflète pas la réalité. Dans ce cas, on procédera en fin 
d'année à une réactualisation pour la comptabilité générale. 


П convient de souligner qu'avec la méthode FIFO, le résultat d'exploitation est surd- 
value en période d'inflation. On risque alors de distribuer des dividendes fictifs, ce qui 
est contraire au principe comptable de prudence et à l'application de Ia juste valeur 
qui doit prévaloir. La hausse des prix est prise en compte avec retard, faisant courir 
un risque a l'entreprise. 


Le choix de la méthode de valorisation des sorties de stock n'est pas neutre. Chacune 
conduit à des montants différents des coûts, des stocks et des resultats 


Par conséquent, ce choix a une influence (particulièrement en période d'évolution 
des prix): 
en comptabilité analytique, sur la valeur des coûts de production er de revient et 
lappréciation de la rentabilité (résultats analytiques): 


en comptabilité générale, sur la valeur du patrimoine (stocks) et sur le résultat 
comptable ! (donc sur l'impôt sur les sociétés et la politique de distribution de 
dividendes). 


Critères de choix d'une méthode d'évaluation 


Ce choix dépend de la nature des produits et de la périodicité des flux (en série, par 
lots, produits périssables, variations de valeur), du contexte er des objectifs ainsi 
que du systeme d'information (possibilités de collecte et dé traitement). 


Übjectivité. Il est essentiel que la méthode utilisée conduise à une évaluation 
objective des articles présents dans les stocks, 


Continuité. Il est important de ne pas changer de méthode de valorisation, 
notamment si le resultar comptable est calculé à partir des variations de stock issues 
de la comptabilité analytique. Tout changement de méthode doit être signalé dans 
l'annexe loes de la publication des comptes annuels (car le stock final de N devient 
obligatoirement le stock initial de Nc. 


Cohérence. Il est conseillé de pratiquer une méthode identique dans les deux 
comptabilités fin d'éviter une double comptabilisation et de faciliter la concordance 
des résultats). 


4 La arme [AS/TERS, reprise par le plam comptable, propose d'appliquer la juste valeur selon le principe de pradence: kes 
stocks damen être évalués 3 la clôture à leur coût d'entrée ou à la valeur de marche si elle est inférieure, une dé préciaticai 
Etant aloes consiatée. Voir à ce siet, Desserline (Pl? et Prowillamd (E), eg cit. 
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Rapprochement des inventaires: les différences sur Stocks 


Le rapprochement entre le stock final obtenu par l'inventaire permanent et celui 
qui est obtenu à l'issue de l'inventaire intermittent de la comptabilité générale - en 
fin d'exercice - peut mettre en évidence des différences sur stocks. 


La comptabilité générale pratique, non pas un inventaire permanent (à l'issue de 
chaque mouvement de stock), mais un inventaire intermittent (en fin de période 
comptable) selon une périodicité au moins annuelle (il est dit tournant s'il est étalé 
dans le temps). 


Cet inventaire physique permet la mise a jour des stocks en quantité et en valeur 
au bilan et les calculs de variations de stock nécessaires pour Ia détermination du 
resultat, Les fiches de stock issues de l'inventaire permanent, en fin de période, 
permettent de déterminer un stock final théorique - rapproché du stock final réel - et 
d'enregistrer les éventuelles differences sur stocks. Deux explications peuvent justi- 
her ces différences : 


Différences d'inventaire, Différences de quantités- erreurs, destructions, 
pertes, vols-entre le volume théorique du stock final issu des fiches de stock et le 
volume réel issu de l'inventaire physique de la comptabilité générale. 


Différences sur coût (ou matiere}, Elles sont liecs aux modes de valorisation : 
choix d'une valeur conventionnelle pour évaluer les matières consommées, ou bien 
utilisation d'une méthode de calcul des coûts differente de celle de la comptahilité 
générale pour évaluer les stocks, par exemple. 


Ces différences sur stocks ne remettent pas en cause le calcul des coûts, car on ne 
connait ni le coût concerné, ni leur raison (perte; approximation, erreur de calcul, 
oubli» ni à quel moment elles ont eu lieu (on ne s'en aperçoit qu'a l'issue de l'inventaire 
en fin d'année). Cependant, le гёз de la comptabilité générale s'en trouve modifié 
par rapport au résultat analvrique. 


Exemple d'inventaire permanent avec des différences sur stocks 
Le stock de matieres apres inventaire physique en fin de mois séleve à 950 unités 
alors que l'inventaire issu des mouvements de la période d'analyse devrait s'élever 
à 1 000 unités. 


Stock initial Sorties 10,074 | 88 725,00 
Entrées Stack final théorique 10 074,80 


Ditiérenca d'inventaire Б 10,074 503,70 
Stock final rel 10,074 2571,10 


1O 800 10,074 Total 108 300,00 
INVENTAIRE PERMANENT AVEC DIFFERENCES SUR STOCKS, 
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Les sorties sont valoristes au coût moven unitaire et, quelle que soit la méthode 
de valorisation, le stock final théorique est toujours égal à: stock initial + entrées 
- sorties (en quantité et en valeur. Le principe d'évaluation des stocks est maintenu, 
il convient ensuite de mettre a jour la quantité et de valoriser la différence au coût 
unitaire des sorties. 


Unc autre solution consiste a valoriser le stock final reel à la valeur que lon veut 
obtenir au bilan (valeur de marché) et à calculer la différence d'inventaire en valeur 
directement (stock théorique - stack rech, 


Démarche générique de tenus de l'inventaire permanent 
Lc stock initial correspond toujours au stock final théorique de la période précédente {а défaut 
d'inventaire physique), 
Les entrées des matières et des produits en stock sont coujours valorisées à leur coût - d'achat 
in de production selon la méthode de calcul des coûts utilisée (complet ou partiel 
Plusieurs méthodes de valorisation des sorties sont possibles. On privilégicra celle du coit 
moven unitaire pondere(periodigque) ou du premier entre, premier sorti. Selon la méthode, un 
inventaire permanent en valeur- et non seulement en quantité - est exigé. 
Quelle que soit la methode utilisce, le stock final théorique de fin de période cest toujours deter- 
mine, en quantite comme en valeur (du fait des arrondis des coûts unitaires), par la différence 
enire le disponible (stock initial + entrees de la période) et les sorties da lu periode, 
En fin d'exercice comptable, il peut exister des differences d'inventaire entre la valeur du stock 
fial thieoriue, insit che Là сойуз їзїш anal Lirjtie: (inventaire permane in en Celle du stock Mira 
reel issu de l'inventaire physique annuel de la comptabilité generale (inventaire intermhiéent. 
Cette différence peut s'expliquer par des quantités réelles moindres ou par le mode de valo- 
risatic ches coiis unitaidres, 


Rapprochement des résultats 
de la comptabilité analytique et de 
la comptabilité générale 


Concordance entre résultat analytique et résultat comptable 


Diverses differences d'incorporation expliquent l'écart entre le resultat de la 
comptabilité analytique et celui de la comptabilité générale 


Charges non incorporables. Charges exceptionnelles, impôts sur les béné- 


fices, provisions pour clients douteux, pour dépréciation de titres devenus sans 
objet, amortissement de frais d'établissement... 


Charges supplétives. Rémunération dé l'exploitant ét des capitaux propres. 
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Différences d'inventaire, Résultat de la comparison entre le nombre réel 
d'unités en stock (inventaire intermittent de fin d'année) et le nombre théorique 
(inventaire permanent extracomptable) ou differences dues à une valorisation 
unitaire des sorties différente de celle de la comptabilité générale (utilisation d'une 
valeur standard ou d'une méthode différente? 


Différences sur coûts et taux de cession. Frais résiduels de section dinie- 
rences dues aux arrondis dans le calcul des coûts unitaires des charges indirectes 
ou à la reprise de coûts antérieurs ou conventionnels у 


Produits non incorporés. Ristournes obtenues hors facture, produits 
exceptionnels. 


Écritures de régularisation. Différences entre charges incorporables et 
charges incorporées liées à l'abonnement des charges", aux charges calculées de 
substitution et, en régle générale, aux charges pavées d'avance ou à payer. 

La concordance entre lc resultat global de la comptabilité analytique ct le résultat 
de la comptabilité générale est pratiquée à titre de vérification. 


Elle peut prendre la forme d'un jeu d'écritures pour les procédures comptables à comptes 
réfléchis (comptabilité autonome) ou à compres intégrés (à la comptabilité générale) en 
utilisant les comptes de la classe 9, ou bien prendre la forme d'un tableau de rapproche- 
ment pour les procedures para-comptables tenues par tableaux de calcul. 


Tahleau de rapprochement 


Augmentation 
Résultat analytique global Бепо RAE 
= Charges non incorporables 
+ Charges supplétives ч 
+- Différences d'inventaire (S/F = 50 
Stock final réel > stock théorique 7 


Stock final réel < stock théorique 


+- Différences sur coûts el taux de cession 

rals résiduels de section et différences / coûts unitaires] 
Аттап per défaut 

Arrondi par excea 

+i- Autres différences d'incorporation 

+ Produits non incorporés 

+H- Écritures de régularisation 


= Résultat aprés rapprochement ИШШЕШЕ Bénéfices 


PRÉSENTATION D'UN TABLEAU DE RAFFROCHEMENT, 


Cette différence sera Шиве par le cas Dianis lars de V'ienputatian des charges directes (voir page 112). 

Celte difference ext Ваз ге par le cas Danis bars du traitement des charges foer ehapatre 4, page ЁЗ}. 

Ces différences risten: 1) entre charges dumurlissemerds et charges d'usage subslituges = prise en compte de la duree 
de viz réelle, passige en linéaire: 2) engine provisions el charges takes substihuées el 3) sur matières, différence liée à 
ubilisation dume valeur cansentonrdlli. 


1 Er vi 
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S'il n'y a pas de difference d'incorporation, les deux résultats sont équivalents. Dans 
le cas contraire, le résultat apres rapprochement doit étre égal à celui du compte 
de résultat. 


L'exemple précédent a mis en évidence un résultat analytique annuel de 72 000€ 
pour le produit A et de 58 000€ pour le produit B. La comptabilité générale souligne 
diverses causes de divergence entre le résultat analytique global de l'exploitation et 
le résultat comptable - 


la dotation aux amortissements des frais d'érablissement séleve à 1 500€; 
unc dotation aux provisions pour clients douteux a été comptabilisée pour 5 000€ ; 


l'impôt foncier et la taxe professionnelle réellement payés sont d'un montant de 


4 700 €, alors qu'ils ont été estimés a 6 500€ dans le calcul des coûts de revient; 
le magasin fait ressortir, au moment de l'inventaire en fin de période, la perte de 10 
unités de produits B évaluées à 27,50€ et non constatée dans la fiche d'inventaire : 
un coût moyen unitaire arrondi à 9,40% a été utilisé pour la sortie de 38 000 
unités de matières, alors que le coût recl est de 9,38€ *; 

afin d'obtenir des coûts d'unité d'œuvre précis pour l'imputation des charges 


indirectes, les montants ont été arrondis par défaut, dégageant des frais résiduels 
de section non affectés d'une valeur de 398€ ; 


une ristourne hors facture sur achats de matières a été obtenue pour un montant 
de GOO € ; 


une rémunération des capitaux propres s'élevant à 90 000E a été intégrée dans les 
coûts au caux de 8% Van ainsi que la rémunération de l'exploitant, d'un montant 
de 3 (00€ par mois: 


une dotation aux amortissements d'une installation pavée 50 000€ et d'une dure 
de vie réelle de 10 ans a été enregistrée selon la méthode dégressive pour un 
montant de 7 500E: 


des charges exceptionnelles ont été en registrées pour un montant de 5 400€ : 


l'impót sur les hénéfices s'élève à 64 500, 


& Ü sagh ici d'unc dif rence liée à une correction de coût unituire [et nom à arrondi de calcul de CHIP, qui naurait pas 
d'incidence sur ke résultat comptable), Une différence lide xu choix d'une valeur comentonnelle pour évaluer les maitre 
consommées enrrabnerar Tes mes enascipmenees. 
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Éléments | Diminution | Augmentation 


Résultat analytique global (72 000 + 58 000] 

- Charges non incorporables 

Frais d'établissement 

Precvielang pour lents douteux 

Charges excaptiannellaa 

Impôts sur les bénéfices 

+ Charges supplétives 

Rémunéralion des capilaux propres (90 000 x 0,08) 
Rémunération de l'exploltant (3 000 x 12) 

+/=- Différences d'inventaire 

Stock de produit réel < stack théorique (TU x 27,50) 
+i- Diflérences sur coûts at laux de cession 
Frais résiduela de section (arrondi par défaut] 
Différances sur coûts (38 000 x (2) 


+/- Autres différences d'incorporation 

Produits nàn ingorparas 

Différences sur taxes et тросе (6 500 — 4 700) 
Différence aur charge d'amortissement (7 500 — 5 000) 


= Résultat aprés rapprochement [résultat nel) ИШЕ + 96 795 


TABLEALI CE RAPPROCHEMENT. 


La différence d'incorporation de - 33 205€ majore le RAE. Avant impôts sur les 
bénéfices, le résultat de la comptabilité générale est égal a 161 295€ (résultat net 
+ impots). Dans ce cas, la différence d'incorporation est de + 31 295€ et minore 
le résultat analytique. Elle s'explique pour l'essentiel par l'importance des charges 
supplétives. 


Compte de résultat et concordance 


Le compte de résultat présente, classés par nature, les principaux postes de charges 
utilisés dans le calcul des coûts ainsi que les produits d'exploitation pris en compte 
dans la détermination du résultat analytique " Bien entendu, le résultat comptable 
tient compté des charges et produits non incorporés. 


La variation de stock des produits est intégrée dans les produits d'exploitation (dans 
le sens stack final - stack initial? et celles des matières et des marchandises dans les 
charges d'exploitation (dans le sens stock initial = stack Analy. 


9 Voir was Dans, page 112 


Rapprochement des résultats de la comptabilite analytique et de la comptabilité generale 


D'EMARÇHE GÉRÉRALE DE L'AMALYSE DES GOUTS 


Application à la société Dianis 


Avant d'approfondir la question de la répartition des charges indirectes regroupées 
dans les différents centres de coûts, Serge Provarick souhaite déterminer, de maniëre 
simple er rapide, les coûts de production er de revient de ses deux modeles. Ainsi, 
il sera possible d'effectuer une premiere analyse de la rentabilité de l'activité du 
trimestre en comparant les résultats des deux modeles, d'une part, et d'apprécier la 
formation de leurs cats, d'autre part, 


Pour cela, il utilise les informations recensées par Sandrine Caranta dans le tableau 
de ventilation des charges comprenant les montants de charges à affecter directe- 
ment aux trois types de coüts- achat, production et coûts de revient - et lé montant 
dcs charges indirectes. стаг des stocks et des consommations du trimestre lui a 
également été transmis. Comme il le faisait par le passé, Jacky Najin a entrepris 
une consolidation des charges indirectes par seule fonction d'exploitation, Avant 
toute analyse plus approfondie par centres d'analyse, Serge Provarick souhaite les 
imputer aux coûts au prorata d'unités volumiques simples (proportonnellement 
aux quantites achetées, produites ou vendues au cours du trimestre selon la nature 
de celles-ci). 


Il a ainsi retenu la répartition suivante des charges indirectes 
centre de cout Approvisionnement: 21 TÜDE ; 
centres de production (ateliers): 112 520€; 
centre de coût Distribution: 65 800€. 


Nous pouvons remarquer que le total des charges indirectes est bien égal à 198 0204€. 


Rappel das informations comptables du cas 

État des stocks en début de trimestre 

Marice PWC: 1 COO lors à 13€ Le lot de 10 kg, 

Matière bois: SOLD Кая à 15€ Le Tot de 10 Kg. 

Modèle Mélusine: 200 unités d'une valeur de 38 800€ em tout 

Modèle Viviane: 200 unités d'une valeur de 41 000€ cn tour 

Achats de matières et charges directes 

Le prix d'achat des maneres ainsi que les charges directes d'exploitation ont été déterminés au 
chapitre precedent ™. 

Fabrication des produits 

4 OUO lots de PVC utllises pour Ia fahrication de 800 modeles Mélusine, 

2 5400 lots dr PVC et 3:300 lots de bois de étre utilises pour la fabrication de 1 O00 modeles Viviane 
Ventes des produits 

700 modèles Mélusine à 185€ et 1 100 modèles Viviane à 260€, 


10 Voir le tableau de ventilation des charges pour la se seg Danis, chapitre 4. page 83. 


Application а la societé vanis 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Le controleur de gestion est conscient du caractere simpliste de la méthode de trai- 
tement des charges indirectes: des centres de coûts limités aux fonctions d'exploita- 
tion et des unités volumiques comme seule critère de répartition. Pour Finstant, son 
objectif n'est pas de fournir des résultats individuels tres précis qui pourraient être 
remis en cause ultérieurement. L'objectif premier est de fournir à Jerome Droba des 
coûts de revient lui permettant de définir des prix pour les deux modèles avec des taux 
de marque (marge / prix) voisins. l'utilité de cette premiere approche est également 
d'elabarer les fondements de l'analyse. 


Détermination des coüts de production 


Le tableau de ventilation des charges élaboré précédemment fournit les montants 
des charges directes à affecter à chaque type de coüt. L'état des stocks et les calculs 
de CMUP sont présentés dans les comptes d'inventaire. 


я A 
Coüts d'achat des matières 

Cout d'achat = prix d'achat + charges directes d'approvisionnement + charges 

indirectes d'approvisionnement. 


Les charges indirectes d'achat, estimées à 21 700€, sont réparties entre les deux 
coûts d'achat proportionncllement aux quantités de matières achetées (10 000 lots 
soit 2,17 € par lot). 


PVC =G 000 x 9 € + 15 000€ 4 21 700 / 10 000 x 6 000 = 69 000€ + 13 020€ 
= 82 20 €, 
Le coût d'achat unitaire du PVC est égal à 82 020 / 6 000 = 13,67 € le lot (dont 9€ 
de prix d'achat et 4,57€ de charges d'approvisionnement). 


Bois = 4 000 x LISE 7000€ + 21 700 / 10 000 x 4 000 = 53 000E + 8 680€ 
= G] 6080 €. 
Le coût d'achat unitaire du bois est égal a 61 680 / 4 000 = 15,42€ Ic lot. 


inventaire des matières 


Stock initial 1000 13,00 Sorte Mélusine 4000 13574 | 54 296,00 
Sortie Viviane #500 13,574 | 33 935,00 


Entrées 6000 (13,57) Stock final 500 6 789.00 
(au cott d'achat) 


7000 13,574 | 95020 7000 13,574 | 95 020,00 


INVENTAIRE FOLYMÈRE PVC. 


Le coût des matières PVC en stocks disponibles au cours de la période est de 95 020€ 
pour 7 O00 unités, Le coût unitaire est une moyenne pondérée (par les volumes): 
Si + E en valeur 95020 — А А — 
——————— E = soit approximativement 13,574 €. 
Sl + Een quantité 7 DOO 


Application a la societe Dianis 


D'EMARÇHE GÉRÉRALE DE L'AMALYSE DES GOUTS 


Les sorties sont valorisées à cc coût unitaire moyen pondéré (CMUP) et le stock 
final est obtenu par différence entre le total disponible en valeur et la valeur des 
sorties. 


Le même principe est adopté pour les sorties des matières bois (СМОР = 15.373). 


Stock initial 1500 15,00 Sortie Mélusine 
Sortie Viviane A эй 15,373 bål ar o 


Entrées 4 000 — (15,42) Stock final TOO 10 762 60 
[йш Got d'ichat) 


Total ` [4500 15,373 | 69160 | Total 4500 — 15,373 |69 180,00 


INVENTAIRE BOIS DE HÊTRE, 


Coûts de production des modèles Mélusine et Viviane 


Coût de production = coür d'achat des matières utilisées + charges directes de 
production + charges indirectes de production 


Selon le souhait de Serge Provarick, les charges de fabrication indirectes (estimées 
à 112 520 €) sont réparties entre les deux coûts de production proportionnellement 
aux volumes de production. Le coût de ces charges par unité produite est done: 
112 520 / (800 + 1 0005 soit 62,511€ par produit fabriqué con retient généralement 
trois chiffres apres la virgule). 


Modèle Mélusine | Viviane ü O 
Quantité CU | Total | Quantité — CU 


Coûts d'achat 
= matières PVC utilisaus 3000 (13,57) | 5429600 2500 (T1357) | 33 936,00 


- matières bols ші 3800 (5,371 58 417,40 


Charges directes de production 28 850,00 44 250,00 
Charges indirectes de production BDO 82,511 | DU 008,00 1000 82,511 B2 511,00 


Coût de production EDO 168,44 | 133 154,80 1000 199,11 | 199 113,40 


CoOUT3DEPRODUCTICN PAR MODELE, 


Détermination des coüts de revient et des marges 


Inventaire des produits finis 


La valorisation des comptes d'inventaire des produits finis est ici également importante. 
Des produits Mélusine ct Viviane sont présents en stock au début du trimestre, avec 
des valeurs unitaires différentes de leur coût de production trimestriel"! 


11 Dana le eas contraire (pas de stocks indifams on coûts anitabres identiques), la valeur anitaire des sorties, comme celle 
des sock Шиш. corresponibrait 3 celle cle [pur entrée, Тнк. ЙАШ au coit dle prodnctien du proud 


Application а la societé vanis 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Comme pour les matières, les sorties de produits sont valorisées à leur CMUP (сои 
de production moyen des unités disponibles), 


Qté cu Tatal Qté cu Tatal 
Stack Initial 200 124,00 20 800,00 | Sorties FDD 163955 | 114 8,50 


Entrées 800 (166,44) | 133 154,80 | Stock final 300 49 186,30 
[au coût de production] 


1000 163,955 | 163 964,60 1000 164,955 | 163 964,80 


INVENTAIRE DU MODÈLE MELLSINE. 


La valeur des stocks de produits finis en fin de trimestre se détermine également 
par différence (valeur totale - valeur des sorties) afin d'éviter des différences dues 
aux arrondis des coûts moyens pondéres. Les stocks finaux en quantité sont des 
volumes théoriques issus d'un inventaire permanent, non encore confrontés à 
l'inventaire physique cintermittent). 


[  — [9 v [ ms | | € си | тәш | 


Stock initial app 20500 | 4100000 | Sorties 1100 200,095 | 220 104,50 
Entrées 1000 (199,3) | 199 113,40 | Stock final 100 20 008,90 
fau coût da production 

[as | 1200 200065 |240 113.40 1200 200005 | 240 113,40 


JVENTAIRE DU MODÈLE VIVIANE 


Coûts de revient et résultats analytiques 
Coût de revient = coût de production des produits vendus + charges directes de 
distribution + charges indirectes de distribution. 


Les charges de distribution indirectes (63 800) sont réparties entre les deux coûts 
de revient au prorata des volumes de vente. Le coût de ces charges par unité vendue 
est: 63 800 € (700 + 1 100, soit approximativement 35,444 € par produit vendu. 


Modèle Mélusine Мапе | 


Eléments Quantité CU Total Quaniité GU 


Coûts de production 4700 (162,96)1 ТЫ 766,50 1100 (200/10) | 220 104,50 
des produits vendus 
Charges diractes de distribution 2900,00 3 000,00 


Charges indirectes de distribution 700 35444| 2481080 | 1100 35,444 | 38988,40 
700 202,26 | 141579,30 | 1100 238,27 | 262 092,90 
Chiffre d'affaires 700 18500| 12850000 | 1100 260,00 | 286 000,00 


Résultat analytique 700 -17,26| -12078,30 11700 — 2173 
Taux de marque - 8,35 du CA 


COÛTS DE REMENT ET RÉSULTATS ANALYTIQUES PAR MODÈLE, 


Le total des charges imputées dans les coûts dé revient est de 403 672 206. 


Application a la societe Dianis 


D'EMARÇHE GÉRÉRALE DE L'AMALYSE DES GOUTS 


Le résultat analytique global cst de 11 827,80€, La rentabilité comparée des deux 
produits peur être analysée au regard de plusieurs indicateurs (résultat analytique, 
résultat unitaire, taux de marque) et en appréciant la formation des résultats et des 
coûts intermédiaires (part relative du chiffre d'affaires, part des achats et des charges 
directes er indirectes dans les coûts de production, part des coûts de production 
dans les сосе de revient). 


si la rentabilité globale, bien que faible, est assurée, Jéróme Droba s'inquiète de 
constater un écart de rentabilité significatif entre les deux modèles. Le produit Viviane 
semble disposer d'une très bonne rentabilité en dépit d'un coût de revient plus élevé, 
mals le modéle Mélusine affiche un résultat déficitaire, Les volumes insuffisants, la plus 
ou moins bonne maitrise des charges ou bien le choix du prix sont des explications 
possibles de la perte dégagée sur l'activité de ce produit. 


Prix de Mélusine pour une rentabilité identique 
à celle de Viviane 


Jerome Droba demande à Sandrine Caranta de déterminer le prix nécessaire pour 
que le modele Mélusine obtienne la méme rentabilité (taux de marque? que le modele 
Viviane. Le taux de marque est le rapport entre le résultat analvtique et le chiffre 
d'affaires ou entre le résultat unitaire et le prix de vente, Pour le modele Viviane, il 
est égal à 21,74 / 260, soit 8,36% 


Dans ce cas: (prix M - coût M) / prix M doit être égal à 0,0836 


Ne connaissant pas la proportion de charges variables dans les 202,26€ du coût de 
revient du modele Mélusine, oa considère que ce dernier ne sera pas affecté par le 
nouveau prix. Nous devons faire également l'hypothèse, discutable, que le volume 
des ventes restera constant, 

(prix M - 202,26) / prix M = (0,0836; 

prix M = 202,26 / (1 - 0,0836) = 220,714. 


L'augmentation du prix du modele Mélusine serait significative, passant de 185€ a plus 
de 220€. Cette hausse de © % ne serait pas sans conséquence sur l'attractivité du produit. 
De même, un prix proche du coût de revient actuel ne lui garantirait aucune rentabilité, 
en raison de son effet probable sur les ventes, donc sur son coüt de revient. 


Si le prix йхё initialement correspond bien а la valeur perçue du produit, son position- 
nement ét à ѕа compétitivité, la société Dianis aurait plutòt intérèt à rechercher une 
amélioration du volume (propre a faire baisser le coût de revient), une diminution des 
coûts пла есап pas la valeur du produit, ou encore réduire l'effet éventuel de subven- 
tonnement entre les deux produits 


Application а la societé vanis 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Compte de résultat et concordance pour la société Dianis 


Les différences d'incorporation portent sur les charges et produits non incorporés, 
sur les charges suppletives ainsi que sur les différences d'arrondis lors de l'utilisation 
de coûts unitaires pour l'imputation des charges indirectes "= 


Résultat analytique 11 627,00 
Difference d'inventaire 0,00 
Différences sur taux de cession 1,00 
Charges nan incorgoréas - 10 750,04 


Charges supplélives 5 000,00 
Produts nor Пас раге 5 DOU DRE 
Produits exeaplionmals ВПП ГИР 


Résultat comptable 18 076,60 


TABLEAU DE RAPFROCHEMENT ENTRE LES RÉSULTATS 


La différence d'incorporation est de 7 249 £, A titre de vécificatlon, voici le compte de 
résultat trimestriel de [3 société Dianis. Il s'agit ici d'une premiere approche, les varia- 
tions d'en-cours et la vente des produits résiducls n'ayant pas encore été intégrées 


chats de matières 100 000,00 

Variations de stocks de matières [al - SF) 2945,40 | Production vendue (CA 415 500,00 
Achats de fournitures 5 1065 00 

Gans extérieurs 20 000,90 | Produgtion stockée (SF = STi -z 504,80 
tres services exbereurns Ва 20000 | (variations de stacks de produits Smis 

Impôts ei takes 5000,00 


Salares et charges sociales 177 800,00 | Autres produits d'espleitation 2 500,90 
Diatationg aux amartiasements et provisions 15 375.00 

Charges financières 550000 | Pram is financiers 2 50000 
Charges exceptionnelles 10 000,00 | Praduds exceptionnels & 000,00 


Total des charges 406 515,40 | Total des produits 425 895,20 
Bönifioo 18 076,80 | Porte Da 


Total général 425 885,20 | latal genère 125 885.20 


COMPTE DE RÉSULTAT DE LA SOCIETE CA MIE (PREMIER TRIMESTRE], 


Interprétation comparative des résultats 


Nous proposons ici une démarche structurée d'analyse des résultats et des coûts. 
Elle est reproductible pour d'autres types de cas et sera complétée, dans les chapitres 
suivants, au fur et à mesure de l'application d'autres méthodes et de l'identification 
d'autres indicateurs de performance. 


12 112 539 BU hiipii dans bes deux edit de рген акко (piir LU E 520 € de charges inlireetes de prolin constantes) 
eT £c. PEEL 204 implies deens les deux colit de revient {pour 634 ETE de charges imlirectes de distrihutica com saltes kh, 
seil. LE mon inenrpisré au prodit du résulte ападан" global. 


Application a la societe Dianis 


D'EMARÇHE GÉRÉRALE DE L'AMALYSE DES GOUTS 


Analyse de la rentabilité globale et positionnement des produits 
Avec un résultat analytique d'exploitation de 11 827,806, l'entreprise est globalement 
rentable. Cette rentabilité est faible: le resultar ne représente que 2,85% du chiffre 
d'affaires total réalisé (415 500€). Une analyse de la rentabilité des deux produits 
vendus permet d'étudier leur contribution (positive ou negative) à ce résultat. 


Au préalable, il convient d'apprécier l'apport de ces deux produits zu chiffre d'affaires. 
Ainsi, les deux tiers du CA de la société sont assurés par le modéle Viviane, D'une 
part, le modèle Mélusine est vendu à un prix moins éleve et, d'autre part, il représente 
moins de 405 des ventes (700 unités contre 1 100 unités pour le modele Viviane). 


Analyse comparée de la rentabilité des produits 


Lappréciation de la rentabilité absolue ou relative des produits doit se faire de 
manière comparative, en utilisant en premier lieu trois indicateurs de synthèse 
utilisés en coûts complets: 


résultat analytique réalisé par la vente des produits, pour apprécier la contribution 
au résultat global de chacun: 

résultat analytique unitaire, pour apprécier le gain ou la perte réalisé par chacun 
des produits vendus; 

taux de marque, pour apprécier la rentabilité relativement à la performance 
commerciale en rapportant la marge réalisée au prix de vente. 


Résultat analytique = 12 079,30 23 907,10 


Résultat unitaire (marge) 


RÉSULTATS COMPARES DES DEUX PRODUITS. 


L'analyse doit porter sur ces trois indicateurs afin d'apprécier les facteurs de renta. 
hilité. Le classement des produits peut être different selon l'indicateur utilisé, Dans 
le cas présent, la hiérarchie sera la même en raison du caractère déficitaire d'un 
des deux produits, 


Seul le modele Viviane contribue favorablement au résultat: sa marge est élevée - près 
de 22€ de gain pour chaque article vendu - et son taux de manque met en évidence 
une rentabilité très satisfaisante. Le modele Mélusine affiche des signes inquiétants: 
il Тай diminuer de moitié le résultat obtenu avec Viviane, sa marge est tres déficitaire 
avec plus de 9€ de pertes pour MOO de vente, 


Cette analyse devrait se faire de maniere dynamique (comparaison des coûts 
par rapport aux périodes précédentes) er spatiale (comparaison avec les coûts 
de ces produits exploités dans d'autres unités de la société =de production, de 
commercialisation ou filiales- ou bien comparaison avec des données sectorielles 
et concurrentielles disponibles). 


Application а la societé vanis 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Analyse de la formation des coûts et des résultats 
L'analyse doit se poursuivre par l'explication des causes du résultat. La faiblesse d'un 
prix peut expliquer les problemes de rentabilité. Est-il bien positionné? Ne limite-til 
pas les ventes? 


Le plus souvent, notamment lorsque le prix est impose ou lorsqu'on ne dispose pas 
de marge de liberté dans sa définition, il est indispensable d'apprécier la formation 
des coûts de ces deux produits afin d'identifier les postes susceptibles d'expliquer les 
écarts de coûts constatés (dans Ic temps ou. comme ici, dans l'espace). La technique 
consiste à décomposer la valeur des coûts unitaires de production et de revient en 
divisant lc montant de chacune des charges par les volumes de production ou de 
ventes respectifs" 


Coût d'achat des matières PVC utilisées 67,867 AOB 95) 33.54 (17,0 %] 
Got d'achat des matières bots ufilistes Så 42 (20,3 95] 
Charges directes de production 36,06 421,7 ej 44,35 (22,2 95] 
Charges indirectes de production 62,51 (37,6 35) 62,51 (31,4 56] 
Coût de production 166,44 (100 94) 199,11 an ET 


Eiet de le variation de stocks - 2,48 


Éléments de coüts de revient Mélusine [TOO u.) | Viviane (1 100 u.) Écart V гм 


Coût de production des ventes 163,96 [81,1 96) 200,10 184,0 $5] 
Charges do distribuliôn directes 2 56 [1,4 95) 2,73 81.1 Bal 
Charges de distribution indirectes 35.44 (17,5 90) 35,44 [14,8 90] 


Coût de revient 202,28 (100 %) | 238,27 (100 %) 


FORMATION DES COÛTS DES DEUX PRODLETE. 


Si la structure des coûts des deux modèles est trés proche (voir le pourcentage de 
chaque type de charges dans les couts de production et de revient), on s'aperçoit 
immédiatement que le coût de revient plus élevé du modèle Viviane par rapport au 
modéle Mélusine (+ 1875) esr dû, pour l'essentiel, à La difference de leur coût de produc- 
tion (20% plus élevé). Les charges de distribution diminuent l'écart, mais de maniere 
marginale, leur poids étant faible dans les coüts de revient. 


Dans le coût de production de ces produits, deux postes sont responsahles de cet 
écart: la consommation des matières (46% du coût de production du modele Viviane 
pour un cont de 3635 plus élevée que pour le modele Mélusine et les charges directes 
(23% plus élevées pour Viviane). Les charges indirectes n'ont pas d'impact sur le 
différentiel des coûts de revient unitaires des ventes, en raison d'une répartition au 
prorata des volumes. 


15 En cas d'écart entre les codils de prosluction unibrires el ls coûts de producten umikunes des ventes, on fera ressortir 
cite différence due X la variation des stocks de produits 


Application a la societe Dianis 


D'EMARÇHE GÉRÉRALE DE L'AMALYSE DES GOUTS 


En général, ces différences peuvent avoir deux explications (non exclusives), plus une 


soit un écart dû à des quantités utilisées différentes (nombre de kg ou d'heures, 
par exemple: 
soit un écart dü à des coûts différents (prix du kg ou coût horaire de la MOD, par 
exemple); 
enfin, un écart dô au choix des unités d'imputation concernant les charges 
indirectes 
Le tableau de calcul des coûts de production montre que la différence sexplique 
uniquement par les quantités, s'agissant des charges directes: 


Quantités de matières plus importantes pour le modéle Viviane. 50 kg de 
matière PVC pour Mélusine contre 25 kg seulement de cette matière pour Viviane. 
Cependant, 38 kg de matière spécifique (bois) ont été consommés pour ce produit, 
avec un Coût unitaire plus important. La matière de base étant commune aux deux 
modèles, il n'y a pas d'écart sur prix (13,57 € le kg», la qualité de certe matière 
(et non les quantités) est identique. 


Quantités d'heures de main-d'œuvre supérieures pour le modèle Viviane. 
Au regard de la composition des charges directes de production '*. ce sont les charges 
de personnel qui pèsent le plus sur elles: 31,50€ pour un produit Viviane contre 
40,6€ pour un produit Mélusine, La rémunération horaire est la même (pouvant 
traduire une qualification du personnel identique». I s'agit alors d'un écart sur "quan- 
tité" de travail (1 000 heures pour 800 articles, soit 1,25 h pour un produit Mélusine 
et I 500 heures pour 1 000 articles, soit 1,5 h pour un produit Viviane ^). Les autres 
charges directes de production - entretien, ré paratien, ameortissements - sont unitat 
rement moins importantes pour Viviane, mais elles ont un poids moindre dans les 
coûts de production, 


Un troisième facteur d'explication potentielle concerne les charges indirectes, Dans 
le cas présent, le choix des unités d'imputation - volumes produits et vendus = est 
seul responsable de l'imputation égalitaire des charges indirectes de fabrication et 
de distribution. 


L'utilisation d'autres regles de répartition, notamment en dissociant les charges des 
deux centres de production (coût des consommations pour l'atelier Usinage et heures 
de MOD pour l'atelier Montage), aurait conduir à des écarts de coûts différents au béné: 
fice du modele Mélusine (transfert de charges de Mélusine vers Viviane). Dé méme, une 
imputation proportionnelle aux chiffres d'affaires des charges indirectes de distribu- 
tion, plutôt qu'aux ventes, aurait produit des résultats significartivement différents, Au 
lieu d'imputer les memes proportions de charges par produit (35,44 €), chaque modéle 
Mélusine en aurait supporté 28,4 € contre 39,9€ pour le modele Viviane ^, Mélusine 
ferait alors apparaitre un résultat proche de l'équilibre. 


14 Voir le tableau de ventilation des charges élaboré, page S3. 

15 Les nombres d heures nécessaires à la fabrication des deux modiles sont isens du chapitre 2, page 28 

L Le transfert de charges de production aurait pour elfes de diminuer le coût de revlen de Mélusine de Gf et le transfer 
de charges de distribution aurait poarc effet de Le diminuer de Te 


Application a la societé vanis 


QU'EST-CE QUE L'ANALYSE DES COÛTS ? 


Le choix de ces unités" fait parfois l'objet de négociation entre responsables. Au-delà 
de la notion de pertinence sagissant de celles-ci, cette remarque met en évidence 
le caractere relativement subjectif des coürs complets er la nécessité d'une grande 
prudence pour leur analyse 


x A e e 
Analyse de l'évolution des coûts et des résultats 

Bien entendu, cette analyse doit avant tout apprécier dans le temps l'évolution des 

éléments constitutifs des coûts unitaires de chacun des produits. 


Ü Synthese 


Du constat à l'interprétation, puis à la décision 


I appartient ensuite a Гапаіуыс de vérifier si oes écarts sont dus à unc plus ou moins bonne 
muri dex coûté dans pont ob partic idées Étapes clii DC aa d'exploitation, cou bien ài Les 
surcodts éventuels sont [ustifiós au regard de la spécificité (qualités des produits. 


Dans le premier cas, et dans l'liyporhiese où aucune anomalie, ni possibilité de réduction de 
couts efforts de productivité, négociation sur les prix = ne sont identifiees, des decisions d'ex- 
teromotlisation (sous-traitanec) peuvent Ctre envisagtes. 
Dans le second, soit le position iiie ii dau prix de vente mest pis lest, sait l'élévation du 
cout de revient est due a des volumes de ventes moins importants que prévu (des-economic 
d'échelle). 5i c'est le cas, Ia méthode des coûts complets ne permet pas d'évaluer l'influence du 
niveau de l'activité sur les coûts de revient '". 
Rappelons enfin «que les décisions concernant les regles Vimputatlon peuvent ctre remises 
сп cause. 
"Par souci de rapidité et pour une premiere analyse, signale Patrick Provarick, jai utilise bes 
anciennes cles de repartition volumiques pour imputer les charges indirectes d'approvision- 
nement, de prodiucion ct de distribution Par ailleurs, ensemble des charges indirecics de 
production a ete réparti dans les memes proportions, ignorant li specificite des deux ateliers 
Une étude plus fine des charges indirectes et de lVactivite des centres de couts permettrait 
d'améliorer la méthode des cots complets et de micux apprécier la pertinence des résultats, 


= En nutre, rappelle Jacky Najin, mous n'avons pas tenu compte, dans bes calculs des counts des 
produits fnis, de la valeur d'éventuels en-cours de production, c'catà-dire des charges engagées 
concernant des produits non achevés en début er en Dn de période d'analyse. De même, des 
dechets issus de la production ont egalement ete vendus et permettent d'abaisser les couts de 
production. = 


Ces Elements complémentaires serrit ETES dans le traitement Au aas seut chapitre Sultan 


17 Voir chapitre suiran, page 133 
L# 1 faudrast comnalire la partie fixe et la partie variable des charges (voie la поне des coûts variables, page 1825. 
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La méthode de l'imputation rationnelle des charges fixes - qui a pour objectif d'obtenir 
également des coûts complets, mais corrigés selon la variabilité de l'activité - sera traitée 
en fin de partie. 


Une synthese de l'intérêt et des limites respectives de ces méthodes traditionnelles, 
ainsi que l'analyse critique issue du traitement progressif du cas, fournissent une 
argumentation pour l'utilisation de démarches plus novatrices et davantage orientées 
vers le pilotage de l'organisation (partie 4). 


Copyrighted material 


Coûts complets 
traditionnels et méthode 
des centres d'analyse 


Les méthodes de coûts complets permettent d'effectuer unc analyse globale et détaillée 
et de répondre à un certain nombre de problemes spécifiques: répartition des charges 
indirectes, concordance, fixation des prix. Ce chapitre développe la méthode des 
centres d'analyse, également appelée des sections homogènes, qui propose une tech- 
nique de répartition, puis d'imputarion des charges indirectes dans les coüts 


Les difficultés techniques seront abordées avant d'effectuer une analyse critique 
des méthodes traditionnelles de coûts complets. Enfin, la démarche sera mise en 
application а l'aide du cas Dianis. 


Problemes relatifs aux coüts complets 


Lohjectif premier des techniques de coûts complets est de déterminer des coûts de 
revient de produits en intégrant l'ensemble des charges sur une période analvsée. De 
ce fait, elles posent des problèmes spécifiques relatifs aux modalités d'incorporation 
des charges indirectes. 


Questions relatives aux coûts complets 


Calcul des coûts de revient et des résultats analytiques par produit. 
Ces indicateurs permettent d'apprécier la rentabilité de chacun des produits vendus, 
d'une activité ou hien de l'entreprise dans son ensemble. 


Rapprochement entre les deux comptabilites. La concordance entre le 


résultat analytique d'exploitation et celut de la comptabilité générale peut sopérer 
à titre de vérification. 


Problemes relatifs aux couts complets 


METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Évaluation des stocks des matières et des produits. La valorisation des 
stocks en coûts complets est nécessaire au calcul des coûts et à l'élaboration 
des documents comptables de la comptabilité générale. 


Imputation des charges indirectes dans bes coûts, Leur répartition entre 
les fonctions de l'entreprise, puis leur imputation dans les coûts, sont nécessaires 
au Calcul dés coûts complets. 


Valorisation des en-cours, des sous-produits et des produits résiduels. 
L'évaluation de ces "produits" est nécessaire au calcul du cout des produits finis. 


La détermination des résultats analvtiques d'exploitation, l'évaluation des stocks et 
le rapprochement comptable ont été développés au chapitre précédent, Le probleme 
de l'imputation des charges indirectes et la prise en compte des produits dérivés 
constituent des difficultés d'application, qui seront traitées avec les méthodes de 
couts complets traditionnelles. Ces questions trouvent également une application 
proche en coût partiel. 


Problème de l'intégration des charges indirectes 
dans les coûts 


Le calcul des coûts complets relatifs à chacune des étapes du cycle d'exploitation - donc 
celui des produits finis vendus- pose le probleme de l'intégration des charges indirectes. 
"ar définition, ces charges étant communes à plusieurs objets de coûts, elles ne peuvent 
être directement affectées à un coût particulier. 


Deux solutions sont envisagées pour incorporer ces charges indirectes aux coûts: 


Méthode des coefficients. Cette approche repose sur la relation de propor. 
tionnallté pouvant exister entre les charges directes er indirectes. On utilise pour 
cela des coefficients d'imputation. Cette solution est assez arbitraire et délicate à 
merce cn CUVÉE. 


Méthode des centres d'analyse ou fonctions homogènes, Elle sappuie sur 
une analyse plus détaillée des opérations et centres d'activité de l'entreprise et une 
analyse moins approximative de la contribution de ces centres à l'exploitation des 
produits. 


L'intégration des charges indirectes dans les coûts pose le probleme de leur réparti 
tion entre les diverses fonctions d'exploitation de l'entreprise (approvisiannement, 
production, distribution). puis de leur imputation dans les coûts des produits. Le 
schéma suivant illustre ces traitements au sein de la démarche générale du calcul 
des cos. 


Pronieémes relatifs aux coûts complets 


Сорта COMPLETS TRADITIONNELS ET METHODE DES CENTRES ANALYSE 
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INTÉGRATION DES CHARGES INDIRECTES DANS LES COÛTS 


dans un premier temps, les charges indirectes sont reclassces dans les centres de 
coûts de l'entreprise pour se retrouver en définitive dans les seuls centres associés 
directement a un des trois types de coûts liés à l'exploitation (répartition); 
ensuite, le montant des charges indirectes de chacun de ces centres est pa rage dans 
les coûts des matières achetées et des produits fabriqués et vendus (imputation) = si 
l'entreprise n'exploite qu'un seul produit, le probleme d'imputation dans les coûts 
ne se pose pas. 


Cette technique, relativement lourde, est non exempte de subjectivite dans le choix 
des criteres de répartition. 


Problemes relatifs aux couts complets 


METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Methode des centres d’analyse 


La méthode des centres d'analyse - ou, à l'origine, des sections homogènes - est 
une approche globale de calcul et d'analyse de coûts complets visant à déterminer 
des coûts de revient coût complet d'un produit au stade final de son élaboration 
incluant, les couts de distribution et les autres coûts hors production). Selon le plan 
comptable, "un coût complet est constitué par la totalité des charges qui peuvent 
lui être rapportées”. 


Ces coûts peuvent être traditionnels (integration de l'ensemble des charges de la 
comptabilité générale) ou économiques (intégration des charges aprés correction 
des éléments non incorporables et suppläufs). Leur connaissance permet d'établir 
les devis, de fixer les prix de vente, de chiffrer la rentabilité actuelle de chacun des 
produits, de justifier les évaluations comptables (stocks), de comparer des entreprises 
entre elles et de comparer les coûts réels aux coûts antérieurs ou préétahlis. 


Principe de la méthode 


Historiquement (années trente), cette premiere méthode de calcul des coûts était 
destinée aux entreprises Industrielles dont l'activité comprenait beaucoup d'opérations 
et de fonctions distinctes. 


Elle permet, gràce a une subdivision déraillée de l'entreprise en centres d'analyse 
(de counts) un suivi précis des opérations de transtormation et des variations de 
coûts entre chaque stade de fabrication. Cette technique est par ailleurs bien adamée 
aux entreprises travaillant sur devis (peu de problemes de répartition des charges 
indirectes et surtout d'imputation, puisqu'il sagit d'une prestation unique). 


Soulignons que, si la démarche générale de calcul des coüts est ici respectée 
(affectation des charges directes et imputation des charges indirectes), l'incor- 
poration de ces dernières est cependant plus complexe et nécessite un travail de 
répartition préalable aux calculs de coûts. 


Principe et notion de centres d'analyse 


Cette méthode consiste à décomposer l'activité en centres de coûts, puis à répartir 
les charges indirectes dans ces subdivisions de l'entreprise. Chaque compartiment de 
charges indirectes doit avoir une activité autonome et homogene et etre défini par une 
unité de mesure satisfaisante de son activité, appelée "unité d'oeuvre". 


Ce sont des centres de travail et de responsabilités présentant unc homogénéiré 
technique et administrative. Appelées initialement "sections homogènes", le plan 
comptables utilise le terme de "centres d'analyse". Les charges de chaque centre sont 
imputées dans les coûts proportionnellement à l'unité d'œuvre choisie. 


Metnode des centres d analyst 


Сорта COMPLETS TRADITIONNELS ET METHODE DES CENTRES ANALYSE 


Les charges de chaque centre sont supposées varier proportionnellement 
à l'unité d'œuvre retenue. Un centre de coûts doit réaliser une seule catégorie 
d'opérations - ou groupe d'opérations semblables- dont on pourra mesurer l'activité 
avec une même unité d'œuvre physique (tonne achetée, heure de travail de MOD, 
heure machine, km parcouru, kg de matière utilise, unité Produite. ou monétaire 
("assiette : euro de matière achetée, 10 ou 100€ de chiffre d'affaires...) 


Chaque section correspond à l'activité d'une fonction clairement iden- 
tifiable, à des tâches précises et à une responsabilité. Мете si le découpage en 
centres d'analyse doit pouvoir se faire indépendamment de l'organigramme structurel, 
ceux-ci doivent correspondre à une division réelle de l'entreprise (son organisation 
fonctionnelle et/ou géographique). 


Le choix des centres d'analyse dépend également des choix de gestion, 
c'est-à-dire des modes d'organisation et des objectifs de contrôlé. I peut s'agir de 
centres de coût (regroupement de charges permettant le calcul d'un coût fonc- 
tonne), de centres de travail ou de responsabilité (correspondant а l'exercice d'une 
responsabilité) ou de centres de profit (pour le calcul de résultats élémentaires ou 
pour une gestion décentralisée). 


Leur nombre est déterminé en fonction de la complexité organisation- 
nelle de l'entreprise, ses activités et le degré de precision souhaité pour le calcul 
des coûts. 


Tahleau de répartition des charges indirectes 
Le tableau de répartition permet en premier lieu de répartie les charges indirectes 
dans les centres d'analyse au moven de clés de répartition. Les centres "principaux" 
correspondant aux principales fonctions d'exploitation de l'entreprise (approvision- 
nement, production, distribution), sont séparés des centres ^auxilialres" qui ont une 
fonction de gestion. Ces derniers peuvent être considérés comme prestataires de 
services des centres d'exploitation 


Les centres principaux sont des sections dont les charges peuvent être 
aisément imputées aux coûts, car leur unité d'œuvre est fonction des quantités 
achetées, produites ou vendues: approvisionnement, production et distribution. 


Les centres auxiliaires n'ont pas de lien direct avec la réalisation de l'objet 
de l'entreprise. Ces sections correspondent aux services travaillant paur l'ensemble de 
l'entreprise ` leur activite sert à d'autres sections principales ou auxiliaires et N n'existe 
pas de relation évidente entre l'unité d'œuvre et les quantités achetées, produites ou 
vendues. 


On distingue: 


les centres auxiliaires opérationnels, qui interviennent au bénéfice des centres 
principaux (entretien, transport, énergie, force motrice, etc): 

les centres auxiliaires de structure (administration, financement, ressources 
humaines, етс), pour lesquels on ne peut définir aucune unité d'œuvre physique 
(euro, kg, unité) mesurant leur activité, 
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TABLEAU DE RÉPARTITION DES CHARGES ІЧГХВЕСТЕЗ. 


La fonction de production peut étre subdivisée en centres homogènes distincts sil 
existe plusieurs étapes de transformation ne pouvant se définir par une mesure 
d'activité pertinente identique ou bien nécessitant un stockage intermédiaire : 
centres de fabrication correspondant a des opérations distinctes - usinage, assem- 
blage et finition, par exemple - ou ateliers fabriquant des produits spécifiques. 
Réciproquement, un centre d'analyse peut être le regroupement de sections dont 
l'activité est mesurée par une mème unité d'œuvre. 


Ainsi, toutes les charges à incorporer qui ne peuvent étre directement affectées aux 
coûts sont ventilées dans un tableau de répartition qui reprend les centres d'analyse 
et les unités d'œuvre choisies. Le tableau précédent décrit les deux étapes de calcul 
pour l'intégration des charges indirectes aux différents coûts: 


répartition primaire, puis secondaire des charges indirectes dans les centres 


d'analyse ; 


calcul du coût des unités d'œuvre de chacun des centres principaux pour 
Fimputation de leur montant dans les coûts en fonction des unités utilisées. 


tres d analys 


Сорта COMPLETS TRADITIONNELS ET METHODE DES CENTRES ANALYSE 


Étapes de traitement des charges indirectes 


Première étape: répartition primaire 
On définit le nombre de centres d'analyse et, pour chacun d'eux, une unité d'œuvre 
pertinente. Ces centres de coûts regroupent des charges “homogènes par rapport aux 
unités d'œuvre choisies'. Ces dernieres doivent pouvoir expliquer les variations du coût 
des centres dont elles mesurent leur activité. Elles serviront de critère d'imputation des 
charges indirectes dans les coûts. 


Les charges indirectes sont réparties entre les sections homogènes: centres auxi- 
liaires et principaux. Certaines peuvent ne concerner qu'un seul centre (charges 
semi-directes}, La plupart en concernent cependant plusieurs et sont réparties au 
moven de clés de répartition. 


Ces clés de répartition peuvent ètre concrètes ou exactes (relevés des compteurs 
par service pour là consommation d'électricité, relevés de consommations pour les 
matières consommables), semi-concretes ou comptables lorsqu'elles ont un lien étroit 
avec le montant de la charge (surface occupée pour l'amortissement d'un bâtiment, 
puissance installée pour l'électricité, valeur des locaux pour les impôts et taxes, 
valeur des biens assures pour les frais d'assurance) ou bien forfaitaires, lorsqu'elles 
nont qu'un lien partiel ou approximatif avec la charge (effectifs par section pour 
répartir les frais du personnel d'encadrement, par exemple). 


On calcule ensuite le total de la répartition primaire des charges pour obtenir le cott 
de chaque centre, Ces montants constituent deja des indicateurs de controle: suivi 
du coüt des services, comparaison dans le temps ou par rapport à des prestataires 
extcricurs 


Deuxième étape : répartition secondaire 

Le montant des centres auxiliaires n'étant pas imputé directement aux coûts, on 
les répartit à leur tour, progressivement, dans les autres centres- auxiliaires et 
principaux - sur la base des prestations fournies. On utilise également des clés de 
répartition, appelées ici unités d'œuvre Cou taux de frais sur la base d'une assiette 
conventionnelle). Traduit par des pourcentages, ce transfert s'effectue en escalier 
(cascade afin de “vider tous les centres auxiliaires dont les montants se retrouvent, 
en définitive, répartis dans les seuls centres principaux. Il peut exister cependant 
des prestations réciproques entre centres auxiliaires”, 


1 Voir le chaix des unités duiiie ci-dessous, page 155. 
2 Voir le problème des presiabkns reriprmques, page 150, 
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Admiris- 
Total primaire 13500 T 358 pend 058 
45 100 


Administration 10968150 | 1056-150 | 2066 :300 | 20%: 300 | 20%: 300 | 20%: 300 
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EXEMPLE DE RÉPARTITION SECONDAIRE DES CHARGES INDIRECTES. 


On peut utiliser des clés concretes dans le cas des centres auxiliaires opérationnels 
s'il est possible de déterminer le nombre d'unités d'œuvre qu'ils fournissent aux 
autres centres (km parcouru pour le transport, heure d'intervention pour l'entretien). 
On utilisera souvent des clés forfaitaires pour les centres de structure (effectifs ou 
charges de personnel pour le centre Administration). 


La répartition secondaire se termine par le calcul du montant total des charges 
indirectes de chaque centre (ils seront nuls pour les centres secondaires). Le total 
de la répartition secondaire doit étre égal à celui de la répartition primaire. 


Troisième étape : imputation du coût des centres principaux 
1. Détermination du nombre d'unités d'oeuvre utilisé = MUC, ou valeur en euros de 
l'assiette s'il s'agit d'une unité manttaire - de chaque centre Four ГГ Son 
activité au cours de la période analysée 


Centre d'analyse Unité d'œuvre | Consommaltions d'UO par matière et produit Nombre d'UO 
kg acheté — | Matière М: 15 000 Matière М: 16 600 31 600 kg 


Produit A: 2 000 Produit 8:2 125 4 125 kg 
heure de MOD | Produit À: 6 000 Produit B; 6 400 |  12400h | 
Distribution KE de CA | Produit A:1000KE€ ` | Produit B: 1 350 K€ 2 350 KE 


MOMBRE D'UNITÉS D'ŒUVRE UTILISÉES PAR MATIÈRE (М ЕТ [MI ET PRODUIT (А ET EL 


2. Calcul du coût de l'unité d'œuvre (CUO) de chaque centre en divisant leur cout 
total (secondaire) par leur nombre d'unités d'œuvre (ce coût est appelé taux de 
Frais lorsque l'unité est monétaire}: 


CUO = total des charges du centre / MUO du centre 


П est conseillé de retenir trois chiffres après la virgule pour les CUO, 
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| Centresauxiliaires | auxiliaires Centres principaux 


Centres d'analyse härinis- "Di - Meier 1 Ate ier 2 Disinbusen 
tation Е ЫЙ 
Total secondaire 15 800 B 250 9 300 11750 
4B 100 


Nature ИЮ Kg acheté | Kg гана h MOD 
Nombre LK 81 600 4 125 12 400 
Coût UO 0,500 2 0,75 


TaBLEAU DE RÉFARTITION DES CHARGES INDIRECTES (SLITE). 


Pour le centre Distribution, l'unité d'œuvre étant monétaire et non physique, 5% 
est le taux de frais (et non le coût d'unité d'œuvre qui est, pour sa part, de 5€ pour 
100€ de vente). 


3. Imputation du coût des centres aux différents coûts et coûts de revient des 
produits, proportionnellement au nombre d'unités d'œuvre consommées par 
chacun d'eux: 


Montant imputé = НОО consommées х СОО (ou assiette x taux de frais)" 


Charges indirectes d'approvisionnement impuiées dans les coûts d'achat: 
de matière M: 15 000 kg x 0,5 = 7 500€; 
de matière N: I6 600 kg x 0,5 = #8 300€. 
Le total est bien égal à 15 800€, 


Charges indirectes des ateliers 1 et 2 imputées dans les coüts de production: 


Charges indirectes 
Atelier 1 de production 


Produit À 2000 kg x 2 = 4 (KH) € 6 DOO h x 0,75 = 4 500 € sait В 500 € 


Produit B 2 125 kg x = 4 250 6 400 h x 0,75 = 4 800 € sait 9 050 € 


= # 250 € =9 300 € soit 17 550 € 


Charges indirectes de distribution imputées dans les coûts de revient: 
du produit A: 1 000 (100€) x 5 2 5 000€; 
du produit B: 1 350 (100€) x 5 z 6 750€. 
Le total est hien égal à 11 750€ 


A Eneas d'ar coc du codi d'unité d'eeuvee d'un centre, le montant їйдї sera different du montant total des charges de ee 
centre. En fie агае, en pourra constatez une dilféremee d'iucerporatiar like iux arrondis, par exces ea par défaut, 
des unités d'oun ГӨ. 
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Illustration de la méthode : élaboration d'une fiche de coût 


L'entreprise industrielle Surdevis calcule ses coûts par commande réalisée. Son 
chiffre d'affaires de décembre s'élève à 469 050€ et les renseignements mensuels 
suivants sont communiqués: 


Centre d'analyse | Adminis- | Entreilen | Transport Apprevi- Atelier A Atelier E | Distribution 
tration sionnement 

Total répartition 18 400 15 #20 78 000 T +00 Er GRO 147 ВПП 

primaire 


Administration 10 56 OK 2% 40% 40 % 5 % 
Entretien 56 10 96 AO 96 40 06 5 % 
Transport UK 30 % 30 v6 90 50 


TOTAL DES CHARGES INDIRECTES APRES RÉFARTITION PRIMAIRE ET CLES DE RÉPARTITION DES 
CENTRES AUXILIRIRES. 


On utilise comme unité d'œuvre dés centrés principaux Funité de mesure qui sert à 
calculer les charges directes qui leur sont affecrées. Pour la distribution, l'unité d'œuvre 
est IO € de vente. Les coûts d'unités d'œuvre sont calculés avec trois décimales. 
Charges directes et nombre d'unités d'œuvre: 

19 664 kg de matières premières, appelées MP, achetées à 15,20€ le kg; 

15 217 kg de matières premieres utilisées dans l'atelier A; 

36 500 heures de main-d'œuvre directe uniquement dans l'atelier B. 
Quatre commandes identiques, commencées et livrées au prix de 18 200€ chacune au 
cours du mois de décembre, ont été traitées dans les deux ateliers et ont nécessite : 

700 kg de matières premieres MP en tout au prix d'achat communique ; 


4 250 heures de main-d'œuvre directe en tout à 6,2€ l'heure en moyenne. 


Répartition secondaire et calcul du coït des unités d'œuvre 


Centre d'analyse Adminis- | Entretien | Transport | A Atelier A ` Atelier E Distribution 
tration 
Total répartition 341 100 19 400 15 Balk 2B DÜ 7 200 Вт Вай 147 Gs 45 &00 
primaire 
ER 


Administration | |-19400 | 1940 | es 
[pee | — | ve) a. 
e | | [| | me zm 


Total répartitnan 
secondaire 


pprovision- 
nement 
358 
k 


£I DLE Это 
: Bü 


т Däi Г 02а 


18 834 18 HER 5835 


Km LL c | 
MOD 


Hombre d'UK3 
Get de (UO 


Metnode des centres a analyst 


19 864 15 217 26 500 48 308 
0,625 GO) 4,851 1,200 
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Coût d'achat de la totalité des matières premières 
entrées en magasin 


Matières premières 


Prix d'achat 19 684 298 892,80 
Charges indirectes d'approvisionnememi 19 664 12 280,00 


15,425 311 182,80 


Coût de revient des commandes et résultat analytique 
Il s'agit d'une prestation unique dont on connait les consommations de matières: il 
n'ya pas de variation de stock entre les coûts et les résultats peuvent être présentés 
dans un méme tableau. 


Prix d'achat consomme 15,20 10 640,00 
Charges indirectes d'appravislannement (1,626 437,50 
Coût d'achat 


Heures de MOD A 26 SCH ğü 
Charges Indirectes ateller À 4 200,00 
Charges Indirectes ateller B 19575 75 


Coût de production 15 391,06 81 584,25 
Charges indirectes de distribution 7 230 1,200 8 736,00 
Goût de revient | À 17 575,06 


FICHE СЕ COÛT DE REVIENT DES QUATRE COMMANDES. 


Unitaire [Тош % du GA 


Chifire d'affaires 4 18 200400 72 800,00 100,00 96 
Coût de reviaril 4 17 575,06 ҮП 300,25 96,57 % 


Résultat analytique 624,94 | 249875] — 3435 


RESULTAT ANALYTIQUE ET TAUX DE MARQUE, 


Chaque commande coûte pres de L7 600€ et dégage une marge de 625 €. 


Démarche générique: méthode des centres d'analyse 

1 Defnition des centres analyse '"homogenes? et, de maniere cunjointe, pour chacun deux, 
de leur unite d'œuvre exprimant leur volume d'activité et les variations de leur cout. 

Répartition primaire des charges indirectes dans les centres d'analyse, à Vaide des clés de 
repsertiticm les plus pertinentes possible, puis répartition conduire des charges des Centres 
auxiliaires dans les centres principaux sur la basc des prestations fournies. 


3 Affectation des charges directes aux coûts d'achat, de production et de event. 


& Imputation du coût des centres aux coûts correspondant a chaque étape d'analyse = achat, 
production, coût de revient- proportiennellement aux unités d'œuvre uiilistes par chacun. 

5 Calcul des colis d'achat, de production puis de ferien ca ajoutant les charges directes et indi- 
rectes- correspondant à l'étape de calcul — au cout [ssu du stade precedent (correction faite des 
variations de stock. 


METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Difficultés techniques de la méthode 


Prestations réciproques entre centres auxiliaires 


I peut arriver que deux ou plusieurs centres auxiliaires se fournissent réciproquement 
des prestations, ce qui rend impossible l'application de là méthode de transfert simple 
en escalier (cascade) des centres auxiliaires vers les centres principaux (répartition 
secondaire étudiée plus haut). Cela conduirait à des retours en arriere qui remettraient 
en cause le montant d'un centre transféré antérieurement. La difficulté de ces transferts 
complexes ou croisés peut ètre franchie par la méthode mathématique des substitutions 
(resolution d'un systeme d'équations). 


Par exemple, le centre auxiliaire Entretien dont le total des charges, apres la répar- 
tition primaire, est de 15 000€ et le centre auxiliaire Administration de S OU. 
La répartition secondaire s'effectue selon des clés de répartition qui nous indiquent 
que l'Entretien fournit 10% de ses frais à l'Administration et, réciproquement, се 
dernier lui fournit 555. 


Le montant définitif de ces centres doit être calculé avant de les répartir dans les 
centres principaux. Les clés de répartition ne peuvent en effet s'appliquer sur 
la base des montants des centres auxiliaires issus de la répartition primaire, car 
ceux-ci peuvent etre majores de la prestation d'un ou plusieurs autres centres: on 
abtiendrait un transfert partiel et non total. Il s'agit donc de résoudre un systeme 
de deux équations à deux inconnues pour déterminer le montant total a répartir 
pour ces deux centres auxiliaires": 


E = 15 000 + 0,05 A et A = 8000 + 0,10 E 

Ainsi, E = 15 000 + 0,05 (B 000 + 0,10 E); soit E = 15 400 + 0,005 E 
E (à répartir) = 15 400 / 0,995 = 15 477€; 

et: À (à répartis = 8 000 + 0,10 (15 477) = 9 548€, 


Les prestations réciproques sont enregistrées dans le tableau de répartition sous la 
forme suivante: 


tte | Centre Administration 


Total répartition primaire 15 000 B 000 35 000 
= 58 UJ 


Centre Entretien 15 477 1548 (1056 E) 13929 (0056) 
AEN 058 307 (95%) 
Total répartition secondaire | 0 d o o 0 | 58 000 


On vérifie, après la répartition secondaire, que les centres auxiliaires sont nuls et 
que le total primaire est égal au total secondaire. Les 58 000€ de charges indirectes 
se retrouvent bien dans les seuls centres principaux. 


A Une autre solution consiste à dérerminer une valeur approchée des cenires à repartir en elen des presialians reçues 
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Traitement des en-cours, sous-produits et produits résiduels 


П peut arriver que le coût de production à calculer ne concerne pas un produit fini 
(prèt à vendre et donnant lieu au calcul d'un coût complet), mais en cours d'élabora- 
tion ou accompagnant le processus de production: produit intermédiaire, secondaire 
ou dérivé. Ce probleme ne concerne pas spécifiquement les coûts complets, mais il y 
est davantage rencontre en raison d'un de ses objectifs: déterminer les coûts detailles 
des produits à chaque étape d'élaboration. 


Pour valoriser les entrées en compte d'inventaire et déterminer la valeur des produits 
finis, les coûts de production des éléments suivants peuvent étre calculés: 
produits intermédiaires: 
produits en cours d'élaboration (en-cours? ; 
sous- produits ; 
produits résiduels (déchets er rebuts); 


emballages. 


Matières premières Mabères pramières Matières premières 

Matières consommables < Matàres consommables klatiörss consammatles 

Fournitures Ki Fournitures Ki Fourniiars М 

Etape 1 Produits Pispa z Produits Etapen | produits tinis 
Produit an к= — | Produitaen | — | Produit op 
gourg ШИЕ ШЕ ЕТЕ cours intarméiraire s Cours 

Fiada Sarens ` Prixiuils епова Prochiils бкр аі 
saus-enodulle sous-produits sous-produits 
produis r&skluels produits räsidoels produits résiduals 


Pracasgsus de production 


TYPES DE PRODUITS ELABORES AU COURS DU PROCESSUS DE PRODUCTION, 


Produits intermédiaires 
Il sagit de produits <labores lors d'une étape du processus de production, destinés а 
ètre transformés lors de l'étape suivante pour aboutir, en définitive, au produit fini. 
Les produits intermédiaires sont évalués à leur coût de production et constituent 
un élément du coût de production du produit issu de la phase suivante (correction 
faite de leur variation de stack): 


Coût de production du produit au stade N = cet d'achat dés consommations 


+ coll de production des produits au stade N-1 utilisás + charges de production au stade M 
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Produits en cours d'élaboration (semi-finis ou semi-ouvrés) 
Len-cours de production est la valeur des produits en voie de fabrication lors d'une 
старе du processus de production, à la fin ou au début d'une periode de calcul des 
couts, Ces produits doivent Être évalués afin de déterminer le coût de production 
des produits finis qui seront stockés et/ou vendus. 


Got da production des produits finis = cott total de production — cout de production des an-cours 


Avac: Got de production des an-sours s encours final (valeur des produïts non Finis Tin Mj -en-cas initia 
ivaleur des produits поп finis début Ny. 


Par conséquent: 
Coût de production des produits finis = coût total de production + en-gaurs initial - &m-eaurs final 


Valeur du stock Charges de production de la période Valeur du stock 
initial d'en-cours pour les produits finis tinal d'en-ccurs 


Coût total de production de la période 


4 Coût de production des prodults finis " 


Du GOÛT TOTAL DE PRODUCTION AU COÛT DE PRODUCTION DES PRODUITS FINIS. 


Ainsi, pour la société Dianis, la variation des produits en-cours de production 
est égale а: 


SI - SF = 21 000 - 27 O00, soit - 6 000E pour le modéle Mélusine ; 
SI - SF = 14 000 - 13 000, soit + 1 000€ pour le modele Viviane. 


Ces montants s'ajoutent aux charges de production du trimestre pour déterminer 
les coûts de production des produits finis (voir ci-dessous, l'application complète 
du cas Dianis). 


Sous-produits 


Les sous-produits sont des produits obtenus de maniere secondaire lors du processus 
d'élaboration des produits principaux et qui ont une valeur marchande, Leur évaluation 
peut ёе faite de la meme façon que le calcul du coût des produits principaux - si le 
produit correspond à un marche de l'entreprise, fait partie de sa gamme ct quelle veut 
en déterminer la marge - ou bien venir en déduction du coût de production du produit 
principal. Dans ce cas: 


Coût de production du produit principal = coit de production total = valeur du sousspreoaust 


& coûts engendrés par la vente ou l'élimination du saus-prodiuit) 


La valeur des produits secondaires- produits resicduels et ss produits - est déterminée 
à partir de leur prix de vente, sous déduction du bénéfice normal à réaliser sur ces 
produits ainsi que des frais de distribution ct de traitement qui leur sont propres, 
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Produits résiduels: déchets et rebuts 


Les déchets et rebuts- produits ne répondant pas aux normes de qualité de Pentre- 
prise = accompagnant la fabrication d'un produit peuvent ètre récupérés et vendus. 
Dans ce cas, leur valeur vient en déduction du coût de production du produit 
dont ils sont issus. 5i les déchets ne sont pas récupérables et sont sans valeur pour 
l'entreprise, les frais quelle dont éventuellement supporter pour les éliminer Sont 
imputés au coût de production du produit concerné. 


Coût de production das produits finis = Gout de produétion total = valeur des rebuts rösuperables 


H cols angendrés par be redreiberment, là vante ou l'élimination du produit residual] 


Pour la société Dianis, la valeur nette des 6 500 kg de rebuts recuperables et vendus 
(à 0,30 le kg) est égale à (б 500 x 0,30€) - 500 de frais de retraitement, soit 1 450€ 
à déduire des coûts de production. 


Choix des unités d'œuvre 


Le choix des unités d'œuvre résulte d'analyses technico-cconomiques ou d'observations 
statistiques. 


Critères de choix d'unités d'œuvre selon les centres 


L'unité d'œuvre d'un centre se définit selon la relation pouvant exister entre le cout 
du centre et ses consommations (NUUO) ainsi que les possibilités de leur suivi. 


Approvisionnement Production Distribution 


Commandes Aaea Marketing 
Gestion des abaci Bureau méthodes Vente 
Eonträln Facturation 
Aptis-verde 
Unités d'œuvre 
L unità аш н unie procure unite vendus 
unit de matière tags 


L'unité de produit est ЇЙ pour la production si le centre ast spécialisé dans un typa d'article [fabrication 
ef serie) cul ai lea асва ne presentent pes de а ра Н de coûts аш sein du centre [peuvert être rames 
à ung uniti type d'équivalance]. 

L'une de matière uilisée esi ak тегине pour la fabrication si les matières incarponées soni "portées" 


at ont des coûts proches 


pus => EEE 
heure 


E le poids est représentatif du coüt de l'article au sein du centre. 


heure de MOD 
heure machine 
L'heure de rmain-d'esrvre directe est Пане pour es absens de production lorsque les Tempe de travail 


de l'opérateur et de la machine sont étroitement lies 


L'heure machina est retenue lorsque l'atelier aat fortement automatiaë at al les frats de fonctionnement 
et d'amortissement du pois sont imponianis par rapport aux frais de main-d'œuvre. 


TU cu 100 euros d'achat 100 Burgs consommès 10 cu кы euros da vante 
10 euraa de MOD 


L'unité monetaire ear principalement soliede pour le centre Distribution, 100 eme de verte deren unte 
de frais: le pourcentage du chiffre d'afferns représenté paf les charges indifnches de distribution 
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POUR LES CENTRES PRINCIPAU. 


EXEMPLES 
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Recherche de corrélation pour la pertinence des unités d'œuvre 
La pertinence des unités d'œuvre peut se justifier par la recherche dé corrélation 
entre les variables susceptibles de mesurer l'activité du centre er son coût total. 
On retient ainsi l'unité qui a la plus forte corrélation à partir d'une représentation 
graphique = ajustement graphique du nuage de points- ou, plus sûrement, par le 
calcul de son coefficient de corrélation. On pourra vérifier périodiquement que les 
unités choisies sont bien representarives de l'activité des centres. 


La société Dianis hésitait entre l'heure de main-d'œuvre directe et Ie volume de 
production pour imputer les charges indirectes de l'atelier Montage. Pour confirmer 
le choix de l'heure de main-d'œuvre directe utilisée dans ce centre comme l'unité 
d'œuvre la plus pertinente, elle a effectue les relevés statistiques suivants au cours 
de l'annéc précédente : 


Volume de 
production 
(Zi 


jarmier j ID 302 200 | 424 360 000 B77 069 
février 17 661 000 | 412 080 000 756 900 
mars 14996 100 | 372 480 000 603 729 
ayril E j 11 138 450 436 722 БОО zph qud 
mai 12257 600 | 338722 500 446 224 
juir 15522 700 | 394 022 500 611 524 
juillet 20 731 100 | 464 402 500 925 444 
aout j à 280 000 PGH HELD DOC 1 OOA OU. 
septembre 20 552 000 | 448 440 000 0021 600 
eatabra 24 904 000 | A84 ppp 000 1281 424 
novenbre 20 012 000 | 441 000 000 BDB 209 
décembre #1 147 200 445 #10 000 Ай CK) 


240 000 3850 7 $00 | 201 300550 | 4829 420 000 B 745 476 
20 000 620,83 608,35 
RELEVÉS STATISTIQUES POUR LE CALCUL DU COEFFICIENT DE CORRÈLATIGH, 


Soit X le montant des charges de l'atelier d'assemblage et Y le nombre d'heures de 
main-d'œuvre directe, le coefficient de corrélation r est égal à: 


"- Cou (xy) _ LXIX YÉ - ( H X MOV X X тоу ү) 
VC Var cxx Var (v) à Vr vin Jqoyax4x (ÉE yi 2- HoX Hi y) 
т 201 MOM) 5950 - L2 x 20 000 X 820,83... 


«((4 829 420000 - 12 x 200002) x (8 745 476 - 12 x 820,83... 2 ) ) 


= 4300550 — — = 0,976... 


4 ( 29 420 000 x 660 268 у 
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Les heures de main-d'œuvre utilisées apparaissent fortement corrèlées au coût du centre 
Assemblage : | r lest supérieur 0,95, La société peut retenir cette unité d'œuvre compte 
tenu d'un coefficient de corrélation tres élevé entre les deux variables. 

Celui-ci ne serait que de 0,85 avec les volumes de production. En effet, l'activité = 
production et ventes- connait des évolutions saisonnières et le coût du centre 
Montage comprend des charges non proportionnelles à l'activité: les amortisse- 
ments et la plupart des rémunérations. 


Un coefficient de corrélation élevé ne garantit cependant pas une proportionnalité 
dans la variation en raison de l'existence des charges fixes. 


24 000 
22 000 | 
Kat CO 
18 000 | 
16 000 | * 
14 (MX) | 
12 000 | 


Шш) | | | | | | | 
0 200 #00 бй 200 1 000 1 200 1 400 
Heures de MOD atelier Montage 


Charges de l'atelier Montage 


CORRÉLATIQN ENTRE LES HEURES DE MAIN-D'ŒUVRE DIRECTE 
ET LES CHARGES DE L'ATELIER MONTAGE. 
Cette méthode permet, en outre, dé déterminer les parties xe et variable du coût 


de ce centre, qui s'avèrent utiles lors de l'utilisation de la méthode de l'imputation 
rationnelle dés chargés Axes ou de la méthode des coûts variables”. 


Frais de main-d'œuvre 


Les frais de personnel constituent une part importante des couts de production. Il 
est nécessaire de les suivre de manière précise, en particulier de connaitre les temps 
de travail et de présence, pour imputer ces frais aux divers Coûts. 


Détermination du temps de présence et du temps de travail 


Le temps de présence, indispensable au calcul du montant des frais de 
personnel, peut être contrôlé par l'examen des heures d'arrivée et de départ pour 
tous les salariés (pointage). 


Le temps de travail effectif, hormis les pauses autorisées ou "sauvages 
(discussion, café), peut différer du temps de présence pour plusieurs raisons: mise 
en train, interruptions normales (approvisionnement du poste de travail. réglages, 
entretien...) et anormales (pannes de machines, défaut d'énergie... 


5 Aire), le montant du centre y = a x Cures de MOD +b laver as, la partie varizhle et b, la paride fiye du coût dn cemre} 
a = nw (xx) Маг (x) = 6.5] eth = mory - ax mw x = 14 654 € 
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Le contrôle du temps de travail est effectué par comparaison entre le temps alloué 
pour un travail donné et le temps mis ale réaliser. 


Taux de marche F = Temps effectif 


Temps de präsenge 


Le salaire de base est calculé en fonction du temps de présence, alors que les primes 
peuvent l'être à partir du temps effectif (comparé au temps de présence), 


Imputation des frais de main-d'œuvre dans les coûts 


La main-d'œuvre directe nc concerne qu'un seul coût (de tel stade de produc- 
tion, de distribution... L'affecration de ces charges aux coûts des divers produits est 
faite pour chaque salarié en fonction du produit réalisé. 


La main-d'œuvre indirecte concerne différents coûts, Comme les autres 
charges indirectes, elle est répartie entre les centres de coûts concernés. Lopë ration 
seffectue par l'intermédiaire d'un tableau de répartition suivant les clés choisies par 
l'entreprise: par exemple, un ouvrier travaillant 30% de son temps pour le service 
achat et 70% pour l'atelier B. 


Intérêt et limites des méthodes 
de coüts complets traditionnels 


Intérét 


les méthodes de coûts com plets permettent d'obtenir les coûts de revient complets 
de chacun des produits de l'entreprise, donc leur résultar analytique (marge) et 
celui de l'ensemble de l'activité ; 


la méthode des centres d'analyse sert de moven de traitement des charges pour 
le calcul de coûts complets "corrects et précis" par produit, fonction, étape de 
fabrication ; 

les coûts complets sont adaptés aux entreprises travaillant sur commande, ainsi 
que pour l'établissement de devis (peu de problèmes d'imputation, prestation 
unique): 

l'obtention d'un coût de revient constitue une aide à la fixation des prix de vente; 


le détail de la formation des coûts constitue une aide aux décisions de sous- 
traitance. 


Inter£t et limites des methodes de coûts complets traditionnels 
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Limites 
cette méthode nécessite une analyse souvent trop détaillée des activités de 
l'entreprise (méthode fastidieuse réservée aux entreprises industrielles d'une 
certaine taille): 
là multiplication des centres alourdit les calculs et rend plus complexe la répartition 
des charges indirectes: 
les risques d'arbitraire ne sont pas négligeables en raison de trois difficultés: 

isolation des sections homogènes (notamment des centres auxiliaires). 


définition des clés de repartition pertinentes pour la répartition primaire ei 
surtout pour la répartition secondaire, les prestations fournies par les centres 
auxiliaires n'étant pas toujours facilement mesurables, 


définition des unités d'œuvre des centres principaux, qui doivent constituer un 
facteur explicatif de l'évolution des charges du centre et une unité de mesure 
pertinente de son activité ; 

- les tâches composant les centres n'étant pas toujours hemogenes, il est difficile = 
voire impossible - de définir une unité identique de mesure de ces activités et 
représentative des ressources engagées - la méthode ABC apporte une réponse à 
cette limite majeure ; 


la méthode des centres d'analyse est peu adaptée aux entreprises commerciales 
disrribuant une large gamme de produits; 


les cours obtenus par les méthodes de coûts complets - sauf à utiliser la technique 
de Fimpuration rationnelle des charges fixes - sont fortement influences par les 
variations de l'activité (volumes de production et de vente); 


ces Coûts a posrerforz, valables uniquement pour l'activité réelle réalisée, mauto- 
risent pas les prévisions et rendent les simulations délicates, 


De plus, les résultars obtenus sont de faible utilité pour la prise de décision commerciale 
ou stratégique ` comme on ne connait pas la contribution des produits ala couverture 
des charges fixes communes (que l'on a réparties ici), il n'est pas possible d'ana- 
Ivser l'influence d'une évolution de l'activité d'un produit sur Iz rentabilité globale. 
Les décisions de lancement ou d'abandon de produits, du produit le plus intéressant 
à développer... ne peuvent Être prises au regard des résultats obtenus, 
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Application à la société Dianis 
La méthode des centres d'analyse cst une méthode de coûts complets: la démarche 
est identique à celle que nous avons utilisée pour la résolution du cas au chapitre 
précédent. Les données comptables sont les mémes- montant des charges directes 
affectées par type de coûts, total des charges indirectes- à l'exception de la valeur 
des encours de production et celle des produits résiduels, qui n'avaient pu être 
intégrées initialement. 
en-cours de début de trimestre: Mélusine = 21 000€, Viviane = 14 OOCE : 
en-cours de fin dé trimestre: Mélusine = 27 000€, Viviane = 13 000€; 


б 500 kg de produits résiduels vendus 0,30€ le Kg, mais nécessitant 300€ de 
traitements 


Charges Cont de Cont de бой Caïn 


deg ! ! production | production de revient de revient 


Mélusine Viviana Mélusine Viviana 


RAPPEL DE LA VENTILATION DES CHARGES DIRECTES PAR COÛT. 


Par ailleurs, Se rge Provarick souhaite, avec l'identification de centres d'analyse corres 
pondant mieux à l'organisation et aux activités, transférer les charges indirectes des 
fonctions de soutien (centres auxiliaires) dans les centres d'exploitation en utilisant 
des clés de répartition en rapport avec leur activité (répa rtition secondaire), 


L'utilisation d'unités d'œuvre plus pertinentes et précises pour imputer ensuite les 
charges indirectes d'exploitation dans les coûts-à la place des unités volumiques 
simples retenues précédemment - dura égale ment pour conséquence une modification 
des coûts des deux modeles. 


Répartition des charges indirectes 
et calcul des coûts d'unités d'œuvre 


La ventilation des charges incorporables а permis d'isoler les charges indirectes. 
Le tableau suivant rappelle les résultats issus de la répartition primaire de ces 
charges dans les centres d'analyse". Les montants sont regroupés ici par grands 
postes de charges. 


G Voir chapitre 4, page 84 Сан lale] et page ВА (гера) 
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Charges indirectes Adminis- | Entretien | Transport | Approwi- | Usinage | Montage | Distribw- 
iratian sonnément ben 
aun D Kid 


dichas non shockés 


Services extérieurs 


dures services extérieur 
Charges de personnel 
lmnëts at taxas 


Détatioors 
et amortssemans 


Charges ШЕШ eres 
Charges supolétnas ü LU d D Ü D 
Total répartition primaire | 190020 | «rs | ams) woso] mal 32185 | 49905 | 48505] 


TABLEAU DE RÉPARTITION DES CHARGES [NDIRECTES (152 PARTIE = RAPPEL] 


Répartition secondaire des charges indirectes 
La répartition secondaire des montants des centres auxiltatres dans les centres princi- 
paux seffectue avec les clés de répartition fournies: les effectifs (en équivalent temps 
plein) travaillant dans lcs autres centres pour répartir les charges indirectes du centre 
Administration, les heures d'intervention pour répartir celles du centre Entretien et 
les kilomètres effectués pour répartir celles du centre Transport. 


Ces informations permettent de déterminer les pourcentages à appliquer aux 
montants des centres auxiliaires à répartie ten ligne: le total dair être 10055). 


Répartition des centres auxilisines | Adminis. | Entretien | Tranap. | Usinage | Montage | Diatr. | Tatal 


Acministrabon | ееси nuin. 2,5 Ta 13 12,3 75 
temps plein 

Entretien heures 30 Ü ай 
d'iinearvantian 

Transport xr Parcours & aiu 


a-hors administratian 


E | Aminisinetion | Entretien | Transport 
Entratien 20% 100% 10% 10% 20% 30535 10% 


Unité d'œuvre kat ide 10 koi xt (ce heure de 100€ de 
acheté kg] utdiaé MOLD CA 


CONVERSION DES CLÉS DE RÉPARTITION EN POURCENTAGES À REFARTIR, 
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Les centres Administration et Entretien se fournissent réciproquement des presta- 
tions. Leurs montants à répartir doivent être déterminés en résolvant un système 
d'équations, avant de procéder a leur répartition: montant du centre a répartir 
= total primaire du centre + ипе proportion du centre prestataire à répartir. 
Administration a répartir = 47 900 + 20% d’Entretien à répartir; 


Entretien à répartir = 3 545 + 5% d'Administration à répartir 


E = 3545 + 0,06 (47 900 + 0,2 E) 
E =â 040 + QM E E = 5 940 / 0,09 


ina: Entretien à répartit = â DODE et Administration à répartir 49 100€. 


Le tableau de répartition peut être == jusqu'au calcul des coûts d'unité d'œuvre. 


Centres d'analyses Total Admiris- ern seen Lina Moniazgo | Сиа 

tra DA see tod 
Total répartition 1928020 | 47900 ü 940 22185 | 40905 | 49595 
prenaire 


Administration 4 100 EY T 365 
Entretien 1200 | =d 000 
Transport -20 4500 B. 184 


Талай répartition 198 020 25008 57 026 
secondaire 


Unité d'ouvra ! be de 


MOD 


MNombre d'unités 2 5000 
drops 


Goût de l'unité e 22.810 


d'esinre 


TABLEAU DE RÉPARTITION LE" PARTIEN, 


Le total de Ia répartition primaire est bien égal au total de Ia répartition secondaire 
et ceux des centres auxiliaires, apres répartition secondaire, sont nuls. 


Calcul des nombres d'unités d'œuvre 

le nombre de lots achetés est égal à à 000 de PVC + 4 000 de bois, soit TO QOD lots; 
le nombre de lats utilisés dans le centre Usinage esr égal à 4 000 pour le modele 
Mélusine et 2 504 + 3 S0 pour le modele Viviane, soit 10 300 lots; 

le nombre d'heures de main-d'œuvre utilisées daas le centre Usinage est égal à 
І OQU pour le modele Mélusine et I 500 pour le modele Viviane, soit 2 500 heures 
de MOD: 

le nombre de 100€ de CA réalisé est égal a 129 500 € 100 pour le modele Mélusine 


et 286 000 / 100 pour le modele Viviane, soit 4 155 unités d'œuvre au total 
(CA = 415 500) 
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Certains coûts d'unités d'œuvre (total secondaire / nombre d'unités d'œuvre), arrondis 
à trois chiffres, ne correspondent pas à leur valeur exacte : les CUO des centres Appro- 
visionnement et Distribution sont arrondis par exces et celui du centre Montage cst 
arrondi par défaut. Les montants imputés concernant ces centres different légèrement 
du montant toral de leurs charges indirectes. Ces arrondis conduisent а des différences 
d'incarporation, mises en évidence lors de la concordance des résultats. 


Les charges directes affectées aux colts- rappelées plus haut - sont issues du tableau 
de ventilation. Nous remarquons que les charges indirectes imputées dans les coûts 
different des montants calculés précédemment” en raison de la nouvelle répartition 
effectuée et du changement des unités d'oeuvre. La valeur des entrées en stock ainsi 
que celle des sorties en sont affectées, 


Coûts d'achat et inventaire des matières 


WE |B So | 
Quantité Log Valeur Uuanbzé Coût Valeur Valeur 
unitaire urvetalra 


Prix d'achat 8,00 | 54 000,00 11,50 | 46 000,00 | 100 000,00 


Frais d'achat directs 15 000,00 ` 7 000,00 | 22 000,00 


Charges indirectes 15 054,00 10 036,00 | 25 080,00 
dapgrwwisionnernent 


La différence d'imputation des charges indirectes a'approvisiannement est de 7,00€ (arondı par excés). 


Matière: РИС 


RE ent bei Bd EA 
unitaire 


Stock initial 1000 13,00 | 13 000,00 | Sorties Mélusine 4 000 55 460,00 

рерин Sorties Viviane 2500 34 642.50 
Entrées ë 000 14,01 | 84 054,00 | Stock final 500 5 831,5 
(бой d'achat) Diff, d'inventaire 0 0,00 


Matière: hals 


Cuaniiié Gout Quantité Coüt 
unitaire unitaire 


Stock initial 500 | 35.00 | 750000 | Sorties Mélusine 0| 15,875 0,00 

Sorties Viviana 3600 15,675 | 59 565,00 
Entrées 4000! 15,76 | 63026,00 | Stock final 700 10 971,00 
(бой d'achat) Dif. d'inventaire ü 0,00 


FICHES DE STOCK ÜNVENTAIRES DES MATIÈRES- 


273.0 Wem =; 
7 Voir chapitre 5, page 108 à LL. d : 
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Coûts de production et inventaire des produits 
Éléments de coûts | Mélusine ` |] Viviane | Total | 


Get Valeur Coo Valeur Valeur 
unitaire unitaire 


Colt d'achat matières PVC 12,865 | 55 460,00 Р 3488250 | 90122,50 
acanaomméass 


Colt d'achat matièras bola 15,675 0,00 T 59 565.00 | 595650 
canscrmmiéses 


Liget indirestcs atelier 4.670 | 1948000 30 681,00 | 50 161,00 
Usinage 


Charges indirectes atelier 22810 | 22 810/60 3421500 | 57 025/00 
Montage 


Goût des en-cours (Sl - SF) - 6 000,00 1 090,00 | -5 000,00 
- Vente de déchets - 697,31 -55759 | -145000 


Colts de production 118 707,69 BET 202 815,81 | 323 523,50 


La différence d'imputation des charges indirectes de l'atelier Montage est de - 1,00 € (arrenda) par défaut) 


Les charges indirectes des ateliers sont imputées proportionnellement aux unités 
d'œuvre consommées par chacun des deux produits: 4,87€ par lot utilisé pour 
Usinage et 22,81 € par heure de MOD pour Montage. 


La valeur des en-cours de production, acheves au cours du trimestre, correspond 
pour chaque modele à la variation stock initial - stock final d'en-cours. 


La valeur nette de la vente des produits résiduels vient en déduction des coûts 
de production. Elle est répartie, comme Jacky Najin l'a demande, au prorata de 
la matière PVC consommée. 


Modèle Mélusine 


кошы шкен zi arm 


Stock initial 154,00 | 33 200,00 | Sorties (ventes) 150,506 | 105 355,60 
Entréos Fo 149,83 | 119 707,68 | Stock final 45 a 
de production) Diff, d'inventaire 

[ 1000 | 150,508 | 166 50765 


Modele Viviame 


Valeur Quantité Coût 
unitaire 


Stock initial 205,00 | 41 000/00 | Sorties (ventes) 1300! 204,013 | 224 414,30 
Entréas ісойй 1000! 203,62 | 20341581 | Stock final Ke 20 401,51 
die production] Dif. d'inventaire 0,00 


FICHES DE STOCK !IHVEHTAIREZI DES FROQUITS. 
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Coûts de revient et résultats analytiques 
Ooo Ммапе | Total | 


Colt Valeur Quaniité | Coût Valeur Valeur 
ünlfatre unitare 


Coût da production d 1 100 | 204,013 | 224 414,30 | 329 769.90 
des ventes 


Charges directes 2 000,00 3 UA) 5 000,00 
de distribution 


Charges indirectes Р 20 496,79 2 BB 15,82 45 253,78 a5 744,57 
da distribution 


Cons de revient 182,838 | 127 846,39 1100 | 247,850  272888,08 | 400 514,47 
186,000 | 134 600,00 1700 | 2580000 | 286 000,00 
reserve) ooms] mnes 

ar de marque 


La différence d'imnpnutation dues Charges indirectos de distribulien esf de 0.57 € farronmdi par excès) 


La méthode fait apparaitre une rentabilité globale supérieure à celle obtenue lors 
du traitement initial du cas: pres de 15 000€ contre environ 12 QO0€ *, Cela vient 
pour l'essentiel de l'intégration dé la valeur dés encours, dont les charges engagées 
ne sont pas supportées dans le coût de production des produits finis. 


Le modèle Viviane est toujours plus rentable et contribue davantage а la rentabilité 
globale de Dianis, bien que ses résultats soient moins importants (son taux de marque 
matteint pas 5%). Le modele Mélusine, en dépit de sa faible rentabilité, affiche mainte- 
nant un résultat positif 


Compte de résultat de la période et concordance 


Les données comptables du cas permettent de dresser le compte de résultat de la 
société pour le premier trimestre puis, à partir du résultat analytique, d'effectuer le 
rapprochement entre les deux comptabilités 


La vente nette des produits résiduels est intégrée ici dans les produits d'exploitation. La logique 
comptable voudrait que lon у enregistre les 1 950€ de la vente et que bes 500 € de Frais de retrai- 
tement soient inscrits dans les charges d'exploitation. Cette simplification facilite la lecture du 
compte de résultat, ccs frais n'étant pas prévus initialement dans un des postes de la balance des 
comptes, Le résultat comptable nen serait pas modite, 


B Vair là réalité initisde du eas avec des régles simplifiée d'isnpestalian des charges imdirectes (chapitre 5, page 110). 
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Schals de matières 100 000,09 
Variations de stockade malieres (51 = SF) 2 597,50 | Production vandus (CA) 415 300,00 
Achats de foumatures 5 195,00 | Autres ventes (déchets) 3 450,00 


&arvices extérieurs 20 000,0 | Production stockée (SF - 8 } -& 245 Ай 
Autres zarvinas exieriaurs &4 200,00 | (variations de stacks de produits Anis) 

mals et taxes 5 000,00 | Variations d'en-cours (SF - 31} 5 000,00 
Salaires al charges sociales 177 800,00 | Autres produits d'exploitation 2 500,00 
Dotations aux апата el provins 15 375,00 

Charges financières 52000 | Produits financiera z 500 ПП 
Charges axceptiannallas 10 000,07 | Produits excepticnnals DOUD 


Bénéfice 236,10 | Perte Dn 
Total général “25 703,60 | Total général A28 703,60 
COMPTE DE RÉSULTAT 


Résultat analytique 14 885,53 
Dilfànenoo d'inventaire 0,00 
Différences sur taux de cession 0,57 
Charges non Ineorparées = 10 750,00 
Charges supolétivas 5 000,00 
Produits non incorporés 5 000,00 
Produits exceptionnels 8 000,00 


Résultat comptable 22 236,10 
Différence d'incomoration T 250.57 


CONCORDANCE DES RÉSULTATS. 


Nous retrouvons le bénéfice obtenu dans le compte de résultat. 


La différence sur taux de cession concerne les différences d'imputation des charges 
indirectes dues aux arrondis des coûts d'unités d'œuvre: + 1,00€ pour le centre Appro- 
visionnement, - LOODE pour l'atelier Montage et + 0,57€ pour le centre Distribution. 
Ainsi, 0,57 ont été imputés en plus dans les coûts, augmentant d'autant le résultat 
comptable. 


En revanche, les arrondis de CMUP sont, comme nous l'avons vu, sans incidence 
sur [a concordance. Les autres différences d'incorporation - charges et produits non 
incorporés, éléments suppletifs- sont inchangées par rapport à l'analyse du cas au 
chapitre précédent: les en-cours et les produits rösiduels ont été intégrés dans les 
deux comptabilités. 
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i Synthése 


Constats et commentaires: analyse comparative 
de la formation des coûts 


Avec 15 000E de résultat analytique global, la rentabilité apparait meilleure, mais toujours 
тас rapporte аш chiffre Оа тея (3,675), souligne Sandrine Caratia, Mais ce n'est cuan 
meme pas la prise en compie des en-cours qui explique a elle seule Ies modifications de couts 
entre les deux produits. Comment peut-om expliquer que le modele Mélusine, bien que de renti- 
bilité Бий avec 1,3% de taux de marie, ulficiue maintenant ui résultat роз 

— La methode des centres d'analyse а modifie signihecativement la répartition des charges, Notez 
que le modèle Vivianc, meme sil contribue toujours davantage à la гота и globale de la 
şot LE, VOIL SO résullii er sa inarge diminues, 

— Je comprends le principe: la méthode est plus fiable et plus réaliste que la solution simpliste 
de départ. Mais pouvez-vous m'expliquer concrètement ce transfert de charges? 

— Quil, iÏ suffit d'observer et de comparer la formation des coûts unitaires des deux prodults. 
Voici ип tableau qui recapitule la composition de ces coûts. N est en mesure de vous fournir les 
raisons de ces changements de résultats 


| usine Viviane O 
Éléments constitutifs coût / 1 M coût / 1 V 


Coût d'achat mat. PVC consommées 
Coût d'achat mat. bois consommées 


Charges directes de production 
Charges indirectes atelier Usinage 
Charges indirectes atelier Montage 
Coût des en-coura 


vente de déchais 

Coûts de production 
variations de stacks 

Coût de production des ventes 


Charges directes de distribution 
Charges indirectes de distribution 


Goûts de revient 18264 | 10009 247,89 | 100,0% 


FORMATION DES COÜTE CES DEUX FACOUITS. 


— Je vois: l'analyse développée initialement reste valable* La part respective de charges directes 
dans les colts est inchangée: ke modèle Viviane supporte toujours globalement plus de frais de 
matières et de charges directes de рон gue Mélusine, moment en raison d'un nombre 
d'heures de travail par unité plus important. 


+ Le coût des encours ct des rebuts vendus fait baisser lc coût de production du modèle Mélusine 
de BE, mais cë n'est pas la seule explication de l'amélioration de sa rentabilité, 


9 Voir chapitre 5, page 114 à 115 


— Non, poursuit Serge Provarick, le choix, comme unités d'œuvre, des lots consommés pour 
l'atelier Usinage et des heures de main-d'œuvre pour l'atelier Montage, a pour consequence de 
faire supporter davantage de charges indirectes de production dans les modeles Viviane et moins 
dans Les modèles Mélusine. Le poids de ces charges était naturellement équivalent par modéle 
lors de l'utilisation des volumes produits comme unité d'impatation (62.51 €} 


— De plus, complete son assistante, le choix du chiffre d'affaires comme unité d'œuvre du 
centre Distribution а la meme incidence concernant les charges indirectes de distribution. Ces 
charges représentaient également un poids identique pour les deux produits-de 33,14€ par 
unité - avec l'utilisation des volumes de vente. 


= Bien que lcur montant Total reste inchangé, ces translerts de charges indirectes catre les deux 
produits ont pour effer de baisser le coût de production ainsi que le cott de revient du modele 
Mélusine au détriment des coûts du modèle Viviane. 


— La méthode des centres d'analyse, utilisant des unités de mesure pour chaque centre homogène de 
coûts plus représentatives de leur activité, fournit une image plus juste de la valeur des produits,» 


Cette méthode traditionnelle de coüts complets est cependant perfectible ™. Par ailleurs, la 
méthode de Vinapntation rationnelle des charges fixes permet de déterminer des coûts eomgplets 
en éliminant l'influence des variations d'activité. 


Les méthodes de coûts particls apportent également un plus grand nombre d'informations utiles 
à la décision. En effer, bes coûts complets traditionnels, valables uniquement pour bes volumes 
d'activité réalisés, permettent essentiellement unc analyse du passe. Is n'autorisent pas les simu- 
lations, ni lcs prévisions. 


10 Voir utilisation de la méthode à base d'acrivitis CABO) au chapitre 11, page 237. 
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Analyse différentielle, 
seuil de rentabilité et 
risque d'exploitation 


La prise en compte de la variabilité des charges permet l'utilisation d'autres techni- 
ques d'analyse des coürs. L'approche est ici différente des méthodes de coûts complets. 
L'objectif est de fournir des marges partielles (intermédiaires) et des indicateurs utiles 
à la décision commerciale. 


Nous aborderans successivement la distinction entre charges fixes et variables, Гапа 
lyse différentielle et fonctionnelle en Fillustrant à l'aide du cas Dianis, puis l'analyse du 
seuil de rentabilité et du risque d'exploitation. L'application du cas se poursuit en fin de 
chapitre, La méthode des coûts variables, également appelée direct costing, fait partie 
des méthodes de coûts partiels er sera présentée au chapitre suivant. 


Variabilité des charges: distinction 
entre charges fixes et variables 


L'ensemble des charges apparait toujours lié à [a notion d'activité : sil est evident que 
les coûts globaux sont plus élevés lorsque le nombre d'unités produites ou vendues 
augmente, les coûts unitaires- notamment de revient- nont pas la méme valeur 
selon le niveau d'activité, 


Dans la méthode des coûts complets, on a envisagé l'ensemble des charges imputables 
aux coûts sans tenir compte de la relation pouvant exister entre certaines d'entre elles 
et l'activité de l'entreprise", En effet, les charges пе se comportent pas de façon homo- 
gene par rapport aux variations des volumes de production et de vente : certaines men 
sont pas affectées, d'autres évoluent avec elles. 


1 Vair limputalion des charges imdirecles wees bes CUO ilertirurs par mellt, 


матат des charges: distinction entre charges fes et variables 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Les systèmes de coûts complets risquent de poser des problemes en cas de variations 
brusques de l'activité, Certaines méthodes de coûts partiels, dont les coûts variables, 
séparent les charges dépendantes du niveau d'activité (charges variables) de celles 
qui men sont pas affectées (charges fixes), 


Le coût variable (d'un produit. par exemple) est constitué des seules charges 


qui varient avec le volume d'activité de l'entreprise, C'est un coût partiel et non 
complet. 


Le coût de structure est l'ensemble des charges fixes. 


La distinction entre ces charges permet: 
une analyse differentielle de l'activité ; 
l'étude des seuils de rentabilité; 
le calcul de coûts partiels (variables et spécifiques», de coûts complets avec une 
imputation rationnelle des charges fixes et de coûts marginaux en complément des 
coûts complets traditionnels pour des décisions de gestion ou des prévisions. 


Charges fixes ou de structure 


Ce sont des charges "liées a l'existence de l'entre prise", qui restent a peu prés constantes 
en cas de fuctuarion du niveau de l'activité. Cette indépendance par rapport au volume 
d'activité n'est vraie que dans la mesure où la structure (capacité) de production n'est 
pas modifiée, c'esta-dire pour une certaine plage de production. 
Exemples de charges fixes: 

amortissements des immobilisations; 

lovers, abonnements: 

intérets des emprunts à moyen long terme; 

laxe professionnelle, impôts fonciers, assurances; 

salaires du personnel administratif ou d'encadrement: 

une part croissante de la main-d'œuvre (mensualisée). 
Les charges fixes dépendent du potentiel économique mis en place, c'est-a-dire des 
moyens humains permanents, des moyens matériels ou financiers, C'est la raison 


pour laquelle on les appelle souvent “charges de structure”. 


Ainsi, lorsque ce potentiel est totalement utilisé, l'activité ne peut plus progresser 
sans investissement supplémentaire. Cela se traduit par un accroissement des 
charges fixes, par paliers successifs: nouveaux amortissements, nouvelles charges 
financières. 


L'évolution de ces charges avec le volume d'activité est donc discontinue. Elles 
dépendent malgré tout du niveau d'activité, mais également de la période étudiée, 
Les charges fixes ne sont pas immuables dans le temps et peuvent être affectées par 
des variations de prix ou de rémunérations (lovers, salaires). 


Variabilite des charges: distinction entre charges fixes et variables 


ANALYSE DIFFÉRENTIELLE, SEUR DE RENTABILITE ET RISQUE D'EXPLOITATION 


Par conséquent, les charges fixes par unité diminuent au fur et à mesure que l'acti- 
vité augmente (pour une structure de production donnée). L'entreprise a intérêt à 
atteindre des volumes élevés pour amortir ses frais fixes ct réaliser des économies 
d'échelle. 


Charges fixes totales Charges fixes vuriloireg 
E 


| М. 


Activia (GA) Activité (CA) 


COMPORTEMENT DES CHARGES FIXES SELON LE NIVEAU D'ACTIMITÉ,. 


Charges variables ou opérationnelles 


Par opposition, ce sont celles dont le montant varie avec le volume de l'activité (les 
quantités produites ou vendues). On les appelle aussi “opérationnelles, car elles 
sont "liées au fonctionnement de l'entreprise", Leur évolution dépend étroitement 
du degré ct de l'intensité d'utilisation des capacités disponibles, 
Exemples de charges variables: 

consommation de matières. d'énergie ; 

une part des salaires d'exécution (personnel intérimalne, heures supplémentaires): 

commissions des ге présen tants; 

frais de transport: 


frais financiers lies au financement du BFR... 


Elles peuvent être considérées comme proportionnelles à l'activité (on utilise 
gencralement le chiffre d'affaires pour les expriment, mais il peut exister des 
comportements tres différents d'une charge variable à l'autre pour une structure 
donnée de l'entreprise. 


Par conséquent, le coût unitaire variable est pratiquement identique quel que soit 


le niveau d'activité. Mais, selon leur loi de variation, les charges variables ont unc 
influence différente sur [es coûts unitaires. 


Vaniabilite des charges: distinction entre charges fes et variables 


METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Hypothèse simple (a) et plus réaliste du comportement 
des charges variables totales ot unitaires 


Charges variables totales Charges variables unitaires 


k 
Activité (СА) Activité [СА] 


a-charges prapaorgonnelies à l'activité (Fypothièse ample du comportament des charges магів еер; 
b-charçes procaononals, mals avec un taux Ca prog easi dierent a partir d'un certain niveau d act uitt; 
c-charges augmerdard plus rapidament que l'activité [plus que proportionnelles, rendements décrelasanta ; 
de charges augmentant miira rapidement que lache (тїїгє que proportionnelle, rénder ГА, croisés: 


@— redemeriscraissanss, pur: décroissans Gott d'eaflexier) Gru lé seuil d'utlisatsan des moyeris éxeramiques est 
attaint. La courbe ja) représente la evnthéèse des charges vanables. 


COMPORTEMENT DES CHARGES VARIABLES SELON LE NIVEAU D'ACTIVITÉ. 


Charges semi-variables et représentation des coüts globaux 


La distinction entre charges fixes et variables n'est pas toujours évidente en 
pratique : l'observation montre qu'il existe de nombreuses charges semi-variables. 
Les méthodes d'ajustement linéaire permettent de déterminer leurs parties fixe et 


variable, 

Exemples de charges semivariables: 
charges d'entretien-entretien "de base" et entretien du à l'utilisation des 
machines: 
salaire des représentants- salaire de base et commissions proportionnelles au CA; 


charges de telephone - abonnement et consommation... 


Variabilite des charges: distinction entre charges fixes et variables 


ANALYSE DIFFÉRENTIELLE, SEUR DE RENTABILITE ET RISQUE D'EXPLOITATION 


Hypothese simpla Hypothèse plus réaliste 
Charges totales Charges totales 
" 
charges Fixes 
| Activité СА Activité (CA) 
€ 
Charges totales Charges uniiaires 
charges variables writaifen 
Actvité (СА) Actività (CA) 


REPRÉSENTATION GRAFHIQUE DES COLTS (GLOBAUX ET UMITATRES?, 


Le comportement du total des charges par rapport à l'activité étant assimilable à 
celui des charges semi-variables (avec une partie fixe et une partie variable on peut 
représenter le coût global, de manière simplifiée, par une droite d'équation: 

CT =a X + CF 

Avec: 

ET: coût global; 

X: activité (CA); 

a: part des charges variables dans le CA; 


GF: charges fixes. 


La représentation des coûts unitaires par rapport a l'activité est unc hyperbole avant 
pour asymprtote le montant des charges variables unitaires Cette relation permet 
de définir, outre le seuil de rentabilité, un optimum de capacité, correspondant au 
niveau d'activité pour lequel le coüt unitaire est le plus faible, donc à prix constant, 
celui qui maximise le profit unitaire, Un optimum des optima d'activité par palier 
d'activité peut être determine. 


Méthodes de décomposition des charges semi-variahles 
De nombreuses charges possèdent une partie fixe et une partie variable, Ainsi, Гапа- 
lyse des composantes d'un coût peur conduire à apprécier la variabilité de celles-ci 
en procédant à un ajustement linéaire à partir du detail des comptes à analyser et du 
chiffre d'affaires. 


матат des charges: distinction entre charges fes et variables 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Une représentation graphique permer d'observer la relation statistique entre le montant 
de la charge et le niveau de l'activité. Différentes méthodes permettent l'ajustement 
linéaire d'un nuage de points: la méthode des points extrèmes, la méthode de la double 
moyenne et la méthode, plus précise, des moindres carrés ordinaires. 


Par exemple, on a relevé dans les comptes d'une entreprise les évolutions suivantes 
du compte Autres achats er charges externes au cours de l'exercice : 


Chiffre Autres achats Montanis semestriels Moyennes mensuelles 
d'affaires (x) et charges 
externes [y] 


= 0 Premier semestre 

jer r i CA mensual : 
st 812 O00 d 460 ACHT 743 400 
avril 682 200 Charges : Charges mensuelles : 
Dal 504 QOO Zb qan ан 236,67 
juin AU OUO! 
juillet 905 BOO Second samastre 
gait 1 50 QUO CA: CA mensuel : 
septembre 1 103 200 B aga AUX) 1 110 900 
actore 1 120 000 Charges : Charges mensuelles : 
novembra 1 190 000 A20 280 53 430,00 
décembre 12536 400 


: 
i 
ï 
; 
H 
Ê 
E 


| | | | | | | 
200000 400000 600000 800000 1000000 1200000 1400000 
Chiffre d'affaires 


REPRÉSENTATION GRAPHIQUE DE LA RELATION ENTRE DES CHARGES ET L'ACTIVITÉ (Z A, 


La méthode de la double moyenne permet de procéder à un ajustement 
linéaire afin d'obrenir la partie variable annuelle des autres achats et charges 
externes en fonction du CA et, par différence, sa partie fixe. Cette droite d'ajuste- 
ment linéaire est de la forme y = ax + bet passe par les deux points représentés 
par les moyennes semestrielles (voir tableau plus haut). 


(1) 48 236.67 = 743 400 a + b (2) 53 430 = 1 110 900 a + b 
(2) - (1) => 5193,33 = 367 500 a => a = (401413 
(D => 18 236,67 = 743 400 x Q,01413 + b => b = 37 731,31 


Variabilite des charges: distinction entre charges fixes et variables 


ANALYSE DIFFÉRENTIELLE, SEUR DE RENTABILITE ET RISQUE D'EXPLOITATION 


la part mensuelle des frais fixes est 37 731,31 €, la part annuelle est de 
H 


452 775,75€ ; 
- la part variable pour l'année est 610 000 - 452 775,75 soit 157 224,25 € (1,41 9%). 


La méthode des moindres carrés permet, plus précisément, de décomposer 
ces charges. La droite d'ajustement linéaire les représentant en Fonction du CA réalisé 
est également de la forme y = ax + bet passe par le point moyen (moyenne des x, 
пеп des ү} ү. 


E xd ү-н xy 
E — et b=) = dx 
Fait - Hx 


a = 11 791 136 000 / 819 931 ZIO 000 = 0014338 


b = y - d x =50 833,33 - 0,01438 x 927 150 = 37 500,32 
Léquation des autres achats er charges externes mensuels est: 
y = 0,01438 x + 37 500,32. 


Soit Lá38€ de charges variables pour 100€ de CA (159 996€ pour l'année} et 
450 004€ de charges fixes annuelles. 


Démarche générique da distinction entre charges fixas et charges variables 

3 La distinction entre cès charges ne va pas toujours de soi. Certuines [йаз йети une partie 
variable ct une partic fixe 
Les méthodes d'ajustement linéaire permettent de déterminer bes parties fixe et variable: par 
ajustement graphique, par la méthode des points extremes, de la double movenne ou des 
moindres carrés ordinaires. 


2 N ne suffit pas de distinguer unc charge variable dene charge fixe, mais de savoir comment 

ces charges varient avec le niveau de Factlvlte. 
L'une part, les charges variables peuvent avoir ches DOG NO ER Каа selon leur 
nature, pour unc structure donnée de l entreprise; d'autre part, les évolutions de volume 
peuvent générer des modifications de structure (charges fixes) et avoir un impact sur la 
productivité (charges variables) 

3 L'étude du comportement des charges exige que l'on prenne en considération l'unité de mesure 
de Vacrivink adéquate, Certaines charges sont plus spécialement liées au chiffre d'affaires, 
d'uutres aim volum de La production, aux heures da travail. aux volumes d'achat etc. 

L'unité de mesure du niveau d'activité dépend également de l'objet d'étude: par exemple, unité 
durre pour un centre d'analyse, les quantités de produits pour un produit et ke chiffre dat 
faires pour un ensemble de produits ou une activité. 

4 Dés qu'un coût comporte des éléments fixes, sa valeur unitaire varie. IL cst ainsi délicat de 
chercher à définir un prix de vente à partir d'un coût de revient complet. De plus, la répar- 
tition des charges fixes entre les produits pose souvent le probléme du choix du critère de 


ré partitio pertinent, 


Vaniabilite des charges: distinction entre charges fes et variables 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Analyse différentielle 
et analyse fonctionnelle 


La distinction entre charges fixes et variables est à la base de l'analyse différentielle, 
d'une part, er de la notion de seuil de rentabilité, d'autre part. L'analyse fonction- 
nelle procede, quant à elle, d'une répartition des charges par fonction: production, 
commerciale et commune (charges indirectes). Leur reclassement selon leur varia- 
hilité met en évidence différentes marges analysables par rapport aux périodes 
précédentes et aux entreprises du méme secteur. Ce découpage différentiel ne 
permet pas d'effectuer un contrôle des fonctions, mais elle autorise un contrôle sur 
les produits. La méthode des couts variables (direct costing) repose sur l'analyse 
mixte, qui combine les deux techniques. 


Analyse différentielle 


L'analyse différentielle consiste à établir, dans un premier temps, un tableau de venti- 
lation des charges, en charges frxes et variables. Ce travail s'effectue à partir des 
données du compte de résultat ou de la balance des comptes. Dans un second temps, 
un compie de résultat différentiel est dressé, permettant de dégager la marge sur 
coût variable et de retrouver le resultat. La méthode est identique, que l'entreprise 
soit industrielle ou commerciale. Sa principale difficulté est le partage des charges 
en frais fixes er variables. 


Variahilité des charges et détermination de la marge 
sur coüt variahle 


sur de faibles variations de l'activité, on peut considérer que la structure reste la 
meme - pas de changement de palier des charges fixes- et que les charges variables 
sont proportionnelles au niveau d'activité représenté parle chiffre d'affaires. Le montant 
total des charges peut s'écrire sous la forme y = d x + b. 


L'analyse différentielle permet de déterminer la marge sur coût variable (MCH = CA - CV) 
et peut se résumer de la manière suivante : 


Ста d'affaires 
= Charges variables 


= Marge sur coût variable (1-а) X [pn € et % du CA} 


= Charges fixes =b 


= Aösultal analytique 


Analyse différentielle et analyse bonnets sn nelle 


ANALYSE DIFFÉRENTIELLE, SEUR DE RENTABILITE ET RISQUE D'EXPLOITATION 


Ventilation des charges en parties fixe et variable (exemple de Dianis) 
Dans une entreprise commerciale, le coût d'achat des marchandises vendues er celui 
des emballages consommés sont variables par nature. П en est de même du coût 
d'achat des matieres consommées pour une entreprise industrielle, En revanche, la 
plupart des autres charges peuvent être considérées comme fixes, selon le principe 
de prudence, ou semi-variables. 


Nous utiliserons ici les données comptables de la société Dianis: 
chiffre d'affaires: 415 500€ pour 1 800 unités (700 modeles A et 1 100 modeles Bi: 


achats de matières et autres approvisionnements ` 104 100€ (dont 4 100 d'élec- 
richte): 


évaluation des stocks? (Ies variations de stocks sont arrondies): 


OT mx] max | 


71 BODE 65 53,80€ 
35 000€ 40 000,00 


Selan Provarrek, la production stockse (produits finis el en-caurs) 
as! considérée ici comme variable. 


produits hxes (d'exploitation et financiers}: 1 ОО (dont 50% de produits finan- 
ciers}, 

pour des raisons de cohérence avec la démarche d'analyse et par souci de 
comparaison, le produit net de la vente des produits résiduels- valeur nette 
de 1 450€ - vient en déduction des autres charges variables. 


Dans un premier temps, le contrôleur de gestion a procédé à la ventilation des 
charges- hors achats de matières ct variations des stocks- ct vérifié leur montant 
total. Les regles de ventilation proposées par Serge Provarick* permettent de 
dresser le tableau suivant: 


Charges incorporées Ventilation Frais variables | Frais fixes | 


Autres achata et charges extemes a5 285 4055 variables 
Impôts, ams af versements assimilis 5 000 25 55 variables 
Salaires at traitements 127 000 | 5654 хав à 100% près 
Charges sociis 50 800 = 40% dés salaires 


Dotations aux amartissaments 14 625 Times 


Autres charges [hors exploitation 5 000 20% fixes 
Charges financâras 6 300 interets à LT fixes 


294 020 112588 | 181432 


a-Les charges d'intenéps de l'amprunt 8 long terme, incomoaréss pour he inmesine, s elevari a: 2710 000 x 0,08 / 4. 


TABLEAU DE VENTILATION DES CHARGES [CONTENANT UNE PARTIE FIXES, 


3 Les valeurs des stocks de produits sum obtenues en coûts eoenplets, Une valerisatien xu coût variable sera nécessaire mer 
Ла méthode des cotes variables appliqué aux différents pradajts tenir chaire «ivanti 
3 Voir la venriLuticn des charges proposée au chapitre Z, page 34 


Analyse différentielle et analyse banctiimnelle 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Le total des charges intégrées dans les coûts est toujours égal à 400 514€ *, 
Ce montant est naturellement équivalent à celui que l'on obtient en coûts complets 
(somme des coûts de revient. 


` А 
Tableau d'analyse différentielle 

À partir des données comptables et du tableau de ventilation des charges, on peut 

dresser le tableau d'analvse différentielle de Vent reprise Dianis : 


Chiffre d'affaires net 415 500 
Charges varlables: 218 062 
Achets da marchandisas ü 
Achats de matières et autres apprevisloannemernts 104 100 
Variations des stocks matières et produites авая 
Autres charges variables" 111 daB 
Marge sur coût variable en € et en % 47,3% 


Charges fixes пей : 176435 
Charges fixes. 141 437 


- Produits fixas (d'exploitation et financiers} - § 000 
Résultat courant 


a-Varialians de Blocks = stack Ша] — stack finc 


b-La weite relie des afoduits rési duels a été Soustradte des aubres Ira variables (112 БӘН - 1 4501. 


TABLEAU D'ANALYSE DIFFÉRENTIELLE (COMPTE DE RÉSULTAT DIFFERENTIEL. 


Le pourcentage de la marge sur coût variable par rapport au CA est appelé coef- 
cient ou taux de marge sur coût variable (47,3% ici). Compte tenu des principes de la 
méthode, ce taux, comme la marge sur coût variable unitaire, est considéré comme 
constant par rapport à l'activité et traduit la proportionnalité des charges variables 
par rapport au CA. 


Le total des charges incorporées (CV + CF) cst toujours égal à 400 514€, Le résultat 
analytique obtenu en coûts complets" peut se retrouver à partir du résultat courant: 


Résultat analytique (14 #86) = résultat courant = produits financiers (19 986 - 5 000) 


C'est à partir de ce type d'analyse qu'est déterminé le seuil de rentabilité, La méthode 
des coûts variables repose sur cette démarche en differenciant les produits. On procede 
à l'imputation des seules charges variables, sans chercher un résultat par produit: 
les MCV ainsi dégapées doivent en effet participer à la couverture de l'ensemble des 
charges fixes. 


Ф Achats {104 1001 + vartatieme de stocks de produits Hals et d'en-cours (3 833) + ames charges varialdes {112 SAE + 
charges Ass (ЇНЇ 3342], sedt 401 964, dent a été série [a verse des produits ess (= 1 450) 
5 Voir application à la société Danis, chapitre 6, page Hi4 


Analyse ditterenrielle cr analyse bonnet sn nelle 
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Analyse fonctionnelle et analyse mixte 


Analyse fonctionnelle 

А la différence de l'analyse différentielle, l'analyse fonctionnelle procede d'une 
répartition des charges par fonction. À partir de la balance des comptes, la méthode 
consiste à établir un tableau de répartition des charges par fonction de production, 
commerciale et commune (charges indirectes non réparties). On peut ainsi élaborer 
un compte d'exploitation général, prenant une forme differente selon que Pentre- 
prise est commerciale (pas de fonction "production" ) ou industrielle. Le découpage 
fonctionnel, proche de la notion de services, permet d'exercer un contròle sur les 
différentes fonctions. 


Entreprise Industrielle £u de services) Entreprise commerciale (dà distribution 


Chiffre d'affaires 


Colt d'achat des males иШ бе = Coût d'achat des marchandises vendues 
Changes de production des ventes Marge eur coût d'achat (commerciale) 


- Coût de production des ventes (sans objet 
Marge sur eaüt de production (sans objet 


- Coût de distribution 
Marge sur coût de distribution 


- Charges communes mon réparties 
+ Autres produits d'exploitation 


= Résultat d'exploitation 
+ Résultat financier [produits - charges) 


z Résultat courant 


La marge sur coût de production est traditionnellement appelée marge brute dans 
les entreprises industrielles. Pour une entreprise de distribution, la marge sur coût 
d'achat ou marge commerciale est également appelée marge brute. Le tableau 
d'analyse fonctionnelle, qui repose sur une logique comptable, est generalement 
complété par la détermination du résultat net à partir du résultat courant: 


Résultat net résultat courant + resultat exceptionnel = participation = impot / bànàfices 


En reprenant les données comptables de l'entreprise Dianis et à partir de son tableau 
de répartition fonctionnelle des charges d'exploitation, il est possible d'élaborer son 
tableau d'analyse fonctionnelle. 


Le contrôleur de gestion rappelle que, parmi les autres produits d'un montant de 
5 DODE, considérés préc édemment comme fixes, 50% sont des produits financiers. La 
vente de produits résiducls est toujours soustraite du coût de production. Les charges 
financières s'élèvent à б 300€ er les autres charges incorporées (hors d'exploitation} 
à 5 OOO €, Jacky Najin a procede а la répartition des charges d'exploitation selon les 
propositions de Provarick ^. 


& Voir la cépartition fenctiongselle des charges (eri pourcentages) proposée au chapilre 2, page 35. 


Analyse différentielle et analyse banctiimnelle 


METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Fonction de Fonction Charges 
production | commerciale communes 


Achats de marchandises 
Variation des stacks de marchandises 
= Coût d'achat des marchandises vendues | 0 | 


Achats de matières et autres 104 100 


approvisionnements 
Autres achats el charges externes 65 205 


impôts, Taxes et versements assimilis 5 000 
Salaires ot traitermernts Тет 000 
Charges sociales 5D 800 
Dotations aux amortissements at provisions 14 825 
Variation de stocks de matièras 2 596 
Variation de la production stockée 1246 
Production irmmobilisée ü 
Total 390 664 
TABLEAU DE RÉPARTITION FONCTIONNELLE DES CHARGES D'EXPLOITATION, 


Le total des charges incorporées est toujours égal à 400 5814€: charges d'exploita- 
tion + charges hors exploitation et charges financières - ventes de produits réssduels 
(390 664 + 5 ПОП + 6 300 — 1 450), 


Les résultats de l'analvse fonctionnelle des charges d'exploitation permetrent de 
dresser le tableau d'analyse fonctionnelle de la société, 


Chiffre d'affaires 415500 
- Godt de production des produits vendus" = 230 848 
Marge sur coût de production" 

= Coût de distribution 

Marge sur coût de distribution 

- Charges communes non réparties 

+ Aufras produits d'explatatian* 

= Résultat d'exploitation 


+ Résultat financier (produits = charges? 
= Autres charges incorporèes (hors cplailalien) 


= Résultat courant 


а= Qu total des charges de la {атап praducban a éé dedune [а vente neste des produs sde (FAS 298 1 450] 


Qu marge beute. La merge sur gpi d'achat, déterminée pour une entreprise commerciale, n'a pas lieu dire dans 
le сав d'una entreprise industriale ef ne pourrait äbre ici isolée: las achata de matières sont iniégrés à la Tonton 
production 

ch de 5 000 €, 

d- 505 de 5 000-6 400 


TABLEAU D'ANALYSE FONCTIONNELLE (COMPTE DE RESULTAT FONCTIONMEL), 


Le résultat courant est égal à 19 986€, comme déterminé lors de l'analyse différentielle. 
Cc tableau peut étre complete par la détermination du résultat net. 


Analyse ditterenrielle et analyse bonnets sn nelle 
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Analyse mixte (différentielle et fonctionnelle) 

L'analyse mixte réalise la synthèse entre les analyses fonctionnelle et différentielle. 
Elle peut étre élaborée en établissant un tableau d'exploitation différentielle CTED). 
Celui-ci met en évidence la ventilation en charges fixes et charges variables, puis au 
sein de ces dernieres, une ventilation par fonction permettant de dégager les marges 
sur cont variable intermédiaires (d'achat et de production), la marge sur cout variable 
nette et le résultat analytique d'exploitation ou le résultat courant. La vechnique, iden- 
tique que l'entreprise soit industrielle ou commerciale, est a la hase de la méthode des 
Coûts variables. 


Entreprise industrielle Entreprise commerciale 


Chiffre d'affaires netz 


- Coût varlable d'achat des matières - Coût variable d'achat 
consommées" des marchandises vendues" 


= Marge sur coût variable d'achat = Marge sur coût variable d'achats 
= Charges variables de predwatian 
= Variatian des stacks de produits finis® 


jou - Goût variable de production 
des produits vendus) 


= Marge sur coût variable de production 
- Autres frals variables (dont datibutionh 


= Marge sur coût variable (en € et en %) 
~ Charges fixes nettes" 
Résultat courant 


q «Cretfre d'affaires net = chiffre d'affaires HT - réductions sur venten, 
Б-Син d'achat zorfigé des vanasiers de stocks [initial = Fra. 
be Pouf une eril reprise commerciale, celle marge correspond à la ange commerce à en d'ivimtuelles charges 


izes des marchandises rendues [redevance payée en contrepartie de l'eschianté accordée par un Tarurnisseur. раг 
exemple] 


d-Les variabans de stocks de produits inserwennent ici également (stock intial = sieck final]. 
Le cold de production des produite fine vardus peut aussi hgurar sous la forma: 
charges variables de production. production stockér, Стд чй гч = [stock fine! = stook. initial 


"Charges fixes netten = charges Faes = produits fixes 


TABLEAU D'EXPLONTATION DIFFÉRENTIELLE (ТЕС) QU COMPTE DE RÉSULTAT OIFFERENTIEL. 


Dans l'analyse mixte, les marges sur coût variable intermédiaires n'apparaissent 
généralement pas. Le resultat analytique est ici un résultat courant. Comme pour 
l'analyse fonctionnelle, lé résultat net peut figurer à la suite du tableau. 


Au regard du tableau de ventilation des charges selon leur variabilité (analyse 
différentielle) et du tableau de reclassement fonctionnel (analyse fonctionnelle), 


on peut effectuer une analyse mixte en dressant le tableau d'exploitation diffe- 
rentielle (TED, 


7 Vair Application à la société Damis, page 171. 


Analyse différentielle et analyse banctiimnelle 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Démarche générique d'analyse différentielle et fonctionnelle 


1 Analyse différentielle 
Premiere étape: différencier les charges selon leur variabilité. 
isoler les coûts d'achat des marchandises vendues et des matières consommées ainsi que leur 
variation dé stock, Ces éléments sent considérés comme variables, 
Distinguer, dans un tableau de ventilation des charges, les autres charges en séparant leur 
partie Dec et leur partie variable. Difterentes techniques d'ajustement lineaire sont possibles 
pour estimer la composition des charges seml-varlables. 
Seconde étape: élaborer le tableau d'analyse différentielle. 
Déterminer le montant total des charges variables: achats utilises + variations des stocks + 
autres charges variables. 
Calculer la marge sur cout variable: MGV = CA = charges variables, 
HH esi idle, on rue d'an@ilyses prévisionn elles, de cadet der fe lan x de gro sq CE 
Calculer le montant des charges (mes déduction faite des produits (ves (CE metres. 
Calculer lc résultat d'exploitation ou le résultat courant (en cas d'intégration des produits et 
charges finanmeiezcs): marge sur coûts variables - charges fixes actes. 
L'anaiyse du risque de Fexpioltation et de la sensibilité des récuifats est Issue de cetle analyse 
Vecalcnis de seuils de FORTE, letter оёр тон ner sirnutetiens... A 
2 Analyse fonctionnelle 
Premiere étapes: répartir les charges par fonction 
facht les charges d'exploitation des autres charges 
Distinguer, dans un tableau dc герат des charges d'exploitation. lcs charges de la fonction 
production, de la fonction commerciale er les charges communes, 


Calculer le total des charges d'exploitation par fonction. 


Seconde étape: élaborer le tableau d'analyse fonctionnelle. 

Sa structure est différente selon que l'entreprise est commerciale ou industrielle. 
Déterminer le montant du coût d'achat des marchandises vendues (entreprise commerciale) 
ou le coût de production des ventes (entreprise industrielle}. 
Calculer la marge sur cout d'achat ou la marge sur coût de production (marge brute): 
CA - charges d'achat ou - charges de production (selon les cas) correction faite des variations 
de stocks. 

JI esi utile, en vue d'un contrôle de ia rentabilité, de calculer de trm de marge braio 
Calculer la marge sur coût de distribution: marge brute - charges de distribution 
Calculer ke resultar d'exploitation opt le resulrar Courant Cen cas d'intégration des produits et 
charges financieres}: marge sur cod do distribution -= charges Communes nom réparties + autres 
produits d'exploitation. 


Le découpage fonctionnel de l'activité permet un contrôde sur des differentes facties, 
3 Analyse mixte 
Lanalyse mixte repose sur l'analyse différentielle. Elle consiste, à partir du compte de résultat 
dillerenticl ct du compte de resultat fonctionnel, à: 
Déterminer la marge sur coût variable après unc décomposition fonctonnclic des charges 
variables: marchandises vendus ou achats cititoare, Charges de proies tient, variations des 
stocks de produits et autres charges. 
Retrouver le resultat d'exploitation (ou courant: MCV - charges fixes nettes 


Analyse ditterenrielle et analyse bonnets sn nelle 
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MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Point mort 


On appelle point mort la date à partir de laquelle le seuil de centabilité est atteint. 


Point mart (annuel) = GAC / CA x 305 jours [pu jours ouvrés à partir du debut de l'exercicet 


On multiplie par 12 pour obtenir le résultat en mois. 5i les données sont mensuelles 
ou trimestrielles, le point mort se calcule respectivement sur une base de 30 ou de 
90 jours. 


Ce calcul repose sur l'hypothèse de régularité de l'activité (pas d'effet de saisonnalité 
dans le CA). Dans le cas de ventes saisonnieres, le point mort correspond а la date 
a laquelle le chiffre d'affaires cumulé est égal au chiffre d'affaires critique. 


La formule du seuil de rentabilité illustre l'influence de la structure (charges fixes), 
du prix de vente et des couts variables unitaires (taux de MCV) sur la rentabilité 
de l'entreprise, 


Exemple: seuil de rentabilité et analyse prévisionnelle 


L'analyse de l'exploitation du dernier exercice de la société Lambda a donné les 
resultats suivants: 
chiffre d'affaires = 9 600 KE (un seul produit commercialisé, vendu 500€): 
charges variables d'achat = 6 348 KE = charges variables de vente = 1 140 KÉ; 
charges fixes = 1 512 КЄ. 


Tablean d'analyse différentielle. La détermination du CAC est facilitée par 
l'élaboration du tableau d'analyse différentielle : 


Chiffre d'affaires 18 200 8 600 000 
Charges variables 19 200 T 468 000 


Marge sur coût variable (MOV) 19 200 2 112 000 
Charges fixes 1512 000 
Résultat &o 000 


Chiffre d'affaires critique et seuil de rentabilité en volume. 


c — ~ 2 
Cac = CA x CF _ 9 600 x 1 512 = LE e 1 512 - 687273 K€ 
MLY 2 112 спе, MCY 023 


Seuil en volume = САС / prix, soit 13 746 unités ou CF / MCVunit, (1 512 / 1101, 
Arrondir à l'unité ou tranche d'unités supérieures. 


Point mort = CAC / СА x 122 8.59... c'est-a-dire 8 mois et 0,59 x 30 jours, 


Soit à partir du 18 septembre (hypothèses d'une évolution régulière du CA). 
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Analyse prévisionnelle. Résultat attendu si la société vend 20 0040 articles: 


Résultat = marge sur coût variable - charges fixes 
= 20 000 x 110-1 512 000 = 688 000£. 


Qu R = 0,22 x CA = 1 512 000 (avec CA = 20 000 x 500, soit 10 000 000 Y. 


Représentation graphique du seuil de rentabilité 
Trois représentations graphiques sont possibles pour illustrer la détermination du 
seuil de rentabilité. Chacune d'elles est l'expression d'une équation issue du tableau 
d'analyse différentielle définissant ce seuil. Elles permettent d'identifier les zones 
de bénéfice et de perte. 


a 


2 112 КЕ 


Zone de | Ы 
Charges fixes dons = 
1512 KE Ei „~ bénéfice | BOD Ke 


Marge sur CV = 0,22 x X 
I 


Zana de parta R d 


H 
SR TEL QUE MARGE SUR COÛT VARIABLE GAG: 8873 KE 9 600 Ke Chiffre d'affaires 
= FRAIS FIXES SA; 19. 748 u 19 2001, Volume G aaraa 
SE 31/12 Dale 


Paint mort: 18 /08 


Résultat 


500 Ke Résultat = -__ 


0,22 x X-1512 000 


CAC: 64673 KE Ghiffra d'affaires 
58:13 746 u 18 200 u. Valume d'affaires 


Point mort: 18/09 31712 Date 


1512 KE 
SR TEL QUE RÉSULTAT = ©. 


СА 
Coût total 
9 600 KE L Herlat 600 KE 
E mg u 
& B73 КЕ = 
Coût total = 0,76 x X + 1 512 000 __ .————— 
D Apo 
1512 KE TT ` 
= un X 
=” Drop d'égirrépiuarti tari 
ï т 
CAC : 6 872 КЕ CA: BUDE — Chifra d'affaires 


БЫН TEL QUE CHIFFRE D'AFFAIRES = COÛT TOTAL, 
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Le pourcentage de la MGV par rapport au CA: un taux constant? 


Les charges variables étant proportionnelles au volume de l'activité, le pourcentage 
de la MCV par rapport au CA est sensiblement constant pour un produit donné. 
Ce taux peut cependant varier si les charges variables unitaires se moelibent au cours 
de la période: évolution du coût des matières ou gain / perte de productivité de la 
main-d'œuvre, par exemple. 


Exemple: quel seuil dans le cas d'un gain de productivité ? 


L'investissement de la société entraimerait un gain de productivité Ensant baisser les 
charges variables de 10€ par produit vendu. Dans ce cas, la marge sur coût variable 
est égale à: 

500 ~ (390 - 10) = 120€ par article, soit 0,24% du CA 

Le seuil de rentabilité (au-delà de 20 000 unités) serait égal à: 

Seuil = 2 376 000 / 120 = 19 800 articles (= CF / MCV unit.) 

Qu bien CAC = CF / % MCV = 2 376 000 / 0,24 = 9 900 000€ (19 800 x 50. 
Cependant, certe activité est inférieure à 20 000 unités (niveau d'activité générant 
des changements de charges). L'hypothese d'un seuil de rentabilité au-delà de 20 000 
articles serait alors refusée, La rentabilité serait assurée en cas d'augmentation de 
l'activité, même avec l'accroissement des charges fixes (en deçà de 20 000, le seuil 
sera atteint plus facilement). 


ini udin DR Marge sur CV = 0,24 x CA 
E Fas de Second saut cans ce cas 


Charges Tess, 
ipaliar 21 


Résusat 
da B20 DOC 


2 3706 004 


Rés, prévisionnel 
км БЗВ MIDE 
Fès. sl 
БОО ONCE 
1512 000 d 
alier 1) 


10 000 DO 


zu DENE LI, 


Marge sur coûts variables 
0,22 x CA 


ü 
G 72 тоте 9 600 90 Вар 153166672 Chiffre d'affaires 
13 ТАЁ u, 19 200 u, Ži du 2n LA uy Volume d'affaires 
[EH 1] зів eR (pecunia 


REPRESENTATIGH GRAEHIGUE DES RÉSULTATS, 
Graphiquement, nous pouvons retrouver le montant du résultat sl la socicté vend 


20 000 articles (maximisation du résultat au premier niveau d'activité): 
R = 0.22 x CA = | 512 000 = GREB ON WIE, 
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Prévisions et simulation de résultat ou de vente 


La relation entre l'activité et les cha rges permet de réaliser des Simulations prévisian- 
nelles. Ainsi, en reprenant la formule classique issue de l'analyse différentielle 


Résultat = marge sur CV - charges fixes (avec MOV = CA x % de MCV) 


On peut en déduire: 


CA Macer 
Us de MCV 


Exemple: doit-on investir pour atteindre l'objectif de résultat? 


Quel(s) chiffre(s) d'affaires la société Lambda devrait-elle réaliser pour obtenir 
un résultat de 820 OOO€ ? Quel niveau de charges fixes et de coefficient de MOV 
retenir? 


Premiere hypothese: il existe un CA permettant d'obtenir un résultat 
de 820 000€ en деса du seuil d'activité de 20 000 unités (CA <= 10 000 KE). 
Dans ce cas: CA prévisionnel = (820 + 1 512) / 0,22 = 10 600 KE. Ce CA correspond 
à la vente de 21 200 articles. L'hyporhese est rejetée Le résultat n'est pas valable. 
car H est supérieur au seuil d'activité, D n'existe pas de CA permettant de réaliser 
820 000E de bénéfice dans le premier niveau d'activité. 


Seconde hypothèse: il existe un CA permettant d'obtenir un résultat de 
820 000€ au-dela du seuil d'activité de 20 000 unités (CA > I0 000 000€), 
Dans ce cas: CA prévisionnel = (820 + 2 376) 70,24 = 13 317 КЄ. Ce CA correspond à 
la vente de 26 634 articles, L'hypothèse est acceptée, car le résultat est supérieur au 
seuil d'activité. H n'existe qu'un montant de chiffre d'affaires permettant de réaliser 
820 O00 € de bénéfice, La société doit investir pour atteindre cet objectif. 


Impact des variations saisonnières de l'activité 
L'évolution du chiffre d'affaires n'est pas toujours constante au cours d'un exercice 
(activités saisonnières, irrégularité de l'activité). Le calcul direct de la date du point 
mort nc peut plus être cffectuc, car le chiffre d'affaires ne suit pas une évolution 
linéaire. 


Si, dans le méme remps, le taux de marge sur coût variable évolue, la formule chis- 
sique permettant de déterminer le seuil de rentabilité ne peut être utilisée non 
plus. 1 convient alors de calculer le montant mensuel des charges variables en 
suivant l'évolution du CA, afin de déterminer lé mois au cours duquel le résultat 
analytique (СА = CV - CF) devient positif Une regle de trois permet d'ètre plus 
précis en supposant une régularité journalière des ventes dans le mois 


& Voir une illustration du raisonnement avec gne activite saisonnière dans l'application à la société Dianis, pase 173. 
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Analyse du risque d'exploitation 


Rentabilité par les ratios 


Marges bénéficiaires (taux de marque et taux de marge) 
Les tableaux de bord utilisent abondamment la notion de marge bénéficiaire. 
Cependant, la terminologie n'est pas narmaliste: on peut retrouver indiffèrem- 
ment les termes de taux de marge ou taux de marque. Par ailleurs, la marge peut 
Etre cxpriméc en termes de béncfice ou de trésorerie, 


Taux de marque = {prix de vente - coût de revient] / prix de vante (6,3% pour la société Lambda] 


Taux de marge = (pris de vente = coût de reip] / cod] de revient (6,7 94 pour la societe Lambda 


On prendra le coür d'achat au lieu du coût de revient pour une entreprise 
commerciale 


En vermes de trésorerie, le pourcentage de marge est ex prime par rapport au chiffre 
d'affaires (TTC). En termes de bénéfice, il l'est par rapport a un chiffre d'affaires, 
deduction faite de la TVA. Ainsi, la marge calculée par les grandes surfaces est 
souvent un taux de marque exprimé en trésorerie: (prix de vente (HT) - prix d'achat 
(HT prix de vente (TTC). 


Exemple : achats HT 2100, TWA sur achars = 20, ventes HT = 150, TWA sur ventes = 30. 
en termes de trésorerie, la marge est de (150 - 100) / 180 = 27,8 95; 
en termes de bénéfice, la marge est de: (150 - 100 / 150 = 33,3 %; 


le taux de marge par rapport au cout est de : (150 - 1007 / 100 = 50,055, 


Marge et indice de sécurité 
Plusieurs indicateurs, construits a partir du seuil de rentabilité, permettent d'appré- 
cier le risque d'exploitation. Le seuil de rentabilité exprimé en date, le point mart, est 
un premier indice de risque. Plus il est atteint tardivement, plus le risque de ne pas 
latteindre est grand en cas de ralentissement de l'activité ou de modification des 
conditions d'exploitation er de vente, 


La marge de sécurité, l'indice de sécurité (marge exprimée en pourcentage) ou 
l'indice d'efficience complètent l'appréciarion de ce risque. La sécurité d'exploitation 


est d'autant plus assurée que l'indice de sécurité est élevé, 


Marge de sécurité (de rentabilité = GA HT - САС (2 727 KE pour la société Lambda) 


Indice de sécurité (de rentabilité = (marge de rentabilité / CA HT) x 100 [salt 2856 du ÇA) 
Indice d'efficience GAG CA HT (doit ètre <1) (0,72 pour Ia société Lambda] 
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Analyse du risque: sensibilité et probabilité du résultat 


Taux de prélèvement 
Ce taux correspond au pourcentage du chiffre d'affaires qui sert a couvrir les frais fixes. 
Plus il est élevé, plus l'entreprise rencontre des difficultés à atteindre le point mort 


Taux de prélèvement = charges fixes / CA (16 % pour la société Lambda} 


Levier opérationnel (ou coefficient de volatilité) 
Ce ratio traduit la sensibilité du résultat a une variation du chiffre d'affaires. Un levier 
élevé présente un risque en cas de renversement de tendance de l'activité. 


Levier opérationnel = (A H <+ RH (A САНТ -CAHT) 


Sous la double condition de charges fixes er d'un coefficient de marge sur cout 
variable constants, le levier opérationnel peur aussi se déterminer plus simplement 
par la formule: levier = / / indice de sécurité = MCH / R”. La volatilité du résultat 
s'explique alors uniquement par les variations des quantités. 


Pour la société Lambda, si les ventes atteignent 20 000 unités, le CA augmente 
de 4,2%, Son résultat passe de 600 000 a 688 000, soit une hausse de 14,7% 
(levier = 14,7 / 4,2 = 3,5). L'élasticité du résultat par rapport au chiffre d'affaires est 
élevée, 


Seuil de rentabilité en univers aléatoire 
Face a l'incertitude de Fenvironnement, il est délicat de calculer précisément un 
seuil de rentabilité. Il est cependant possible, connaissant la loi de probabilité de 
la demande, d'estimer la probabilité d'atteindre ou de dépasser cé seuil ou bien 
d'atteindre un résultat. 


On peut considérer que Ia quantité de produits Q fabriques et vendus au cours d'une 
année (variable aléatoire) suit une loi normale d'espérance mathématique E et d'écart 
type c et que le prix de vente est indépendant des quantités vendues. 


Le résultat étant lié linéairement aux quantités vendues 
[R = Mumm x Q = CF), il suit une loi normale de paramètres: E (9) = MOVunit x E (0) - CF 


o (H) = MON unit x œ Œ 


La probabilité qu'un niveau d'activité X soft atteint est égale à: Pr (0) > X] = Pr dl > X = EUR 
c (d) 


Далас t, fa variable normale ceniroe réduite. 


9 En elet, dans ce ces, indie augmentation du C a pour effet une augmentation dans les mêmes proportions de In marge 
sur coût vartahle, Le résultat age alors du montam de cette hausse de la marge aar CV 
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Dans le cas de la société Lambda, les charges fixes s'élevaient avant investissement à 
1 512 000€ et la MCV à 110€ par article, Le seuil de rentabilité était de 1512 000/110, 
soit 13 746 articles. Supposons que la quantité Q de produits vendus par la sociëte 
suit unc loi normale d'espérance mathématique (moyenne) égale a 20 000 et d'écart 
type 4 000, 

La loi de probabilité du résultat (bénéfice espert et dispersion) est: 

R= JIO x Q - À 512 (MH 

E (R) = 110 x E (QQ) = 1 512 000 = 110 x 20 000 = d 512 (00 = 688 0090 

GŒ (R) = 110 x œ (QU) = 110 x OU = 440 000 

R suit une loi normale M [688 O00 ; 440000] 


Calcul de la probabilité pour que le seuil de rentabilité soit atteint : 
Q suit une loi normale N £20 090 ; 4 0007 
Pr (QQ > 13 746) = Pr (ï > (13 746 - 20 000) / 4 000) 
= Pr (t > = 15635) 
= Pr dt < 15635) елата 
rest la fonction de répartition de la variable normale centrée réduite. En recherchant 
dans unc table, on trouve x (7,5615) = 0,9406 soit 94%. Cette probabilité, proche 
de 1, est très élevée. 
On peut également utiliser la loi de probabilité survie par R: 
Pr (R > 0 = Pr (ï > (Ó - 688 O00) / 440 On) 
= Pi (U> - 15636) =0/9406 
De lai mème maniere, la probabilité pour que le scuil de rentabilité nc soit pas atteint 
est egale а; 
Pr (R <= 0) = Pr (t <= - 5635) = 1 - Pr (t <=1, 5035) = Í - 0,9400 soit G5. 
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Application à la société Dianis 


Le cas développe ici deux analyses séparées, Dans un premier temps, l'analyse mixte 
de la société Dianis est réalisée pour le trimestre en s'appuyant sur les résultats des 
analyses différentielle et fonctionnelle précédentes. Dans un second temps, des calculs 
de seuils de rentabilité - sous différentes hypothèses-et des analyses previsionnelles 
sont effecrues. 


Analyse mixte (différentielle et fonctionnelle) 


À l'aide du tableau de ventilation des charges selon leur variabilité et du tableau 
de reclassement fonctionnel", l'assistante du contróleur de gestion peut effectuer 
unc analyse mixte en dressant le tableau d'exploitation différentielle CTED). Celui- 
ci met en évidence la ventilation des charges par fonction er permet de dégager la 
marge sur coût variable, ainsi que le résultat analytique d'exploitation (ou le résultat 
courant). 


Les charges variables de production n'étant pas connues (les achars dapprovision- 
nements et les variations de stocks liées à la production sont isolés et décrits comme 
variables), on peut considérer, comme le propose Mlle Caranta, que Ia part variable 
des charges d'exploitation (voir le tableau de ventilation différentielle) se répartit 
entre les fonctions dans les memes proportions que le montant total de ces charges 
(voir le tableau de répartition fonctionnelle). 


Chiffre d'affaires Ы 415500] 100% 
Goût variable d'achat des matières conscennees 

Charges variables de production 61 848 = 1 450 

= Coût variabla de production 

Variations des stocka de produits (81 - GP 


Coût variable de production des produits vendus 


Charges variablas de distribution 
+ autres charges variables hors producen 


Coût variable 


Marge sur coût variable 
Charges fixes nettes 184 432 - 5 000 


TABLEAU D'ANALYSE MIXTE DE DIANIS (TABLEAU D'EXPLOITATION DIFFÉRENTIELLE), 


Le total des charges est bien égal à 400 514 € (cout variable de production des ventes 
+ charges variables de distribution et autres + charges fixes) et le total des produits 
est égal à 420 500€ (chiffre d'affaires + produits fixes). Le résultat analytique obtenu 
en coût complet (14 986€) peut se retrouver en soustravant du résultat courant les 
produits fixes non incorporés. 


10 Voir ci-dessus, Tanalyse ОЕ рати е page 155 er [analise fanctiannelle, page 154. 
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|. | Trimestre | Trimeste2 | Trimestres 


PP we c T 
mama ананан | #4 


En fonction de ces informations, Sandrine Caranta récapitule la situation prévision- 
nelle annuelle pour la determination du seuil de rentabilité de l'exercice : 


Сїйїїгє d'affaires 230,760 1 800 000 
Charges varlables (127.806) 354 000 


Marge sur coût variable {ТОВ ABE] 446 000 


Charges fixes 705 728; [38,2 96] 
Résultat 140 272 mar) 


SITUSTICHN PREVISIONMELLE AHHUELLE. 


Le taux de marque annuel est plus élevé que celui du premier trimestre (et le taux de 
prélèvement moins élevé) en raison d'une sous-activite lors des trois premiers mois. 


sans cffet de saisonnalité, le CAC annuel serait égal a 705 728 / 0,47 
sait 1501 540€; 


le seuil en volume serait égal à 705 728 / 108,462 soit 6 507 unités: 
et le point mart serait atteint le САС / CA x L2 = 10 (mois), soit début novembre; 
la marge de sécurité annuelle reprösenteräit pres de 17'5 du CA (contre 10% au 
premier trimestre). 
Cependant, en raison des variations du taux de charges variables, la formule clas- 
sique du CAC et celle du seuil de rentabilité ne peuvent plus etre utilisées La solution 
consiste à suivre la formation du résultat au regard de l'évolution du total des charges 
ainsi que du chiffre d'affaires cumulé) en fin de chaque sous-période analysée, 


Caef, Taux de CA cumulé Charges Résultat 
saisonniers charges ern he totales cumulé 
variables cumulées 


AUS 000 218 700 495 000 - 519 428 


315 000 179 550 тай ODD T - 383 974. 
485 000 257 400 | 1215000 = 146 378 


585 000 298 350 | 1800000 140 272 


Tresen | | 


Eva UTN DU CA ET DU RÉSULTAT FOUR LA DETERMIHATION DU SR ANNUEL, 


CA trimestriel moyen = 450 000E 

(CA trimestriel = CA moyen x сос! saisonnier du trimestre), 

Le seuil de rentabilité est atteint au cours du quatrième trimestre: le résultat est 
toujours négatif en fin de troisième trimestre (- 146 378), il ne couvre pas encore les 
charges, et devient positif lors du trimestre suivant, Le CAC est égal au CA cumulé 
a la fin du troisième trimestre (1 215 000), auquel s'ajoute une part de celui du 
quarrieme trimestre, 


Application a la societe Dianis 


ANALYSE DIFFÉRENTIELLE, SEUR DE RENTABILITE ET RISQUE D'EXPLOITATION 


Pour Sandrine Caranta, si on considère une évolution régulière des ventes au cours 
d'un meme trimestre (donc une relation linéaire entre le résultat et le CA), on peut 
préciser, par une règle de trois, le montant de ce seuil, À l'issue du quatrième trimestre, 
le chiffre d'affaires a augmenté de 585 000€ alors que le résultat a progressé de 
286 650€ (146 378 + 140 272). On cherche de combien doit progresser le CA au cours 
de ce trimestre pour augmenter le résultat de 146 378 (donnant un résultat nul). 


+ 585 000€ de GA --- + 286 650€ de résultat [pendant le quatrième trimestre] 
+ 7 de CA -- + 146 378 € de résultat 


Le GÅ doit augmenter de: 585 000 x 146 376 / 286 650 soi 294 730.60 €. 
Le GAC ast donc Goal à 1 215 000 + 798 730,50 soil 1 513 730,606, 
Ce chilfre d'allaires correspond à la vente de 6 580 unités el à 16% d'indice de securità. 


Bun cx 
Bao gx 
POO uod | 
600 ana cet 
500 QC ——m—— Charges fixas 
эпо LXI 
soo ck 
200 Quy 
190 009 


d 


| | CAC = 16194 hi | 
СА acumula 405. odo TU CD | 245 ODO 1 EOD 000 


REPRÉSENTATION GRAPHIQUE DU SEUIL DE RENTAËILITÉ. 
don Bois, fa MOV sans carlation des taux de MOT]. 


Si on fait l'hypothèse d'une évolution reguliere du chiffre d'affaires- donc du 
résultat - au cours du trimestre, une règle de trois identique permet de trouver la 
date du point mort. 


En 90 jours, le résultat a progresse de 286 650€ (quatrième trimestre). En combien 
de jours progresse-ril de 146 378€ au cours de ce semestre ? 


Le point mort sera atteint le: 90 x 146 378 / 286 650 soit le 46° jour du quatrième 
trimestre, mi-novembre (début du mois avec un CA régulier en raison de coefficients 
plus faibles au premier semestre). 


Bénéfices prévisionnels annuels 


Téròme Droba prévoit une augmentation des ventes. Avec Serge Provarick, ils ont 
chargé Mlle Caranta de déterminer le bénéfice prévisionnel dans le cas ou de CA 
annuel augmenterait de 8% et dans celui où les ventes atteindraient 9 000 unités. 
Les charges fixes et les prix restent les mêmes. Par commodité, on considere ici un 
taux de MCV moyen annuel constant (47 бу}, 
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Hypothese de croissance Le СА augmente de 8% Ventes = 9 000 unités 


CA prévisionnel 1 800 000 x (1 + 0,08) B 000 x (1 9000007 T 800) (prix) 
= 1.944 000 (B 424 anitae, 2207559508 


Nouvelle marge sur CV 1 844 DOO x 0,47 8 000 x [848 00077 E00] 
= 913 680 (MCV unit.) 
= 976 154 au GA prév x 0,47 


Résultat prévisionnel 813 660 - 705 726 976 154 - 705 726 
= МОУ - СЕ = 207 952€ = 270 426€ 


Laver opérationnel 48,25 ï EB 92,79 / 15,38 
(RR {СА = GA) = 6,0 ou MCVn An = 6,0 ou Mic Vn Ап 


SIMULATIONS DE CROISSANCE ET EFFET SUR LE RÉSULTAT, 


La seconde hypothèse est plus rentable, La sensibilité du résultat a ces variations du 
CA est identique en raison d'une absence d'impact sur les charges fixes et le taux 
de marge sur CV 


Changement de paliers de charges fixes 
au-delà d'un niveau d'activité 


La capacité de production maximale de la société Dianis est actuellement de 9 000 
unités par an. Aussi envisage-r-elle d'investir afin de pouvoir augmenter son activité 
et répondre à la demande future. Le dépassement de ce seuil d'activité nécessite 
l'acquisition de nouveaux matériels industriels d'une valeur de 800 OO0 €, amortis- 
sables sur dix ans et une augmentation de ses charges de structure de 150 000, 
Linvestissement entrainerait un gain de productivité permettant de baisser les 
charges variables de 3,4€ par produit vendu. La hausse des ventes serait appuyée 
par une baisse des prix de vente (prix moyen ou CA unitaire) de 2€. 


Quel serait le niveau d'activité pour assurer la rentabilité 
en cas d'investissement? 


« Nous avons vu que, sans considérer les effets de saisonnalité, rappelle Sandrine 
Caranta, le chiffre d'affaires critique annuel s'élève à I 501 549 €. 5i on fait une regle 
de trois, sachant que le CA prévu est de 1 800 000€ pour la vente de 7 800 unités, le 
seuil en volume serait approximativement égal à à 507 unités (CAC / CA x ventes ou 
CAC / prix moyen). Au-delà, tant que les 9 000 unités vendues ne sont pas atteintes, 
nous serions toujours rentables. 


15 Sous ces deux conditions. le levier peut gussi se calculer par MEN / résuliat; sait: ВА NON £ 140/272 = (055. 
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Chiffre d'affaires prévisionnel. Doit-on investir ? 
«A présent, je voudrais savoir, compte tenu de ces différents paliers d'activité, si nous 
devons investir pour atteindre une rentabilité élevée, disons 250 000€ de résultat 
pour l'année, Cela équivaut à se demander quel(s) chiffres) d'affaires et quelles} 
vente(s) il Erudrait réaliser pour atteindre ce résultat en testant différentes hypothèses 
d'activité. 


— Nous pouvons faire un tableau reprenant les trois cas de figure possibles. Nous 
savons que le CA = (R + CF) / % MCV ou directement, que les ventes = (K + CF) 
A MGV иийй. 


Niveau d'activité Charges fixes | MEN unit. ou Dé | Ventes | cam) | 
H1: ventes <= 9 000 u, 705 726 | 108,45 (4756) 5812 20335 


H2: 9 000 и, < ventes == 12 000 u. 935 728 | 109,862 (48,02 %) 10 793 
НЗ: ventes > 12 000 u. 1 435 728 | 109,882 (48,02 %) 35103 


Les montants d'activité obrenus se situent bien dans les paliers d'activité posés 
comme hypothèses, I y a donc trois niveaux d'activité possibles pour obtenir un 
résultat de 250 DODE, dont 8 812 ventes qui ne nécessitent pas d'investissement 
supplémentaire. » 


Quel résultat obtiendrait-on selon des objectifs de ventes ? 

e M, Droba considere quil n'est pas superflu de penser, compte tenu de l'évolution 
du marché, qu'à terme nous puissions atteindre © 600 voire 11 O00 articles vendus. 
Quel serait notre resultat dans ce cas? 
— Оп peut faire le même type de simulation, indique Sandrine Caranta, Ces activités 
correspondent au second palier de charges fixes. Nous devrions donc investir: 

pour 9 600 unités: 9 600 x 109.862 - 935 728 soit 118 943€; 

pour I1 OO unités: 11 000 x 109,862 - 935 728 soit 272 749 €. 
= C'est intéressant, avec H 600 unités vendues, notre résultat serait inférieur à се 
qu'il est avec 7 800 unités (140 272€). En revanche, si on peut atteindre 11 000 
unités, nous doublons presque notre résultat pour une hausse de 40% des ventes. 


Cela veut bien dire qu'il faut étre tres vigilant sur les possibilités de développement 
et bien connaitre nos seuils d'activité.» 
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Analyse prévisionnelle et stratégie pour N+1 


La société Dianis souhaite évaluer deux strategies possibles de développement. 
Le marché global français des articles de méme catégorie s'élève à 50 O00 unités. 


L'année suivante, le marché doit augmenter de 8% en quantité. Le prix de vente moven 
passera à 238 €. l'ensemble des charges хез augmentera de 40% le prix des matières 
consommécs de 5%, Les autres charges variables évoluent proportionncllement avec 
le CA (le mème % du CA). 
Jérôme Droba, veur étudier deux hypotheses réalistes de ventes: 
solt conserver sa part de marché, sans augmentation de publicité ; 
soit prendre 22% du marché en engageant 250 000 de frais publicitaires complé- 
Tien a mes, 
Serge Provarick a déterminé le résultat analytique et le seuil de rentabilité pour 
chacune des deux hypotheses afin de définir quelle stratégie la societe a plutôt 
intérét a suivre. 
part de marché actuelle: 7 800 / 50 000 = 15,00% 
volume des ventes: 
hypothese 1: 50 000 x 1,08 x 0,156 = 8 424 (ou 7 BOO x 1,08), 
hypothese 2: 50 000 x 1,08 x 0,20 = 11 880: 
prix des matières: 38,974 x 1,05 = 40,923€ par unité: 


les autres charges variables représentent 650 000 / 1 800 000 soit 36,11% du CA 
donc, unitairement, elles sont égales à 238 x 0,3611 = 85,944£ ; 


charges fixes sans majoration de publicité: 705 728 x 1.4 = 988 019 €, 


= pomum 
de marché avec hausse des CF 
Unitaine Сатіи: | Unitaira Total 
11 880 | 238,00 
11880 | 40,523 | 486188 
11 880 | _ 85,94 | 1 021 020 


Quantitàs 


Сга d'affaires Баа! 238,00 
344 736 


8424 | 40,973 
nga 95,94 123 oue 


42 
42 


Achats de matières consommées 
Autres charges variables 


Charges variables 
Marge sur charges variables 


8424 | 126,87, 1063732 
8424 111,13 836 180 


11660 | 126,87 | 1507 186 
11880 | 111,13 | 1320254 


Charges fixes nettes 8424] 117291 998019 11880 | 104,21 | 1238019 
Résultat Ө ла - 6,15 - 51 839 11 560 6,972 de 235 
- 7,59 % du CA 2.91 % du СА 
l'ABLEAU D'ANALYSE DIFFÉRENTIELLE: SIMULATION DE DEUX STRATEGIES IN HI). 
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Les marges sur charges variables par unité augmentent tees légérement: elles passent 
de 108€ à 111€ dans les deux cas; elles diminuent en pourcentage du CA (46,7%), 
car le prix augmente moins vite que les charges variables unitaires. 


seuil dc rentabilité Hl = 988 019 / 111,13 = 8 891 unités, soit au bout de 12,66 
mois d'activité - le seuil ne serait pas atteint ; 


seuil de rentabilité H2 = 1 238019 / 111,13 = 11 141 unités, soit au bout de 11,25 
mois d'activité: en toute fin d'année (deuxième semaine de décembre). 


Rappelons quc le seuil de rentabilité est de 6 507 l'annéc N pour 7 800 unités 
vendues. 


Ü Synthèse 


Constats et commentaires 


Jerome Droba souligne que la seconde strategie est la meilleure 


: Selon la première hypothèse, malgré l'amélioration de la MCV, augmentation du volume des 
ventes due au marché n'est pas suffisante pour couvrir celle des charges fixes (elles passent a 
plus de 117€ par unité). Le résultat est dans ce cas déficitaire. П faudralt vendre prés de B 9060 
articles pour que le resultat devienne positif. 


Selon la seconde, la progression de la part de marche ne compense pas la hausse importante 
des charges fixes. Elles augmentent par unite en passant de 90.44 à 104.21 €, ce oul leve le seuil 
Je rentabilité, Mais la MOV esr dans ce cas suffisante peur ks supporter er permet de dégager 
un résultat de prés de 7€ par unité (elle était cependant de 186), Le résultat, bien que positif, 
diminue par rapport а l'année passée (le taux de marque n'atteint pas 3%). 

= Avec COLE perspecrive, l'exploitation apparait plus risqué, souligné Prowarick, LE nouveau 
seuil, «qui sera atteint plus tardivement, est proche du montant des ventes (11 144 pour 11 800 
prévues). Lindice de sécurité ne serait que de 6% du CA, contre pres de 17% actuellement. 
Ces analyses confirment que notre rentabilité souffre d'un volume d'activité peu eleve el 
que nous avons tout intérer à connaitre l'incidence de l'activité sur nos coûts actuels et futurs 
L'analyse mixte єссїн е précédemment complète l'appréciation de la structure de nos codits. 
Vous observerez le poids des charges fixes. L'activité est insuffisante pour faire des économies 
d'échelle, En revanche, la marge sur coût variable actuelle est forte, ce qui signifie qu'une 
amélioration de mos ventes aurait une incidence significative sur notre resultat. 


= Vous vover que analyse différentielle était intéressante, souligne Sandrine Carint, 


— Cela, je me l'ignorais pas, mais ce qui be serait davantage serait de connaitre la part de chacun 
des produits dans la formation de cette marge, afin de savoir sur lequel d'eniec eux un effort 
commercial serait plus efficace, I [айга aussi ajuster notre mec devaluation des stocks. 


— Quii, avec la méthode des coûts variables, nous pourrons effectuer cette analyse. 
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MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


La méthode des codes variables, comme celle des coûts complets, ne fournit pas d’argu- 
ment pour décider de l'abandon d'un produit. Ainsi, mème si le seuil de rentabilité d'un 
produit пся pas atteint, a partir du moment ou sa marge sur coût variable est positive, 
elle participe au résultat et couvre une partie des charges Axes qui, à défaut, seraient 
supportées par les autres activités. 


" Li = 
Applications de la méthode : 
TED et seuils avec différents produits 
La société Crinis souhaite effectuer une analyse de la rentabilité de ses différentes 
activités selon la méthode des coûts variables à partir des résultats de Гата за mixte 
et de la répartition de ses activités, de ses charges et de ses stocks. 


Volume das ventas 

Chiliro d'affaires 

Ventilation des charges variables : 
Coût d'achat des matières consommées 


Charges variables de production 


Charges variables de distribution et autres GW 


Évaluation des stocks de produits (en CV] 
Stocks initiaux a78 000 120 000 за 000 700 000 
Stocks finaux ‘+6 000 170 000 118 000 490 Utt 


RÉFARTITION DE L'ACTIVITÉ. DES CHARGES ET DES STOCKS ENTRE LES TROIS ACTIVITÉS. 


Les stocks initiaux et finaux des produits sont évalués au coût variable, 


= = 3 = D = HS = = LJ т 
Elaboration du tableau d'exploitation différentielle par activité 
Ce tableau de synthèse fait apparaitre - comme dans l'analyse mixte, mais déclinés 
pour les trois activités = les coûts variables et les MCV (totaux, unitaires et en % du 
CA) ainsi que le résultat analytique global, TI serait également possible de présenter 
les MCV de production. 


Methode des coûts variables (gireg corse I 


MÉTHODES DES COQ TS VARIABLES ET DES GOÛTS SPÉCIFIQUES 


| Zeta | А | B | 
Chiffre d'affaires 11 125 BOO d 115224 ^ 274 160 E 
ms ege 
Coût d'achat des matières consommées 3 858 000 385 ana ача 440 2777 m 
Charges variables de production 
= Coût variable do production 4 288 870 AT] 974 764 379,2 | 3053 516,8 
Variations des stocks de produïts finis 100 000 - 50 000 210 000 


Cola variables de production des ventes 4 366 870 4071 974 703 378,2 | 3.263 516 8 
Unitairas 201 | 124,3 


Charges variables de distribution et autres GV р Ce 1153292 1 153 292 

Coût variable 1575 266 | 1656671,2 | 3840 182,8 
Unitairas 108,84 265.74 

Marge sur coût variable | 35859700 | 15399580 | 368488, | 1945253,2 


Marges unitaires 52,04 


an Fo du GÅ 3 h 16,6% 


- Charges limes 2 017 600 
Résultat analytique d'exploitation 1836100 | 16.5 56 


ases varetions des stacks de produits sont toujours égales à 8| = SF (ar poit variable) 


TABLEAU D'EXPLOITATION DIÉFÉRENTIELLE. 


L'application de cette méthode nécessite de calculer les coûts variables de production 
айп de valoriser, à ce coût, les produits entrant en stock, L'inventaire des produits 
peut être présenté pour mettre en évidence les nouveaux СМОР. Ia valorisation des 
sorties (coût variable de production des ventes) et celle des stocks finaux évalués 
alors au cout variable). Les valeurs de ces derniers sont fournies ici: il n'est pas 
nécessaire de les calculer. 


Principe d'analyse des coüts variables 

L'entreprise est bénéficiaire et dispose d'une rentabilité élevée (16,5% du СА). 
Le résultat analytique des produits ne peut ètre connu, mais nous observons de 
grandes disparités dans la formaron des coûts et des marges partiels, Ainsi, l'activité 
et la rentabilité de l'entreprise sont assurées, pour une large part, par le produit €, 
qui réalise à lui seul plus de 50% du CA global. Compte tenu des volumes réalisés, 
c'est celui qui participe le plus à la couverture des charges hxes, donc au résultat 
global au regard de la valeur de sa MCV: elle couvre à elle seule presque la totalité 
des charges fixes. 


Ме ичк des couts variables direct coste) 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Cependant, à l'avenir, il est plus intéressant de développer en priorité l'activité du 
produit A. En effet, pour unc croissance des ventes ou du CA identique (voir respecti- 
vement les MCV unitaires et les pourcentages de MOV), cest lui qui améliore le plus le 
résultat de Ia société (pour 100€ de CA de A supplémentaires, le résultat augmenterait 
de 49 4€, contre 33,6€ pour C). Par ailleurs, ce produit est le moins coûteux en charges 
variables- notamment en consommations de maticres -alors que C se caractérise par 
l'importance de ses coûts de production, compenses en partie par des charges de distri- 
hution réduites. Le produit B, en revanche, est celui qui supporte le plus de charges 
variahles en raison du poids des charges de distribution. 


Détermination de seuils de rentahilité avec plusieurs produits 
Dans lé cas de l'existence de plusieurs produits, on peut roujours calculer un chiffre 
d'affaires critique global, mais pas de seuil de rentabilité global en volume en raison 
de prix différents. Il existe une multitude de combinaisons de volumes de ces produits 
permettant d'obrenir ce CA: cette valeur globale n'aurait pas vraiment de signification 
De plus, en coüts variables, on ne connait pas la répartition des charges fixes. 


Connaissant les contraintes techniques ег de vente des différents produits, il est 
cependant possible dc déterminer des seuils par produit. Differentes solutions, 
tenant compte de leurs spécificités, sont envisageables. 


Chiffre d'affaires critique global de Crinis sans tenir compre de la spécifi- 


cité des produits: 
CAC = CA x CF / MCV = 11 125 800 x 2 017 600 / 3 853 700 = 5 824 899.21 €. 


Contribution des produits au chiffre d'affaires critique global (réparti 
tion du CAC global selon des hypotheses sur la répartition de l'activité - cas des 
produits "liés". 


Si Ton considère comme constante la répartition du CA global entre les trois 
produits: 


CAC global = CAC produit I + CAC produit 2 + CAC produit 3 
et CAC du produit x = САС global x CA de x СА global, 


Za ran Produto 


Chiffre d'affaires 11 125 800 3 115 224 2 225 160 5 765 416 
100 % GK 20% 52% 


Chiffre d'affaires critique 5 824 898,21 1 630 871,6 1 164 979,8 


Баш de rentabilité Aare 7 582 3883 


Indice de sécurité” 47.6 9% IT? 478% 
(СА-САСУСА 


meles indices АСТ ici antiques, car les GA at les DAU acert répartie dana las mêmes proportions. 


Le CAC global peut aussi se “répartir” en fonction du volume des ventes des produits. 


Methode des coûts variables (gireg one) 
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Analyse de l'évolution de l'activité d'un produit 
sur la rentahilité globale 


L'analyse en coûts variables permet de mesurer l'impact d'une augmentation du 
chiffre d'affaires d'un produit sur le résultat global de l'entreprise. Par exemple, la 
société souhaite connaitre son résultat prévisionnel dans le cas ou le CA du produit 
À augmenterait de 10% - toutes choses égales par ailleurs- ou celui du produit C 
de 10%. 


Résultat global = Somme des marges sur eot variable - charges fixes totales 


Si le CA d'un produit augmente de x %, ses charges variables et sa marge sur coit 
variable augmentent également de x ?s, en raison du principe de proportionnalité 
des charges variables. À charges fixes constantes, et hors impact sur les ventes des 
autres produits, le résultat global saméliore donc de la hausse de la marge sur coût 
variable de ce produit. 


во CA de A + 10 % CA de C 


Hausse du ÇA du produït et du GA total + 311 522,4 + b7B 541,6 
Hausse du résulbat analytique (+10 % МСМ) к 153 995 8 + 194 525.3 


Nouveau résultat analytics 19900958 | 990 085,2 | 820308253 | 030 825,3 


į =- Pour déterminer les (evers opérationnels sersibilne du resullat à une variation du CA), on raisannara pour ces simula 
tans suf la base de l'impact sur le CA gdrbal et sur le résultat global les aukaii des produils n'étant pas Gants en 
coûts partiels) 


Ainsi, l'effet sur le résultat est plus important lorsque c'est le CA de C qui augmente 
de 10% (en raison d'une MCV supérieure a celle de A). Le levier est cependant plus 
faible (voir pourcentage МСУ. 


Intérêt et limites de la méthode des coûts variables 


Intérêt 


Elle est plus simple à mettre en œuvre que les coûts complets. 


Elle améliore la fiabilité des coûts en évitant la ventilation des charges 
fixes, dont la plupart sont indirectes, 


Elle est moins arbitraire que la méthode des coûts complets: les calculs des 
Coûts sant plus objectifs. Le degré de précision de limpnutation des charges variables 
indirectes est satisfaisant, méme si celles-ci devraient évoluer proportionnellement 
à des unités d'œuvres pertinentes plutôt qu'au chiffre d'affaires 
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MÉTHODES DES COQ TS VARIABLES ET DES SOÛTS SPÉCIFIQUES 


Elle est particulièrement adaptée aux entreprises commerciales qui 
diffusent de nombreux produits distincts (notamment celles qui supportent une 
part faible de charges fixes). La connaissance de la contribution des produits a la 
rentabilité est, dans ce cas, plus pertinente que celle de leur résultat analytique, 


Elle repose sur l'idée que le profit global de l'entreprise compte davantage 
que le coût moven d'un produit à partir du moment ou il participe à la couverture 
des frais fixes. 


Elle facilite les comparaisons entre produits, car les coûts variables ne 
sont pas affectés significativement par les variations de l'activité. Les modifications de 
structure - hausse des charges fixes- comme les variations des volumes d'activité ont 
peu d'influence sur les coûts variables unitaires. П est ainsi possible de rechercher les 
autres facteurs susceptibles d'influencer Ies coûts: modifications de prix et de rému- 
nérations, variations de productivité, efficacité de l'organisation et de la gestion. 


Cette méthode de gestion facilite les décisions techniques et commerciales. 
Les indicateurs suivants constituent unc aide aux décisions de spécialisation ou 
d'utilisation optimale des movens d'exploitation: 


les marges sur coût variable permettent un classement des produits en fonction 
de leur contribution à l'absorption des charges fixes globales (non réparties); 
la comparaison des marges sur coût variable et des prix de vente (pourcentages 
de МСУ sensiblement constants pour un produit donné) permet d'apprécier les 
activités les plus intéressantes à développer. Cette analyse est réalisable, d'une 
part s'il n'y a pas de contrainte de production spécifique ét, d'autre part, sil n'est 
pas plus difficile de réaliser un chiffre d'atfaires supplémentaire identique quel 
que soit Je produit: 

on peut aussi comparer les marges sur cott variable par produits vendus (lorsqu'ils 
représentent des modeles différents d'un bien répondant à un méme besoin), par 
heure de production (lorsque les produits utilisent les mêmes moyens techniques 
et que les capacités sont limitées) voire par unité de matière consommée. 


Elle permet une politique des prix souple et autorise les simulations et 
prévisions. Les marges sur coût variable unitaires et en pourcentage du CA sont 
sensiblement constantes et peuvent ètre actualisées pour le calcul de résultats prévi- 
sionmnels. 


Les coûts variables permettent de mieux apprécier l'efficacité des centres 
de responsabilités. Les charges fixes, définies le plus souvent par la direction géné- 
rale en référence aux structures et a une politique, sont imeluctables. Les responsables 
fonctionnels et d'activité ne peuvent en ètre directement responsables, à la différence 
des charges variables qu'ils sont tenus de maitriser (consommations, productivité). 
Lisolement de ces charges permet de mettre en place un systeme d'objectifs et de 
mesure des performances. 


La méthode des coûts variables prépare la prévision et le contrôle budgé- 
(aires par la connaissance du montant total des charges fixes {prévisibles et 
controlables rapidement et des coûts variables unitaires. 


Панк des comtés variables refrect coat) 


En 
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Méthodes des coûts directs 
et des coûts spécifiques 


Les méthodes de coûts variables, directs et spécifiques se distinguent selon la 
nature des charges à intégrer dans les coûts des activités. Si celle des coûts directs 
presente peu d'intérêt, en dépit de sa simplicité d'utilisation, la méthode des coûts 
directs mixtes est d'une grande utilité pour le gestionnaire. Appelée aussi méthode 
des coûts spécifiques, elle est une extension de la méthode des coûts variables et 
combine ces derniers avec les coûts directs. Elle est particulierement adaptée aux 
décisions commerciales et stratégiques - lancement, développement ou abandon de 
produits- et se rapproche des coûts complets. 


Méthode des coûts directs 


La méthode des coûts directs consiste à dissocier les charges en charges directes 
et indirectes et à n'imputer aux coûts que les charges directes. Comme pour les 
coûts variables, on détermine des coûts partiels er des marges (ici sur coût direct) 
et l'on n'impute pas aux différents produits les charges communes (ici les charges 
indirectes). 


Chiffre d'affaires CA total 
- Charges directes CD totales 


Marge sur coût direct MOD totales 


= Charges indirectes communes) CI totalas 


= Résultal analytique HAE 


REFRESENTATICH DE LA METHODS DES COLTS DIRECTS. 


Cette méthode, la plus simple des coûts partiels, est utilisée en complément d'autres 
outils. Les charges variables n'étant pas isolées, elle permet difficilement d'effectuer 
des simulations, mais reste utile pour comparer la part directe des coüts, Sa technique 
et ses résultats sont intégrés dans la méthode des coûts spécifiques (coûts directs 
mixtes). 


Месне» des couts directs et ces conis specificues 


MÉTHODES DES COQ TS VARIABLES ET DES SOÛTS SPÉCIFIQUES 


Principe de la méthode des coûts spécifiques 


La méthode des coûts spécifiques, comme celle des coûts variables, tient compte 
de la variabilité des charges. Elle ne prend pas non plus en compte l'intégralité des 
charges pour le calcul des coûts des produits. Plus complète que les autres méthodes 
de coûts partiels et moins subjective que celle des coûts complets, elle est très utile 
pour la décision. 


Elle se rapproche de celle des coûts variables par sa conception. Pour pallier 
inconvenient de la non prise en compte des charges fixes, les coûts spécifiques 
font intervenir, par ligne de produits, non seulement les charges variables, mais 
également les charges fixes applicables à chacune d'elles {charges fixes directes). 
Cest la raison pour laquelle on l'appelle également méthode des coûts directs 
mixtes ou “direct costing évolué". En effet, certaines charges fixes sont propres 
a un produit, alors que d'autres sont communes. 


Chiffre d'affaires CA 
- Charges variables Cv 
Marge sur coût variable (marge brute) MOW 


~ Charges fixes directes CFD 


Marge sur coût spésifiquea (merge аа пт Бог 


= Charges fixes communes (fixes indirectes) 


Résultat analytique | RAE | 


REPRÉSENTATION DE LA MÉTHODE DES COÜTS SPÉCIFIQUES, 


En pratique, on calcule les marges sur coût variable (ou marges brutes), desquelles 
on retranche les charges fixes directes pour obtenir des marges dites semi-brutes, 
appelées "marges sur coût spécifique". Les charges variables et spécifiques sont 
déterminées pour chacun des produits, mais les charges fixes indirectes ne 
sont pas imputées, 


Сеце méthode met en évidence la contribution de chaque produit à la couverture 
des charges communes (indirectes fixes). Le résultat global de l'entreprise est le 
cumul de ces marges partielles par produit, dont on retranche le total des charges 
fixes non réparties. 

Bien évidemment, il faut tenir compte des éventuelles variations de stocks de 
matières ou de produits Cependant, comme pour les autres méthodes de coûts 


partiels, les stocks sont ici sous-évalués (évaluées à leur coût spécifique et non à leur 
cott complet). 


Méthodes des colts directs et des cogites specifik ues 
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Décisions potentielles, Une décision d'abandon de ce produit peut être 
envisagée. D'un point de vue comptable, toutes choses égales par ailleurs, elle 
aurait pour effet d'augmenter le résultat de 11 511€ (gain de la contribution négative 
de B), le portant à 1 847 611 €, En cas de maintien du produit, l'entreprise doit 
envisager de baisser certains de ses coûts directs fixes et/ou d'augmenter son prix. 
Une autre solution serait de chercher à augmenter ses ventes, Les résultars comprables 
né constituent pas les seuls arguments pour décider de l'abandon d'une activité : il est 
nécessaire de prendre en compte des considérations commerciales, organisationnelles 
et humaines. 


Seuil de rentabilité spécifique. Pour que l'activité B puisse contribuer favi- 
rablement au résultat de la société, il faudrait que sa marge sur coût spécifique soit 
positive, c'est-à-dire que sa MCV couvre ses charges fixes directes (380 000 €). Sa MCV 
étant égale à 52,64 €, les ventes doivent être supérieures a 380 000 / 52,64 soit au moins 
7 219 unités (contre 7 000 actuellement. 


À partir d'une analyse différentielle, certains indicateurs peuvent être déterminés, 
utiles à l'analyse de l'équilibre de l'exploitation et s'appuyant sur la notion de scuil 
de rentabilité. 


Coüts partiels et prise de décisions 


Si la méthode des coûts variables permet d'étudier l'intérêt et l'opportunité de 
privilégier le développement d'une activité, l'avantage principal de la méthode des 
coûts spécifiques, quant à elle, est d'apprécier celle de maintenir ou d'abandonner 
unc activité. 


Ce type de décisions, de nature stratégique, ne peut se prendre sans faire reference aux 
contributions des produits à la rentabilité globale de l'entreprise. En d'autres termes, 
les marges sur coût spécifique permettent d'analyser Fincidence du maintien ou de 
l'abandon d'une activité sur le résultat analvrique global. Bien entendu, lors de ces deci- 
sions, les éléments comptables ne sont pas les seuls à ètre pris en conside ration. 


Analyse des contributions à la rentabilité globale 


Un produit qui a une contribution positive pese positivement sur le résultat global 
Gil couvre non seulement ses charges spécifiques, mais également une partie des 
charges communes), Inversement, un produit qui a une contribution négative pese 
négativement sur le résultat final til ne couvre pas entierement ses propres charges). 


Ainsi, l'abandon d'un produit aurait pour conséquence d'augmenter ou de diminuer 
le résultat d'un montant équivalent à sá marge sur coût spécifique : on perd le chiffre 
d'affaires quil réalise ct l'on economise ses charges spécifiques, En revanche, les 
charges fixes communes ne seraient pas diminuées et devraient ètre supportées par 
les produits restants. D'une façon générale, on à intérét à conserver une activité, 
méme apparemment déficitaire (en coûts complets) tant que sa contribution à la 
couverture des charges fixes communes est positive. 


CGonts partiels et prise de décisions 


MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


П convient d'être d'une grande prudence dans l'interprétation de résultats calculés 
selon la méthode des coûts complets si l'on ne peut pas répartir de manière satisfai- 
sante les charges communes entre les produits. Selon le choix du critère, un produit 
peut apparaitre rentable ou non sans que Гоп sache si sa contribution au résultat 
est positive. 


Analyse des contributions 
en fonction de segmentations pertinentes 


Les méthodes des coûts spécifiques et des coûts variables ne permettent pas d'obtenir 
des coûts complets par produit. Une répartition des charges communes selon des 
segmentations pertinentes de l'activité peut malgré tout ètre effectuée pour affiner 
la preise de decision 


L'analyse des contributions par des segmentations liées aux conditions de production 
permet de distinguer les charges ct les marges selon une décomposition steucturelle et 
hiérarchique de l'activité 2, On peut ainsi faire apparaitre les marges sur coût spécifique 
par produit, par atelier fabriquant ces produits et par unité de production comprenant 
ces ateliers, connaissant la répartition des charges communes (aux produits? selon 
cette segmentation. 


De la méme maniere, l'analyse des contributions par des segmentations lices aux 
conditions de commercialisation et de distribution permet une connaissance des 
marges sur cour spécifique par type de clientèle, par canal de distribution ou par 
zone géographique de vente. 


Наша anakitique Ferie sur a ligne de produise — "12000 -> 2000 gain sur la Бопе apris 
Charges communes bi 000 abandon des contributions < Ô 


Gomme des marges des Unités 4000 => 12. 000 


Contribution de l'unité "BOR => 4 3000 4000 =» 8 000 
Changes вон Переа de l'unité ШТ: 15 000 Ur: 16000 
Somme des marges d'atabars 4000 => 14000 piii -25 00 


siabamdonde P5 si abandon de A4 


Cenlributian de l'ateler EO — X3DDO zi 13020 12 000 
Changes врбе Пере de l'atelier : A2:18000 abandon 400044: 03000 | А5: 10000 
Gomme des marges des produits 12-000 => 21 000 Ze 000 22 000 


Marges sur Goût saécifique 12000! 9000) 8000 | 8000 | B8 | 13:020 | 16 000! 00 000) 5000 | 3600 ЕЕ 
(contribution des produite) Př | BI 


SEGMENTATION LIÉE AUX CONDITIONS DE PRODUCTION 
(12 PRODUITS, 5 ATELIERS, 2 UNITÉS DE PRODUCTION), 


E lademarche présentée ici est proposte par Dubrulle £L et [owzdabn (0.2. ae cit. 
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MÉTHODES DES COQ TS VARIABLES ET DES SOÛTS SPÉCIFIQUES 


Au regard des résultats de la segmentation proposée, on peut se demander quelle(s) 
activité Ca abandonner pour rentabiliser l'exploitation. L'impact de ces décisions sur 
les contributions est indiqué en gras a droite de celles-ci. 


L'appréciation de la rentabilité s'effectue vers l'amont, c'est-a-dire en partant des contri- 
butions des produits, puis des ateliers fabriquant ces produits, etc. L'abandon d'un 
produit avant une marge sur coût spécifique négative cst susceptible de rentabiliser 
un atelier qui avait une contribution négative. En revanche, un atelier maintenant une 
contribution negative est susceptible de fermer. 


Dans le cas présent, un seul produit et deux ateliers ont une contribution négative. 
La premiere unité de production, ainsi que l'ensemble de la ligne de produits, арра» 
raissent non rentables, L'abandon du produit 5 et de larelier 4 - les produits qui y sont 
fabriqués participent à la rentabilité, mais l'importance de ses charges spécifiques rend 
si contribution négative - permet de maximiser la rentabilité globale, qui devient posi- 
tive. Dans l'exemple, le résultat passe de - 12 000 à + 2 000 €, soit un gain de 14 000€ 
(9 000 + 5 ПОП), 


Cette analyse peut conduire également à des décisions de sous-traitance. Cependant, 
seuls les critères de rentabilité ont été considérés ici 


Autres critères de décision de maintien 
et d'abandon d'activités 


5i l'examen des marges ou contributions sur coût spécifique est un des éléments 
determinants de Ia décision de maintien ou d'abandon dune activité, celle-ci doit 
également se fonder sur d'autres critères de considérations. 


La possibilité de comprimer les coûts de revient ou d'augmenter les prix. 


Les possibilités de repositionnement des produits par un arbitrage entre 
une stratégie de volume / de domination par les conts- si l'activité peut ètre signi- 
licativement augmentée = et une stratégie de différenciation: en faire un produit à 
haute valeur ajoutée, de haut de gamme permettant de justifier un prix élevé. 


Le “coût de sortie” (ou d'abandon) des activités peur être important (indem- 
nités de licenciement, moins values sur cessions dIimmohlisutions...}. 


La perte d'effets de synergies dans le processus d'exploitation - au niveau 
des approvisionnements, de la production ou dé la commeércialisation - entre ili ff- 
rents produits, Au-delà de la perte d'économie d'échelle, l'abandon d'une activité peut 
générer une perte d'influence de l'effet d'expérience ou une perte de technicité et 
de compétences générales, 


Des considérations commerciales. Des produits non rentables peuvent Être 
conservés parce quils font partie d'une gamme homogene que l'on peut difficile- 
ment restreindre sous peine de devenir sans intérêt pour les clients. D peut s'agir 
aussi de produits d'appel. 


Coûts partiels et prise de décisions 
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MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Les coûts spécifiques, outils de contrôle 


Comme les coûts variables, les coûts spécifiques permettent de mesurer l'efficacité des 
centres de responsabilité, Seules les charges sur lesquelles les responsables ont une 
possibilite d'agir- variables et hxes directes- sont prises en compte dans les conts, 


La méthode améliore le contrôle des charges fixes- elles restent isolées et réparties, 
dans la mesure du possible - et participe à cer égard plus efficacement au contrôle 
de gestion. 


Des “seuils de rentabilité" par produit peuvent ètre déterminés à partir des marges sur 
coût spécifique. Ils correspondent à l'activité nécessaire pour obtenir une contribution 
positive à la couverture des charges communes. 


Application à la société Dianis 


L'entreprise souhaite effectuer unc analyse de la rentabilité de scs differentes activités 
selon là méthode des coûts variables, puis selon celle des coûts spécifiques à partir 
des résultats de l'analyse mixte (différentielle et fonctionnelle). 


Cependant la production stockée (produits finis et en-cours) a été évaluée dans 
l'analyse différentielle selon la valeur comptable des stocks coûts complets). Dans 
les méthodes de coûts partiels, les variations de stocks doivent ètre évaluées a leur 
coûr (variable ou spécifique). 


Les stocks initiaux sont fournis, Les stocks finaux seront déterminés apres calcul 
des nouveaux СМОР. Par ailleurs, la société souhaite obtenir un résultat analytique 
global et non un résultat courant. Les charges fixes seront intégrées sans déduction 
des produits fixes. 


Méthode des coüts variables 


À l'aide des informations comptables rappelées par Jacky Najin et de la répartition 
des charges variables entre les deux modeles effectuée par Serge Provarick, sandrine 
Caranta a élaboré le tableau d'exploitation différentielle étendu aux activités. Celui-ci 
fait apparaitre, comme dans l'analyse mixte, mais déclinés pour les deux activités, 
Mélusine et Viviane, les coûts variables et les marges sur cout variable. 


Ces informations rendent inutile une répartition des charges indirectes en coûts 
variables. Si les résultats analytiques des produits ne peuvent être déterminés, un 
resultat analytique global est, en revanche, obtenu 
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MÉTHODES DES GUTS VARIABLES ET DES SOÛTS SPÉCIFIQUES 


пи des vies 1 80 1 > 
Prix de vante = 


Stocks iniliaux produits finis au col variable 


Stocks inillaux en-cours su coût variable 
Stacks finaux en-cours au coût variable 


Coût d'achat des matières consommées 75 üra Do 
Charges variables de production 50 397,60 
Charges variables de distribution et hors praduction B2 300,40 


RAPPEL DE LA RÉPARTITION DE L'ACTIVITÉ, 
DES STOCKS ENALUES AU COUT VARIABLE ET BES CHARGES. 


Les charges fixes selevent a 181 432€ (176 432€ apres déduction des 5 000€ produits 
fixes). 


Unitaire Unitaire 
__ a Lee | men [дш 
Chiffre d'affaires 415 500,00 | 128 500,00 185,0 | 246 000,00 260,0 


Coût d'achat variable des matières 75 078,00 26 277,30 48 400,70 
consammaas 


Charges varlables de production 60 397,60 | 24 159,04 36 238.56 
Coût des en-cours (8I - SF) -2 800,00 | -5 000,00 2 PODDD 
= Coût variable de 

production (produits finis) 
Variations des stocks de produits finis* 459720 | -5 081,14 5 660,34 
= Coût variable de production des ventes | 137 272,80 | 40 345,20 À 96 927,G0 


Gh iables de distributi 
= сааса ев istribution ge 360,40 | 2470812 57 862.28 


Coût variable 219 633,20 | GE 063,32 92/93 | 16457086 : 140,53 


Marge sur coût variable 195 865,80 | 64 446,66 92,07 | 13142042 119,47 
en % du CA 47,1 % 49.4 % 46,0% 


132 G/5 60 | det är 239 2b 


Charges fixes 121 432,00 
Résultat analytique d'exploitation 14.434,50 | 3,5 55 


a Voir les mentere des stesks de produits fires e-desaseus. 


TED DE LA SOCIÉTÉ DIANIE. 


Les stocks d'en-cours doivent être dissociés des stocks de produits finis afin de pouvoir 
déterminer les coûts de production (variables) des produits finis avant leur mise en 
inventaire, Ces nouveaux coûts de production déterminent de nouveaux CMUP et 
modifient la valeur des stacks finaux des produits (évalués alors en coût variable). 
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Analyse des résultats en coût variable 


serge Prowarick entreprend l'analyse de ces premiers résultats en cont partiel. Le 
tableau de synthèse des coûts variables lui permet de confirmer la rentabilité globale 
de la société, avant d'a рр récier les marges sur cout variable des deux produits ainsi 
que leur formation. Conformément au souhait du directeur commercial Jérôme 
Draba, il lui est possible de proposer le produit le plus intéressant a développer. 


a Nous savions que l'entreprise Dianis était bénéficiaire, mème si cette rentabilité 
reste modeste. Le taux de marque est de 3,6%, comme l'analyse en coût complet 
l'a démontré. 


— Pourtant, l'interrompt Sandrine Caranta, l'analyse fonctionnelle et différentielle a mis 
en évidence un taux de pres de 5% et un indice de rentabilité de prés de 10% du CA. 


— Rappelez-vous que ces indicateurs étaient issus du résultat courant. Cette fois, 
pour ètre cohérents et comparables avec notre méthode de cont complet, nous 
n'avons pas intégré les produits fixes d'une valeur de 5 000€, 


— L'analyse en coûts complets à montré que l'activité er la rentabilité de la société 
étaient assurées, pour unc tres large part, par les produits Viviane. Cette fois, nous ne 
pouvons connattre le résultat analytique des produits, sauf à répartir les charges 
fixes. 

— Qui, et c'est ce que nous voulions éviter Les marges sur coût variable des deux 
produits fournissent des contributions au résultat global moins dépendantes des 
regles d'imputation que les marges nettes obtenues précédemment. 


«L'ensemble des marges sur charges variables est positif, poursuit Serge Provarick, 
mais d'un niveau variable. Celles-ci mettent en évidence la faculté des produits à 
couvrir les charges fixes ct à générer un résultat global bénéficiaire, Ainsi, le modéle 
Viviane participe aux deux tiers а la marge sur сойт variable totale et couvre à lui 
seul prés des trois quarts des charges fixes. En pourcentage du CA, cette marge ne 
montre pas de grande disparité entre les deux modeles (pres de 50% pour Mélusine 
er 465 pour Viviane) 


— Plus ce pourcentage est élevé, plus une augmentation équivalente du chiffre 
d'affaires aura un effer positif sur le résultat d'exploitation. 


— Tout à fait, sil n'y a pas de contrainte d'exploitation ou de marché particulière, nous 
aurons intérêt à développer en priorité le modèle Mélusine, méme si, actuellement, 
Viviane est le produit qui participe le plus à la formation du résultat global. 


— Pour quelle raison son taux de MCV est-il plus faible que celui du modele Mélusine * 
demande Sandrine Caranta, 


— Pour deux raisons conjugutes: d'une part, Viviane supporte davantage de charges 
variables par rapport a ses ventes ct, d'autre part, son prix plus élevé réduit sa marge 
rapportée au CA. Cependant, si on raisonne au regard des marges unitaires, à volume 
de ventes supplémentaires identique, il apparaît profitable de privilégier Viviane: 
chaque produit vendu rapporte 27€ de plus qu'un article Mélusine vendu (119,5 € 
contre 92€). Les raisons tiennent essentiellement au positionnement du prix de 
ce modèle, qui reste beaucoup plus coûteux en charges variables que Mélusine 
(140,5€ contre 92,9 €), 
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MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


a La décomposition fonctionnelle de ces coûts variables permet d'expliquer cer écart. 
Ainsi, le coût variable plus élevé de Viviane s'explique par un poids important de son 
coût de production, correction faite du stock vendu 305€ d'écart) et, à un degré 
moindre, par ses charges hors production (17€ d'écart). 


«Selon ces réstiltags, il apparait évident que le montant des charges variables n'explique 
pas les difficultés du modele Mélusine, Soulignons qu'une augmentation de son acti- 
vité aurait un effer positif sur sa rentabilité. L'explication majeure se trouve au niveau 
des charges fixes, » 


Détermination des seuils de rentabilité, 


marges et indices de sécurité par activité 

Quel montant de charges fixes retenir ? Celui obtenu dans l'analyse mixte qui nous 
a permis de déterminer des seuils globaux er d'effectuer des prévisions générales 
d'activité ? 


— C'est possible, cependant autant travailler avec le montant reel des charges fixes 
d'exploitation : les charges seront identiques à notre analyse en coût complet 


— D'accord, dans ce cas, il faudrait corriger nos 181 432€ de charges fixes en réin- 
tegrant le montant des charges non pris en compte dans la variation des stocks de 
produits. 


— Tout à fait, cette variation de stock en cout fixe d'un montant négatif de 50,80€ a 
été déterminée par différence. N est plus juste de considérer les charges fixes réelles 
pour une valeur de 181 432 - 550,80 soit 180 881,20£€. > 


Puisqu'on ne connait pas leur répartition entre les deux produits, il n'est pas possible 
de déterminer des seuils de rentabilité en utilisant la formule de calcul habituelle. 
Différents procédés sont possibles en tenant compte des caractéristiques de l'activité 
(contraintes techniques et de vente}, Jérôme Droba et Jacky Najin ont chacun proposé 
une solution. 


Contribution des produits au chiffre d'affaires critique global. 
«La répartition du chiffre d'affaires entre les deux modeles est sensiblement constante 
au cours de l'année, souligne Jérôme Droba. On peut alors appliquer ce principe au CAC 
global trimestriel et le répartir entre Mélusine et Viviane dans les mèmes proportions 
que le CA réalisé, car ils subissent les effets de saisonnalite de maniere identique. 
On pourrait aussi répartir le CAC global au prorata des ventes, + 
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Så l'on considère comme constante la répartition du CA global entre les deux 
produits: 


CAC global = CA x CF MEV = 415 500 x 180 881,2 / 195 866,80 = 383 710,50 


= CAC Méliisine + CAC Virfare 


ët CA de x dans lé CAC = CAC global x CA de x / CA global. 


__ | Total | Mélusine | Viviane | 


Chiffre d'affaires 415 500€ 129 500 4 236 DO € 
100 31,17 % DEATH 


Chifire d'affaires antique 383 710,50 119 592,07 254 118,38 
Seuil de rentabilité (AG / Prix) 647 u. 1 016 u. 
Marge de sécurité {СА = CAC] 3 na e 21 ENDE 
Indice de sécurité (marge en 95) LY AT 


Les indices sont dans ce cas les memes car les CA et les CAC sont répartis dans les 
mêmes proportions, 


Chiffres d'affaires critiques spécifiques par produit en répartissant les 
charges fixes. 
«Je propose une autre solution, suggere Jacky Majin, qui aurait l'avantage d'obtenir 
des seuils spécifiques par produit, indépendamment les uns des autres. On pour- 
rait essayer de répartie les charges fixes entre les deux modeles, Bien sûr, dans ce 
cas, il faudrait choisir un critère de répartition satisfaisant, Par exemple, on peut 
falre l'hypothèse que le montant des charges fixes que chaque produit doit couvrir 
est proportionnel au chiffre d'affaires qu'il génère et répartir ainsi les charges fixes 
totales proportionnellement au CA.» 


Te}  Mélusime | Viviane | 


Chafire d'affaires 415 300 € 31,17 % 65,8355 
150 881,20 56 379,13 124 505,47 
Chiffre d'affaires critique" 384 234,28 113 282,13 270 852,15 


Seuil de rentabilité CAC / Prix) 613 u. 1041 u. 
Marge de sécurité (ÇA - СА) 16 218€ 15 MARE 


Indice de sécurité marge en Déi 12,5% 5,3% 


a» [hrs ce cas. la somme des chiffres d'affaires critiques oblenus pour chacun des deux pioduis ext différente du chiffre 
d'affaires сга global. 


«Ац regard cles deux méthodes, commente le controleur de gestion, les deux produits 
atteignent leur scuil de rentabilité, cependant la répartition des charges fixes propor- 
tionnellement au CA fait reculer celui du modèle Viviane. Sa marge de sécurité 
rapportée au CA est deux fois plus faible que celle du modèle Mélusine. 
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= Qui, cela donne des résultats très différents, reprend son assistante, Une autre 
solution serait de répartir les charges fixes au prorata des volumes de ventes pour 
éliminer l'influence d'une politique différenciée des prix (qui sont plus ou moins 
liés aux coûts). Dans ce cas, la MCV de Mélusine ne couvrirait pas les frais fixes qui 
lui seraient imputes. Le seuil obtenu (765 unités) ne serait pas atteint. En revanche, 
ce transfert de charges donnerait pres de 200 articles et 16% de marge de sécurité 
à Viviane. Décidément, tout est question d hypothèses en analyse des coûts Qu'en 
pensez-vous, M. Provarick ? 


— Cette notion de seuil de rentabilité, lorsqu'il y a tant d'écart de prix et de соц, esten 
effet assez arbitraire. Lidéal serait de connaitre plus précisément la répartition objective 
de nos charges fixes, Nous en aurons unë approche avec les toits spécifiques. D 


` А Ge 

Impact du développement d'un produit sur la rentabilité globale 
Jérôme Droba souhaite tester l'incidence d'une augmentation du CA de Mélusine ou 
de celui de Viviane de 10% sur le résultat global. Ш fait l'hypothèse que la marge sur 
CV de l'autre produit, ainsi que les charges fixes, ne sont pas affectées par la varia- 
tion du CA simulée. 


Résultat global = Somme des marges sur ölt variable = charges fixes totales 


Le résultat augmente de la hausse de la MCV du produit bénéficiant d'une hausse 
de СА, 


Impact d'une hausse du CA Нуре 1 Нура 2 
eedem Lee Le | 
Hausse du СА du produït et du GA total + 12 950,00 + 25 600,00 
Hausse du résultat analytique (+10 56 MEN] + 6 444 87 + 15 1421 


Nouveau résultat analytique 21 430,27 € 
Variation du résultat 

Varlatlan du chiffre d'affalres total 

Levier cperatiannael (Var R / Var CA) 


Ainsi, l'impact sur le résultat global est plus favorable lorsque c'est le chiffre d'affaires 
dc Viviane qui augmente de 10% (sa MCV est bien supérieure à celle de Mélusine), 
Méme si, comme l'a montré l'analyse en coût variable, à hausse du CA identique en 
valeur absolue, il est plus profitable de privilégier le développement de Mélusine 
(voir les taux de marge sur CV). Le levier opérationnel est d'ailleurs légèrement plus 
important dans ce Cas, 
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r Ñi les coûts de sortie ne sont pas non plus à négliger (moins-valucs de cessions, colts de recon- 
version onu cles licenciements, il est essentiel de prendre em COM des considerations organis: 
Honnelles, comme les effets de synergie au niveau de la production ou de la commercialisatinn, 
humaines avec la perte d'expérience ct les effera sur le climat social, et surtout commerciales en 
matiere d'image et de coherence de gamme 

“On реш aussi sc demander si Mélusine nc constitue pas un produit d'appel. Un produir cp 
apparence non rentable est aussi conserve lorsqu'il est recent, sachant qu'on accepte des couts 
de lancement élevés, Les considerations stratégiques peuvent etre apprehendees a ce niveau. 
La stratégie peut être reformuléc au regard du nécessaire équilibre du portefeuille d'activiré. 0 
Ганта Guter les possibilities de re positionem des produits, par un arbitrage encre ume 
stratégie de volume et de domination par les со l'activité peut etre significativement 
augmentée -et unc stratégie de différenciation- si lon veut en faire un produit a haute valeur 
ajoute, de hatt de gomme permet rium de justifier п prix Тел, Pour l'instant, Mélusine est 
le produit le mains coüteux, le moins cher, mais également celui op Pon réalise le moins de 
volume. 

— On peut déjà calculer le point mort spécifique du modele, propose Sandrine Caranta Pour 
que les ventes de Mélusine contribuent positivement au résultat global, il Gunlraié que sa marge 
sur cout specilique soit positive, c'est-a-0in: que sa marge sur coût variable couvre ses charges 
fixes directes, Cette derniere doit atteindre 6000€, Étant donné que sa marge unitaire est égale 
à 92,07 €, les ventes doivent Ctre supérieures à Gü (OUO 7 92,07, soil au moins 717 unités (contre 
TC actuellement, 

= Effecrivement, l'écart avec les ventes réalisées cst suffisamment faible pour justifier un 
maintien de Seite activipé au-delà cle toute autre consideration. « 


Analyse da Га rentabilité potentielle du modèle Viviane 

La чені Dinis décide duffecter 50 000€ de charges communes à l'acqcivicé Viviane: ellc souhaite 
connaitre le seuil de rentabilité du produit et la date du point mort 

Les charges fixes affectécs a cc produit seraient égales a; 32 000 + 50 000 = 82 000€, 

Le seuil de rentabilité s'éléverait alors à: 82 000 / 119,47 = 687 unités (CT / MCV unitaire) 
peur un CAC de 178 451 €. 


Le point mart = CAC / CA x 3 = 178 431 / 286 QUU x 3 = 1,87 mois, soit fin février. 


La société souhaite déterminer le chiffre d'affaires qu'il faticlrait réaliser sur ec produit pour qu'il 
gehen bin resultat anal tisque de 20 0004€, 


Chiffre d'affaires = (résultat + charges fixes) / % MOV = (20 000 + 82.000) 0,460 = 221 975", 
soit 854 articles oou dirccterent: 102 000 # 11947). 

Aprés étude, Ia société a estime qu'au-delà de 1 200 produits Viviane, un investissement supplé- 
тїїгє Mein S O00: de churges fixes ser nécessaire. Le contrôleur de gestion cherche 
a savoir s'il existe un second seuil de rentabilité. Dans cc cas, il doit etre superieur a 20 unités 
et les charges fixes s'cleyveraient a 112 000€ (82 000 + 30 OO. 

Ce second seuil serait égal à: 112 000 # 119,50 soit 938 unités. 


Serge Frovarick conclut l'étude concernant le produit Viviane: 

Ce volume est inferieur au seuil d'activité néccssitant 30 4000 de charges fixes supplementaire: 
Ce second seuil est Actif: il nw a qu'un seul seuil de rentabilite (687) pour le modéle, quel que soit 
son niveau d'activité. Son développement serait rentable.» 


4 Encoût complet, | [4 unités de verdes generen un resaltar analytique de 13 342 €, 
l'impact du CA de Viviane est boi plas important en raison du peu de charges fixes qui tui sum affectées, 
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METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


activité réelle jou constatée 
activité normale (ou standard) 


Coefficient d'imputation ratlannelle = 


Charges fixes impuldes charges fixes réelles [constatées) x coetfichent d'If 
Coût d'imputation rationnelle = charges variables réelles + charges fixes impubes 


Ce coefficient d'imputation rationnelle (coefficient d'activité) permet d'éliminer 
l'influence des variations de volume d'activité sur les coûts calculés, Les frais fixes 
réels, étant constants, se trouvent absorbés par un nombre plus ou moins grand 
d'unités de mesure de l'activité 


Coefficient ТА < 1 coût de sous-activité — Coefficient d'IR > 1 = boni de suractivité 


Différence d'incorporation = charges fixes réelles = charges fixas imputéas (=D si CIR «1) 


En conséquence, lorsque l'activité réelle est inférieure à l'activité normale, les frais 
fixes imputés sont inférieurs aux frais fixes réels. La difference due à la sous-activité 
s'appelle "cont de scus-activite" {part des charges fixes nom imputec). Inversement 
(activité réelle supérieure à l'activité normale), on parlera de "boni de suractivite" 
(part des charges fixes surimputec). Dans les deux cas, il existe une "différence 
d'incorporation”, qui se calcule toujours dans le sens: charges fixes réelles- charges 
fixes imputéces. 


Cette correction des charges fixes rend plus pertinentes les comparaisons de coüts 
d'une période à l'autre. L'imputation rationnelle permet 
d'obtenir un montant des charges fixes indépendant du volume d'activité ; 
d'isoler le coût unitaire variable pour chaque période et ainsi d'analyser son 
évolution. 


Un coût “rationnel” indépendant de l'activité 


Interprétation graphique 


a = CV; b = CF; x = acte, b= CF corrigées 


La représentation graphique suivante illustre le principe de la méthode, 5i Ie coût 
réel contient une partie variable er une partie fixe (y = a x x + D), le coût “rationnel 
est proportionnel à l'activité (y = {a + b?) x x). 


Principe de Ba meth: mie 


METHODE DE L'IMPUTATION AATIONNELLE DES GHARGES FIXES 


Colts 
Coût IRCF y = [а 4 Ex Bani de surgit 
eum 
gf 

Mm eg | 

Gals fixe acti Pd 

coût de 520 ". 
Pd ' Activité réelle 


REPRÉSENTATION COMPARÉE DU COÛT RÉEL ET DU COÛT AVEC ТЕСР. 


Illustration 
Calcul du coût d'utilisation d'un véhicule au kilometre, 
les charges fixes s'élèvent à 17 700€ (assurance, vignette, garage. amortissement); 
les charges variables représentent 69€ pour 100 km (essence, révisions, pneus. ,.). 


Hypothese n? 1. 
Avec 3 000 km par an, le coût réel est: 17 700 + 0,69 x 3 000 = 19 770€. 
Coût réel au km = I9 770 / 3 000 soit 6,59 € / km 


Hypothese n^ 2. 
Avec 70 000 km par an, le coût reel est: 17 700 + 0,69 x 70 000 = 66 000€, 
Coût réel au km = бб O00 / 70 000 soir 0,94 € / km. 


Compte tenu de ces résultats, on peut considérer qu'il n'est pas normal qu'un chan- 
gement de volume d'activité modifie radicalement le coût unitaire. Ce dernier est peu 
pertinent pour analyser ses facteurs d'évolution en cas de fortes variations d'activité. 
On va donc imputer rationnellement les charges fixes, en considérant une activité 
de référence de 15 000 km / an. 


Pour cette estimation normale de 15 000 km par an, le coefficient d'impuration 
rationnelle est de : 


3 000 km / 15 000 km selon la premiere hypothèse, soit 0,2 ; 
70 000 km / 15 (00 Km selon la seconde hypothese, soit 4,60. 


On obtient alors une difference d'incorporation selon le niveau d'activité. 


Principe de la methende 


METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


F= =) Hypothèse 1: 3 000 km | Hypothese 2: 70 000 km 


Charges variables 0,59 x Kim 
Goelficient d'W Activité alle 16 000 


Charges fixes impultées 17 700 x coeff, d'IR 
Сой total амес IRI GV + CF Impulées 


Coût total / km 1,87€ 1.87% 
Sous-activité Suractiyité 


Le cont unitaire est identique pour toute activité, car il ny à pas de variation des 
colis variables unitaires ni des charges fixes 


Coût réel: y = 0,69 x km + 17 700 Coût avec IR: v = 1,87 x km 


Difficulté : définir le(s) niveau(s) d'activité normale 


La méthode présente l'avantage de proposer un coût indépendant de l'activité, mais 
elle a l'inconvénient de dépendre des normes d'activité choisies, 


Qu'est-ce qu'une activité normale? Ce peut être le volume correspondant aux capa 
cités de l'entreprise - son potentiel global - ou à l'utilisation optimale des moyens de 
production, par exemple. Il est possible d'utiliser des criteres commerciaux, techni- 
ques, prendre unc activité théorique (avec les problemes d'évaluation qui se posent}, 
l'activité moyenne des dernières années ou encore l'activité prévisionnelle pour l'année 
a venir. 


Ces criteres ne sont cependant pas identiques peur toutes les catégories de charges 
directes- d'achat de production et de distriburion- et pour tous les centres de 
charges indirectes, Cette technique, appliquée aux traitements des différents types 
de charges, nécessite pour l'entreprise de déterminer, d'une part, des unités d'activité 
et, d'autre part, leur niveau “standard” et leur coefficient dimputation rationnelle, 


Mise en ceuvre de la méthode 


La méthode peut s'appliquer à des calculs de coûts détaillés sappuvant sur la méthode 
des centres d'analyse (traitement des charges indirectes fixes dans le tableau de 
répartition '), ou bien, plus globalement, en se contentant d'une correction générale 
des charges fixes (suivi des résultats lors d'une activité saisonniere ^). 


Vair page 214. 
Vair page 214. 


b.) - 


Misc en ceuvre de la metu 
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METHODE DE L'IMPUTATION AATIONNELLE DES GHARGES FIXES 


Démarche générique: méthode de l'imputatian rationnelle das charges fixes —— —— 


Comme cn coût complet, les coûts sont déterminés successivement (les stocks, évalués à leur 

cout d'imputation rationnelle, assurant l regulation des flux de matieres et de produits). La 

methode necessite. au préalable, une analyse de la variabllite des charges et la determination 

d'indicacurs relatifs de l'activité, pour la correction des charges fixes directes et celle des 

charges fes indirectes. 

1 Dissoctee, parmi les charges incorporables, les charges directes et les charges indirectes. 

2 Déónrmincr, pour chaque Type de coût, l'activité normale er l'activité réelle fvolumes Wachar, 
de production et de vente, par exemple) puis leur coefficient d'activité pour Timputatlon 
"ationnelle des charges fixes directes (activité réelle / activité normale). 

2 Determiner les zous-ensembles d'activites homogenes et leurs unites d'œuvre, puis effectuer 
la répartition primaire en distinguant charges fixes et variables. 

4 Dérermincr les coefficients d'imputation rationnelle pour chaque centre de charges indirectes 

(activité reelle / activité normale mesurée en nombre d'unités d'œuvre, 

Calculer lc montant des charges fixes indirectes à imputer (charges fixes x coefheient (ГЇЇ. 

Calculer les coûts par centre d'analyse (charges variables + charges fixes imputées). 


Effectuer la répartition secondaire ct le calcul des coûts d'unités d'œuvre. 


ES cd ш um 


[mater aux coûts les charges directes (charges variables + charges fixes corrigées des omei 
Hicients TE) et Ies charges indirectes issues du tableau de répartition en fonction des unités 
d'ouvec utilisées. 


Intérêt et limites de la méthode 
de l'imputation rationnelle 


Intérêt 


Des résultats analysables indépendamment des variations d'activité 
La méthode de Fimpuration rationnelle des charges fixes permet d'obtenir les coûts 
de revient de chacun des produits de l'entreprise donc, comme en coût complet 
reel traditionnel en centres d'analyse, leurs résultats analytiques, Ces coûts complets 
"corrigés" peuvent également s'obtenir par fonction et étape de fabrication. 


La technique de limputation rationnelle des charges fixes en fonction des niveaux d'ac- 
tivité permet d'obtenir des coûts non affectés par les variations du niveau d'activité, 
donc comparables d'une periode à Vautre. Ainsi, l'influence des écarts d'activité sur les 
charges fixes étant éliminée, les coûts obtenus permettent de mettre en évidence: 


les variations de productivité et de rémunérations; 
lcs variations de prix; 


l'efücacité du processus d'exploitation, de l'organisation et de la gestion. 


Inte rët et limites de la methode de imputati ratie canelle 
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MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Une décomposition des coûts isolant ses facteurs d'influence 
et de maitrise 


Les coûts étant ici complets, ils permettent, à la différence des méthodes de coûts 
partiels, une appréciation de l'évolution et de l'influence des paramètres de coûts, 


L'avantage majeur réside dans la possibilité de décomposer les coûts en parties fixe 
et vartable, disoler la partie dépendante de l'activité et, ainsi, de mesurer l'efficacité 
des centres de responsabilité. En effet, de nombreuses charges fixes dépendent des 
orientations générales de la societé = choix dinvestissements, embauches = mais aussi 
des budgets propres aux centres d'analyse et des niveaux d'activité fixés (donc des 
écarts d'imputration rationnelle), Par ailleurs, les charges variables sont des éléments 
que chaque responsable de centre doit être en mesure de suivre et de maitriser. 


Des coüts mieux adaptés à la décision commerciale 
que les coüts réels 


L'obtention d'un cout de revient corrigé des variations d'activité saisonnières 
constitue une référence pour la fixation des prix de vente - notamment à long 
terme - ainsi qu'aux décisions de sous-traitance. 


Meme si les coûts sont calculés a posterior sur la base de l'activité reelle réalisée, 
la méthode autorise toutefois les calculs de coûts prévisionnels et les simulations, 
gràce a la connaissance des charges variables par coût direct et par centre d'analyse. 
Ce travail reste cependant delicat, car les fiches de coüts ne distinguent pas, sauf 
spécifications complémentaires, leur part variable de leur part fixe (voir les coûts 
d'unités d'œuvre) 


Une première approche des techniques de pilotage de l'organisation 
La possibilité de comparer coûts réels et coûts d'imputation rationnelle permet 
d'observer des bonis de suractivité ou des couts de sous-activité. Une utilisation des 
capacités de l'entreprise qui secarterait de l'activité normale met en évidence, en 
"as de sous-activité, la nécessité d'agir pour atteindre l'activité standard annuelle et 
couvrir les charges fixes. 


La méthode, grâce à la reflexion sur les niveaux d'activité considérés comme 
"normaux", constitue une premiere approche des coûts standards et de l'analyse 
des écarts". 


3 Voir chapitre LE page 265. 


пеге et limites de la methode de Fimputation catienamcll 


METHODE DE L'IMPUTATION AATIONNELLE DES GHARGES FIXES 


Limites 


Des difficultés techniques indéniahles 
La méthode de l'imputation rationnelle, qui s'appuie sur celle des centres d'analyse, 
supporte les mémes contraintes techniques que cette derniere (répartition des charges 
indirectes), avec une difficulté supplémentaire que l'on retrouve dans les coûts partiels: 
séparer et répartir les charges variables et fixes. 


Cette méthode, peu utilisée, est fastidieuse tant dans sa mise en place (distinction 
des charges, fixation des activités normales), qu'au niveau des calculs et de Fana- 
lyse des coûts. 


Les risques d'arbitraire des coûts complets maintenus 
Les coûts "rationnels" ne sont pas plus corrects ni précis que les coûts complets 
reels. 5i les charges variables et les charges fixes directes peuvent se répartir de 
maniere satisfaisante, la répartition des charges fixes indirectes est aussi délicate 
qu'en coût complet. Par ailleurs, la fiabilité des coûts dépend de la définition de 
l'activité normale. 


Comme pour d'autres méthodes de coût complet, Ies risques d'arbitralre ne sont 
pas négligeables: 

difficulté d'isoler des centres d'analyse homogènes: 

difficulté de définir les bonnes clés de répartition des charges indirectes; 


difficulté de définir les unités d'œuvre (notamment pour les centres de structure). 


Le problème principal vient de la difficulté de définirles niveaux d'activité considérés 
comme normaux pour l'exploitation (volumes d'achat, de production et de vente) 
ainsi que pour chacun des centres d'analyse (selon les unités d'oeuvre), notamment 
auxiliaires. 
un niveau d'activité normale sous-évalue conduira à imgputer davantage de charges 
fixes et a surévaluer les coüts- ce niveau est particulièrement sensible lors de 
l'élaboration de devis et la fixation de prix de vente concurrentiels: 
un niveau d'activité normal trop élevé conduira inversement a sous-évaluer les 
couts et les prix, faisant courir un risque certain pour la rentabilité des activités. 


Des résultats d'une utilité relative pour la décision stratégique, 
une analyse complexe 


Comme on ne connait pas la contribution des produits à la couverture des charges 
communes (toutes les charges ont été ici réparties, à la difference des coûts partiels), il 
est délicat d'analyser l'influence d'une évolution de l'activité d'un produit sur la rentahl- 
lité globale réelle. Les décisions de type "produit à développer en priorité" ou “produit 
a abandonner" peuvent difficilement ètre prises au regard des seuls résultats obtenus. 


Inte rt et limites de la methode de l'impiitation rationelle 


" 
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METHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


В | Bal O 
Prix + charges directes d'approviskonnesment| 54 (OO « 15 000 ` 69 000,00 | 4e OC 7000 ; 53 000,00 
Charges indirectes d'approvtsionnement G 000 u, x 2,460 ` 18 760,00 | 4009 ux 2,460 : B 840,00 
Coût d'achat & GOOD u. x 13,96 : 83 760,00 | 4 000 u, x 15,71 : 62 840,00 
Stock initial 1 ODD u. 13 000,00 T 500,00 


Total disponible et CMUP rüüd u, 13,823 : 96 760,00 | 4500 u. 18,631 ` 70 340,00 


Call d'achat des consommations Muse 20600 u, 13,823 = 55 292,00 0,00 
Colt d'achat des consommations Viviane 2500. 18,828 : 3455750 | 4400 u. 15,641 : 59 397,80 
Stock final matières 500 u. 6 910,50 Foo u, 10 434,30 


Cars D'ACHAT AVEC IRCE ET VALORISATION DES STOCKS DE MATIÈRES. 
les charges directes d'achar sont variables (pas de correction: 
les charges indirectes d'approvisionnement sont corrigées du nouveau coût 
d'unité d'œuvre du centre (2,460€ par lot acheté). 


Mélusine Viviane 
Éléments de coûts Unit. Tota! | Ов init. 


Goût d'achat matières PVC consommées | 4000 — 13:323 6525200 | 2500 — T3823 — 3355750 | 5549,50 
Coût d'achat matières bois consommées d00 380) 15637 59 387,60 | 5959740 
Charges directes de production variables 11 540,00 17 200,00 | 29 240/00 
Charges directes de production frxes* 14 540,40 2555000 | 41 090,40 
Charges indirectes moller Usinage” 4734 1692600 | 6300 Arad /.-29 624,20 | 46 780,20 
Gharges indirectes atelier Montana" 23342  Z3342,000 | 1500 23,242 4601300 | 58353400 
Goût des en-cours {51 = SFF = 5.000,00 1 000,00 | - 5 000,00 
» ante da dächals® “022% — -692,31 | 2500 -0,223 - 557,69 | -145000 


Coûts de production BUD 546 11675809 | 1000 — 20348 20046481 | 320 242,90 


a- Chargesdirecies de production fes = Б] б des chargés direcies de production du predus (24 550 cour Mélusine 
at 44 250 pour Viviana an coûts complete x caefficlans GD (0,84 pour Mélusina et 1 pour Wiviandi, 
Ainsi, bes charges directes de production hyra de Мей ийги = 28 BSC x G x O4 = 1d 640 40, 

b- Chargesinditeciss d'alelier = nambie DUO réeles du produit x сс Расеі d'IA de l'atelier 4,734 € par Ipt £oniserimé 
pour l'usingge et 23.342€ par heure da MOD pour le montage), 

CALE GOS des en-cours e la verde netta das procdugs residues sori core deri comma wanablas Dur sole eer; mma NE ey. 


COÛTS DE PRODUCTION AVEC ЕСЕ, 


La valeur des stocks initiaux au coût d'IR, fournit par Serge Provarick"^, est de 31 108€ 
pour Mélusine et 41 410€ pour Viviane. 


ie Viviane 


Stock initial an coût d'IR 200 u. 31 108,00 | 200и, 41 410,00 
Entrèes (Colt de production avec ЇН} 800 ш. 116 768,09 | 1 000 u. 203 484,81 


Total et ОМИР 10000. 147666 147 068,08 | 17000. 204,079 4485181 


Sorlies [бой de production des ventas) Tu. 1475866 10350620 11000, 204,079 224 496,00 
Stack final 300 u, 44 35888 100 u, 20 407,31 


INVENTAIRE DES PROGUITS AU COÛT D'IMPUTATION RATICGHHELLE. 


& Yor chapitre 2, page 43 


Application a la societe Dianis 


METHODE DE L'IMPUTATION AATIONNELLE DES GHARGES FIXES 


Coüts de revient et résultats analytiques avec IRCF 
Egg ЕРЕ m еи ү 
Éléments de coûts 


Coût de production des ventes Hn 1406 10 506,210 | 1100 ӘН 22448690 | 327 PA 


Changes direciea 400,00 600,00 1 00000 
de disinmbution variablas. 


Charges directes de 1 184,00 z 840,00 3 324. Г) 
distribution fixag* 


Charges indrecies de distributian* | 1285 15288 10773,38 | 2860 15269 4166494) 644270 


Coûts de revient avec IRCF 700 ma 124863258 | 1100 M672 271395, | 39825880 | 
Chiffre d'affaires 70 185,00 12950000 | 1100 _ 250,00 29600000 | 4t5 500,00 
їй am wel sax) 


a- Chärgescdirectes de distribution Tikes = 80 % des charges diresies de disiriution du produs Gel, colis compleis: 
2 UO] € peur Мше et 3 ODO € pour Vodare x See ent d'A (0.74. pur МЕН ње et 1,1 (sour Wear). 
Ainsi les charges directes de disbibuben fixes de Musie = 2 (O0 x DA x 0,72 = 1 1846 


b- Chafgesindvegies de distribution = nombre d'unité d'œuvre réelle du praguil x сосн Ес ent d'H du cendre Distributian 
(15,268 pour HOE de CA 


1 Synthèse 


Une sous-activité générale qui corrige 
à la baisse le coût des deux modèles 


La comparaison de ces résultats avec les coûts réels, ainsi que l'analyse des variations (entre 
charges Axes et charges variables, directes et indirectes), sont particulierement utiles pour 
apprecier la matris des coôts, imde pandamment des ellers de volume 


Mélusine Viviane 


Coût complet réal Unitaire Valeur Unitaire Valeur 
Coût de revient 182,84 127 846,39 247,88 EEE | 400 514,47 
Résultet analytique 2,36 1653,61 12,12 13 331,92 14 885,53 
Coût avec IRCF Unitaire Valeur Unitaire Valeur 


Coût de revient 178,38 124 863,56 246,72 — 271390524 | 39625980 


Résultat analytique 6,62 d 636.44 13,28 14 603,76 18 240,21 


Différence coût réel - coût IR +426 2982,83 +118 — 127184 
Variation / coüt réel - 2.33 - 0,5 56 Goût de 
Variation RA réel 180,55 96% sous-activité 


L'utilisation de Ta méthode de imputation rationnelle, en neutralisant les effets de la sous- 
activité du premier trimestre, affiche des coûts de revient inférieurs et améliore le résultat 
analytique des deux produits: le résultat global augmente de plus de 4 2004€, 


Application а la societé vanis 
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MÉTHODES TRADTIGHHELLES D'ANALYSE DES COUTS 


Explication des variations de coûts: 
des impacts distincts de l'activité selon les produits 


e Le modèle Mélusine est celui qui a le plus souffert de la sous-activité: 8040 articles produits et 
seulement 700 vendus, contre 950 de moyenne trimesiriclle. Le coût du modèle Viviane est 
partiellement corrigé de la scus-activité, En effet, cc produit ne connait pas de sous-activite 
concernant les volumes de production - son coût de production est d'ailleurs plus élevé - et surtout 
ces ventes: avec 1 IE units, il азыг пиши ja UG EIER annuelle, Seuls ces écarts de volumes 
expliquent les écarts de correction de charges entre bes deux produits: = 3,26 pour Mélusine et 
- 1,16 pour Viviane. 


= Limptutaion des charges indirectes corrigées -belle le mème effer sur les deux produits? 


— Oui, les coctficients d'activité sont identiques pour les deux produits (memes COOU), Le cout 
de revient de Viviane diminue pour cetie seule raison: il supporte au mème tire que Mélusine la 
sois activité globale des centres d'analyse, caleules avec les unités d'acuvre (matières achetés el 
consommees et chlffre d'affaires realisty. 


— On constate également que les lats consommés standards par produit ont été réalisés: les 
charges Axes indirectes du centre Usinage imputes ont diminue proportionnellement à la 
production (omeflicient 0,95). 


— En revanche, Ies deux produits ont utilisé des temps de fabrication bien supérieurs aux 
standards, générant la suractivité du centre Montage, en dépit du volume de production 
global plus faible lors du premier trimestre (le nouveau systeme de charnière pour les portes en 
bois est plus difficile à monter", Ce surplus d'heures travaillées au montage bleve le coût avec 
imputation rationnelle des charges fixes, Sans cet écart, les coûts, niveles des fluctuations saison- 
nières, auraient nus en évidence une baisse encore plus importante. 

«Mest ainsi possible de suivre les évolutions de cons, en clistinguant les charges variables er bes 
charges fixes par unité produite et vendue. Les variations de charges fixes unitaires ne peuvent 
sexpliuer que par des évolutions budgétaires ou les investissements et ne sont plus ^noyecs. 
Sos les cx plications tenant dix economies où des«cconomies echelle camine MAPA VA IE, э 


La méthode montre que la sous-activité structurelle de la societe, lors de cette période de 
l'année, conduit à une sur-valorisation de ses coûts. En neutralisant Finfluence des volumes, 
les marges des deux produits = notimment celle de Melusine, qui posait probleme = sont plus 
clevées que la méthode des coûts complets traditionnels ne le laissait paraitre et la rentabilité 
globale est plus satisfaisante. A comfrario, il faut ètre conscient que les cos obtenus avec itp- 
tation rationnelle lors des deux derniers trimestres de l'année périodes de suractivite = seront 
superbeurs aux couts classiques, La societé benchche alors d'un boni de suractivite. 


Les coûts, mon тс par les variations saisonnières de volumes d'activité, deviennent de 
meilleures indicateurs pour la Erxation des prix a long terme, 


Ces résultats dépendent cependant des normes d'activité choisies. Il serait opportun 
pour la société Dianis de revoir ses standards d'heures de талі есеге dans Fatelier 
Montage. 


Soit il s'agit d'un ^dérapage identifié cc maîrrisable, soit l'évolution des heures travaillées corres 
pond i des imli aliis plus prufindes ale: la attire du travail ét dle % coi tract sri SII iq ic diilit ies 
souhaitées des produits. De plus, mène si la sous-activité du premier trimestre est confirmée, le 
basculement qui semble s'opérer entre l'activité des deux produits, au profit du modèle Viviane, 
devrait conduire à unc modification de keurs standards d'activités normales en volumes de 
production et de vente. 


7 La mhesle do coût cible {voir chapitre 13, page a permet de définir des coûts et de Erer un prix imëgram la valeur 
рете des produits et celle, recherchte, de ses cremes 
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Remise en cause 
et limites des méthodes 
traditionnelles 


Les méthodes de calcul de coûts complets reposent sur la dichotomie entre charges 
directes et indirectes Ces dernieres sont impurces aux coûts des produits apres 
répartition sur la base d'une unité d'œuvre '. Le caractère homogene des sections ou 
des centres n'est Que rarement confirmé, ce qui conduit, de fait, à répartir selon un 
mème critère des charges dont les causes sont totalement differentes. 5e produisent 
alors des effets de subventionnement, consistant à imputer à des objets de coûts des 
charges qui devraient l'être à d'autres. 


Avant de détailler les limites qui découlent de ce mode de répartition, il semble 
important de replacer les principales méthodes de calcul de coûts dans leur contexte 
historique. Nous détaillans ensuite les critiques que supportent les méthodes dites 
traditionnelles: 


unicité de choix de l'unité d'œuvre: 

vision strictement volumique de la répartition des charges; 
modification du rapport charges directes / charges indirectes: 
prise en compte partielle du cycle de vie du produit. 


Nous terminons ce chapitre en l'appliquant au cas Dianis. 


L Voir chapirre б, page 122. 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Contingence des méthodes 
de calcul de coûts 


L'apparition de nouveaux outils n'est que très rarement le fruit du hasard, Elle 
répond, de maniere plus ou moins adaptée, à des besoins réels ou ressentis par ceux 
qui sont appelés à les utiliser. À cet effet, les moyens qui sont créés, puis employés, 
doivent être en adéquation avec prout ou partie de ces besoins. 


А l'évidence, ceux d'une entité économique, intervenant dans un contexte ouvert, 
fluctuant et souvent imprévisible, sont de différentes natures. De quelles évolutions 
s'agit-il? 
Elles sont de toutes sortes, Mais, nous pouvons principalement en retenir trois; 
évolution de l'environnement économique ; 
évolution de la structure des entreprises; 


évolution des modes de production, 


Évolutions Besoins à satisfaire Moyens mis en œuvre 

- environnement =- technologiques ` - systèmes at matériels 

~ &ructura - conceptuels | informatiques 

- modes de production - méthodes de comptabilité 


gt de gestion 


ÉVOLUTIONS — BESOINS — MÉTHODES. 


L'évolution des outils de gestion est significative de leur contingence 
Période Dominante Dominante Outils de 
économique managériale calcul de coûts 
Fin du XIX" / moitié Economie Système hiérarchique Centres 
du ХХ" siècle de production Gestion de la MOD d'analyse 


Seconde moitié Économie Système participatif Méthodes des coûts 
du ХК" siècle de distribution Maximigatian das marges | variables at spécifiques 


Dernier quart Economie de marché Maitrise et réduction Méthode 
du XX" siècle (surproductHon) des coûts ABC 


Aujaurd Tui Economie Воки / pro-activité Caüte pour 
environnementale la pilotage 


OUTILS DE GESTION AU COURS DES PÉRICOES 


Lontingence des méthodes de calcul des cats 


+ 


REMISE EN CAUSE ET LIMITES DES METHODES TRA(ITHONNELLES 


Du calcul des coûts des sections au calcul des coûts à base d'activités 

1 La premiere methode de calcul de couts connue à cc jour est celle du licutenant-colonmel 
Rimailho. Cet industriel palytechaicien propose unc méthode de répartition des “dépenses 
indirectes" par regroupement en sections homogene, qui priremi ere mesurées à laide 
d'une unité d'œuvre unique, Cette méthode des "sections" deviendra en 1982, celle des 
"contres d'analyse préconisée par le plan comptable. Elaborde durant le premier quart 
du XX* sièche, elle sc veut une modélisation de [x réalité des entreprises industrielles dr 
l'époque Feu d'entreprises la mettront en pratique, mais surtout, celles qui le keront en 
dévoicront le sens par l'utilisation abusive de la MOD en tant que clé de répartition de nom- 
hreuses sections, 


2 Au retour de la seconde guerre mondiale, l'économie mondiale exsangue se redresse; durant 
cette période des "(rente glorieuses”, elle mute progressivement d'unc économie de produc- 
Leon à nee économe de distribution, L'essentiel, pour les ent reprises, nus plus la marie ches 
coûts, mais le choix optimal de leur portefeuille de produits. Apparait alors aux États-Unis la 
méthode dite du aírect-costérng- méthode du cout variable -qui permet la comparaison des 
MERE sur coût variable, facilitan le choix des produits les plus rentalbles. 

2 Apres la premiere crise petroliere de 1974, les économies developpees se retrouvent en shtu- 
Iron de surproduction. IL devient urgent, pour lcs entreprises industrielles et commerciales, 
de maitriser leurs coûts er, le plus souvent, de les réduire, Une meilleure connaissance du 
Fonctlonmenent des organisations rend necessaire Telaboratlon de methodes reposant sur bes 
activités du type ARC". 

Les méthodes encore utilisecs dc nos jours sont, pour la plupart, issues de celles qui furent 

claborces dans un environnement productif, social et structurel qui n'est plus celui ou elles 

doivent s'appliquer. Ti importe d'en recenser les limites, 


Unicité de choix de l'unité d'œuvre 


La façon habituelle de procéder consiste à ne retenir qu'un critère unique pour 
mesurer des charges de nature hétérogène, 


La méthode des centres d'analyse, par exemple, telle qu'elle cst le plus fréquemment 
pratiquée, consiste à regrouper un certain nombre de charges dans un centre dont 
l'activité sera par la suite mesurée à l'aide d'une seule unité d'œuvre. Or, cette derniere 
ne peut s'appliquer de maniere identique à des charges de nature hétérogène. De plus, 
prendre en compte une seule unité d'œuvre dans le processus d'imputation des charges 
indirectes revient à ignorer d'autres unités de mesure davantage représentatives des 
consommations de certains produits, 


X Voirchapitre 11, paar 237. 


Unité de choix de I unite d'oeuvre 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Ainsi, un produit consommant une unité d'œuvre ignorée dans le calcul des coûts 
supporté une imputation de coûts sous-estimée, au détriment des produits dont l'unité 
d'œuvre principale a Été prise en compte. C'est un des effets de subventionnement 
qui sexprime ainsi: 


L'objet de coût consommant le plus l'unité d'œuvre retenue comme clé de répartition subwentionne l'abjet 


de coût la consommant le mors. 


Vision strictement volumique 
de la répartition des charges 


L'approche de la méthode des centres d'analyse est strictement volumique: variable 
prise en compte dans la répartition des charges indirectes est le volume de produc- 
tion. Plus un produit est [abriqué en grandes quantités, plus il supporte de charges 
indirectes. C'est ignorer qu'il existe d'autres causes que le volume de production. 


De nombreuses operations dans l'entreprise sont identiques, quelle que soit la 
taille des lots ou des series lancées en fabrication ou commandés, Or ce type 
“d'activités non volumiques' est négligé dans les méthodes traditionnelles. Il en 
est ainsi, par exemple, des täches de préparation, qui se situent en amont de la 
production proprement dite, Quelle que soit la taille du lot, elles sont, peu ou prou, 
identiques. Plus le lot est important, moins chaque élément qui le compose doit en 
supporter la charge. Le volume de production intervient alors de maniere inverse 
au rôle qui lui est dévolu dans les méthodes traditionnelles, qui font supporter aux 
grandes séries des charges que devraient supporter les petites. C'est un autre effet 
de subventionnement qui se définir ainsi: 


Las grandes sûres subventionnent les petites, 


R. Cooper? écrit, à ce sujet: «Dans les méthodes traditionnelles, le coût unitaire 
d'un stylo-bille d'une entreprise qui fabrique 100 000 stylos noirs sera le méme que 
celui d'une entreprise qui fabrique 25 000 stylos bleus, 25 000 stylos verts, 25 000 
stylos rouges ct 25 000 stylos noirs...» 


3 Camper CR. j, "Conmen‘ mener à bien an projet de comptabilité paracteités", erme prancis av penenie, m^ Ju. Tu. 


Vision strictement volgmijue de la герат des charges 


REMISE EN CAUSE ET LIMITES DES METHODES TRAGIMONMELLES 


Modification du rapport entre charges 
directes et indirectes 


Limputation des charges indirectes s'effectue, le plus souvent, à partir d'une clé 
de répartition issue des éléments inclus dans les charges directes: heures de main- 
d'œuvre directe, heures machines, euros d'achats... Cet aspect de la critique est loin 
d'être négligeable, car le constat sur la structure actuelle des coûts laisse apparaître 
unc inversion dans le rapport entre charges directes et indirectes, ces dernières 
devenant progressivement majoritaires Ainsi, la part croissante des charges indi- 
rectes rend les approximations de plus en plus néfastes et fait perdre fiabilité 
et pertinence aux couts obtenus. Ce constat a été désigné sous l'appellation de 
"pyramide renversée des coûts *^ 


Au début du XX* siècle, la main-d'œuvre représentait la dépense qu'il convenait 
de contenir, Maitriser cette dépense - on dit de nos jours, cette charge - revenait à 
maitriser ses coûts. Les ouvriers pointaient à l'entrée et à la sortie de l'usine: il était 
aisé de connaître leur temps de présence dans les ateliers. Celui-ci était significatif 
du temps de travail, donc du temps productif qu'on obtenait après quelques ajuste- 
ments, Choisir la main-d'œuvre directe comme variable de répartition avait un sens, 
dans la mesure ou elle était représentative des processus mis en place et largement 
majoritaires dans la chaîne des coûts: environ 70 à 80% des coûts hors matières 
premières. 


De nos jours, dans la plupart des entreprises, cela n'a plus de sens: d'une part, l'activité 
de main-d'œuvre directe a laissé progressivement la place à des activités indirectes 
et, d'autre part, la proportion de main-d'œuvre directe restante est réduite de facon 
drastique. On estime ainsi, comme le montre le tableau ci-dessous, que le rapport 
entre charges directes et indirectes sesi totalement inverse 


Cols indirects 


Jadis... 


Hépartitian conatatéa 
Allocation erbilrainement extrapalée 


Coûts directs 


PYRAMIDE RENVERSEE DES COÛTS, m Aujourd'hui 


4 Топло (R), Lécomamise et le managenr, Éditions La dinners, 1989, 


Menditicatien du rapport entre charges directes er indirectes 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Prise en compte partielle 
du cycle de vie du produit 


La comptabilité analytique focalise sur une seule partie de la vie du produit: sa mise 
en production et en vente. Or tout ce qui est décidé en amont de cette période est 
fondamental dans la construction des coûts que l'entreprise doit supporter 


La conception et l'industrialisation, pour ne prendre que deux des premieres étapes 
de la vic d'un produit, créent les conditions ultéricures selon lesquelles ce produit 
Бега mis en CEUVTE. 


Exemple: le nombre de composants d'un miero-ordinateur, défini lors de l'étape de 
conception, a comme consequence une charge plus ou moins importante de l'activité 
d'assemblage. 
Cette vision de l'origine des coûts est schématisec ci-dessous: 

Coûts 


100 54 


DE? 


20% 
Coûts supportés 


ощ Temps 


Lel HON Industrielsallon 


DURÉE DE VIE ET COÛTS DES PRODUITS 


Ce schéma développe une vision empirique selon laquelle 


90% des coûts sont engagés durant les phases de conception et d'industrialisation 
du produit: 


ces mêmes coûts sont supportés a 80% durant la phase de production. 


rise en compte partielle du cvele de vie du proc 


REMISE EN CAUSE ET LIMITES DES METHODES TRAGIMONMELLES 


Application à la société Dianis 


«Lars du traitement du calcul de coûts com plets par application de la méthode des 
centres d'analyse *, explique Sandrine Caranta, le montant total du centre Montage 
a été estimé à 57 026€ pour la période considérée, le premier trimestre. L'unité 
d'œuvre retenue par le modele est l'heure de MOD. Les gammes opératoires, prises 
en compte dans la methode des centres d'analyse ainsi que les différentes produc- 
tions du trimestre considéré, sont rappelées ci-dessous: 


emer seier — манат | ven | 


Temps de main-d'œuvre directe 1 heure 15 mn 1 heure 3D mn 
TE ES mg | 


GAMMES CPÉRATORES ET PRODUCTION DU CENTRE MONTAGE, 


Choix d'une clé unique de répartition: 
l'heure de main-d'œuvre 


«Selon cette vpothese, la totalite des charges de larelier cst repartie en fonction 
du temps de main-cd'ceuvre directe: 


nombre total d'heures de main-d'œuvre directe: (1,25 x 8005 + (1,5 x 1 000) = 
2 500 heures; 


cott d'une heure de main-d'œuvre directe: 57 026 / 2 500 = 22,81€ x 
Ee 


À l'unità 22.81 x 1,25 h 22.81 x 1,5 h 
gla] da 215€ 


Sur la production ВПП produits 1 000 роси 
Zd BID 33 210€ 
Soit en % du total 40% 60% 


RÉCAFPITULATION DE LA RÉPARTITION ENTRE MELUSINE ET АЛАМЕ. 


«L'interprétation de ce résultat est simple, explique Sandrine Caranta: en choisis- 
sant l'heure de main-d'œuvre directe comme clé de répartition, le produit qui en 
consomme le plus supporte également le plus de charges de main-d'œuvre directe. 
Dans ce cas, non seulement Viviane en consomme le plus â l'unité, mais sa production 
étant plus importante, elle provoque une accentuation de l'effet de subventionnement 
par un effet volumique. 


— C'est-à-dire? demande Serge Provarick. 


=Â Non seulement Veller du choix unique de l'unité d'œuvre joue en défaveur du 
produit Viviane, mais l'impact des grandes series sur la répartition de ces charges 
intervient également. Pour mieux comprendre, il faut regarder ce qui se passe dans 
le cas du choix d'une autre unité d'œuvre. » 


5 Voir chapitre f. 


Application а la societé vanis 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Choix d'une clé unique de répartition: l'heure machine 


e La consommation d'heures machines n'a pas été retenue parle modéle des centres 
d'analyse. Posons comme hypothese quelle le soit. Une étude plus approfondie 
du fonctionnement du centre Montage fait apparaitre les consommations d'heures 
machines suivantes: 


Gammes opératoires Mélusine Viviane 

Temps machines 45 mn 30 mn 
CONSOMMATICNS EN HEURES MACHINES DU CENTRE MONTAGE 
«Dans ces conditions, la répartition des charges du centre Montage donnerait les 
résultars suivants: 


nombre total d'heures machines: (3/4 heure x 800) + (1/2 heure x 1 000) = 
1 100 heures; 


coût d'une heure machine: 57 026 / 1 100 = 51,842 €. 5 


À l'unité 31.842 x 3/4 M 91,842 x 1⁄2 h 
38.882 € 259216 


Sur la production ВПП produits 1 000 produits 
31 105€ 25 9214 
soit en % du total aa 45 Ta 


RECAPITULATION DE LA RÉPARTITION ENTRE MELUSINE ET ЗАНЕ 


«Оп voit bien, précise Sandrine Caranta, que le choix d'une autre unité d'œuvre, s'il 
modifie lc sens de l'effet de subventionnement, n'élimine pas l'effet Топал 


= Ce qui me frappe, intervient Serge Provarick, c'est Ia différence des variations 
que je ne m'explique pas très bien. Lécart de consommation de la main-d'œuvre 
directe est de 20% au détriment de Viviane (90 mn contre 75 mmn), or la répartition 
donne 40% pour Mélusine et 60% pour Viviane, soit un écart de 50%, En choi- 
sissant l'heure machine, la variation initiale est de 50% au détriment de Mélusine 
(45 mn contre 30 mn). Or, en termes de coûts imputés, cette différence passe à 22% 
environ (55% contre 4565). 


— C'est le produit du double phénomène que j'ai évoqué tout à l'heure, répond 
sandrine Caranta. Dans le premier choix = heure de main-d'œuvre directe = les deux 
effets de subventionnement jouent dans le même sens. Dans le second choix - heure 
machine = les deux effets sont de sens contraires. L'effet de subventionnement dont 
bénéficie Viviane, du fait du choix de l'heure machine, est attênuë par son volume 
de production supérieur à celui de Mélusine. 


— On remarque, intervient Jacky Najin, que ce n'est pas le fait de choisir telle ou 
telle clé de répartition qui est en soi la critique essentielle, mais le fait de n'en choisir 
qu une pour des causes qui lui sont le plus souvent étrangères. Alin d'atténuer l'effet 
de subventionnement, une solution consiste à multiplier les rapports de causes a 
effets, c'est-a-dire à essayer de rapporter le соти à sa cause, Observons ce qui se passe 
si on utilise les deux clés de répartition. 


Application a la societe Dianis 
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Choix de deux clés: heure de main-d'œuvre et heure machine 


e Un début de solution peut ètre la division du centre Montage en deux parties, 
chacune se rapportant à une unité d'œuvre différente. Ainsi, j'ai effectué une étude 
plus précise qui indique qu’exception faite des charges de personnel (30 800€, qui 
peuvent être naturellement mises en rapport avec la main-d'œuvre directe, le reste 
des charges indirectes de l'atelier (26 226€) peut étre corrélé au temps machines, 


— Quelle est, dans ces conditions, demande Provarick, la nouvelle répartition des 
charges de ce centre entre Mélusine et Viviane * 
— Les nouveaux coûts d'unité d'œuvre, répond Majin, sont les suivants: 

cout d'une heure de MOD = 30 800 / 2 500 = 12,423; 

coût d'une heure machine: 26 226 / 1 100 = 33,842.» 


ЏО = heure de MOD 12,32 x 1,25 12,32 x 1,5 
15,40 € 18,48.€ 


UO = heure machine 23,842 x 3⁄4 23,842 x 1/2 
17,882 € 11,921 


Total par modèle 26 GEGE 30 ADE 


RÉCAPITULATION DE LA NOUVELLE RÉPARTITION ENTRE MELUSINE ET VIVTAME. 


«On se rend compte qu'en choisissant deux unités d'ceuvre, les écarts samenuisent 
entre les deux modèles, dans un sens comme dans l'autre. Ce qui ne prouve rien 
en soi, si ce n'est que Ia multiplication des criteres de répartition ne peut que jouer 
dans le sens d'une plus grande fiabilité des coûts 


— On a constaté, à partir de ceite simulation, précise Sandrine Caranta, un effet 
classique de subventionnement, celui du choix de l'unité d'œuvre: 


en choisissant la main-d'eeuvre directe, on induit le subventionnementr de Mélusine 
par Viviane: 

en choisissant le temps machine comme unique unité d'œuvre, le subventionnement 
est inverse, 


— Le choix de subdiviser le centre en deux parties, l'une en la rapportant à la 
main-d'œuvre directe, l'autre au temps machine, ne peut être acceptable que dans 
la mesure où les éléments choisis sont en corrélation plus ou moins précise avec 
l'unité d'œuvre retenue. з 


«Concernant les charges de personnel, le lien semble évident. Pour ce qui est des 
autres charges (achats non stockés, services extérieurs, charges financières et admi- 
nistratives, dotations aux amortissements), on peut douter quelles soient toutes 
corrélées aux temps machines. Il faudrait pouvoir relier chacune d'entre elles à une 
cause qui lui soit propre: c'est un des objectifs de la méthode ABC, sur laquelle je 
suis en train cde travailler. » 


Application а la societé vanis 
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Méthode ABC, calcul 
de coûts par activites 


En réponse aux critiques formulées a l'encontre des calculs de coûts traditionnels, ke 
Cam-T, groupement international d'entreprises et de consultants, établit, en 1986, un 
programme de recherche sur les coûts et le management, Intitulé Cost Management 
Aystent, ce programme insiste sur le constat selon lequel ce ne sont pas les produits 
qui consomment les ressources de l'entreprise, mais les processus et les activités 
nécessaires à leur mise en ceuvre, 


Une des conclusions tirées par le Cam-l est qu'il semble préférable de découper 
l'entreprise en processus er en activités, plutôt qu'en fanctions ou en produits, Cette 
démarche transversale repose sur le concept de chaine de valeur de M. Porter: 


1 Activilés de soutien + 
Infrastructure 
Études et Recherche 


Finances et Administration Marché 


Approvsionnemenls 
Logistique Production Verbe Logistique 
interne externe 


ПРЕ! Porter ME, 


b Activilas principales b L'avantaee concurrentiel, 


inier Editions 1985 


СНАЇЧЕ DE VALEUR DE PORTER, 


Chaque activité contribue à la création de la valeur générée par l'entreprise: on 
distingue les activités principales, organisées en processus, et les activités de soutien, 
transversales au fonctionnement de l'entreprise. 


La méthode ABC 2 repose, en premier Heu, sur le découpage en activités pertinentes 
du fonctionnement de l'entreprise. Nous allons aborder successivement les principes 
de la méthode, les notions d'activité, de processus et d'inducteur sur lesquelles elle 
repose, les différentes démarches de calcul d'un coüt ABC, les intéréts et limites de 
mise en oeuvre de la méthode et l'application qui en est faite par la société Dianis. 


1 Corcorliom Ailvanced Management Inbernatineel. 
3 Arter based castig ou méthode à hase d'ac tm iiis. 


Methode ABC, calcul de coûts par activités 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Principes de la méthode 


La methode ABC repose sur le principe suivant: 


Les activités consomment des ressources, les produits consomment des activités. 


La comparaison avec les méthodes traditionnelles, dans lesquelles les charges se 
répartissent sur les produits (par affectation pour les charges directes et par impu- 
tation pour les charges indirectes), peut être schématisée de la maniere suivante: 


| Traditionnelle | ABC 


Ressnurcaa Flessourges 
Аоба 
Produits Produits 


COMPARAISON MÉTHODE TRADITIONNELLE ET MÉTHODE ABC, 


Le fonctionnement de l'entreprise peut être décrit à l'aide d'un réseau d'activités, 
a l'issue desquelles sont obtenus les “objets de coûts", c'esta-dire les produits ou 
services livrés à la clientèle, Pour atteindre leur stade final, ces objets de coûts ont 
consommé des activités qui ont nécessité un certain niveau de ressources 


Dans la méthode ABC, les ressources de l'entreprise sont réparties entre les activités 
à l'aide d'inducteurs (clés de répartition) et les activités sont imputées aux objets 
finals de coûts (produits, services...) 


Les méthodes traditionnelles proposent de répartir les ressources utilisées par lorga- 
nisation sur les objets de coûts, La méthode ABC intègre une interface, l'activité, qui 
apparait comme la cause premiere de consommation des coûts. 


Ce principe d'affectation a pour objectif d'améliorer la traçabilité des charges, ce 
qui permet le suivi de leur évolution et, ainsi, d'en faciliter la maitrise 


ABC tend à mettre en relation une charge et sa cause ^. L'élaboration d'une "cartographie 
d'uctivites" permet une représentation de l'entreprise de manière transversale et d'ob- 
tenir un réseau de relations causales entre, d'une part, les éléments du fonctionnement 
de l'entreprise (les activités) ет, d'autre part, les consommations de coûts 

La stratégie et le mode d'organisation définis, les activités qui en découlent doivent 
recevoir le financement nécessaire pour pouvoir être mises en œuvre. ABC "colle" 
à cette réalité, en répartissant les ressources sur les activités et les activités sur les 
produits. 


8 Selon ce principe de causalité, ABC esr d'ailleurs présentée come une mëlle À Base de Causes, Lebas (M. “Du coût de 
ri Tenit dià атаара 20pmp nt por les activi” Messe forge de cl bite, n" 258, Wille. ef 19144 


Principes de la methink 


METHODE ABC, CALCUL DE COUTS PAR ACTIVITÉS 


Ressources 
Mode i 
d'organisation Carta b Activilés 
de l'entreprise | 
| consommation 
Produits 


АВС. UNE REPRÉSENTATION OU FONCTIONNEMENT DE L'ENTREFRISE, 


Notions d’activite, 
de processus et d’inducteurs 


De nombreux auteurs ont tenté de définir précisément le terme d'activité. Nous 
retiendrons ici l'acception reprise par la majorité d'entre eux. 


Activité 


Cette définition simple пе doit pas occulter l'idée selon laquelle Factivité est le 
résultat d'une analyse et d'un choix. Pour être définie, l'activité doit pouvoir être 
présentée à l'aide d'un verbe et d'un complément, Ainsi, Effectuer une commande” 
peut intégrer toutes les täches élémentaires indispensables a la réalisation de 
l'objectif fixe : 

étude des catalogues; 

informations auprés des fournisseurs : 

négociations téléphoniques: 


remplissage du bon de commande, etc. 


Une activité = 
un nem: en regle generale, И sagit d'un verbe d'action (definir offre commerciale, prospecter, 
intervenir sur site; 
une entree: la premiere Och: 
une sortie: [a derniere Eiche: 
un garant: un responsable ; 
un facteur explicatif: un inductcur d'activité. 


Notions d'activité, de processus er d indicateurs 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


La démarche de construction de la cartographie d'activités consiste à effectuer des 
regroupements de tâches en respectant le positionnement stratégique de l'entreprise, 
qui rend à privilégier tel type d'activités a tel autre, et en recherchant les facteurs 
explicatifs communs qui permettent de les regrouper. 


Le choix consiste à effectuer des regroupements transversaux dans le cadre de 
processus, ou hien à réunir des täches identiques issues de centres et de processus 
différents. Il n'existe pas d'activité prédéfinie qui serait transposable d'une entreprise 
àl'autre: c'est en Vadaptant à la réalité du fonctionnement de l'entreprise que la notion 
d'activité prend tout son sens. 


Les causes de coûts sont nombreuses. Cest pourquoi il est nécessaire de les 
regrouper, selon leur nature, par type d'activités: 


Activités Iles Exemple 
au fonctionnement des installations chaultege des Galimenks 
à la fabrication des produita amélioration de la qualité 


au nombre de lots où de serias contrôle desc lots 


au volume de production main-d'œuvre directe 
TYFOLOGIE D'ACTIVITES 


Cette typologie fait apparaitre des causes autres que “volumiques". La comptabilité de 
gestion rraditionnelle organise la répartition des charges sur les volumes de production 
au le niveau des chiffres d'affaires”. La méthode ABC, dont l'objectif est la représenta- 
tion fidele du fonctionnement de l'entreprise, élargit le spectre des causes de coûts 
Sont ainsi considérées comme causes de colts les activités: 
de soutien au fonctionnement des installations infrastructure); 
de soutien à la fabrication des produits (recherche et amélioration continue); 
en relation avec les lancements en production (entretien des lignes de production, 
préparation des lignes de Fabrication...) 


Les activités de nature volumique - MOD, heures machines, jours/ouvriers... - sont 
bien sûr toujours prises en compte, mais ne sont plus considérées comme les uniques 
causes de со, 


Processus 

«Un processus est défini comme lenchainement d'activités déclenchées par une 
mème cause et delivrant un produit, un service ou une autre information ayant de 
la valeur pour un client interne ou externe ^. а 


d Voir chapitre 10, pape 230 
5 Меже (P, "Qu'est-ce qu'une activité", Kerne française de confidentes. p^ EML 19492 


Notions d'activité, de prrcessis et d'indicateurs 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Inducteur: clé de répartition 


Il existe deux catégories d'ingducteurs 


- la première est utilisée pour designer une clé de répartition Cinducteurs de 
ressources, d'activités) : 
la seconde concerne la cause initiale de l'existence du coût et de son niveau 
CGnducteur de Cour 


L'inducteur de ressources cst utilisé pour imputer les ressources- hommes, 
matériel et finances- entre des activités, Exemple: pourcentage de salaire des 
employes qui se consacrent à une activité déterminée. 


Linducteur d'activités est un facteur explicatif du niveau de l'activité. Il 
permet l'impuration des activités sur les produits. Exemple: le nombre de bons de 
commandes détermine le niveau de l'activité Achat. 


Les conséquences sont jugées en fonction des activités et des coûts: 


+ si tous les produits demandent les mêmes opérations de controle, on retient le 
nombre de produits contröles comme inducteur d'activité ; 


- sinon, on retient le nombre d'opérations de contrôle 


On distingue 
les inductcurs volumiques, lorsque lc niveau de consommation des activités varie directement 
avec le volume de leur production = nombre de livraisons, de contrats; 
les imlicbeirs che complexité, qui tiennent cumple d l'impact sur bes consommations cde lu 
complexité des operations réalisées = nombre d'opérations de maintenance ; 
Les inducerer ш аши еп lé mode dh producto = меа de series lancées, de lignes de 
production. 


Le calcul du coût de l'inducteur d'activité permet d'affecter le coût de celle-ci aux 
produits et/ou aux processus en fonction de leur consommation des activités, 
exprimee en nombre Winducteurs. 


Coût da l'nducteur d'activité = 20 t 00180 de l'activité pour une période 


nombre d'inducteurs pour la période 


Inducteur: cause initiale du coüt 


Vinducteur de coût représente la cause principale du niveau de coût de 
l'activité. Généralement situé en amont de l'activité proprement dite, il intervient 
essentiellement dans le cadre d'un pilotage à base d'activités (ABM %, Exemple : 
conception générale d'un produit fini. 


G Acte Based Management. 


Notions d'activité, de prrcessis et d'indicateurs 


METHOTE ABC, CALCUL DE COUTS PAR ACTIVITÉS 


Démarche de calcul d’un coüt ABC 


L'objectif de la méthode est d'obtenir une représentation fidele de la réalité modélisée. 
Elle doit s'adapter à tous les cas de figure rencontrés, qu'il s'agisse d'un atelier de 
production ou du site complet de l'usine, d'un centre d'activité ou de la totalité des 
activités d'une division 


De méme, il doit être tenu compte, dans la description de la cartographie d'activités 
préalable à la mise en place de la méthode, du fonctionnement concret du modèle : 


sil s'agit de représenter un ou plusieurs processus, les activités doivent sc 
succéder dans un ordre preetabli; 


dans le cas de la représentation d'activités non liées par l'appartenance a un 
processus, des regroupements d'activités similaires sont sans doute nécessaires, 


Le modèle, centré sur les activités, ne doit pas tre trop complexe et coûteux, mais 
doit allier fiabilité et pertinence. 


Fiabilité. 11 doit inspirer confiance à ceux qui l'utilisent. 


Pertinence. Les informations fournies par le modele doivent avoir un sens 
suffisamment précis pour être comprises de tous. 


Étapes de mise en place 


La conception d'un modèle à base d'activités peut se résumer ainsi: 


1. Recensement des activités, de leur production, de leurs ressources et des 
liens qui les unissent. 


2. Choix des inducteurs pour chaque activité. 

3. Simplification du modele par sélection (integration des activités de faible 
importance dans d'autres activités) ét concentration (regroupement d'activités qui 
ont le méme inducteur dans des centres de regroupement. 


4. Calcul du coût de Vinducteur d'activité. 


5. Imputarion du coût des inducteurs aux activités en fonction des volumes 
Consommmies par chac ипе. 


Demarche de calcul un cest AB 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Nomenclature 


Une nomenclature des différents produits - liste et volume des ressources consim mes 
par unité produite -doit être établie, Elle permet de connaitre les consommations 
standards de charges directes et des inducteurs par unire produite. 


L'objectif du modèle à base d'activités est d'attribuer autant que possible les coûts des 
activités directement aux objets de coûts (produits ou services). Il est cependant difi- 
cile de procéder à une attribution directe du coût de cerraines activités de support. 


On distingue les activités: 


Primaires. Leur production est affectée a un objet de marge (produit) ou à 
de coût (processus). 


Secomdaires. Leur production est affectée à une autre activité: c'est le cas 
de la logistique, de la maintenance, du contrôle qualité”, 


Démarche de calcul 
Le calcul du coût de revient d'un objet de coüt- produit, service, processus... = 
s'effectue selon là démarche suivante : 
affectation des charges tragables aux objets de coûts (charges directes); 
affectation des charges tracables aux activités, avec éventuellement affectation 
aux activités primaires du coût des activités secondaires: 
calcul du coür par activité primaire, puis du coût unitaire des inducteurs: 


affectation du cout des activités consommées aux objets de couts en fonction du 
nombre d'inducteurs (au regard de la nomenclature pour une production ré peti- 
tive ou des consommations totales réelles pour une commande ou un projets. 


Ressources Activité Inducteur d'activité 
Materiel Hombre de 
Homme ——— | Transport — 1 chargements 
finances effectués 
Colt de l'activité transport 

du produit Y 


Nombre de chargements 4 Coût d'un changement 


x coût de l'inducteur 
SCHEMA DE CALCUL DU GOÛT D'UNE ACTIVITÉ, 


7 Les aclisiées de support général regroupant les frais administratifs généraux somi difficilement imputables aux produits 
Deux solucions: me pas attribuer aux produits ces coûts de période, ou bien appliquer ume clé de gépartitbon tomit арш] 
pour affecier be cofit au produit 


Démarche de calcul d'un cout AH 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Processus d'activités 
Dans le cas d'activités intégrées dans un processus, il est nécessaire de suivre leur 
évolution telle quelle apparait dans l'organisation de ce dernier. Ainsi, la fabrica: 
tion d'un produit ou la réalisation d'un service a la clientele repond a une logique 
d'élaboration qui doit être respectée par le modele ABC. 


Service Achats Atalier Montage 


Activité Activité Activité Activilà Activité 
А 6 G D E 


Prasasaus ———————————————] K —— X ————————————&k X 
ABC. PROCESSUS D'ACTIVITÉS, 


Dans cette figuré, le produit X est impacté par les consommations successives des 
activités recensées dans le service Achats et les ateliers Fabrication et Montage. 


Exemple de calcul du coût ABC d'une intervention sur site 


“La maintenance rapide” est une société de dépannage en systèmes et matériels 
informatiques, Dans un souci d'une meilleure maitrise de son fonctionnement, elle 
a mis en place un modele de comptabilité de gestion à base d'activités. 


Le processus "intervention sur site”, qui décrit l'ensemble des activités conduisant à des 
interventions de maintenance, a été décomposé en cinq activités. Ces dernieres ont été 
mises en relation avec un inducteur représentatif du fonctionnement de chacune. La 
valorisation de l'activité et de l'inducteur a été effectuée par le controle de gestion. 
L'intervention sur site pour le client X a donné lieu à: 

unc oftre de 5 produits; 

3 contacts préalables à [a vente; 

5 reponses consecutives aux échanges d'informations; 


2 interventions sur son site, qui ont nécessite 700€ de matieres premieres et 
COD rpnosans ; 


1 facture établie. 


Démarche de calcul d'un cut ABK 


MÉTHODE ABC, CALCUL DE COTE PAR ACTIVITÉS 


= Coût = Volume de 
Al Définir offre Fraduits proposés 
A? Praspecler S QŒODE | Contacts cffoctués GU 
Réponses clients | 250 | 


Аз [Vendre | 10000 | Réponses clients 


| A4 |intervenirsursite | 18.400€ | Nombre d'interventions 
B G40€ | Nombre de facturations 


8 160€ 


TABLEAU DES ACTIVITÉS CE L'INTERVENTION SUR SITE CLIENTS. 


Ce tableau permet de determiner le coût unitaire de chaque inducteur: 


Inder |Actie| de l'activité | Indueteur d'activité Дыкан | indessen 
| м Démos — | 7800£ | Produits proposés | 650 | 2: | 
| A3 |Vende | 100006 | Réponses clients | 250 | 40 | 


a бай Hombre de facturations 


ase coût de l'inducheur est obtenu en disant celui de l'activité par ie volume de san inducteur: 12.00 = 7 Al / 660 


CALCUL DU COÛT DNITAIRE GES INDUCTEURE, 


Le montant de la facture a faire parvenir au client X dépend du montant des acti- 
vitës à lui imputer et des matières premières et composants consommés lors des 
interventions sur site 


CCE Inducteur d'activité NE piis gerrie 
[Définir offre | Produits proposés | 12 | 5 
Répanses de | 281 5 | 200€ 
р 


Nombre d'interventions | 


Hambre de facturations | 


Coût ABC lactivité 41-45) | 1650€ | 
Goût des matières premières et des composants utilisés 
FU Goütetslafacuer | 2350€ | 


CALCUL DU COÛT À FACTURER AU CLIENT X. 


Demarche de calcul un cest AB 


ei 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


- Démarche générique d'una mise en place de la méthode ABC 


L'élaboration, puis la mise en œuvre de la methode AIM, dépendent en premier lieu des objectifs 
fixés par la direction générale: 
quelles sont les insuffisances recensées en matière de connaissance des coûts? 
quels sont Tos mmc ESS Exprimés? 
quelle utilisation finale envisage-t-elle: une connaissance exhaustive du fonctionnement, une 
(orcalissutfen xir Lime cabi plusieurs acies 2 
quel périmètre de la société soubaitc-t-elle ruder: un Service, un atelier, un site, l'entreprise 
ins son ensemble} 
quelles ressources est-elle prete à consacrer au changement? 
eic. 
Unde fois lcs réponses apportées, il est possible de procéder à unc démarche qui doit respecter, 
dans la mesure du possible, les étapes suivantes: 
1 Observation du fonctionnement de l'entreprise par recensement exhaustif des täches qui 
s'y déroulent, La tàche est élément de base du Fonctionnement (questionnaire auprés dies 
acteurs, validation par les responsables, ctc.) 


2 Analyse сї sélection des tâches avant regroupement en activités élémentaires. 

2 Validation des regroupements par les responsables, le comite de pilotage désigné pour 
suivre la mise en place de la méthode et la direction generale de l'entreprise, 

4 Mise en relation des activités avec leurs facteurs explicatifs ct choix de la méthode 


retenir le principal facteur explicatif dans un souci de simplicité et de compréhension pour 
les futurs utilisateurs: 


determiner un aix de facteurs explicatifs dans un souci de précision, mais au détriment de 
ba clarte ct de la comprehension 


5 Choix et validation des inducteurs retenus (facteurs explicatifsy. 


Regroupement des activités élémentaires en groupe d'activités honvogènes (par exemple, 
sur ha base de l'inducteur d'activite). 


7 Valorisation des activités regroupées par le contrôle de gestion ct son service de compta- 
bilit de gestion. 


8 Détermination des coûts d'activités, des inducteurs et des produits, en fonction des 
objectifs prealahlement definis. 


9 Evenmmellemene, valorisation des processus principaux а forge valeur ajoutéc, 


e Démarche de calcul «tum cout ABK 
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METHOTE ABC, CALCUL DE COUTS PAR ACTIVITÉS 


Les fiches d'inventaire des stocks de matières sont les suivantes (celles des produits 
Mélusine et Viviane sont présentées à la suite du tableau de calcul des coûts directs): 


Quantité Montant | Elément Quantité cu 
Stack initial 1 000 1067200 | Sorties Mélusine 4000 11,382 45 526,00 
Entrées 6 000 69 000,008 | Sorties Viviane z = 11,382 28 455,00 


Stock final 5 660,00 


Total Tagg 7967200 | Tote E TS 672,00 
CHUP coût dirent 11,382 


å-a ERO + 15 000 


INVENTAIRE PVC EN COÛT PIRECT. 


Quantité Montant | Élément Quantité cu Montant 


Stack initial 500 9304,00 | Sorties Mélusine 0 
Entrées 4 O0 53 000,00" | Sorties Visiana 3 pi 13.179 50 080,20 
Sock final 4 225,80 


4 500 5930600 | Total 4 E 50 405,00 
DUE coût diract 13,178 


й== 46 009 + 6€] 


INVENTAIRE BOLS EN COÛT DIRECT. 


Les coûts directs unitaires de Mélusine et de Viviane se présentent ainsi : 


Granges directes лы — [ Meme TT ane "| 


Consommation de matières" 

Matière PVC 73 583,00 45 528,00 26 455,00 
Matières bois 50 060,20 50 060,20 
Charges directes de production 73 100,00 26 850,00 44 250,00 
Coût des an-coura (8I = DEI - 5 000,00 = ë 000,00 1000,00 
- Ventes da produits residuals* = 1450,00 = 2 - 557,60 


Coût direct de production 190 713,20 бт 495,69 123 227,51 
- Production stockée (SI - SF} d 363,50 - 8 0090,68 12 454,19 


Coût direct de production des ventes 185 076,70 59 395,00 135 681,70 
Charges directes de distribution 5 000,00 2 000,00 3 000,00 
Coût de revient dc? 200 076,70 61 395,00 138 631,70 


Four TŒ) u. Four 1 100 u. 
Coût direct unitaire BT, TOT 126,074 


a-Veir ci-dessus les fiches de stacks da matières, 
b- Par уреп [voir chapita 2, page 32) e coût des en-cours (Sl = SE 21 009 = 27 006 pour Mélusine et 14 DOO = 13 000 
pour Vwiane] eat ren comme direct. 


&-Lesvantes naites de produlia résidus en déduction des coûte de pracuchen [B S00 x 0,30 - SON, réparties antra les 
arcduite proparbannelemant aux cersammatans de PUG, sont considérées comme directes 


Ясне les fiches de stacks de procduss page svane, 


CALCUL DU COÛT DIRECT DES PRODUITS., 


Application a la societé Tanis 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Quantité Montant | Élément Quantité cu 
Stock initial 17 364,00 | Sortles RU 34,550 
Entries" GT 485,69 


stock final 300 
Total 1000 84 649,69 | Total 
GMUP coüt direct 64,650 
a-Volr le tableau de calcul des Got directs je caüt direct de production, page orécéderrie. 


INVENTAIRE MELUSIHE EM COÛT DIRECT. 


Montant | Élément Quantité CU 
Stock initial 24 789,00 | Sorties 1100 124,547 
Entrées* 123 227,51 
Stock final 100 
Total (RI 149 016,51 | Total 
HUE coût direct 123,347 


a-Vor la tableau de calcul des coûts directa coût direct de praductan), page précédente. 


INVENTAIRE VIMANE EN COÜT DIRECT. 


Décomposition des charges indirectes totales 
en activités élémentaires 


Montant 
59 395,00 


25 454,69 
84 949,69 


Montant 
135 641,70 


12 334,8] 
148 (18,51 


Les sept centres d'analyse (quatre, apres la répartition secondaire), d'un montant 
total de 198 020€ 12, ont fait l'objet d'un recensement exhaustif des tâches qui v 


sont accomplies. 


Dans un second temps, des regroupements ont été effecrues afin de rendre le modele 
utilisable. Les responsables des centres ont été mis à contribution pour proposer, 
pour leur propre périmètre, les regroupements qui leur ont semblé opportuns. 


Les seules contraintes imposées par Ia direction de Dianis étaient de ne pas dépasser 
le nombre maximal d'activités, fixé à trois par centre. Seize activités ont en définitive 


ёре revenstes, 


12 Voir chapitre b, page 1-0. 


Application a la societe Dianis 


MÉTHODE ABC, CALCUL DE COUTS PAR ACTIVITÉS 


CE Activités 


Administration Aseurar las tâches administratives 
Gérer les bâtiments 
Gérer le personnel 


Entretien Gérer les Bâtiments 


Assurer le transpori 
Assurer la maintenance des matériels 


Étudier las marchés matières at fournisseurs 
Assurer les besoins en matières premieres 


A9- Réceptionner al stocker las matières 
Ai. Effectuer usinage 
Ati- Encedrer l'atelier Usinage 


Al2- Approvisionner l'atelier Montage 
A13- Monter las mabiliars 
Ald- Encadrer l'atelier Montage 


A15- Assurar [a secrétariat commercial 
AlG- Prospecter et réaliser les commandes 


Total des charges indirectes raparties par activités 


DÉSOMPCSITION DES CENTRES D'ANALYSE EM ACTIVITÉS ELEMENTAIRES. 


Le montant total des activités est bien sûr identique à celui des charges indirectes 
utilisées dans la méthode des centres d'analyse. On peut observer que certaines 
activités sont tramsversales aux fonctions de l'entreprise, 


Affectation d'un inducteur d'activité à chaque activité 
Les activités recensées sont affectées d'un facteur explicatif, sélectionné par les 
responsables, П sagit de Finducteur d'activité représentatif de la nature et du volume 
de l'activité retenue Ces inducteurs ont été déterminés, au regard des ressources 
consommées, a l'issue d'échanges et discussions animes lors du comite de pilotage 
pour le test de la méthode ABC. 


LA Vair chapitre 2, page ab. 


Application а la société Pianis z 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Ai- Assurer les taches administratives Cog ajoute aux activites 
A2- Gérer les bâtiments (administratifs) Surface occupés 

A3- Gérer le personnel KE de chiffre d'affaires 
Ad- Gérer les bâtiments (entretient Surface occupée 

AS- Assurer le tranapori Hombre de leraiaong 
Aü- Assurer la maintenance des matériels Hombre de chauffeurs 
AT- Étudier les marchés matières at fournisseurs Hombre de références 


AB- Assurer les besoins an matières premières Nombre da lots de MP achetés 
AF- Réceplionnar et stocker les matières Nombre de lots de MP achetés 
АЛП= Effectuer l'usinage Nombre de lots consommés 

Ail- Encadrer l'atelier Usinage Galt ajoute aux activités 

Alz- Approvissonnar l'atelier Montage Nombre d'ordre de fabrication (CIF) 
Ala- Monter lès тасаг Heures de MOD 

Aid- Encadrer l'atelier Montage Coût ajouté aux activités 

AiD- Assurer le scoredarial cormeecial Cod ajouté aux activities 

AlB- Prospecter &t réaliser bs commandes Membra de commandes 


ACTIVITÉS ÉLÉMENTAIRES ET LEURS INOUCTEURS. 


Hote de Sandrine Caranta à Serge Provarick 


Objet: justification du oholx des inducteurs d'activité 


Certaines unités d'œuvre sont conservées comme inducteurs pour une des activités du centre d'analyse 
auquel elle appartient: AB pour le centre Agpprovislannemernt, ATO peur le centre Uslmage et ALS pour le 
cantra Montage. | s egit en effet d'activités dépendant majoritairement des volumes et lea plus importantes 
en charges du centre d'appartenance. 


Cependant, ces activités na soni pas uniques au eain de cas centres, || ахі d'autres liches, dant 
les causes de coûts sont différentes: étudier les marchés pour l'Approvisionnement, réceptionner les 
matières pour l'Usinage, approvisionner l'atelier pour le Montage et les activités d'encadrement pour 
lea deux ateliers. 


Four les tachas administratives (A1). encadrer les ateliers [A11 et ATA] elle secrétariat commercial [15]. il 
naxisha pas d'inducheur "tracabla", L'utilisation de la motion de eot ajouté репти une nipartitian de kurs 
charges entre les produits dans les mires proportions que calles dea autres activités. Cette schlon évite 
de leur choisie un inducteur trop arbitraire ou complexe. 


La gestion des h&timenta, activité similaire au sein du service administratif (A2) at du service entretien 
(4,4), asl bien une activité transversale qui peul se mesurer par une méme unité: la surface coupés, 


La gestion du personnel (A3), une das trois activités appartenant au centre auxiliaire Admanistrabion 
dans la méthode traditionnelle, se mesure bel spécifiquement par le GA (er nan plus les effectifs totaan). 
Alnal, laa activités ont toutes kel le statut d'activités coérationnelles-et mon de soutlen-et pourront être 
directement affecteas aux produits. 


I| s'avère que le choix des kilometres parcourus, utilises initialement pour le cantre Transport, n'était 
pas opportun. Le nombre de livraisons (pour A5) et le nombre de chauffeurs [pour AB) sont davantage 
représentatiis de l'activité, 


Froapecter et réaliser leg commandes, activité majeure du centre Distribution, ap mesurait par le GA. 
Dr, l'activité commerciale proprement dite s'avère plutôt proportionnelle au nombre de commandes. 
En eflet, le nombre d'unités el les prix peuvent être variables, sans que cela influence signilicativernment 
les charges de cette activité, 
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Regroupement des activités élémentaires en fonction 
de leur inducteur d'activité 


Le critère de regroupement retenu est l'inducteur d'activité. Toutes les activités 
élémentaires auxquelles a été attribué un inducteur commun sont consolldees, pour 
ne plus former qu'une activité regroupee. Ainsi, par la suite, dans une démarche de 
type ABM (Activity Based Management), toute action sur l'inducteur retenu aura un 
impact important sur le niveau de l'activité, donc sur celui des coûts supportés. 


Dans le cadre de la simulation demandée par la direction générale, il semble plus 
efficace de partir de Vexistant (les centres d'analyse), Rien n'interdira par la suite 
d'effectuer une analyse plus détaillée du fonctionnement de Dianis. 


Les regroupements d'activités sont effectués en tenant compte de la nature des 
inducteurs retenus: 
АЗ et Ad sont regrouptes dans une activité intitulée "gérer les bâtiments" ; 

AB et A9 sont incluses dans l'activité appelée "gérer les matières premières": 
AL, All, A14 et A15 deviennent l'activité regroupée “encadrer er administrer. 
Cette dernière est un regroupement de quatre activités de nature administrative, 
pour lesquelles les responsables n'ont pas été en mesure d'affecter un inducteur 

spécifique, ala fois représentatif de la diversité des tâches et homogene. 


Les facteurs explicatifs sont trop nombreux et suffisamment représentati fs de l'activité 
pour qu'il soit possible d'en choisir un plutôt qu'un autre. 


Il en est ainsi des activités de management, par nature transversales à un service, unc 
fonction ou une entreprise. Ainsi, le coût de certe activité se répartit au prorata du 
total des coûts des autres activités: Z (ART AARON 
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Calcul du coût des activités regroupées 
Les montants des activités élémentaires sont affectés a l'activité servant de base de 
regroupement. 


= А Coût de 
Activité regroupée Inducteur d'activité l'activité EN 


AHI- 
AR2- 
АЯЗ: 
АВ- 
AFG- 


АҢВ- 
ART- 
ARB- 
ARS- 
AHH- 
ARTI- 


Gérer las bâtiments (A2, Ad) Surface occupée 

Gérer la personnel (A3) KE de chiffre d'affaires 
Assirer lè iransposl (45) Nombre de livraisons 
Assurer la maintenance des matériels (46) | Nombre de chauffeurs 
Étudier les marchés [AT) Hombre dà rélárancas 
Gérer les matières pramiéras (AB, AS] Nombre de lota de MP achetés 
Effectuer l'ualnage (ATO) Nombre dà lots aonsanmimes 
Approvisionner l'atelier Montage (ATZ) Hombre d'OF 

Monter les mabiliers (AT3) Heures de MOD 

Frospecter et réaliser [as commandes [АЛБ] | Hombre de commandes 
Encadrer at administrer (A1, ATT, Ald, А15) | Goût ajouté aux activités 


Total surfaces occupées иаа 


COÛT DES ACTIVITÉS REGROUPÉES 


les deux activités principales de production, Usinage et Montage, représentent 
а elles seules 3099 du coût des activités, ce qui est conforme à la nature de 
l'entreprise, axée sur la production de mobilier; 


l'activité regroupée ARII- Encadrer et administrer représente plus du quart du 
coût des activités (24 46). 


Calcul du coût de l'inducteur calculé sur la base 
du volume des inducteurs recensés 


Pour obtenir le coût de l'inducteur, И faut diviser celui de l'activité par le volume 
de l'inducteur: 


Coût de l'inducteur = coût de l'activité / volume da l'inducteur 


Far convention, comme pour les coûts d'unité d'œuvres, les coûts d'inducreurs sont arrondis 
à trois chiffres apres la virgule, sauf pour be dernier (cout ajouté aux activités), arrondi à cinq 
chiffres. En effet, l'importance de son volume nécessite davantage de precision, sous peine d'une 
trap bot approximation, 
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Inducteur retenu 


Volume de 
l'inducteur 
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Coût de 
Finducteur 


РЕ" Coût de 
Activité | „ы 


11680 | Surface occupée | {йз 11,68 
19.200 | KE de chiffre d'affaires 415,52 45,208 
5650 | Nombre de Evraisons 168 353.125 
5300 | Nombre de chaulleurs 32 | 3100 
A 170 | Hombre de réfcrencos 154 ey 
6770 | Hombre de 615 da MP achats 10 000” Dar 
25 760 | Nombre de lots consommés 10 300" 2.5 
2 100 | Nombre d'OF 28! Th 
33200 | Hauras de MOD 2 500" 13,28 


26 350 | Hombre de commandes 1991 157% 
51840 | Coût ajouté aux activités 


146 160" К LE 


as Voir les données comptables dens la première partie, Les 1 DO m’ se répartissent dans des proportions identiques 
entre les deux pracuits 


b= (divralscns ont été recenséas durant le trimestre d'art spécifiques à Міт, 2 à Vivi arva, Les aires sont communes 
aux deux produits 


a» Bur les employés du geräre Transport, effectuent les Invaicons, Cn condire que leur temps procdueotifesten rapport 
arec la ппави des ventes des produits Malugine et Viana, cast-a-dina TOO et 1 100 unitas. 


d- iSréférences matières sont gérées par la centre Approvisiannemsnt, 5 références PWC sont spécifiques à Mélusine 
5 références bois à Viviane, Les fs autres références PUG sont communes aux deux produits 


ge Lamaière premie DW est à répartir à l'identique entre Mélusine et Viviane Le bois ne concerne que le modéle 
Viviane 


1-28 ordres de fabrication ont déclenché la processus de production dans l'atalier Montage. lls sont considérés comme 
orcporionnels aux lois consommés 


gel commandes ont été effectuées durant letrimesire, un diers cour Musie, deux tiers pour Viviane 


h- Lemontant de l'activité regroupés, 51 BAD, est à répariir erie les deux medeles preaeniennellement au coût tax 
des autres activités, dont o montant s'élève à 194 020 - 51 840 = 146 180, Pour un eura de coût tal des da autres 
activités regroupées. il faut ajouter: 81 840 146 180 = 0,36463f, 


COÛT DES INDUCTEURS 


Affectation aux deux produits d'un coût ABC sur la base 
de leur consommation d’inducteurs 


En tenant compte des indications de l'étape précédente, il est possible d'affecter le 
coût des inducreurs à chaque produit Mélusine et Viviane. Auparavant, il convient 
de répartir le volume des inducteurs retenus entre les deux produits. 
surfaces occupées: elles le sont de manière égale par Mélusine et Viviane, soit 
300 mz chacune ; 
KE de chiffre d'affaires: 700 x 185 soit 129,5 КЄ pour Mélusine et 1 100 x 260 
soit 286 K€ pour Viviane: 


nombre de livraisons: 4 + 10/2 soit 9 pour Mélusine et 2 + 10 /2 soit 7 pour 
Viviane: 
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«Је ne comprends pas bien le passage entre le coût ABC affecté aux produits et celui 
des produits vendus, intervient Sandrine Caranta, 


— Les charges des activités imputées aux produits sont celles de la période (le 
trimestre), Or, comme pour les autres méthodes de calcul des codes, toutes ces charges 
ne concernent pas forcément les produits vendus de la période. Les variations de stacks 
avant cté évaluées en coût direct or plus haut, pour obtenir le coüt indirect ABC par 
produit vendu, il convient d'ajouter au total du cout indirect de la période la valeur en 
charges indirectes des variations des stocks des matières et des produits. 


— Mais comment avez-vous déterminé cette part indirecte des variations des stocks? 


— C'est un peu complexe à évaluer par produit, mais j'ai procédé par différence en 
retranchant au total des variations des stacks obtenues en coût complet (SI - SF)! les 
variations des stocks calculées précédemment en coût direct.» 


Selon les calculs de Serge Frovarick, les variations des stocks concernant he prochi Mélusine 
sont égales à - 10 6107 en coût complet et - 5 024 en coût direct; concernant le produit Viviane, 
elles sont égales à 19 462 en code complet et 11 451 en coût direct, Ces valeurs sont obtenues en 
integrant la variation des stocks propres a chaque produit ainsi que celles des deux matieres 

La vartation de stock de bois (- 3 471 em cout complet et - 2 919.8 en cout direct ne concerne 
que le produït Viviane er celle des matières PVC gi 008,50 en COL complet er A RA OD en coli 
directs, commune aux deux modeles, a etc reparte au prorata de leur consommation (62% pour 
Mélusine et 38% pour Vivianc). 


Mélusine 
Global Unitaire Global 


Coût direct 67,707 51.395, 128,074 138 681,70 
Coût ABC 100,935 70 834,31 117,985 129 783,30 


Coût complet 133,642 132 049,31 244,059 288 465,00 
Chiffre d'affaires 155,000 129 500,00 260,000 286 000.00 


Résultat analytique global 


TABLEAU DE CALCUL DU COÛT COMPLET АВС, 


Lë Voir be cus selon la méthode des centres d'accilyse, puze Lil et 142. 
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— je comprends bien, cependant ces critères ont Été également utilisés dans la méthode ARC. 
=Â C'est exact, mais Silk ont été repris dans cette méthode pour les act d'image CE de 
montage, c'est qu'ils sont véritablement représentatifs de l'activité de production. Cepen- 
dant tote la différence provient de Ià-il& mont pas été des seuls retenus dans le choix des 
inchacteurs er leur ümprortnce a et tees sérieusement апше, comme be тиге ce tables, » 


Unité d'œuvre * de charges indirectes 4 d'activités 
indueteur concernées concernées 


methode das centres methode ABC 


Usinage : lots de MP consommés 25,3% 


Montage : heures de MOD 


FOIGS GES UO DAMS LA RÉPARTITION DES CHARGES IHDIRECTES ET DES ACTIVITÉS, 


«A la lecture de ce tableau, on s'aperçoit que les charges réparties selon ces deux critères sont 
supscreicures de 44% dans la méthode des centres d'analyse comparativement à leur poids dans la 
méthode AIC; (34.1 = 29.84 / 54,1 


Ces unités duvere retenues par la méthode des centres d'analyse ne sont pas representatives 
d'un certain nombre de charges inchlises dans les centres Usinage er Montage, notamment celles 
ches activités nom productives", deat le poids n'est pas перса dans ces centres: reception et 
stock pour l'Usinage, approvrisionnement de l'atelier Montage et encadrement des activités pour 
les deux ateliers, 

La methode ABC, en diversifiant les choix d'inducteurs, tend а augmenter les rapports de 
Cause à сетя entre Les couts et leur cause. Par ailleurs, la répartition secondaire a conduit à 
allecter des charges, mon lices à ЧЫН ДЕ ЕЙ en [onction des unités d'œuvre, La diversité 
des inducteurs retenus par la methode ABC entraine egalement une diminution des effets de 
subventonnement. 


= De quelle maniere Ze 


Diminution de l'effet de subventionnement dü à la diversité 
des inducteurs retenus 


в Dans là methode des centres d'analyse, les charges indirectes de distribution (65 74 it) sont 
réparties au prorata du chiffre d'affaires réalisé par chacun des deux produits. Le produit Viviane 
Cat Смт В, clars vanga car, rnm SEU edent son prix de vente unibairc (2600 £1 Cal superieur 
à celui de Mélusine (183€), mais scs quantités vendues le sont également (1 100 unités contre 
"00 à Mélusine}. 


= С que permet de constater la iise cun place MARC, c'est l'importance, nor jas dis quantités 
on du prix de vente unitaire dans l'acrivite de distribution, mais de la gestion des communes 
puisque cest un des inducteurs quia cie retenu. Or, meme si le nombre de commandes inputées 
à Viviane est largement supérieur à celui de Mélusine (12 contre 63, li part des charges de distri 
buton réparties selon ce criterc est inférieure a celle prise en compte dans la methode des centres 
d'analyse (28 350 contre 45 744. 

DeC plus, le citre retenu par ABC = nombre de commandes - diminue une fois de plus l'effet 
de subrentionnement, de Viviane vers Melusine, par le choix du chiffre d'affaires comme cle de 
répartition. 


La gestion des commandes est en soi une activite qui gencre des coûts. Le chiffre d'affaires nest 
qu'une simple ele de répartition, qui angendre pas systématiquement des charges de distribu- 
tion proportionnelles. 


Synthese 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Ainsi, le CA, choisi comme unité d'œuvre, pour l'ensemble de la fonction Distribution, désa- 
vantage les produits vens par lors place Que par unies, De meme, le choix des volumes de 
production desavantage les produits lancés par lots en grande serie Te 


"Si je comprends bien, ce qui importe cst de roller, autant que possible, les activites a leur cause 
— Exactement. D'une maniere générale, la multiplication des imducteurs d'activité, dans la mesure 
ou elle est effectuée a partir une analyse meticuleuse du fonctionnement de l'entreprise, pernet 
de diminuer les effets de subventionnement en rapportant chaque activité et son colt й sa cause 
principale. 

== LU: Hi раж SUELE une activilé esten relation avec plusieurs iruducteurs ? 


— Cest le cas le plus fréquent, pour lequel plusicurs options sont possibles. La première consiste 
à détermincr un inductcur moyen, composé d'une moyenne pondérée d'inducteurs. Cn obtient 
un indicateur précis, mais souvent inutilisable, car totalement incompréhensible. Une autre solu- 
tion, qui n'apparait La plus pertinente, consiste à retenir la cause principale, celle qui entraine, 
par exemple, le declenchermene ce vVaetiviré, 


Cependant, il Gut noter la dificulte de repartir certains types de charges, par exemple celles qui 
sont likes au pilotage. Dans be cas de Manis, le montant 51 840€ équivaut a 26% du montant total 
ches activites, ce qui represente un pourcentage important, Le choix du cout ajouté comme ingduc- 
teur des activites administratives a accentué les ecarts de repartition entre les deux produits 


«En effet, ces charges ont eté réparties proportionnellement aux autres. Une étude plus précise 
che ce ty pe d'activités doit absolument ètre effiecimee en vue d'une amélioration de la performance 
de la méthode ABC. « 


ABC: première étape vers ABM 


Peut-on dire qu'en utilisant la methode ABC. on obtient des couts de produits exacts? En clair, 
que lcs résultats sur bes produits Mélusine er Viviane (- Af E pour lun et 15,94 € pour l'autre} 
rellene Li réalité? 


— La notion de coût exact n'a pas de sens dans la mesure où l'obtention d'un resultat implique 
de nombreux choix succcasifs à chaque stade de l'élaboration des coûts (| faut choisir Les 
cles dc répartition des ressources sur bes activites, des activités sur les ressources, entre les dit- 
ferentis inducteurs possibles, ete. Les choix qui peuvent être Faits chez aus concurrents différent 
très probablement dc ceux que mous avons effecrucs pour simuler les codes ABC pour Mélusine 
et Viviane 

— Dans ces conditions, qu'apporte ABC â notre système d'information comptable et à nos prises 
idi decisions ? 


— Lexperience nous le montrera. Cependant, je peux deja affirmer, repond Sandrine Caranta 
aux interrogations de Serge Provarick, que la procédure d'obtention des coûts et des resultats 
apparte pertinence e Fiabilité au modele AEG, 


«La traçabilité des couts est effective. On peut en suivre l'evolution et les choix sont expliques 
Les activirés ont été délimiteca. Connaissant celles sur lcsquelles il eat nécessaire d'intervenie, on 
va pouvoir passer а Ва stite: mettre en place um pilotage sa Ta base des actis es (ABM), s 


15 On реш souligner également que certains imbartenrs choisis pour bes servicen approvistenmemnent et iransi- ne 
panaliserwient plas Viviane. Le nombre de rëloropes matières pour les étmles louraisseurs el le nombre de livraisons 
relatil aus transports l'avantage par rappor aux volumes d'achats consommés ou au chittre d'allaires. 


Méthode du coût standard 
et analyse des ecarts 


П existe plusieurs façons de déterminer un coût preetabli. Le coût budgété єт le coût 
prévisionnel en font partie. 


Ce chapitre est consacré à l'étude de la méthode préconisée par le plan comptable, 
dite des coûts standards, développée dans un premier temps pour le contròle de la 
production, c'est-à-dire des consommations nécessaires à celle-ci, puis pour celui 
de l'activité commerciale. 


L'application du principe de ne "comparer que ce qui est comparable" rend nécessaire 
la neutralisation de tous les éléments exogenes au périmeree de responsabilité du 
centre analysé. C'est la condition sint qua non pour donner un sens à l'écart global 
sur resultat. Celui-ci découle de la consolidation des écarts constatés dans les centres 
de responsabilité de l'entreprise. Après avoir défini l'intérêt et recensé les limites de 
la determination et l'analyse des écarts, les principes étudiés dans ce chapitre sont 
appliqués au cas de la societe Dianis. 


Notion de coüt standard 


Un coût préétabli (établi ex ante) peut être calculé de diverses manières, Il existe 
alnst plusieurs types de coûts préétablis proposés aux entreprises, qui restent libres 
de choisir là méthode qui s'adapte le mieux à leur spécificité. Selon l'importance 
que prendront les prévisions de coûts dans le systeme de pilotage, elles chaisiront 
des méthodes plus ou moins développées. 


On distingue trois types de coûts préétablis: 


Coût prévisionnel. D s'agit de la façon la plus élémentaire d'évaluer un coût, 
C'est une simple prévision établie, scit à partir du coût de l'année précédente, corrigé 
par l'évolution constatée des prix, soit d'une évaluation effectuee sur la base d'infor 
mations prises sur le marché de l'entreprise, 0 mv a pas de démarche méthodique 
dans l'évaluation de ce type de coût. 


Motion de colt standard 
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Coût budgété. П est déterminé dans le cadre de l'élaboration budgétaire. Les 
budgets sont, en regle générale, élaborés sur la base de ceux des années précédentes 
(un des reproches qui est fait à la gestion budgétaire). Le coût budgété repose, de 
fait, sur les évaluations effectuées lors des budgets précédents, Le risque est grand 
de reproduire les mèmes erreurs d'une année sur l'autre ét d'instaurer une véritable 
sclérose, rendant inoperante l'évaluation prévisionnelle des coûts. 


Coût standard. 11 repose sur la décomposition théorique du produit en 
un certain nombre de composants, dont on détermine la quantité nécessaire a 
consommer. Sil s'agir, par exemple, de matières premieres, on définit un standard 
technique, c'est-à-dire la quantité de matières nécessaires a la fabrication d'une unité 
du produit. On valorise ensuite la quantité déterminée à un certain Coût ou au prix 
du marché, si celui-ci existe. 


LEE Сай standard de la МР x quantité standard Ciel Mp x Qe) 


Colt standard de l'unité d'œuvre 
x nombre d'unilés d'œuvre Gier UO x Nh Uo 


Le cod! standard, sauf nrécisian contraire, est баштыг dn ced?! aniteine 
LDIETERMINATICOHN DU COÛT STANDARD DU PROQUIT P. 


La méthode du coüt standard qui découle de l'analyse taylorienne du fonctionnement 
de l'entreprise est celle que préconise le plan comptable francais. C'est elle que nous 
développons dans les sections suivantes. 


Le coût préétabli ainsi determine est ensuite comparé au coût réel ou coür constate. 
Les différences ou écarts ainsi mis en évidence sont analysés à des fins d'amélioration 
du pilotage de l'entreprise. 


Contrôle de la production 


Le principe qui régit toute forme de contrôle est de comparer ce qui est compt- 
rable. En l'occurrence, pour la production, la recherche porte sur l'explication de 
la différence de consommation entre cc qui était prévu ct ce qui a ere réalisé pour 
obtenir la production réelle. 


Les calculs prévisionnels ne peuvent seffectuer que sur la base de la production 
prévue, la production réelle ne pouvant etre connue, à l'évidence, qu'a posteriori. 


Lécart de consommations entre ce qui a été prévu er ce qui a été réalisé comprend 
deux types de différences: 
le premier concerne le niveau de production dont il faut neutraliser l'écart (écart 
sur volume de production); 


le second concerne les consommations quil convient d'analyser sur la base d'un 
meme niveau de production: la production réelle. 


Contre de la production 


MÉTHODE DU COÛT STANDARD ET ANALYSE DES ÉCARTS 


Méthodologie de l'analyse d'écart 


La méthodologie de calcul et d'analyse des écarts sur coûts repose sur une triple 
confrontation entre: 


le coût reel de la production réelle ; 
le ссн standard de la production reelle: 


le coût standard de la production prévue. 


Coût réel de la production réelle 


C'est le coût réellement consommé pour la production réellement fabriquée. D peut 
čire décomposé ainsi: 


Coût réel = eir) x q(r) x Pir] 
cir): coût réel unitaire 
gir): quantité réelle consommée" 


Piri: production cu volume niel 


m-Gette decompossion est 1hénprique car, le plus Souvent, "ep gestlonnases ng connaissant que la quante totale 
céréonmés, d'esl-à-direle produit de la production gar la euaribé anibasne. 


Coût standard de la production réelle 
Dans ce cas, la consommation nécessaire ala production réelle est évalués sur la base 
des standards, C'est le coût qui aurait été prévu si le volume de la production réelle 
avait pu ètre anticipé. Ceci ne peut se déterminer, dans l'analyse, qu'a posteriori. 


Colt standard de la production réelle а e(s) x gis) x Pir) 
cis): coût standard 


als]: quantité standard consommée 


Coût standard de la production prévue 
C'est le coût calculé en premier dans la méthode des écarts: la prévision de consom- 
mation est déterminée sur la base de la production prévue. Tous [es éléments qui 
le composent sont prévisionnels. 


Gout standard da la production prévus s e(s) x qis} x Pip) 


РІВ): production privi 


Contre de la production 


l0 
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MÉTHODE DU COÛT STANDARD ET ANALYSE DES ÉCARTS 


Les écarts obtenus, ^ total, ^ sur production réelle et ^ sur volume de production 
peuvent etre schématisés ainsi: 


Écart total 
Ecart Écart sur 
économique volume 
Caüt réel Codi standard Coût standard 
de la production da la production de la praduction 
réelle salle grus 


ANALYSE DE L'ÉCART TOTAL. 


Lecart économique fait l'objet d'une analyse complémentaire, qui diffère selon 
qu'elle porte sur des coûts directs (matières et main-d'œuvre} ou indirects (centres 
d'analyse). 


Contrôle des charges directes 


L'écart économique portant sur les charges directes peut se décomposer en écarts 
sur matières et sur main-d'œuvre. Chacun est subdivisé, de manière identique, en 
deux écarts analytiques: sur coût unitaire et sur quantité. L'écart sur matière est 
illustré ici; nous présenterons l'écart sur main-d'œuvre dans l'application à la société 
Dianis. 


Écart sur coût unitaire 


Cet écart valorise, en l'appliquant aux quantités réellement consommeees, la diffé: 
rence entre coût standard unitaire et coût reel unitaire, On parle aussi d'écart sur 
prix s'agissant des matières et d'écart sur taux s'agissant de la main-d'œuvre. 


Écart sur quantités 


(ar - qp) x cs 


Cer écart valorise au coût standard la différence entre consommations stan- 
dards- calculées sur la base de la production réelle - et consommations réelles. On 
pare d cart sur quantités consommées s agissant des matières et d'écart sur temps 
s'agissant de la main-d'œuvre. 


Contre de la production 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


La décomposition de l'écart économique sur charges directes en deux sous-Ccarts 
peut être schématisée ainsi: 


Écart économique 


Écart sur Écart sur 
coût quantités 
Colt réel Coût standard Cott standard 
des quantités des quantités cles quantités 
réelles réelles; prévues 


Å HALYSE DE VÉCART ÉCONOMIQUE SUR CHARGES DIRECTES. 


Exemple d'écarts sur coüts directs 


Latcher n° 10 d'unc entreprise de production fabrique un produit unique Р, dont le 
coût de production prévisionnel est calculé selon la méthode du coût standard. 


Voici les Informations concernant l'une des matières utilisées, la matière M: 
la production considérée comme normale de l'atelier 10 est de 1 000 produits. 
La consommation standard de la matiere M est de 5 kilogrammes, évalués au cott 
de 2,40€ le kilogramme. 


Constats de la période du mois de juin N: 


consommation de matières premieres M: 5 tonnes, évaluées au coût de 2 520€ 
la conne; 


en-cours de production, au début du mois: néant: 


production entierement achevée ét entrée en stock de produits finis au coût 
standard: 80 produits P: 


en-cours de production en fin de mois: 100 P, dont on peut faire l'évaluation en 
coût standard. 


La matiere M est incorporée pour moitié au début du processus de production et 
pour moitié à la fin. 


Détermination de la production réelle 


Le premier travail à effectuer concerne le calcul de la production effectivement 
constatée durant le mois de juin N. Lesen-cours de production qui, comme leur nom 
l'indique, sont des produits non encore complétement achevés doivent être évalués 
en "cquivalents produits finis, c'est-a-dire en partie décimale d'un produit fini 


Les 100 encours finaux de produits finis sont achevés à 505, puisque la seconde 
moitié de la matière M n'est incorporée qu'à l'issue du processus de production, 
quand l'en-cours devient un produit fini. En équivalents produits finis, les 100 
cn-cours de production P valent: 100 x 50% = 50. 


Сап туе de la productis 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Contrôle des charges indirectes 


Méthode du plan comptable 


La première partie de l'analyse, mise en évidence de l'écart total et de ses deux 
composantes- écart économique sur production réelle et écart sur volume - est 
identique qu'il s'agisse de coûrs directs ou de coûts des centres. 


En revanche, l'analyse de l'écart économique sur frais de centre n'est pas aussi 
simple: l'analvse dichoromique en termes de consommation et de cout unitaire n'est 
pas suffisante. Lexistence de coûts fixes rend nécessaire la determination d'un écart 
d'imputation rationnelle. Ce dernier relève d'une différence d'activité constatée. 
entraïnant un écart d'imputation de frais fixes, coût de sous-activité ou boni de 
suráctivite !. 


L'écart économique sur charges indirectes se décompose en trois sous-eécarts: 


Ecart économique 


Écart sur Écart sur Écart sur 
budget activité rendement 
Budget Coll standard Goût standard 
Coin réal de l'activité de l'activité de l'activité 
resale remie prévue 


DECOMPOSITION DE L'ÉCART ÉCONOMIQUE SUR CHARGES INDIRECTES. 


L'écart sur budget est égal à la différence entre le coût réel et le budget 
flexible de l'activité réelle. C'est un écart de “coût”, puisqu'il compare l'activité réelle 
évaluée, d'une part au coût réel et d'autre part au coût bucdgété. 


à sur budget 
= сой réel de la production réelle = budget des ООН (unités d'œuvre réelles} 


[ar x cr] — ler x cady) + frais fixes budgétés] 


L'écart d'activité, également appelé écart d'imputation rationnelle, est égal 
a la différence entre Factivité réelle évaluée au coût du budget et l'activité réelle 
évaluée en coût standard. 


A Sur activité ou d'imputatien rationnelle 
= budget flexible des ШОН (unités d'œuvre réelles) = coût standard des UOR 


[ar x es(v) + frais fixes budgétés] - [ar x ciel 


1 Valr méthode de Nimgutadica rationnelle des charges fixes, chapltre U, page 2001, 


Contre de la production 
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MÉTHODE DU COÛT STANDARD ET ANALYSE DES ÉCARTS 


Exemple d'écarts sur coûts indirects 


Latelier Montage d'une entreprise de production présente, pour les charges indirectes, 
le budget flexible suivant: 


UO: heure HO 5400 +000 


Charges fixes 33 000 33 000 33 000 
mi — — | — meo| — moo] mer 


BUDGET FLEXIELE. 


La production normale s'élève à 1 000 produits pour une activité normale de 4 000 
unités d'œuvre (UO), Pour le mois N, la production réelle a été de 900 unités ayant 
demandé 3 400 heures de travail et les frais de l'atelier se sont élevés à 51 000E, 
dont 18 700€ de charges variables. 


Méthode du plan comptable 


1. Calcul du coût standard. Le coût standard est le coût unitaire correspondant 
a l'activité normale, qui s'élève dans cet exemple а 4 O00 unités d'œuvre, 
Coût standard: 57 800 / 4 000 = 14,45 
dont frais variables: 4 800 / 4 000 = 6,2 et frais fixes: 33 000 / 4 000 = 8,25. 


2. Détermination des coûts. 
1 - Coût réel 2 -Coüt standard 3 - Gout standard 
de la production réelle de la production réelle de la production prévue 
Coût : бе Coût 


154 51 000 3505 14,45 | so | 4000 57 800 


a=15 = 51 ODO Ç à 200 dont 5.5 de frais venables unita ings et 35 de Trag mes nitens 
b.-3 ВСН) = 90€) x A (acné prévue de la production réelle]. 


DÉTERMINATION DES COÛTS CONCERNANT LA CONSOMMATION D'UNITÉS CEUVRE. 


3. Détermination des écarts. Détermination de l'écart total, l'écart econo- 
mique et l'écart sur volume. 


Écart sur production réelle : 
S й f 


51 000 = 52 020 = 1 020 (F) | 52 020 = 57 800 = = 5 780 51 000- 87 800 = = 6 400 


Contre de la production 
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MÉTHODE DU COÛT STANDARD ET ANALYSE DES ÉCARTS 


2. Charges indirectes fixes. 


Écart sur budget = coût réel fixe — frais fixes budgétés 
(3 400 x 0,53 - (4 000 x 8,25) = 32 300 - 33 000 = — 700 (F). 


Ecart d'activité = frais fixes budgétés — coût fixe standard de l'activité 
prévue pour la production réelle: 
33 000 - (8,25 x 3 600) = 33 000 = 29 700 = 3 300 (D). 


L'écart sur charges indirectes fixes s'élève au total a: (- 7000 + (3 300) = 2 600 (D), 
Soit un écart économique de: 3 620 — 2 600 = 1 020 (F). 


Lécart sur budget sérablità: 3 080 (F) dont écart sur budget variable: 2 380 (Fer écart 
sur budget fixe: 700 CF), soit de maniere identique au calcul du plan comptable. 


Lécart sur rendement est égal a: 1 240 (F) au lieu de 2 890 CF) soit une différence 
de 1 650 correspondant au montant des charges fixes non prises en compte, fort 
logiquement, dans la méthode anglo-saxonne. 


L'écart d'activité est égal à: 3 300 (D) au lieu de 4 950 (D) correspondant a une diffé: 
rence de 1650, Nous retrouvons ici les (200 x 8.25) correspondant véritablement a 
une différence d'impuration de charges fixes et non à un écart de productivité ou 
de rendement, tel que le caractérise la méthode du plan comptable français, 


Contrôle de l’activité commerciale 


Le contrôle de l'activité commerciale consiste à vérifier que les résultats prévus - marges 
et résultat commercial - ont été atteints. La comparaison entre les différents éléments 
de l'exploitation nécessite que ces derniers soient évalués sur des bases identiques. 


La marge commerciale comme la marge sur coût variable incluent dans leur calcul 
des éléments exogenes à l'activité commerciale. 1 faut les neutraliser lors de celui des 
carts, sous peine de Esser l'analyse qui en résultera. 


Contrüle au niveau de la marge commerciale (MC) 


L'activité commerciale se situe en aval du flux de production. Pour évaluer le résultat 
commercial et analyser les performances du service des ventes, les écarts sur coûts 
situés en amont - cott d'approvisionnement, coût de production, coût adminis- 
кашг = doivent être neutralises. 


Cet objectif est atteint en appliquant aux quantités réellement vendues les coûts 
unitaires standards correspondant à ces différentes fonctions, dont la somme 
constitue le coût de transfert-coût sortie usine-des produits finis au service des 
ventes. Dans ces conditions, l'écart sur marge commerciale apporte une information 
utilisable par l'entreprise. 


Loire de lactivite comme mile 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


L'écart sur marge commerciale (MG (p) = MC «(r)2) est obtenu en comparant: 


MC (p, la marge commerciale prévue 
D (p) x Pe Ср) = O (p) x Cu, 
soit le chiffre d'affaires prévu - le coût de transfert des ventes prévues; 


MC sr)», la marge commerciale "réelle" 
Vr) x Pe (v) - Q (r) x Cin, 
soit Le chiffre d'affaires réel - le cout de transfert des ventes réelles. 
AVEC : 
0 (p): quantités prévues au budget; 
Pv (p): prix de vente prévu; 
Clu: coit de transfert unitaire; 
D (f): quantités réelles; 


Pv (r): prix de vente réel. 


Contrôle au niveau de la marge sur coüt variable (MCV) 


Cette fois encore, il s'agit d'évaluer les performances de la fonction commerciale 
indépendamment des coûts commerciaux qui lui sont imputables et qui font l'objet 
d'un contrôle spécifique. 

Cet objectif est atteint en déduisant de la marge commerciale (MC) les frais 
commerciaux variables calculés au taux prévu par le budget, c'est-à-dire le taux 
standard, 


Ainsi, l'écart sur MCV ne comporte pas d'écart sur Coût. Ш reste représentatif de la 
seule performance économique du service des ventes 


L'analyse se présenté comme suit: 


MCV (p) = MC (p) = [СА (p) x ts] 
MCN a (r) » = MC fr] — ICA (r) x t8] 


A MCV = MEV (p) = MOV « (r) » 


Avec ts: taux prévisionnel des frais commerciaux. 


Сип de l'activité commercial); 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


AVEC : 

Pl: moyenne des prix ou des marges prévus suivant la structure prévus; 

P2: moyenne des prix ou des marges prévus suivant la structure réelle. 

L'écart de mie indique la variation de la structure des ventes a prix ou marges 
constants, Il informe sur là bonne mise en uvre de la politique commerciale, qui 


peut tendre à privilegier la vente de certains produits, C'est ce que montre cet écart 
de proportion entre ce qui était prévu et ce qui a été réalisé. 


Écart total 
Écart sur Écart de Écart sur 
prix mix quantité globale 
PE x GR P x OR F. x QR P. x QP 
AP x QR (F.-PixOQR AQ ЕР, 
AMALYSE DE L'ÉCART EUR СА EN TROIS EOUS-ÉC ARTS. 


Exemple d'écarts sur chiffre d'affaires 


Une entreprise vend trols articles de sport A, B, C, dont les prévisions et réalisations 
de chiffre d'affaires sont résumées dans le tableau suivant. 


LEE "=" VANO 
"ae [omm | me we | om mm De 


А м) 510 25 500 25 512 
B 134 510 DÉI BOU 12 520 
C 530 500 265 000 554 480 


Détermination de l'écart total 
Il est égal à la difference entre le chiffre d'affaires réel et le chiffre d'affaires prévu: 


CA réal - GÅ prévu = 377 120 - 359 350 = 17 770 (favorable) 


Сип de l'activité commerciale 
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Décomposition de l’écart global 


L'écart global est la différence entre le résultat prévisionnel tel qu'il a ётё déterminé 
ex arde sur la base de la production prévus et le résultat réel tel quil est obtenu ex 
post sur la base de la production réelle. 


Il est égal а la somme algébrique des écarts imputables à la responsabilité de chaque 
centre. 


Ainsi, pour le centre Production, il s'agit des écarts calculés sur la base de la 
production réelle. Pour le centre Commercial, il sagit des écarts détérminés en 
ne conservant que les causes relevant de sa responsabilité: prix, quantité globale, 


composition des ventes. 
Écart global A charges de structure 
A é marge brute 


A marges / CA Af coûts de production 
се > == 


^+ prix Af charges A! charges 
| directes indirectes 
AJ OG | 
| Ad MP As MOD if centre 
Ad mix | A budget 
Af prix, taux 
| Af activité 


A / quantité, temps 


A rendement 


ANALFSE DE L'ÉCART GLOBAL. 


Décomposition de l'écart total 


MÉTHODE DU COÛT STANDARD ET ANALYSE DES ÉCARTS 


Intérêt et limites de la détermination 
et de l'analyse des écarts 


5i gérer c'est prévoir, la détermination de données prévisionnelles est une démarche 
indispensable pour le gestionnaire. L'analyse d'écarts qui en résulte, apres comparaison 
avec les donnécs constatées, cst unc Étape qui peut être source de performance à venir 
pour l'entreprise, à condition qu'elle soit sérieusement effectuée. 


La comparaison entre prévisions et réalisations doit permettre de vérifier 


La fiabilité des prévisions, Leur évaluation a-t-elle été effectuée méthodi- 
quement ? Correspondent-elles à une vision réaliste de l'entreprise? Wont-elles pas 
éré surévaliées ou au contraire sous-évaliées? 


Les raisons de la non-obtention des résultats attendus. Quelle est la part, 
dans l'écart obtenu, des erreurs de prévisions et celle de Ia non:observarion des 
directives pour les atteindre à 


Ces réponses obtenues, la question se pose alors de décider des interventions 
correctrices de maniere à ne pas reproduire les mêmes écarts, C'est par un 
processus réitéré de prise en compte de Vanalyse d'écarts que l'entreprise peut 
atteindre Ic niveau de performances quelle s'est fixé dans ses objectifs. 


À cet effet, plusieurs conditions doivent être réunies: 


1. Ne mettre en relation un écart qu'avec une seule cause. П est impossible 
au manager d'agir sil ne peut distinguer la part de l'une de celle de l'autre. Il est 
absolument nécessaire de décomposer un écart tant qu'il est constitue de plusieurs 
Causes. 


2. Connaître le périmètre de responsabilité des écarts déterminés. 
L'information fournie par cet indicateur doit pouvoir être mise en relation avec celui 
QU ceux qui en sont responsables, c'est-à-dire qui, par leur position dans l'entreprise, 
peuvent agir sur les elements qui le composent. 


3. Utiliser concrètement les écarts significatifs obtenus. Si trop dinforma- 
tion tuc information”, trop d'écarts devalorisent l'analvse des écarts. Une gestion 
discriminatoire ou par exception doit être la regle: ne retenir que les écarts signifi- 
catifs et sur lesquels il est possible d'intervenir. 

Déterminer des écarts qui puissent servir d'indicateurs de pilotage, les seuls qui 
permettent d'agir pour améliorer là performance. 


4. Actualiser en permanence les informations, en particulier celles qui 
concernent les standards techniques, sous peine de scléroser l'outil d'analyse et de 
le rendre inefficace, donc trés rapidement inutile, 


Intertet et limites de Ia determination et de Tanah se des écarts 


E 


dd 
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Démarche generique de l'analyse des écarts 
L'analyse de l'écart global revient à identifier la part de responsabilite de chaque centre dans la 
détermination de l'écart global sur résultat. 
Les informations fournies par le système d'analyse d'écart doivent pouvoir erre urilisees comme 
indicateurs pour la prise de décision, Plusieurs conditions sont à reunir pour qu'elles soient œ la 
fois fiables et pertinentes - 
fiables. dans la mesure ou les renseignements qu'elles procurent inspirent confiance à ceux 
qui bes reçoivent; 
pertinentes, ear elles permettent des interventions concrètes sur l'amélioration de la performance, 


Délimitation précise du parimatre de responsabilité de chaque cantra 

Lecart global est la some algébrique {las écarts constabés par chaque centre de: respon bille 
importe que le perimetre d'analyse ipcombant a chacun soit précisement délimité, de manière 
à Ne pas imputer aux uns des causes d'écarnts imputables â d'autres. 


Décomposition des écarts jusqu'à la mise en relation d'une cause par écart 

Le principe ‘un écart, une cause” doit etre impérativement respecté sous peine de rendre inutilisable 
l'information qu'il fournit L'écart obtenu doit pouvoir entrainer unc intervention citée, tant au 
niveau de l'activité 3 laquelle il renvoie qu'à celui de son responsable. 


Élaboration des écarts en relation avec la stratégie de l'entreprise 


Ce principe vaut pour les écarts comme pour les tableaux de bord, dont les indicateurs sont 
construits en tenant compie des visées stratégiques de l'entreprise. 


Geslion par etesption 
Seuls bes courts *signüftcatifs" doivent faire Tobjet d'une analyse serieuse. Un seuil discriminant 
doit cire fixé, en dessous duquel l'écart sera considéré comme peu représentatif. 


Actualisation permanente des standards techniques et économiques 


Cette actualisation doit permettre d'éviter le risque de sclerose du systeme d'analyse écarts, 
rendant inopérationnelles les analyses qui en découlent. 


Intérct et limites de la détermination er de l'analyse des ecarts 


MÉTHODE DU COÛT STANDARD ET ANALYSE DES ÉCARTS 


Application à la société Dianis 


Analyse de l'écart sur main-d'œuvre (MOD) 


sandrine Caranta intervient: «Les estimations du service comptable concernant les 
charges directes de production pour le premier trimestre ont été les suivantes: 

28 850€ pour le mobilier Mélusine ; 

44 250€ pour le mobilier Viviane. 
«Soit un total de 73 100€. Ces montants incluent la MOD pour 47 000E, 


Le dépouillement des bons de travail fait apparaitre un montant de 26 230€ pour 
le seul atelier Montage.» 


| | Velumeproduit | Heures effectuées Taux horaire | Montant | 


Mámm [#0] ton] 1086 10 500€ 
уме | Toon] 1 500 15 7508 


RÉALISATIONS CONSTATÉES DES CONSOMMATIONS DE MAIN-D'EUVYRE DIRECTE (PREMIER TRIMESTREL 


Les estimations prévisionnelles effectuées en début d'exercice par Sandrine Caranta 
et Jacky Najin, le responsable du service comptabilité, étaient les suivantes: 


Na => 2 Volume produit Rendement unitaire en heure 
Мат — 890] 8 | — | 


1000 


ESTIMATIONS PRÉVISIONMELLES EN HEURES DE MAIN-D'EUVYRE PIREETE (PREMIER TRIMESTAER 


Détermination des coûts 


«Le premier travail à effectuer, explique Sandrine Caranta à Serge Provarick, est 
de déterminer les différents niveaux de coûts qui vont servir de base a l'évaluation 
des écarLs. s 


Coût réel: 26 250€ décompose en 10 500€ pour le mobilier Mélusine et 
15 750 pour le mobilier Viviane. 


Coût standard de la production prévue: 23 800€. 
950 produits x 1.2 soit 1 140 heures x 10€ = 11 400€ pour Mélusine ; 
1 OO0 produits x 1,24 soit 1 240 heures x 10€ = 12 400€ pour Viviane. 


3 Voir chapitre 2, pape +h. 


Application a la societé vanis 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Principe de la méthode du coût marginal 


Problématique: dans Fhypothese ou l'on fabrique # produits, combien coûterait le 
+ ième? 


Le coût marginal est le coût d'une unité additionnelle produite ou vendue. 11 contient 
Vaccroissement de charges supplémentaires qui résulte de celui dé la derniere unité 
prise en consideration, 


Par analogie, Ia recette marginale est la recette procurée par la vente d'une unité 
supplémentaire. De même, le profit marginal est obtenu par difference entre le 
cout et la recette marginale, 


Le calcul du coût marginal C- différence entre le cour correspondant à #47 produits, 
commandes ou lots et le coût correspondant à # produits, commandes ou lots- diffère 
selon les cas de figure suivants, 


Capacité de production non saturée (phase 1) 


Dans ces conditions, on constate l'égalité suivante : 


Coût marginal = coût variable 


En effet, il sufht d'ajouter le cout des consommations nécessaires à l'obtention de 
l'élément supplémentaire. Les rendements sont croissants du fait de l'absorprion des 
frais fixes par un plus grand nombre d'éléments, 


Avec C' égal au coût marginal ét C/x égal au cout moyen, on obtient: 
Phase 1: Ce C/X 


Capacité de production saturée 


Première hypothèse (phase 2). I est possible d'augmenter poncruellement 
cette capacité en avant recours, par exemple, aux heures supplémentaires. Le coüt 
variable préexistant augmente. Les rendements deviennent decroissants. 

Le coût marginal tend а rejoindre le niveau du coût moyen. 
Phase 2: C' 5 6% 


Seconde hypothèse (phase 3). La structure est trop insuffisante: il faut 
investir. Le coût marginal doit incorporer un certain montant de frais fixes. 


Coût marginal = coût variable + quole-part de frais fixes 


Phase 3: C" > G/X 


Pour une post de decision rapidez cour marginal ou cout ditterentiel 


AUTRES MÉTHODES ET CONCEPTS DE COÛTS 


Optimum de productivité 


Les trois phases du coût marginal sont représentées dans le graphique suivant. 
Le point d'intersection M se situe au moment où le coût marginal augmente du fait 
de l'augmentation du coût variable, 


C'est lë début de la phase 2 er celui des rendements décroissants, Le cout marginal C 
ncn demeure pas moins inferieur au coût moyen C/x, car les gains liés à l'absorption 
des frais Axes, qui se répartissent sur une plus grande quantité d'éléments, sont encore 
supérieurs aux coûts liés à l'augmentation du coût variable. 


Le point «'intersection N est la rencontre entre le coui marginal en augmentation 
et le coût moven, qui est alors un coût moyen minimum. À la prochaine unité 
supplémentaire, le coût marginal devient supérieur au coût moyen et, en consé- 
quence, en augmente le niveau. 


Ce point de rencontre entre le coût marginal et le Colt moyen est appelé “optimum 
de productivité". C'est le niveau de production qui minimise le cout moyen. 


© (бой marginal) 


Coûts Cx (codi moyeni) 


Phase 2 


Quantités produites 
OPTIMUM DE FRODUCTIVITÉ. 


Optimum de rentabilité 


En ajoutant au graphique précédent la droite des recettes- 3 prix de vente unitaire 
солагай = qui passe par les points SI er 82, nous obrenons la représentation suivante : 


L Got marginali 


Coûts Cx (codi moyen) 


Phase 2 


+ 
{ Quantités produites 
OPTIMUM DE RENTABILITE 


Pour une prise de décision rapide coût marginal en out ditte ventiel 


m 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Selon l'hypothèse retenue (prix de vente constant), les points SÅ er 82 représentent 
les seuils de rentabilité et le point R, le niveau de production pour lequel le résultat 
global est maximum. 


C'est le dernier niveau de production qui precede celui d'un coüt marginal supérieur 
au prix de vente: l'optimum de rentabilité. 


Notion de coüt différentiel 


Cette modélisation mathématique, si elle permet de rendre compte des mécanismes 
propres ala théorie marginaliste, ne peut pas ètre appliquée à identique ala proble- 
matique du gestionnaire. 


La théorie du coüt marginal suppose que chaque unité supplémentaire est égale 
а la précédente et à la suivante et repose sur des variations infiniment petites, 
La réalité des gesrionnaires est différente puisque, le plus souvent, ces derniers 
sont confrontés a des séries importantes, dont ils doivent déterminer l'ultime série 
a fabriquer. 


C'est la différence entre deux coûts totaux qui les informera des choix à faire: 
l'expression qui convient le mieux à cette démarche est celle de coût différentiel. 


Exemples de coüt marginal 


Illustration de l'impact des charges fixes et variables 


Soit une entreprise qui réalise des series de 1 000 unités chacune, On communique 
les informations relatives aux séries 14, 15, 16 et 17. L'unité de base est la série : 


Nombre Charges Coût Colt Coût 
de séries variables moyen variable marginal 
totales de la série de la série de la série 


| м | 21000 70 000 280 000 15 000 


226 750 70 000 288 750 15 250 18 750 
| 16 | 24580 70 000 315 600 18 725 15 350 16 850 


DETERMINSTION DU COÛT MOYEN ET DU COÛT MARGINAL DES SERIES. 


Remarques 
Les charges variables unitaires augmentent entre la série 14 er la serie 16 da fair de la baisse de 
rendement (heures supplementaires). Elles diminuent lors de la serie 17, car l'investissement 
(augmentation des charges fixes) permet d'éviter d'avoir recours aux heures supplémentaires. 
Le cout marginal ne comprend que des charges variables pour les series 14, 15 et 16, 
Dans cet exemple. l'optimum de productivité ze situe à la 16° ёге; il correspond иш cob 
moyen unitaire Le plus bas (19 7254). 


Pour une post de decision rapidez cour marginal eu cout ditterentiel 


Hidden page 


Hidden page 


AUTRES MÉTHODES ET CONCEPTS DE COÛTS 


Coût reposant sur une valeur de référence: 
méthode UVA 


La méthode des unités de valeur ajoutée (UVA) est issue de la méthode "GP, du 
nom de son auteur, Georges Perrin, qui la conceptualisa dans les années soixante à 
partir d'un concept, simple dans son énonce, mais complexe dans sa mise en ŒUVTe : 
"l'uniBication de là mesure de production”. 


Objectifs de la méthode 


La méthode des unités de valeur ajoutée poursuit trois objectifs !: 
comprendre comment sont fabriqués les produits er comment ils sont vendus: 
mesurer la valeur ajoutée pour chacune de ces démarches: 
mesurer le bénéfice ou la perte au niveau le plus élémentaire, c'est-à-dire pour 


chaque transaction (une vente, une livraison, une facture... 


L'objectif premier est de mesurer toutes les activités de l'entreprise avec une seule 
unité de référence. Celle-ci, appelée UVA (unité de valeur ajoutée), correspond aux 
consommations nécessaires à la realisation d'un produit ou d'un service représentatif 
du système d'exploitation de l'entreprise. 

Toutes ses activités sont rapportées à cette unité de référence et ainsi représentées 
sous la forme d'unc somme de postes UVA, 


Produit représentait 


4 


Р Étalon de mesure 
weit) de l'activité 


+ 


Сай de PUVA 


À cet effet, le gestionnaire va définir des gammes opératoires, décomposées en 
postes UVA auxquels pourront être Iimputces directement la quasi-totalité des charges 
consommeées dans l'entreprise. 


1 Fever 1), Présentation de la methode PVA, Jara {нйн те ARC, septembre 2004, 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Suite 
d opérations 


+ 
4 Gamme: 


Postes | 4 > opératoire 


UVA iel | 


La méthode imputé à chaque poste de travail les ressources qu'il consomme. Toutes 
les opérations effectuées par l'ensemble des fonctions de l'entreprise sont valorisces 
sous forme de gammes opératoires, apres une description détaillée des façons de 
travailler dans chaque fonction. 


Postes de travail | ——————— ———— > 


Déploiement de la méthode UVA 


Poste UVA 


L'entreprise est composée d'une somme de postes de travail C'est un ensemble 
homogene de moyens matériels et humains’, Le poste UVA est un poste de travail 
utilisé dans des conditions technico-economiques très précises dont les ressources 
consommées sont déterminées par une analyse minuticuse, le but étant de rendre 
directes la quasi-totalité des charges. 


Exemple d'application: unc entreprise de fabrication de flacons de parfum produit 
deux modèles, le parfum Sentor et le parfum Ambre. On considere que la fabrication 
du “jus”, c'est-à-dire le contenu des flacons, peut être considérée comme l'unité de 
référence de l'activité de production. Le poste de travail correspondant est l'unité 
de valeur ajoutée, UVA. Ce poste UVA contient les éléments suivants: 


emma 
Mamsen | mi | 
Main-d'œuvre d indirecte o | 


FOSTE ШУА F1, FREFARATION DU JUS, 


Ce poste UVA intègre l'ensemble des activités figurant dans le tableau. 


2 Creige {Cemre de Recherche Durapéen en Finance et айп}. 


Co reposant sur une valeur de ге ге гасе с гп сз UYA 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Le principe de base à respecter est de ne réduire les coûts qu'à la condition de ne 
pas réduire les qualités et les fonctionnalités du produit, c'est-à-dire l'image qui est 
perçue par la clientèle, 


Principe et définitions du coût cible 


Supposons les trois égal tes suivantes: 


Prix de vante = cout de revient + marge 
Marge = prix de vente — coût de revient 


Coût de revient = prix de vante — marge 


Elles sont toutes les trois exactes, mais seule Pune d'elles correspond à la réalité &cono- 
mique à laquelle sont confrontées la plupart des entreprises actuellement en activité. 


Prix de vente = coût de revient + marge 
Cette premiere équation suppose que l'entreprise concernée fixe son prix de vente 
en ajoutant à son coût de revient la marge qu'elle souhaite réaliser sur la vente de 
son produit. Cela revient à dire que l'entreprise est libre du prix qu'elle fixe et qu'elle 
n'est en rien contrainte par le marché. 


Or, la situation concrète des entreprises- à l'exception de certaines d'entre elles jouis- 
sant de situations monopolistiques - Ies oblige à s'adapter aux conditions du marché, 
en particulier à celles qui concernent les prix qu'elles sont obligées de respecter, sous 
peine de perdre leur compétitivité et, f» дме, leur place sur ce méme marché. 


Marge = prix de vente — coût de revient 


La deuxieme équation confère à la marge, que l'entreprise réalise sur sa vente, un 
caractere aléatoire qui ne peut être acceptable que ponctuellement. 


En effet, il n'est pas envisageable que, sur une longue période, l'entreprise ne réalise 
pas les marges nécessaires à sa pérennité, Au méme titre que le prix de vente, la marge 
est une contrainte pour l'entreprise ` si son niveau peut varier d'une entreprise a l'autre, 
son existence est tout a fait indispensable quelle que soit la taille de l'entreprise. 


5i le prix de vente et la marge sont des contraintes auxquelles est soumise l'entreprise, 
la seule maniere de les supporter est d'atteindre le coût de revient idoine, c'esta-dire 
celui qui permet l'obtention de l'équation suivante. 


Coût de revient = prix de vente — marge 


Еги sous cet aspect, le coût cible est celui qui permet de faire face: 


aux conditions imposées par le marché, en particulier concernant les prix de 
vente ` 


ala nécessaire réalisation de marges, sans laquelle il av a pas de survie possible, 


Pour une mise sous tension ale [гга жаН Їз cibles 
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MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


Démarche generique: mise an place d'une méthode des couts cibles 

La mise en place de couts cibles se décompose en deux temps 

1 Analyse de la valeur de [objet final 

Cette analyse donne licu a deux étapes distinctes: 
La première consiste à déterminer les fonctionnalités de l'objet de coüt- produit ou service - et 
leur rang d'importance, elles qu'elles sont perncues par la <liemiele potentielle La cues inn d 
laquelle les gestionnaires doivent répondre est celle des attentes subjectives des prospects. 
La seconde consiste à recenser bes сис ае cqui peuvent eme sina supyprimées, cu ara 
redultes avec pour conséquence une diminution des coûts. 


Lc rapport coût ; valeur prend ici toute sa dimension. À quai servirait une diminution des coûts qui 
entralmerabt, eo facie, celle de la valeur perçue? Autrement dit, une entreprise qui supprimerait unc 
fonctionnalité attendue par sa clientèle pour réduire le colt de revient cfícectuerait une démarche 
non seulement peu féconde, mais probablement à fort risque pour l'image de son produit. 


2 Analyse organique du produit 


Cette analyse а pour objectif de déccrmincr avec précision les éléments сотая саня du produit, qu'il 
s'agisse des matières ct des composants, ou des temps de production ct autres charges, T est alors 
possible d'agir sur les couts, apres avolr tenu compte des conclusions de l'analyse de la valeur. 


Pour une radiographie de l’organisation: 
coût cache, contrôlable, déterminé, 
irréversible. 


Les coûts que nous avons étudiés dans cet ouvrage peuvent, à un moment donné, 
prendre tel ou tel aspect. Nous en présentons quelques uns. 


Coûts cachés 


La comptabilité de gestion prend en compte la quasi-totalité des coûts qu'elle connait. 
Elle ne peut comptabiliser, a l'évidence, ceux qui n'apparaissent pas clairement sous 
une forme ou sous une autre, faute d'élément concret d'appréciation, Pourtant, un 
certain nombre d'événements sc déroulant dans l'entreprise ont des conséquences 
sur les coûts, qui ne donnent pas lieu à comptabilisation. 


Ces événements sont le plus souvent des dysfonctionnements dont les causes sont 
nombreuses. Cing indicateurs ont été recensés", constituant l'essentiel des coûts cachés: 
absentcisme : 
accidents du travail; 
rotation du personnel; 
non-qualité des produits: 


écart de productivité directe. 


7 Savall CH.) et Zardet (V AMedtriser lez contr er les performances cachés, Economica, 11 


Four une radiographie de l'organisation: cout cache, contmodlable, déterminé irre versam 
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AUTRES MÉTHODES ET CONCEPTS DE COÛTS 


Démarche d'analyse organique 


Composants | Coütunilaire | Nombre |  Coüttotal | 
Étagäres | «| 2 | oe 


Panneaux ` O O O OSOS | 25 ТЕ 
Chamières =Q QQ | 10€ EET TS 
Tircirs 


CO | e) 
Pieds | mel a | — xj 
Fagade | 906 ЕЧ 


Total eaüt estimé 
COÛTS ESTIMÉS DES COMPOSANTS IESUS DE LA NOMENCLATURE DE LESLIE. 


«Ce tableau indique les consommations nécessaires pour fabriquer le produit et le 
coût dc chaque élément. » 


Structure des coüts et des marges 
aje vous présente dans le tableau ci-dessous des informations complémentaires 
indispensables pour effectuer la simulation, précise Jacky Najin. = 


Eléments du coût de revient Pourcentage du coût de revient 
Coût de fabrication, hers cornposants 4056 du coût de production sortie usine 


Colt da distribulian 8% du prix de venta 
7% du prix de vente 


aje vous propose maintenant d'adopter la démarche suivante. » 
détermination du prix de vente psychologique induisant le prix cible; 
détermination du coût de revient cible et des coûts cibles des composants; 
comparaison des coûts cibles et des coûts estimés des composants: 


commentaire. 


Détermination du prix de vente psychologique 


Prix maxi Prix mini Pourcentage de clients 
Eur Réponses favorables Réponses défavorables potentiels 


TT 96 SEA Jo Ye 


nl en 15% 47% 


30 54 10% 20% 


«Les éléments figurant dans ce tableau, intervient Jérôme Droba, demandent a être 
explicités, 


Application а la societé vanis 


MÉTHODES DADE AU PILOTAGE DE L'ENTREPRISE 


«La colonne 1, indiquant les prix maxi, apporte les éléments de réponse à la ques- 
tion concernant le montant maximum ique les sondës sont prets à débourser pour 
acquérir le produit. À 420€, les résultats montrent que 23% des sondés refuseraient 
de payer davantage, ce qui revient a dire que (100% - 23%) = 77% des sondés 
seraient disposés à payer jusqu'à 420€, 


«La colonne 2 indique Je pourcentage des membres du panel qui, à un certain 
prix, émettent des doutes sur la fabilité du produit. Ce niveau de prix les dissuade 
d'acheter. Ainsi, a 420€, 52% des sondes ne seraient pas disposés à l'achat. 


«En tranchant le pourcentage de la premiere colonne de celui de la deuxième, 
on soustrait du pourcentage de ceux qui sont disposés à acquérir le produit au prix 
mentionne, celui des sondës qui, à ce prix, émettent un doute sur sa fiabilité. 


«Ce calcul produit les résultats suivants, dans la troisième colonne “pourcentage de 
clients potentiels" 

à 420 €, 77» - 525 soit 25% des sondés; 

à 480€, 62% - 15% soit 47 % des sondes; 

à 540€, 30% – 10% soit 20% des sondes, 
Le prix psychologique, offrant la part de marché la plus importante, se situe à 480 € 


TVA incluse soit, en prix hors taxes, 400 avec un taux de TVA fixe а 2067, Le prix 
cible à fixer par Dianis est donc de 400€ hors taxes. + 


Détermination du coût de revient cible 
et des coüts cibles des composants 


«Le prix psychologique que nous venons de trouver sert de base à la determination 
du coüt cible. 


— Quelle est la différence entre les deux notions? questionne Serge Provarick 


— Le prix psychologique, répond Jérôme Droba, est celui qui est susceptible de 
satisfaire le plus grand nombre de clients, donc d'apporter la part de marché maximale. 
Le prix cible est celui que Ie marché impose à un moment donné. Ts ne sont pas néces- 
sairement équivalents, mais il se trouve que, dans le cas précis qui nous intéresse - la 
mise sur le marché du modéle Leslie - le prix cible sidentihe au prix psychologique. 


— Et, dans le cas présent, intervient Sandrine Caranta, le prix cible est fixé à 400€. 
= Maintenant, pour obtenir le coût cible de production “sortie usine". explique Jeröme 
Droba, il convient de retrancher du prix cible la marge et le coût de distribution. Dans 


un second temps, dl faut retrancher du resultat obtenu le coût de fabrication hors 
composants: c'est ainsi que nous obrenons le cout cible des composants. x 


9 Valr chapiere 2, page M. 


‚pplication à la societe Dianis 
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On dit d'une entreprise qu'elle est performante si elle atteint les objectifs qu'elle sc fixe. 
Ainsi, piloter la performance revient à réunir efficacité, efficience et économie. 


L'efficacité se mesure en rapportant aux objectifs les resultats obtenus, l'efficience, 
les résultats obtenus aux moyens mis en Œuvre, 


Léconomie consiste à minimiser ses coürs. À cet effer, il convient que l'entreprise 
sen assure la maitrise, en les limitant au niveau juste necessaire pour atteindre ses 
objectifs. D importe d'en connaitre la nature, les causes et le fonctionnement. 


Réduire les coûts "á l'aveuglette" risque d'entrainer, le plus souvent, une diminution 
de la satisfaction des clients. Or, nous l'avons vu dans cet ouvrage, si l'entreprise 
consomme des activités gentratrlees de coûts, cc doit être pour un seul et unique 
objectif: augmenter la valeur perçue par sa clientele. 


Consommation d Entreprise | b Création da 
de ressources richesse 
=+ | 


Cotta Valeur 
COUPLE SCOUT / VALEUR. 


La maitrise d'un coût peut consister à le réduire, à condition de ne pas diminuer 
sa valeur. Elle peut également conduire à accepter qu'il augmente, si cette valeur 
augmente parallèlement. 


Piloter une entreprise ne se limite certes pas a la gestion des coûts, mals rend indis- 
pensable leur maitrise. Or on ne peur maitriser que ce que l'on connait. 


Les méthodes de calcul de coûts abordees dans cet ouvrage procurent toutes, à des 
degrés divers, des informations indispensables à la prise de décisions. Savoir ce que 
chacune d'entre elles peut apporter permet aux gestionnaires de les utiliser à bon escient, 
et ainsi d'alimenter en indicateurs pertinents les tableaux de bord de l'entreprise. 


Rappelons brièvement leurs caractéristiques principales. 


La méthode des centres d'analyse permet de déterminer des tarifs dans le 

cadre d'une organisation stable et de comparer des resultats entre eux à conditions 
d'exploitation identiques. 
C'est une méthode lourde, dans laquelle la répartition des charges indirectes erde 
des effets de subventionnement qui font perdre de la fiabilité et de la pertinence aux 
résultats obtenus, C'est avant tout une technique d'analyse des coûts passés, qui reste 
dépendante des volumes d'activité constatés. 


COMPTABILITÉ DE GESTION = ANALYSE ET MAÏTRISE DES COLTS 


La méthode des coûts variables permet de mesurer le risque d'exploitation et 
de décider ou non d'un plan d'action ou d'un niveau de production optimal. L'analyse 
différentielle, sur laquelle elle repose, offre des indicateurs essentiels à la prévision et 
aux décisions de développement d'activités, Ne s'intéressant qu'aux charges variables, 
elle négligé les charges Fixes, poste le plus important des entreprises actuelles. 


La méthode des coûts spécifiques, extension de la précédente, fournit 
des indications complémentaires pour la conservation ou l'abandon d'une activité, 
ainsi que pour l'analyse des contributions des movens d'exploitation à la rentabi- 
lité globale, Elle apporte une information plus précise sur les marges en donnant 
un MEEL supplémentaire à leur répartition sur les objets de conts, Elle reste une 
méthode de coût partiel et n'en demeure pas moins difficile à mettre en œuvre, du 
fait de la définition delicate des charges fixes spécifiques. 


La méthode de l'imputation rationnelle des charges fixes (IRCE) constitue 
un bon compromis grace а la détermination de coûts complets indépendants des 
variations des volumes d'activité, en éliminant leur influencé par une correction 
proportionnelle des charges fixes 


La méthode des coûts à base d'activités (ABC) ~ grâce au principe de tragabi- 
lité des ressources engagées, du rattachement des coûts à leur Cause et à la prise en 
compte de la transversalité des activités élémentaires qui les composent éclaire sur 
le fonctionnement de l'entreprise, ses processus et le comportement des acteurs. 
Elle constitue une aide à la négociation des prix vis-à-vis des clients comme des 
fournisseurs. Elle risque de n'ètre qu'une méthode supplémentaire si elle ne donne 
pas lieu à sa suite naturelle: le management à base d'activités, ABM. 


La méthode des unités de valeur ajoutée apporte une connaissance tech- 
nique détaillée des gammes de production, mais demeure une méthode descriptive 
ne renscignant que trés peu sur la cause des Coûts. 


La méthode du coût cible (target costing) - reposant sur l'analyse de la 
valeur perçue -met en relation l'analyse des coûts et les préoccupations commer- 
ciales et stratégiques. 


D'autres techniques, ne constituant pas des méthodes globales, mais ponctuelleme nit 
utiles, ont pu ere présentées, Ainsi, la méthode du coût marginal, outil rapide de 
décision, est particulièrement performante à condition de reposer sur une analyse 
rigoureuse de Ia structure des coüts 


Lc tableau ci-contre compare les trois grandes catégories de méthodes- coûts 
complets traditionnels, coûts partiels, coûts à base d'activités- sur des points 
stratégiques du pilotage de l'entreprise, 


Conclusion 
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GESTION APPLIQUEE 


COM PTABILITÉ DE GESTION 


Pour les étudiants 


L'objectif de l'ouvrage est d'initier ses lec- 
ea REE те A; таме, 


Pour les professionnels | 


adaptés leur permettant de prendre des 


ee ee 


nisations comme de leurs environnements. 
Parmi les techniques apprehendees comme 
| d'analyse des performances 


et d'aide à la décision, le gestionnaire peut 

choisir celle qui convient le mieux à sa pro- 

ШМ OMS en connaitre la pertinence, les 
ntraintes de mise en place Bebe 


Thieny Jacquet esp metre de confé- 
rences en sciences de gestion à ТАЕ 
de Nancy (uriversité Nancy In, cü d 
ast drectieur SU mater Adminidraları 
des entreprises, T œ risigne езу 
ces curis et Je voirie dë gestion “an 
emotion mihak et corina, sing 
qu'an Eccle supeéraeure de commencé, 
Bes |rerecx c ede rgchorche sort cider hees 
vers ka management droiëOkKa wa. 


Richard Mikof Gs! more de confe 
rende an sanca: da gestion. a l'LME 
da Parts (università Pars | Pantheon 
Serbanne). GU il enseigne lana des 
couts et le controle de gestion. I as 
responsabla du mester Comptobiita 
Contrala Audit en formation continue, 
Е asus également des préparations 
ou examens cle | apertis comptable, 


